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Parce qu'il n'avait pas d'argent pour se défendre
 

Presseault
en prison
par erreur

- judiciaire
——— ‘A lire en page A35# —{————— 

Autostrade de

$150,000000

à Montréal ?
tA lire en page A-5)   
 

Les épiceries KR
{ fermeront-elles #4
“de lundi?
—— (A lire en page A-7) —————

-

Les bonnes intentions d'Anita
ANITA EKGERG s'est-clle assagie ? La vedette de cinéma,
mariée récemment à RICK VAN NUTTER, « décleré à des
intimes qu'elle an avait soupé de la ©‘dolce vite”. Elle a même
ajouté : “Je veux aveir trois enfants.’ Anlte tendra-t-eile ses
promesses ? On trouvera en page A-1 un reportage sur la

belle enserceleuse.
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Pour désomorcer les bombes :
 

Le sergent Plouffe

reçoit de l'aide
Le directeur J.-Adrien Ro-Sattentats perpétrés en

bert. de la police montréalaise,

ait certes pas lorsqu'il |

déclarait, ces jours derniers,’

que tous les moyens sersient,

employés pour venir a bout

des terroristes du F.L.Q. Les!

effectifs de l'escouade qui s'oc-

cupe de dépister les responsa-

bles de ce genre de crimes

viennent en effet d'être dou-

blés et l'Armée a dépéché dans

la Métropole ses meilleurs spé-

cialistes en désamorçage de

bombes.

A Montréal, la très délicate tâ-

ehe de neutraliser ces engins de

mort est confiée au laboratoire
mobile de la police. dirigé par le

sergent-détective Léo Plouffe, qui

a quatre hommes a sa disposi:
i Le Service de l'identité ju-

diciaire, que dirige le capitaine-

détective Amédée Comète, et le
Bureau des enquêtes criminelles, ;
commandé par l'inspecteur Fran- |

eis Boire. travaillent aussi à dé-
masquer les auteurs de divers

  

 

ces der-
nières semaines, Le ‘Criminal
Investigation Bureau‘ de la Gen-
darmerie royale du Canada (com-
mandement du Québec) et la
Sûreté provinciale du Québec
collaborent aussi à ce travail
énorme.
Les journalistes. au courant des

méthodes policières usitées chez
nous, frémissent souvent d'hor-
‘reur au récit de désamorçages
qui auraient pu facilement coûter
la vie à ceux qui s'en sont occu-
pés. Les policiers — municipaux.
provinciaux et fédéraux — doi-
vent souvent recourir au systè-
me ‘’D’’ pour arriver à leurs fins.
Ou encore consulter des manuels
de police conçus à l'étranger.
Les limiers de New York pos-

‘sèdent une très vaste expérience
dans la lutte contre les fabricants
clandestins de bombes et autres
engins de mort. À tout instant.
ils reçoivent des demandes de
renseignements des quatre coins
du monde et les fournissent avec
empressement à l'aide d'une
épaisse documentation scientifi-

; que.

L'escouade newyorkaise anti-
bombe se compose de14 hommes.
chacun hautement spécialisé dans

Elle veut trois enfants

 

un domaine particulier. Non seu-
{lement ces limiers doivent-ils dé-
manteler les engins de mort, ils

| doivent aussi rechercher ceux cui

| les assemblent — le plus souvent
dans une grange. un hangar ou
un grenier — ce qui entraine
souvent des travaux échelonnés
sur plusieurs mois.

L'équipement

Formée en 1917, l'escouade dis-
pose d'instruments de travail des _

| plus modernes el souvent fort

compliqués. Grâce à un camion-

remorque,il est possible de trans-
rter au loin les explosifs. préa-

slablement déposés avec grand gs

soin dans un grand panier d'osier
ressemblant à une caissette à

| champagne. Une wagonnelte ac-
compagnant le camion transpor-
te, pour sa part. un appareil fluo-
roscopique et um appareil de
‘radiographie, des stéthoscopes.
des gammamétres ‘pour déceler
les radiations atomiques: et
toutes sortes d'outils de fabrica-
tion spéciale. Ainsi, les policiers
de New York découpent à l'aide
d'un couteau dont la lame est de
verre très dur. le cuir ou le tissu
d'un sac à Main ou d'une valise
‘qui contient censément un explo-
sif. Le verre n'est pas conduc-|
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Cette cargaison de “forcite”, sorte d'explosif industriel encere

en vente libre av Québec, pourrait facilement faire sauter un

gres immeuble.

teur d'électricité statique ou au-
tre. Chaque policier est tenu de
porter une veste blindée, qui le

protège bien vaguement contre

les éclats de bombe, et il se mu-
nit d’un bidon d'huile dont il verse

immédiatement le contenu dans
 

La belle Anita est-elle devenue sage:
 

par Charles Gentillon

PARIS. — «Agence Male-

Kkalo! — On disait que. cette

fois, Anita Ekberg interdirait

aux photographes d'opérer pen-

dant et après son mariage. On

me s'était pas trompé. À cette

exception prèe que toutes les

photos étaient réservées en

M

ANITA EXBERG, ave l'en voit

époux, RICK VAN NUTTER,

‘plus vêtue.

.+
exclusivité à un hebdumadaire

italien. -
Anita Ekberg, “I'Anitona™ (la

grosse Anita) comme disent les
Îtaliens. n'est pas encore devenue
une autre Greta Garbo. Mais
tout de même, il y avait un chan-
gement important par rapport à

son premier mariage : elle était
Loin d'avoir une

épaule. les bras et le dos large-

ment dénudés, elle était cou-

 
s’est

verte, enveloppée, drapée. em-
paquetée dans le plus étrange des
costumes : une sorte de loge
plissée à la romaine. bianche
comme son chapeau. Cette coif-
fe était, par sa forme, un cha
peau d'ecclésiastique. identique à
celui qu'elle arborait. mais en;
noir, dans le film ‘ia Dolce Vita’.
En se mariant, elle a rendu,

un inconnu célèbre en un jour.

à la hâte. Elle affirme vouloir
espacer son activité cinémato- |
graphique. pour avoir et élever
des enfants : ‘Trois’, précise-t-
elle.

Sans tapage publicitaire |
On est loin du mariage de

1956, à Florence, que refusa de
célébrer personnellement le cé-
lèbre maire La Pira, parce que

Peu de gens connaissaient en ef- la cérémonie n’était que civile
fet le jeune Allemand Friedrich Ce jour-là, Anita était arrivée à‘
van Nutter. son trés bel époux. la mairie dans une voiture en-
qui ressembleassez par sa sta- rubannée comme une boîte de
ture et ses traits au Mar; numéro marrons glacés, dans sa robe
un : Anthony Steel. d'odalisque, je visage maquulle |

Beau et solide | commepour se présenter devant
Mais | J les projecteurs, les pieds nus dans

Mais la personnalité de van des sandales aux talons veri
utter est beaucoup plus com-|gineux. Ce mariage de cinéma!

pliquée. Ce beau et solide gar-'aboutit logiquement, moins de
gon. très riche, est établi depuis trois ans après, à un divorce non
es années en Amérique. ll moins cinématographique. Trois

possède aussi d'importants inté- années pendant lesquelles les
rêts immobiliers dans le Tessin. gisputes du coupie firent le bon-'
C’est d'ailleurs pour cette raison eur des ‘’paparazzi”’, des chro-'

quela cérémonie s'est déroulée niqueurs à scandale romains
4 Viganello, aux environs de Lu-, Cette fois, la vedette n'a ‘pas
ano. i i i
Van Nutter a été acteur, juste poy le moindre(déclarationau

le terope de tourner ‘Romanoff et de son mariage. Lorsqu'elle
et Juliette”. Il ne connut pas le quitta Rome pour Viganello, ce,
feu sacré, mais cela lui donna fut sous le prétexte de se rendre !
idée de devenir directeur de à Londres afin d'y essayer les

production au cinéma. C'est un costumes de son prochain film
homme raffiné, collectionneur de Pour ce mariage, elle a choisi
sculptures abstraites. excellent un village, et, si les bans furent
danseur et photographe d'art. publiés durant les trois semai-
, Anita Ekberg se réinstalle donc nes réglementaires, nul ne s'en
â Rome. remariée sans tapage. ayisa, car son vrai nom, Anita
sans conférence de presse ni in- Marianne Kerstin, est aussi in-
terview à la télévision, ni même connu que l'était hier encore
des télégrammes aux amis. Cer- celui de van Nutter
tes, un Êchec matrimonial et plu-, De y
sieurs déceptions sentimentales

is quelque temps, Anita

ont pu la rendre prudente, mais
la prudence est bien la dernière
chose que l'on pouvait attendre

elie.

Assagie |
Anita Ekberg aurait-elle at-;

teint l'âge de raison ? Tout est,
possible.
soit trois de plus qe son nouvel
époux. Elle se vel toujours de
la manière ia plus excentrique,
mais son comportement est nel-
tement moins scandaleux que par
le passé. C'est ainsi que seuis
les témoins assistaient au second
mariage.
Anita De s'est pas remariée

Elle a trente-deux ans, |97

paralt vraiment lasse des boltes
de nuit. Son évolution est com-
mune à plus d'une Nordique.
Passé la trentaine, la femme du
Nord songe d'abord au foyer,
aux enfants. En général, elle
abandonne même progressive-
ment la coquetierie de ses jeunes

La jeune femme a même réus-
si, jusqu'au jour du Mariage. à
laisser ignorer à la presse l'exis-
tence de Friedrich van Nutter.
Exploit étonnant et méritoire.
Même les parents de la vedelte
n'ont été avertis qu'après ls cé-
rémonie et ne connaissent pas

les mécanismes d'horlogerie des

bombes, afin de les enrayer.

‘Dans notre métier. il faut être
infiniment plus patient que cu-

rieux”. explique l'agent Bill

Schmitt.

Les attentats à la bombe sont

passablement nombreux dans la

métropole des Etats-Unis. On en

a compté plus de 250 l'an dernier.

soit une moyenne de plus de 20

par mois. Autrefois. les explo-

sions criminelles à New York

étaient l'œuvre de gangsters et

de clans politiques rivaux. Au-

jourd'hui. la plupart des attentats

sont commis par des jeunes dé-

linquants et par d'ex-employés

qui ont un compte à régler avec

leurs anciens patrons.

Cu
'envei comme objet de devxis-
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“Pat” Presseault, qui a passé 15 mois on prison, victime d'une erreur judiciaire

“Je n'en veux à
+par Conrad Bernier

“Je ne peux pes leur en‘
vouloir, c'étaient de braves
peas. N'empérhe que ça a été
dur. N'erupé aussi que je
voulais prouver mon innocence,
que j'ai réussi, du m
crois. Ça, c'est pas rien, Je:
me trouvais devant une manta. |
une. Je me suis au travail!
Je n'avais que mes mains, puis
cette foi qui déplace les monta-
woes. I eue fallait déplacer une
montagne. poignée de roc pur
proignee de roc, Je reviens de
loin Je reviens de l'enfer. De
l'enfer de ma liberté perdue”

I! neat pas facile pour “Pat”
Pressesult de raconter son aven-
ture, et, pourtant. il ne peut
employer que des mots. A aucun
moment, il ne prétend résumer
et circonscrire le drame qu'il a
vécu au cours des quinze derniers
mois. Son récit est un long tra
vail d'excavation qui déterre peu
à peu des jalons et des repères
H s'essoufle à tout souligner, a
tout tamiser, avec une bonne vo
lonté désarmante Il exige de
fur-méme une sorte de détache
ment et je calme dans l'angoisse
[I livre son histoire à la publicité.
pleinement conscient de sa gra-
vite. Car “Pat” Presseault sait
desormais que les plus nobles
déclarations de principes n'empé-
cheront pas, demain, des hommes
de rouler en prison pour des cri-
mes qu'ils n'auront pas commis.
11 le dit. Il vousrait le crier I
souhaite, en tout cas, que nul
de nous ne forme plus d'un som-
mes paisible tant que cette me-
nace planera “St pareille aven-
ture à pu m'arriver, dit-il, elle
peut egalement arriver à n'im-
porte qui d'entre vous. Ft ca,
c'est effravane . .

Un drame a la Kafka

Mais ‘L'Affure PR Pres.
seaalt’”, me detmanderez-vous,
<'>at qui exactement * Une his-
tore fort simple, ¢ méme min-
ve, d'une sumplicte a la Kafka,

   
  

   

 

  

s je le! *

 

&

  

    

 

“Pat” Presseault cause ici avec “son meilleur avocat‘, en l'occurrence, son beau-père, M. Emile
Pomerleau, qui n’a jamais dou é de l'innocence de son gendre.

parce que, bien sûr, je pense a
Kafka. et je me dis que l'aven-
ture de “Pat” Presseault.
fut arrêté le i
avoir rien fait de mal et sans
même savoir pourquoi on le ba-
lançait en cellule. est identique
à celle que raconta Kafka dans
ce livre terrible qu'est LE PRO-
CES.

 

Une date fatidique
En effet, le 3 janvier [962,

vers huit heures du matin. deux
detectives bondissent chez © Pat”
Presseault, et le summent de
comparaître devant Un sergent-
détective de la police de Mont-
réal. L'ex-policier “PaC' Pres-

Quand il est question de “piusses”
 

Théo mene la Piaf

par le bout du
PARIS. - (DRI Piaf

nen revient pas |... kn de
nant Mae Théo Sarapo (M
Lambouskas pour l'état ci
elle crovait être nantie

  
it.

d'un
maci fnen gentil et hien souris
qui lui mangerait dans la main

 

Or, les choses ne se
pas — mais pas du tout

comme ça...

passent

Pour commencer, il l'a obligée
À limiter ses dépenses à mile
francs $2000 par jour. Ceia
paraît énorme, mais pour Piaf
que a ‘’claqué’’ plus d'un millard
d'anciens francs (82.000.000 en
dix ans, c'est relativement peu.

En outre, Théo pense à ses
vieux jours : son bas de laine
contient déjà plus de deux nul
luns d'anciens francs ($4.000),
ce qui remplit de flerté papa
Lambouskas. Piaf, elle, eat ad-
nurative : jamais elle n'a eu au-
tant d'argent devant elle...

Enfin. Théo a exigé de sa fem-
me qu'elle wit la vedette d'un
Rala qui aura lieu le 26 janvier
prochain, à La Frette, au profit
de la Caisse des écoles ! |
Pour mémoire, La Frette est

le pays de Sarapo; son père y
bent toujours un salon de coif-
ure. Ce qui prouve que Theo
ne rene pas les siens. Mais
Ce sera bien ja première fois
que Piaf chantera sous un préau

nez
 

d'écale, juchée sur une estrade -
L'amour, tout de même...

 EOITH PIAF
peut-elle encore chanter, sans

“Nen je ne regrette
rien... "?

mentir :

seault ne s'alarme pas Non,
vraiment, il a‘a aucune raison
de s'inquiêter ‘Peut-être, pense-
Lil en lui-meme, ont besoin
de moi pour une identification ou
pour unm renseigaement * Com-
ment pourrais-je refuser? N'ai-je
pas éte fier, hier, de servir dans
la police de Montreal?” Nes deux
unpagnons. pour leur past, sont

muets comme des tombes. affi-
chent le calme olympien de
MONSIEUR TOUTLEMONDEre-
Jardant jes Plouffe, ne savent
rien et ne veulent ren savoir. Un
quart d'heure plus tard. ‘Pat
Presseault apprend qu'il a trem
pe {ans une affaire de faux che-
{ues “Je n'ai aucun mandat con-
tre toi, lui avoue le détective
charge de l'enquête, mais j'ai-

is bien quand É aller
ler chez toi.” P| ault ne

 

 

   

  

Wijecte pas. Pourquoi sin
queterait-il

La fouille se révèle pourtan:
inutile : rien d'anormai chez
“Pac” Presseauit. Les détectives
le ramènent alors au Centre de
ia police et l'enferment dans unr
cellule. “Nous sommes dans l‘o-
bligation de te garder ici, qu'ils
lus disent. De plus en plus médu-
se. Pat” Presseault, qui aime
rait tout de même renseigner sa
famille sur ses allées et venues
demande la permission de télé
phoner. Mais cela lui est refusé
Pourtant, un coup de fil. ça de
nouerait ses angoisses. “Pat”
Presseault pense alors en lui
même que ‘rien n'est plus dan-
grreux, en effet, que de disposer
de l’autorite “Il est mainte
nant six heures du soir of l'ex
policier, qui n'a rien fait de mal
et qui s’enlise dans le mystère.
se cogne la téte contre les murs
de sa cellule, comme un anima!
traqué. Les jours passent dans
l'isolement total. et voilà qu'un
‘létective annonce finalement au
détenu Presseault qu'il est
vusé de fraude et qu’il comp. -
tra en Cour. le lendemain. en
mème temps que son complice
Marcet Joly...

La fausse minute de vérité

Le lendemain, en effet, soit le
# janvier 1982, Marcel Joly el
Pat” Presseault étaient accusés
d'avoir fraudé une banque en lou
chant deux chèques. l'un de
$4,500 et l'autre, de 35.200. Ces
chèques, toujours selon l'avocat
de la Couronne, avaient été vo-
lès dans une compagnie d’assu-
race. Au cours d'une enquête
menée par un sergentdétective |
de la police de Montréal, les!
deux accusés avaiet #é positi- |
vement identifiés par le gérant
d'une banque montrélaise com-
me étant les hommes qui avaient
envahi son bureau, y avaient sé-|
journé durant plus d'une heure,

   

  

et finalement avatent encaissé
les chèques.

le docteur Rosario Fontaine
avait été appelé, comme expert.
à vérifier l'écriture des deux ac-
cuses ct avait attesté que la st-
gnature des chèques était la leur.
Sur des identifications aussi po-
sitives, le juge avait alors pro
noncé les sentences. Marcel Joly.
pour sa part, avait immediate-
ment porté sa cause en appel.
Quant à Presseault. il prit le che-
min du pénitencier, ne disposant
pas d'une somme d'argent qui
lui aurait permis den appeler.
onsa0s0

 

  Wh À

  Ce chat noir, qui n'es

 

rypersonne!
Et l‘espoir renaît

Aujourd'hui, après avoir purgé
plus de quinze mois d'une senten-
ce de cinq ans d'emprisonnement
“Pat” Presseault, qui n'a cessé
de proclamer son innocence, ob-
tient son élargissement. En pré-
sence d'une forte présomption
d'erreur judiciaire, le juge en
chef de la Cour d'appel, en dépit
de l'expiration de tous les dé-
lais légaux. lui accorde le droit
d'en appeler de sa condamnation.
“Pat” Presseault retrouvera-t-il
sa liberté, tout comme son pré-
sumé complice, Marcel Joly, qui
a été acquitté le 2 février 1963,
et dont l'acquittement prouve
qu'il avait été condamné à la
suite d'une ciieur judiciaite ?
F.coutons Pat’ Presseault . . .

Une aventure atroce
— 11 ne m'appartient pas de

renverser des jugements. Je peux
seulement vous dire que les preu-
ves apportées par un haut per-
sonnage de la justice, lors du
deuxième procès de Marcel Joly,
mon présumé complice, valent
évalement pour moi. Il est prou-
vé, aujourd'hui, hors de tout dou-
te. que Joly et moi-même n'a-
vions rien à faire dans cette his-
toire de fraude...
— Un étrange procès, à la vé-

rité, et ces quinze mois d'inter-
nement ?
— Un souvenir atroce’ Un

cauchemar incroyable ! Perdre
sa liberté, sacré nom d’un chien !
Que reste-t-il à perdre après ce-
la ? Le 4 mai 1962, lorsque j'en-
tendis le juge me condamner à
5 ans de pénitencier. c’est comme
si on m'avait enterré vivant.
Trop de questions n'avaient pas
reçu de réponses: trop de points
demeuraient dans l'obscurité, Je
ne savais rien. Rien de précis.
Je n'éprouve aucun besoin de
tomher qui que ce soit, mais je
déplore tout de même que toute
discussion avec la police. en gé-
néral. se réduise à donner à un
détenu la couleur d'un sot ou la

  

   
Que fera-t-on du chat ?

nécessairement un présage de
malheur, a été fidèle à sa maitresse jusqu'au beut ... de la
traine de sa robe de mariée, se laissant même porter jvequ
pied de l'autel. Mais si JULIE PHILIPPA MANISON aime son
chat noir, qu'en pensera sen neuvel époux TREVOR WILLIAM

OWEN ? En sonvme, que fera-t-en du chat ?
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Rien de plus, rien de
 

"La Paloma”: rendez-vous

 

par Réal Le Blanc +

Repaire de beatniks. d'exis-

tentialistes et de zazous: petit

paradis artificiel largement eu-
vert aux dropuée et aux narco-

manes; lieu de prédilection de

racolages officieux: voila quel-
ques-unes des accusations chu

chotées a 'endruit de “la Palo.

ma”. Or tout cela n'était par
assez... Ne voilà-t-il pas qu'on
apprend que sept des 15 hom-

mes arrêtés dans la nuit du 11
00000......0es

Les grandes familles

La Sybil à

  

au 12 avril dernier en marge

de l'affaire F.L.Q. étaient des,
clients assidus de cette fameuse
buite de nuit montréalaise, qui.

encore une fois, prenait triste.

ment la vedette... Qu'en est-il

de tous ces supposés scandales ?

Ces rumeurs sont-elles fondées?

C'est ce que j'ai voulu savoir.
Et c'est ainsi que je me suis

rendu auprès du propriétaire
même de l'établissement, M. Ga-
briel de Diego, pour lui exposer

brutalement toute l'affaire. M
ccovetanncoceot0

Dick

  

rencontre par hasard

l'Eddie à Liz
— Ah ! bonjour, Fddie !

— Ah! bonjour, Sybil! |

Tous les garçons de table

sont d'un coup figés sur place.

les doigts du pianiste s'immo-

bilisent en trois notes tremblo-

tantes et la foule du Fl Maroc.

co. a New York. retient sen

souffle et braque les veux sur

M. Fisher et Mme Burten qui

viennent de se rencontrer nez

à nez.

 

SYBIL BURTON
...un baiser sur la joue !

Oui. oui! c'est bien ça: le

mari et la femme des deux

autres ! :
Les malheureux survivanis de

l'intrigue amoureuse mondiale-

ment connue partagent, on le

sait, certains problemes com-

muns. Mais la rencontre était ab-
solument imprévue et. de ce fait,

la situation prenait tout le sus-,

pense d'un roman à la Magali. |
Tis s’en tirérent cependant avec |

beaucoup de dignité et on ne
s'explique toujours pas comment

les clients du célèbre café ont pu
retenir leurs applaudissements.

Eddie et Sybil se regardérent

dans les yeux et. l'espace d'ime
, furent en proie à l'hé-

sitation. Une seule petite seconde
pourtant a suifi pour leur redon-
per tout leur sang-froid, et voila
Qu'ils se donnent un tendre bai-
ser sur la joue et que, Main dans
la main, ils quittent jeurs tables
respectives et se dirigent vers la
“Champagne Room", petite ai.

edve intime du Ei Morocco.
Eddie et Sybil sont tout souri-

re. lls conversent gentiment à

voix basse et tous les tympans

s'éreintent (ant qulis peuvent
entendre le dialogue. Mais

scène muette n'en est pas:
moins délicieuse; elle dure, elle

dure pendant quinze longues

minutes.
Le tête-à-tête terminé, on

s'embrasse de nouveau La sce

ne entre le mari dElizabeth Tay -

lor et l'épouse de Richard Burton

est terminée. Leurs porte-parvic

qualifient la rencontre de ‘-trie-

tement accidentelle”.
On sait que Sybil a réglé sa

séparation d'avec Richard pour

une somme fort rondelette, mais

Eddie. pour sa part. n'a encor

entamé aucune procédure pour
dissoudre son mariage.
Entre-temps. à Londres
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de Diego y est allé franchement.

sans détour ni cachette, Devant

ses réponses, le lecleur jugera...

Mais auparavant. une brève

description des lieux. Ouverte il

y a deux ans dans un quartier

minable, ‘’la Paloma”, de l'exté-

‘rieur, est pour le moins une boi-

te origina On descend trois

marches, et nous voilà au centre

de la bohème montréalaise : la
bles de céramique et chaises du

méme style, tables individuelles

xans stvle à l'entour d'une espèce

de bar d'où sortent cuistamment
café et sandwiches, deux autres
longues tubles de bois où peuvent

s'asseoir 24 personnes à la fois:

musique éfoulfée par la conversa-

tion: aux murs, quelques ta-

bleaux d'artistes débutants . .

Voilà pour la “boite” et l'at-

mosphère. Ft maintenant voici

l'homme. Gabriel de Diego. le

propriétaire. Pour répondre a

mes questions dans une ambian-

ce plus favorable, il m’entraine

vers le ‘’Don Quichotte”, plus

luxueux que ‘la Paloma”, que la

Ville jusqu'ici lui interdit d'ou-

vrir .. -
C'est le temps.

l'interrogatoire :

“Gabriel, que faisiez-vous is ant
d'ouvrir "la Paloma”

— J'étais, en Espagne, décora-

teur et electricien. Je ensuite

passé en France où j' é

tremaitre dans les chantiers na-
vais. Je suis arrivé au Canada

il y a 5 uns. J'ai d'abord accepté

la foule de petits emplois. qu'on

m'a offerts. mais jamais dans

ma ligne. Puis à un moment

donné. je me suis rendu compte

qu'une ville qui s'intéresse aux

arts comme Montréal se devait

d’avoir son quartier bohème. Ft
c'est ibs. que Ja mis sur pied

je passe à

  

   
   

   

  

"La Palom
minable et le centre de

“la Paloma’. y investissant tou

tes mes économies. -

— Quelles classes de gens veu-

liez-vous accueillir dans votre cé-

nacle ?

   

— Des artistes, des immigrants pe!

et des éludiants, et cela dans une

atmosphère à leur goût et où ils

ne soient pas exploités financiè-

rement. Ici chacun est libre

d'avoir ses idées politiques ou

religieuses. On les discute, sans

plus. . [ei on n'impose rien

Dernièrement, j'ai dû faire le

guet trois jours durant afin d'em-

pécher certains indésirables d'en-

trer...
— Tu sais, Gabriel. on accuse

souvent “la Paloma" de n'être

qu'un ‘repaire de crasseux aux

longs cheveux®’. Est-ce vrai?

— Pourquoi juger les gens d'a-

près leur aspect extérieur ? Ein-

stein n'avait-il pas les cheveux

longs 7 Et puis après 7 N'était i!
pas un génie ?

Et les drogues ?
— Et la drogue

— En a-t-on déj

 

 
trouvé dims

 

- mon restaurant 7...
— Comment pouvez-vous vivre

avec ces ‘’traine-la-savate” qui
passent des heures devant un seul

petil cale ?
— Je peux arriver en visant

très modestement Je me nourris
presque toujours de sandwiches
et je ne prends pratiquement pas
d'alcool. Je vis dans mon arrière-
boutique, greiottant l'hiver, étouf-
fant l'été Je m'achéte ‘’quelque-
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la bohème de Montréal.

fois" un complet annue! ! Je n'ai
ipas de Cadillue. je prends l'aute-
bus, ou. plus souvent encore, je
marche | Avec le genre de vie
que je mène. j'ai besoin de très
u... Ah" j'oubliais : pas de

beiles blondes. du genre de «clies
qui rumnent un homme !
— On a souvent fait mention

de fillettes qui se servent de votre
café pour faire du racolage. Pou-
vez-vous répondre à celle accu-

. sation lout de même assez grave?
— J'ai séti souventefois contre

ces écericlées et les ‘loupsqui
les sunent. Minntenant on m'o-
blige à renvoyer dès dix heures
toute Jeune fille ne pouvant prou-
ver ses div-huit ans. Est-ce
mieux ” Flles s'en vont mainte-
nant vers certiuns endroits ou
on leur sert alcool et tout le reste
jusqu'aux petites heures du mu
tin Fat curienx, ces endroits ne
sont Jamais mguietes jar ‘à po

hee a

 

“Je vendrai ...”
Lorsque je ie quiltisi. if me de

clara J'en as Marre de servir
dé bouc emissaire a tous les pro-
blémes moraux de la Métropole *
Si tout n'est pas réglé très bien
tôt. Je vendrin la Paloma et tous
ses problèmes

Paris. Rome, New York. toutes
les grandes capitales artistiques
ont leur quartier bohème. Mont-
réal permelira-ti! qu'on avorte
MNS de sen à coups de pseudo

scandales 7 La parole est au pu-
bhe
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Tel sera le tracé probable d'une autoroute en bordure du Saint-Laurent dont la construction doit commencer avant la fin de 1953,
-Dame. Les travaux coûteraient plus de $150,000,000 maig

est-ouest partirait des environs de l'avenue Papineau eu même plus à l'est,
d'un plan directeur de circulation dont les

l'Exposition vriverselle de 19/ dans ia nouvelle ile Not
la nouvelle voi

 

CANAL DE
L'AQUEDVE 

De la rue Papineau au boul. Décarie
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afin qu'elle seit prête pour
d'expropriation. Selon la rumeur,

pour aboutir au prolongement sud du boulevard Décarie. Il s’agit là
détails complets doivent être communiqués conjointement par Ottawa, Québec et Montréal dans quelques mois

Nouvelle autoroute de $150 millions ?
par Clément DuMaine

D'ici à la fin de l'été ane très
importante nouvelle, qui fera
plaisir aux automobilistes de
la région de Montr doit
faire l'objet d'un communiqué
spécial de ls part d'Ottawa, de
Québec et de Montréal. On
annoncera alors le lancement
de travaux de construction

 

d'une véritable autoroute en:
surface de plus de $150,00.000 et
qui, partant des parages de
l'avenue Papineau. aboutira au
prolongement du boulevard Dé-
carie, La tâche serait menée en
trois ans et terminée pour le
début de 1967, année de FEx-
position universelle de Mont.
réal.
L'autoroute devant être amé-

nagée en bordure du Saint-Lau-
rent, il ne sera pas nécessaire
de procéder à expropriation
d'immeubles commerciaux et ré
sidentiels sur une haute échelle.
Il se peut même que les travaux
exécutés dans la partie est de
l'Île de Montréal se situent non
loin de l'emplacement du pont
qui enjambera le Saint-Laurent
pour aboutir à Boucherville.

Des pourparlers sérieux. qui
seraient menés à bien d'ici le
mois de juillet, se tiennent de-
puis plus d'un mois entre desi
représentants du ministère fédé-
ral des Travaux publics, ceux du
Conseil des ports nationaux, le
ministre et les ingénieurs de la
Voirie provinciale, le président
du Comité exécutif et le direc-
teur du Service de l'urbanisme

 

Se Montréal. M. Guy Poliquin,
président de l'Office des auto-
routes du Québec, participe aus-
si aux entretiens.

Silence de M. Saulnier
Rejoint à son bureau. à l’Hô-

tel de ville, M. Lucien Saulnier
n'a pas voulu se livrer au moin-
dre commentaire, disant qu'il est
encore trop tôt pour se pronon-
cer. Toutefois, reconnait que
des pourparlers visant les pré-
paratifs de l'Exposition de 1967

l'aménagement routier proje-
té se tiennent régulièrement.

D'une autre source. le Petit
Journal a appris que le gouver-
nement provincial n'a pas enco-
re permis à l'administration Dra-
peau-Saulnier de négocier direc-
tement avec le ministère des
Travaux publics d'Ottawa. Pour
une fois, il s'agit d'étudier à di-
vers échelons administratifs un
projet de réseau routier d'enver-
gure opolitaine nécessitant
une étroite collaboration finan-
cière et de génie entre les par-
ties intéressées.

Ti est question, entre autres
choses, d'un immense terrain de
stationnement automobile dans
les limites de la Pointe Saint-
Charles, du parachèvement de la
section est du boulevard Métro-

‘ politaïn à la hauteur de la mon-
tée Saint-Léonard et du prolon-
gement du boulevard Décarie
vers le sud.

On étudie également les moyens
de relier à l'autoroute est-ouest
plusieurs grandes artères nord-
sud, comme les avenues Papi-
neau et Delorimier, les boule
vards Pie-IX et Saint-Laurent, et
les rues Bleury, Windsor, Guy et
Atwater. Les associations d'auto-

mobilistes, de camionneurs et de
propriétaires d'autobus ont hâte
d’être renseignées sur les facilités
du stationnement autour de l'Ex-

sition universelle qui se dérou-
lera dans quatre ans. Une chose
est certaine : aucun véhicule de
promenade ne sera admis dans
l'île au cours de l'Expo. Autre
considération : nombre d'ingé-
nieurs estiment qu’il faut prolon-
ger l'avenue Université vers le
sud, afin de la raccorder au pont
Victoria.

Qui assumera les frais ?
Dans divers milieux, on se de-

mande comment s'effectuera le
financement de ce projet de l'ur-
dre d'un demi-milliard de dol-
lars ou plus. Encore récemment.
alors qu’il prononçait une cause-
rie devant la Chambre de Com-
merce de Montréal et du district.
M. Bernard Pinard avoua candi-
dement que son ministère n'a pas
les moyens d'entreprendre seul
ces travaux de coût élevé, d'où
la nécessité d‘un apport finan.
cier appréciable du gouverne-
ment d'Ottawa.

H est toutefois certains travaux
où le gouvernement du Québec
devra se débrouiller seul : ainsi
lorsqu'il s'agira de construire ‘ine
route moderne sur la rive sud en
direction de Sorel, ou de doubler #
la surface de la route 9 condui-
sant de Laprairie jusqu’à la fron-
tière des États-Unis via Lacolle.

A l'Hôtel de ville de Montréal.
on se demande maintenant si le
parachèvement du boulevard Ca-
vendish, entre la rue Fleet —
rolongement de l'avenue Van

 

orne — et le chemin de la Che
de-Liesse, n'aura pas licu avant
la transformation du boulevard
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Décarie en voie semi-rapide.
Certains ingénieurs spécialisés
dans les problèmes de circula-
tion et de stationnement disent
qu'il est nettement ridicule de
songer à effectuer de grands
travaux sur Décarie avant d'a-
voir créé une voie rapide nord-
sud de remplacement. L'un
ces spécialistes est allé plus loin
que ses collègues, en disant à
Ceux représentants du Petit Jour-

: ‘C’est de la pure folie que.

de vouloir réduire le flot de ia
circulation sur le boulevard Dé-
carie, Toute circulation deviem-
drait impossible entre la rue
Jean-Talon et le chemin de la
Reine-Marie, à moins qu'on n'em-
piore l’ancienne emprise des
tramways au-dessus du viaduc.

de Et encore là. ce ne serait qu'une
demi-mesure nettement insuffi-
sante, surtout aux heures de
pointe du matin et de la fim
d'après-midi.”
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A. Denis

...au poste ! |
R. Aubuchon
… Chicago

G. Francoeur
… pourquoi ?

T.-A. Fontaine
...un appel

   

En r'montantla rue

Sainte-CETS©
par Conrad Bernier

@ M. Claude Thériault, de Montréal-Nord, trouve une tortue

de 14 livres et demie dans la très “cristalline” rivière des

Prairies et en fait don au Jardin des Merveilles. J'espère

seulement qu'on l’a douchée de partout, cette vieille tortue,

avant de la balancer dans un étang du parc Lafontaine. Car

la rivière des Prairies, que je ne savais pas “tortueuse”,

charrie depuis toujours l‘une des plus corpulentes collections

de microbes au monde. Une contamination massive qui

s'explique peut-être par le passage de “barboties volantes”

dans les environs ? — Une “école de charme pour policiers”

vient d'ouvrir ses portes à Hollywood. Les cours durent trois

mois et comportent des leçons de bonnes manières, de danse

et de poésie. Pourvu que certains de nos policiers ne s'en

fassent pas un complexe d'infériorité !

© Un chimiste allemand a mis au point une lotion capillaire originale

faite de jus de céleri mélangé à de la sève de bouleau stabilisée. Le

céleri, par les vitamines À et K qu'il contient, favorise la croissance|

de cheveu et la sève du bouleau le rend brillant. Ça devient dramati-

que tout de même cet acharnement des hommes à s‘arracher les

cheveux pour trouver un remède à la calvitie! Tout cela, finale- |

ment, sent ‘’l‘huile de Birotteau”” 1 Relisez “Histoire de la grandeur

et de la décadence de César Birotteau’’, de Balzac, et vous trouverez

dans ce chef-d'oeuvre l'exposé le plus honnête jamais publié sur le

problème de la calvitie.

@ 74 personnes, qui assistaient religieusement à des combats ‘

de coqs dans le sous-sol d'une maison de Trois-Rivières, ont -

été arrêtées par la police de cette ville samedi soir dernier.

Les policiers de Trois-Rivières ont également appréhendé 57

coûs vivants et 4 autres qui avaient déjà trouvé la mort au’

cours de batailles sanglantes. On sait s'amucer, à Trois-

Rivières. Des moeurs à la coque, quoi ! — 4 millions d'indi-

vidus, dont la plupart sont des maris, ont disparu sans laisser

d'adresse, l’an dernier, à travers le monde. C'est ce que

révèlent les plus récentes statistiques de la police interna-

sionale. Tout cela est bien pitoyable. Monsieur X n'aime plus

cette personne qu'il aimait il y a dix ans. Je crois bien :

elle n’est plus a même, ni lui non plus! tl était jeune et

elle aussi. Il I'aimerait peut-éire encore, telle quelle était

alors...
:

© À l'instar de MM. Josaphat Brunet, de la police provinciale, et

Adrien Robert, de la police de Montréal, le juge T.-A. Fontaine a

réclamé, ces jours derniers, le rétablissement de la peine d‘empri-

sonnement minimum de douze mois pour les voleurs d'autos. ‘Quand

U s’agit de récidivistes, pensent également certains procureurs de la

Couronne, ls peine du fouet serait peut-être une excellente thérapeu-

tique ! “ Tout à fait d'accord. Mais, dites-moi, quel châtiment réser-

verez-vous aux richissimes ‘’ordures’’ qui embauchent les jeunes

voleurs d'autos ? — Le professeur Léon Binet, doyen de Ja Faculté

de médecine de Paris, affirme que “les jeunes paons sont très

friands de café au | . Si M. Binet voyait nos jeunes ‘’artisses”

accrochés aux différents bars de ls métropole, quel eruel démenti il

encaisserait !

@ Le secrétaire exécutif de l'Association canadienne des

percepteurs, M. F. E. Taylor, révèle que les compagnies de

finance ont dû réduire leurs prêts de 18 p. 100 au cours des

deux dernières années, après avoir constaté que des gens

venaient emprunter de l'argent avant même d'avoir rem-

boursé leur dernier emprunt, Et selon M. Taylor, ce sont

les femmes qui sont responsables de cet enlisement finan-

cier. "On connaitrait beaucoup moins de tracas, dit-il, si on

pouvait leur donner des tranquillisants pour laisser les ven-

tes I” Eh oui | Un matin, Adolphe est définitivement saisi par

la triomphante idée de laisser sa femme Caroline s'arranger

avec le budget et les finances. | lui remet le gouvernement

de la maison en lui disant: “Fais ce que tu voudras I

Caroline est tout sucre et schète des petits registres pour

écrire ses dépenses, accouche de temps en temps d'un petit

projet de loi qui exige des crédits supplémentaires, et deux

mois plus tard, Adolphe, au bord de la banqueroute, ren-

verse le gouvernement de sa femme ! Balzac appelle cela,

“le 18 Brumaire des ménages”.

© La police de Montréal s'inquiète : *’Pourquel le capitaine-détec-

tive Guy Francoeur boude-t-il le golf depuis quelques semaines ?

C'est peut-être que le brave capitaine ne voit plus les “trous” | Et

2 c'est grave pour un capitain: ve | — Le sergent-détective

eland Aubuchen, de la police provinciale, 8 quitté Montréal cette |
€

   

 

 

 

  

 

semaine peur quelques jours de r à Ch De tous nes

hommes de lettres canadiens, le ministre des est vraiment

le seul qui mène fort bien sen affaire. Il a même que cet
rfait illettré | Ce qui n’est pas le cas de

M. Azellus Denis que le Premier ministre Pearson vient teut juste

de cheisir comme ministre des Postes. Et av boulet, monsieur le

ministre | A quand une enquête, monsieur Denis, sur le comperte-

ment de certains facteurs de l'Ouest de Montréal qui se spécialisent

hermme de lettres soit un
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Les employés en alimentation se syndiquent

» 

>
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- Les épiceries fermeront-elles le lundi?

b—

Le temps n'est pas loin où®
toutes les épiceries seront fer-'
mées le lundi, dans la région
de Montréal. Avant la fin de!
l’année, vraisemblablement. Car ,
le Syndicat de l'alimentation au
détail (affilié à la C.S.N.) s'ap-
prête à entamer les négocia-|
tions d’une convention collec-

les deux parties se proposent de
discuter sont les vacances et les
salaires. On tentera aussi de
faire accepter le principe d'ar-
bitrage privé, c'est-à-dire le re-
cours, en cas de grief, à un ar-
bitre choisi par les patrons et
les employés plutôt qu'aux nom- | de
breux juges du Service provin-
cial de conciliation. Cette mé-

“Il est extrêmement difficile
de rejoindre tous et chacun dans
un territoire aussi vaste, note M.
Ouellet. Pour recruter les mem-
hres que nous avons, il nous a
fallu adresser nos convocations
aux employeurs, leur demandant

bien vouloir transmettre le
message à leurs employés. Le
procédé est trés peu orthodoxe:

tive avec l'Association des dé. thode a l'avantage d'apporter une i mais comment faire autrement ?
taillants en alimentation, ce qui
permettra au ministère du T'ra-:
vail, une fois saisi de l'entente,

interprétation uniforme d'une con-
vention donnée, applicable à tous |
le cas identiques à mesure qu'ils
surgissent.

|
Ce serait beaucoup plus simple
que les intéressés communiquent
avec nous.”

Aussi bien, pour simplifier l’ad-
dûment signée, d'en étendre! , Au nombre de ses membres ministration du syndicat et dé-
l'application juridique à toute,
la région métropolitaine.
Fondé en novembre dernier

après être sorti viclorieux d'une
attaque de front menée auprès du
ministre René Hamel contre le
syndicat de boutique ‘l’Associa-
tion des employés du commerce

.D.A. compte, notamment,
majorité des magasins Richelieu,
Métre, Excel et Ceremet, ainsi
que plusieurs de la chaîne IGA.
Letotal de ses membres s'élève
présentement à quelque 700, et
ce nombre n'a cessé d'augmenter
depuis que la CS.N. a pris le
syndicat en main.

la centraliser les tâches. la C.S.N. |
à créé une structure administra-
tive divisant toute la région de
Montréal (qui comprend l'île et

tout le territoire dans un rayon

“de dix milles de ses limites) en
cinq zones — Nord, Sud, Est et

Ouest — formées chacune de 18

 

Convoqués récemment par leur nouveau syndicat, 75 responsables de magasin se sont rendus au
seus-soi de l'église Saint-Sauveur où on leur a expliqué le projet de structure administrative du
syndicat. Première rangée (de gauche à droite) : MM. PAUL GIGNAC, président; ALFRED
LACHANCE,directeur; ROGER LAPOINTE, secrétaire: EUSTACHE CHARTRAND, vice-président;
GUY KEABLE, tréserier; ROBERT THERRIEN et ALPHONSE BEAULIEU, directeurs. N'apparait

pas sur la photo, M. Alex Dufresne, directeur,

au détail affiliée à la Fédéra-
tion canadienne des associations
indépendantes. que dirige M. Lu-
cen Tremblay’. le nouveau syn
dicat, qui n'a commencé son re-
erutement qu'en janvier de celte
année, compte déjà 2.500 men |
bres, dont 2.000 forment la ma-
jorité dans 616 établissements
de la région.
La plupart des propriétaires de

ces épiceries étant membres de
l'A.D.A., c'est avec celte asso-
ciation patronale mandatée par
les propriétaires que se tiendront
les premières négociations. ‘Mais
cela ne veut pas dire que nous
refuserons de traiter avec tout
autre groupe patronal. précise
M. Jean-Robert Ouellel, conseil-
ler technique de la CSN. Au
contraire, nous sommes prêts à
discuter séparément avec tous
les groupes d'employeurs qui en
exprimeront le désir. Cepen-
dant, la premiére convention
collective signée servira de base
aux négociations subséquentes.

façon que toutes offrent le
même minimum d'avantages.”

On veut le lundi
les réponses à un question

maire envoyé en février aux 1,400
premiers membres recrutés révé-
nt que le plus vif désir de ia

très grande majorité des em-
ployés de l'alimentation est d'ob-
tenir la semaine de 5 jours, avec
le congé fixé au lundi. jour où
les épiceries sont le moms acha
ndées. |
les patrons, pour leur part,

partagent le méme désir que
rs employés et ne cachent pas

leur hâte d'obtenir de Québec
un décret par lequel tous les épi-
ciers, gros et petits, seront for-
cés de fermer leurs portes le
lundi, en vertu de l'extension ju-
ridique d'une convention. Mus
pour qu’il y ait décret, il faut
videmment qu'il y ait d'abord

une convention collective signée.

Arbitre. vé
Les autres agepois lesquels:

D'autre part. exception faite, secteurs. Un organisateur per-
des employés des chaines Steim-| manent. un directeur adjoint et
berg, Dominion et À & P qui ont un adjoint s'acquitteront de l'ad-|
formé des syndicats de boutique,
il y a environ 4.500 employés de
l'alimentation dans la région de
Montréal travaillant dans quel-
que 2.800 établissements.

 

ministration au niveau de cha-
que zone. tandis que chaque sec: |
teur sera représenté par un chef -
de secteur, élu par ses confrères. |
En outre. le personnel de chaque
 

Jeune homme demandé
 

Finissant de | le année de préfé-
rence, pour apprendre travail de
bureau dans notre département -
de publicité. Bonnes conditions
de travail
d'avancement.
département de

et grande chance
S'adresser au

la publicité.

Le Pefit Journal, 5460, av. Royalmouni — RE. 1.7941

 

 

 

 

Collège Mont-Saint-Louis
Examen d'admission au cours classique Latin-sciences

(pour élèvel de Se ot de 7e années)

Se présenter à l’une des dates ci-dessous :

les 4 et 18 mai 1963, à 1 h. p.m.

Dix bourses d'études octroyées au mérite

Pour renseignements
supplémentaires, compeser

(Enire 2 h. 30 et 4 h. 30 pm, saul samedi et dimanche)

Secrétariat Général, Collège Mont-Saint-Louis
244 est, rue Sherbrooke, Montréal 18, P.Q. VI. 9-8626

 

magasin se choisira un responsa-
ble, mandataire de ses collégues
auprés du chef de son secteur.
Ces responsables, au nombre!

de 75, étaient convoqués

M. Paul Gignac,
syndicat. Tous ont

 

du syndicat au sous-sol de I'égli- | £asin où il travaille.
se Saint-Sauveur. “On leur a

président | du

Chaque employé aura éventuel-
lement sa carte de syndiqué, sur

dernié- | laquelle seront indiqués la zone,
rement par Je comité exécutif le secteur et le numéro du ma-

Les premières négociations de-
expliqué la structure administra- | vraient débuter sous peu et, vrai-
tive que nous voulons mettre sur ment, le temps n'est pas loin ot
pied, on leur a demandé de tra- les ménagéres de Montréal de-
vailler temporairement au niveau , vront s'habituer à ne
de leur secteur, nous a déclaré ter sur leur épicier le lundi.

pas com>?
 

LAVABLES
OUTES COULEURS

TOUTES DIMENSIONS
[LILY

v ntelle

STORES 100% PLASTIQUE
Lavables, fini bosselé. Unis seulement.
Choix de blanc, crème, vert, sable.

Unis Unis

27“ x 58": $1.89 36” x 82: $2.29
36” x 70”: $1.98 42" x B82”: $2.98
30" x 70” : $1.98 48" x 82": $4.29

STORES SEMI-OPAQUES
Lavables, enduits de plastique, arrêtent les rayons du
soleil sans trop assombrir. S'obtiennent en blanc, crème,
coquille, sable, vert. (En stock, blanc seulement.)

avec avec
vnis frange vais frange

27" x 58" : $2.85 $4.25 42x 82": $5.25 $7.30
30” x 70” : $3.30 $4.80 48" x 70": $6.25 $8.70
37" x 70” : $3.30 $4.95 48° x 82”: $7.00 $9.15
37" x 82” : $3.75 $5.40 52" x 70": $7.75 $10.50
42" x 70” : $4.75 $6.80 52°’ x 82": $8.50 $11.25

STORES 100% OPAQUES
Lavables, enduits de plastique. arrétent les rayons du
soleil même en plein jour. (En stock, blanc seulement.)

avec avec
onis frange unis frange

27” x 58” : $4.10 $5.50 42” x 82": $S6.45 $8.45
30” x 70" : $4.55 $6.05 48” x 70": $7.10 $9.60
37” x 70" : $4.35 $6.15 48” x 82": $8.65 $11.10
37x 82” : $5.00 $6.60 54" x 70”: $8.60 $11,40
42" x 70” : $5,50 $7.55 54"x 82" $10.10 $12.90

STORES EXTRA LARGES
Sur demande, nous pouvons vous procurer des stores
opaques mesurant jusqu'à 155 pouces de large par 168

de long dans un choix de teintes pastel.

Facilités budgétaires si désiré

 

 

{ OUVERTS LES JEUDIS ET VENOREDIS SOIR |
 

1651 est, MT-ROYAL 6595 ST-HUBERT

     
LA. 41184 VA 271-4735

6602 ST-HUBERT 4028 est, ONTARIO
273-2608 522-1174
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La chanson des dégustateurs de vins :
 

ptit coup de rouge!
 . PT *

par Maurice Desjardins petit,directeur du Service de chi-|

Moi qui avais toujours pensé

|

mie à la Régie, me parlait du
q J pe

ustateurs.

Auteur defa passionnante, bro-

n .

|

chure “les Vins rance”, pu-

Le “noble art”, crovez-moi.

|

blié par le Comité nationaldes’

c'est l’art de déguster les vins,

|

Vins de France, M. Montpetitsi-

tel que pratiqué par Raymond Pi2queàApret,l'acidité.l'amer
Favreau, Lorenzo Saint-Denis. tume, la dureté. (I y ‘a aussi

Lucien Lambert. Alex Emond l'amertume du buveur qui s'a-

et Joseph Lavallée. fonction. perçoit que la bouteille est vide.

paires veinards à l'emploi de

|

Certains défauts apparaissent

notre Régie des alcools, avec le vieillissement : des vins

André Lagacé. secrétaire à la deviennent plats’ Be .
; . eat n revanche, cet expert che-

dégustation ‘quel beau trea vronné me fit venir l'eau à la

m'a conduit à travers les labÿ- bouche en me parlant de cer-
rinthes de l'édifice du Pied-du- tains vins ‘‘charnus’’, ‘‘fruités”

Courant, le long de corridors fai- : ‘

biement éclairés par des fenêtres —

egivales. “Ici, me dit André La-

cé, c'était autrefois la chapelle

lune prison.” |

Plusieurs bouteilles de vins dont

on avait voilé les étiquettes nous

attendaient. rangées au garde-à-

vous le long d'une grande tablet-

te. Devant chaque bouteille. un

verre plein de rubis ou d'or.

c'est-à-dire de vin rouge ou de
win blanc.

D'une sobriété exemplaire
“Quelles sont les qualités que

vous recherchez dans un vin”;
ai-je demandé à Alexandre

Emond, qui déguste depuis 30 ‘

ans sans être pour cela devenu :
wn alcoolique. ' Disons en passant ç

Que j'ai rarement vu de person-

Mages d'allure aussi ‘’sobre” que

mes cinq dégustateurs). ;

“L'art de déguster. c’est l’art

d'apprécier les qualités et le ca-

ractére d'un vin, dit M. Emond.
La dégustation intéresse trois

sens. La vue, pour la couleur et A

Ma limpidité: l'odorat. pour le “francs de goût”. moelleux”. ves)

et. c'est-à-dire le parfum: loutés” et “nerveux”. !

legoût. évidemment, pour la sa- > Très moelleux

Kaymond Favreau. grand spé- our illustrer sa thèse. il me

eialiste des bordeaux et des bour- permit de goûter ‘sans le cra-
gognes. me fait ensuite remar- suite) quelques gorgées
quer que les experts savent ap-, de Château Haut-Brion, de Corton

pricier, dans les vins rouges, ‘ © d'Hospices deBeaume. Très

tes les Jones du rougex air Teane.agonhous ap-

au rouge foncé, avec des teintes . A.

de rubis, de grenat: dans les vins| U'appréciation des vins se fait
blancs, toutes les nuances du au vote, par cing dégustateurs.

faune pâle au jaune foncé, avec I faut qu'un vin obtienne au,
des teintes tirant sur l'or, sur le moins trois votes sur cing pour

vert. Quel + a gamer la partie, c'est-à-dire pour

vel travai
é

boxe ! Comme j'étais loin de la
vérité

     

  

 tre choisi et placé dans les éta-

Pendant que nos dégustateurs gères des succursales de la Régie.

ee pettaient zu tva au=wail !), prenaient une petite gor-

QU'EST-CE QUE VOUS ATTENDEZ!

s250,000.0°
Des appareils auditifs d’une valeur d'un quart de

million de dollars sont donnés en prix. Beaucoup de

personnes seront chanceuses et heureuses. Avez-vous

fait votre bonne action cette semaine ? Envoyez le

nom d'au moins un de vos parents ou amis dur

d'oreille, même s'ils portent déjà un appareil auditif.

Il y aura sûrement un gagnant et le nom que vous

enverrez sera peut-être le chanceux. Pensez-y... un

appareil auditif tout neuf de leur choix; entièrement

garanti par le plus grand manufacturier exclusif

d'appareils auditifs au monde. Ecrivez ou téléphonez-

nous le nom. Si les lignes sont occupées, continuez

d'appeler. Si vous déménagez en mai, n'oubliez pas
de nous le laisser savoir.
gagnant, nous voulons le ou la retracer. Nous vous

posterons le reçu de votre formule de participation.

gée de chaque vin anonyme, la

savouraient les yeux fermés, s'en
gargarisaient presque avant de la

Fejeter dans un énorme crachoir
{c’est le mot'. M. Philippe Mont-

A se
Boîte à pilules

Ce n'est pas nous qui l’inven-
tons : ‘’boîte à pilules” est le
mem authentique donné à ce
chapeau par son créateur, Com-

de New York. C'est
vrai nous vivens au siècle
des pilules... Quoi qu'il en seit,
M ne faut pas nécessairement
être malade peur le porter |

  

—

11 ne faut pas se fier aux apparences...

qu'interroger ici M. Philippe Montpetit sur la nature de ses
fonctions de chimiste.

! Agissez maintenant,

service téléphonique de 24 heures

Beltone HEARING AID Center
716 ouest, rue Ste-Catherine, Montréal

Tél : 861-6753

Mais c'est M. Loiselle et ses

microscopes qui ont le dernier

que le “noble art”. c'était la

|

pittoresque vocabulaire des dé- mot. Un vin qui a été approuvé à
par les dégustateurs

doit aussi passer le test de l'a-
l'unanimité

nalyse chimique.
“Un vin peut se présenter très

bien‘, explique M. Montpelit.

Mais il faut l'examiner au mi-

eroscope pour déterminer s’il con-
servera ou non ses qualités ac-

tuelles.”
Les bonnes années

On apprend un tas de choses

en causant avec ces Canadiens.

ui pourraient en montrer à bien

les Français. Par exemple, que

l'année 1956 n'a produit que des

vins aigres ‘il a gelé cette année-

là-; que les vins de 1953 étaient

pme -

«Photos Marce+

notre reporter ne fait

trés bons et ceux de 1949 et 1957
absolument remarquables c'est

à retenir); qu'il faut rechercher

les vins ‘’ronds’’. c'est-à-dire les
vins souples, moelleux. corsés,

dans lesquels toutes les saveurs

se sont équilibrées et ne sortent
eoec…........c.

Brave coeur!
Un écelier au téléphone:
— J'aimerais bien aller au ciné.

Mais qu'est-ce que tu veux ! H
faut bien que je reste à la maison
pour aider papa à faire ma ver-
sion Jatine !

 

Quand nous aurons un

RAYMOND (FAVREAU)

pas pour faire des pointes, cle

“Un vin moelleux, dit M. Mont-

elit, c'est du Petit Jésus en cu-

tte de velours.”
Le temps passe vite dans ce

temple de la dégustation. Nous

n'avions fait que frôler les vins

rouges et cotoyer les vins blancs

Le jeune Robert Cusson arrivait;

justement les bras pleins de bou-

teilles de champagne et de vins

 

prête-moi ton tonneau !

quant les cing heures, l'heure de
termeture des bureaux...
M. Montpetit m'expliqua. cn

me reconduisant à la sortie, que
plus les bulles du champagne sunt
ténues, plus la mousse est fine,
ve qui est un signe de qualité.

: nimé vérifier sur pla
sce. mais | était déjà cinq heu-
! res. Vous compreLez... Jamais
au cours d’un reportage, le temps

  

 
mousseux. Mais l'horloge mar- n'avait passé si vite.

[ ECONOMISEZ CHEZ LEGARÉ|
Québec Huntingdon Bogotville Valleyfield Loc des Aig

Amqui St-Georges-de- Beauce Jonquière Riviére-du-Loup

Ste-Agathe-des- Monts Ville Jacques-Cartier Montmagny

Cap-Chat La Tuque St-Pomphile Rouya PL

M

TS

Ste-Rose-du- Dégelé Rimouski Matone Jollette Chicoutimi
NEL

 

    

    
    

   

  

LE PLUS GRAND DETAILLANT
D'AMEUBLEMENT

AU QUEBEC

Plus de 80 magasins

 

pour mieux vous servir
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A MONTREAL:

1200, rue AMHERST
6960, rue ST-HUBERT

4660 est, rue STE-CATHERINE
4078, rue WELLINGTON (Verdun)

3250, rue MASSON
3730 est, rue ONTARIO

858 est, rue STE-CATHERINE
3734 ouest, rue NOTRE-DAME

1020, rue NOTRE-DAME (Lachine)
5184 ouest, rue NOTRE-DAME

1278 est, rue MONT-ROYAL

   

  

   £3

 

showi Laprairie Bonaventure Gaspé Bale Comeau
St-Fét Mala \L Chand| Mo or
Lorgginy ort) [es Notr Id
La St- LTT Riviere- (1

   St-Siméon Thetford Mines Drummondville Lac des Aigles

ECONOMISEZ CHEZ LEGARÉ   Fondée en 1077



 

 

L) La

Je n'en veux à…
(suite de la page A-3)

—Et vous avez désespéré .
—Jamais ! J'ai toujours cru

que quelque chose se produirait
qu 5prouverait mon innocence.
e sentais. Mais j'étais en

prison et, forcément, je ne pou-
vais pas me débattre comme je
l'aurais voulu. Puis mes pre-
miers mois en prison ont été
particulièrement durs à suppor-
ter. Un ex-policier est toujours
mal accueilli dans un péniten-
cier. Après quelques mois, sur-
tout après mon transfert à I'Ins-
titut lerc, j'ai senti comme
une sorte de dégel : il m'a paru
que les détenus devenaient moins
allergiques à ma personne.
Ma famille, certes, me visitait.
mais cela n’était pas suffisant,
et, pour ne pas devenir fou,
j'avais besoin de la compréhen-
sion et de l'amitié de mes camu-
rades de détention. Ils mont
aidé. Car, à mesure que des
développements se produisaient
dans cette affaire, ils étaient les
premiers à m'informer. Ft avec
quelle allégresse ! Des officiers
n'ont également aidé et encou-
ragé. Je pense ici à MM. Major
et Thibodeau. Et pourquoi vous
cacherais-je que mon beau-père
s'est battu comme un lion pour
m'aider à prouver mon inno-
cence ? Je pense même quil
a été mon meilleur avocat .
—Mais ces quinee mois d'in-

ternement .. .

—Je ne peux pas nier les
faits. J'ai vécu quinze mois en
prison. C'est une expérience ter-
rible, mais j'ai appris beaucoup
de choses importantes. On parle
souvent de la solitude et de
l'angoisse des détenus. et c'est
sans doute vrai. Mais n'allez pas
croire que les directeurs d'une
prison sont des gens heureux ‘
J'en ai vu qui étaient terrible
ment angoissés et malheureux
Si les détenus pouvaient savoir,
je crois qu'ils seraient peutêtre
plus indulgents.
—Mais une erreur

justifie-telle une .

—Je ne veux pas parler, pour
le moment, de l'erreur judiciaire.
cauchemar, j'aime à le croire.
aussi bien du policier. du ma-
gistrat, du directeur de prison,
que de l'honnête homme. Evi-
demment, jusqu'au moment où
intervient une sentence, ce sont
des citoyens libres qui peuplent
les prisons. Leur détention ne
se justifie que comme mesure
de sûreté. Tout ce qui n'est pas
indispensable à les tenir sous
la main de la justice doit être
proscrit. Mais le temps qu'une
affaire suit tirée au clair. un
homme, une femme que rien n a
d'avance désigné pour laffreuse
expérience de la prison peut, de-
main, sur la foi d'un faux té-
moignage, d'un rapport d'expert
erroné, d'un coup de zèle de Ja
police, ou tout simplement par
suite d'un concours de circons-
tances, franchir entre deux po-
liciers le seuil abominable d'une
cellule, y séjourner pendant des
années, puisant dans le senti-
ment de sa propre innocence
suivant les heures et la couleur
du temps, tantôt un réconfort,
tantôt un surcrolt d'accablement.
A tort, on le privera de sa li-
berté et les préjudices qui en
découleront pour lui scront peut-
être immenses : savez-vous que
ces quinze mois de détenion m'ont
tout fait perdre et que je me
trouve aujourd'hui dans l'impos-
sibilité presque totale de rentrer
chez moi avec ma femme et mon
enfant ?

Hier, c'était moi. Demain. ce
peut être vous, sans que vous y

Judiccure

soyez pour rien, vous qui êtes !
en rain de me lire Et
quand vous sortirez...
“Pat” Presseault, un colosse

 

|

 

de six pieds, avec moins de chair |
sous la peau que de muscles, et
des mains à faire rêver maiats
pianistes, se glisse dans son fau-
teuil. Aucune grimace. Aucune
virevolte. Aucune boutade. Dans
celle téte d'un séricux oppres-
sant, je vois seulement une ride
profonde, là, dans la forêt des
sourcils, et celte fossette qui en-
soleille le menton...

Pas de chance!

ps1 se plaint-il,
moindre tunnel |

Un train est amoureux d'une

pas le
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CLAUDE RICHER icon.
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3143 SteCatherine E. — LA. 54406 - 6-5501-2

FÊTE des MÈRES
dimanche, 12 mai

SUGGESTIONS de

FTE]

   

    
    

 

 

 

   

S9
61

[
H
A
R

ST
R
D
S
U
P
W
E

“
T
Y
N
U
N
O
r
L
I
L
A
d
F
T

 

REFRIGERATEURS

 

POELES électriques 30”
FRIGIDAIRE (el qu'ils $208°° onSpat”Hick *159°° CADEAUX
“Aer ; og TMGIDAIRE 10 pi. cu $179°S .

toc Rite | 692% TLESt Br 095 superbeset pratiquestot 3063) <
189° pour faciliter la tâche

2 zones. Spal Ricker S(79.°5

 

Spécial Richer
MOFFAT (automatique) $ -95 RA WHIM . .

èI Spécial Richer 186 11 pi parte Richer $209 95 de votre chère MAMAN| 95 ROY. 13 pi, œ. 95iChatelel V; Spécial Richer 199 1343) spécial Richer $249 Rendez-la heureuse avec un produit...TAPPAN-GURNEY -95 WESTINGHOUSE, 13 pi. cu. .9‘autom) Spécial Richer 199 ‘RLD-13) Spécial Richer 3285 5EUR

|
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€Whintpoot

Ce que toute ménagère désire le plus au monde

VENEZ VOUS CONVAINCRE !

MOBILIER DE CHAMBRE “Scandinave” 3 mex
Joli fini noyer. Construction solide. Tiroirs: assemblage à queue
d'aronde aux quatre coins, avec coulisse
centrale à action flottante, guides de nylon. $14995

VENEZ VOIR NOS MAGNIFIQUES SETS DE CUISINE
Quantité de modèles variés de haute qualité

A DES PRIX IMBATTABLES RICHER

Tel qu'illustré — SPECIAL RICHER
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| Touzours
LES PLUS
BAS PRIX

 

  

  

   

  

   

  

  
 

  
  
  
  
  
  
  
  

  
  

  

   

 

SUPER DE LUXE
SECHEUSE LJD-80
(Telle qu'illustrée)

LAVEUSE LJA-B0
(Telle qu'illustrée}

© Dessus entièrement illuminé.

© 5 températures d'eau.

® Sélecteur infini du niveau
de l’eau.

® Austement automatique.

© Arrêt automatique lorsque les
vêtements sont secs.

© Contient 20 Nos de linge humide

© Filtre à cherpie.

© Baril satiné résistant à le rouille,

© 6 rinçages vaporisés.

© Agitstour “Gurgileter”.

PRIX IMBATTABLE RICHER
Y COMPRIS SERVICE ET INSTALLATION

VISITEZ NOS 4 ETAGES
de MEUBLES et d’APPAREILS ELECTRIQUES

Toute notre marchandise est garantie et par le
manufacturier et par le magasin.

 

CONFORTABLE SOFA SCANDINAVE, J places avec large FAU-
TEUIL, lignes modernes et parfaitement rem-

bourré. Structure fini noyer. Fabrication d'un5 1995
manufacturier renommé. SPECIAL RICHER
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Tel gw'illustré

2 MORCEAUX — D'un style très attrayant et moderne, muni d'Air Foam
ot d'un joli cadre en noyer pour un effet incomparable; qui enjolhvera
  

    

  
Maison essentiellement canadtenne-française — Claude Bicher, prop.

3743 Ste-Catherine E. — LA. 54406 - 6-5501-2
NCLUS DANS CETTE LISTE APPRLEZ-NOUS IMMEOIATEMENT &

votre salon pour longtemps et impressionners vos
visiteurs, Très jolis tissus dans un choix de teintes
variées. Qualité et confort.

ST $199.95

ht $i PAR HASARD LE PRODUIT QUE VOUS CHERCHEZ N’EST PAS
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Fondé on 1926 — Publié ot imocimé à von social
3400, avenue BOYALMOUNT, Montréal 9 — RÉ. 1-7041°

ABONNEMENTS :
Prin as Canads
Montréal ue .

Brats-Unis 0 ranger... .. $9.00 $4.50 52.50

Le Petit Journai ne prend pas ia responsabiiite des

testes ou autre materiei de redaction quon iw

envoie et ne s'engage pas à toujours les retourner.

UN CRIME
C'est ovec un sentiment de révolte atirisiée que Nous nous

essocions à cing millions de Conadiens fronçais pour dénoncer

le crime commis, il y © quelques jours, par le soi-disant Front

de libération du Québec.

Léchement, sons autre raison qu’une folie collective, ces dé-

ments, couverts du mosque sordide d'un faux patriotisme, ont

tué un innocent.

Cet acte inqualifiable, perpétré por une clique de séditieux

qui se donne pour devise “La révolution ou la mort”, monifeste

plus de lécheté que de courage, cor ses auteurs se croyaient è

l'abri du danger.

En ottendant qu'ils soient oppréhendés et condamnés avec

toute la rigueur de lo loi, les leaders du mouvement prétendent

que leur but n'est outre que de hôter l'indépendance complète

du Québec. lls se récloment du séporotisme. En réolité, ils ne

sauroient mieux s’y prendre pour donner le coup de mort au

séporatisme.

C'est pourquoi les dirigeants des portis indépendantistes

ont joint leur dénonciotion du FLQ à celle de lo masse des

honnêtes gens.

   

 

Mais ils ne souroient se lover les moins à si bon marché

de crimes dontils sont indirectement les auteurs ou les complices.

Por lo porole et por l'écrit, ils ont affirmé que le Québec

est vne colonie et un poys occupé. Hs mentaient. lls savaient

qu'ils mentaient. Peu leur importoit. Ils voulaient surtout fona-

tiser des enfonts d'école et des adolescents. ls récoltent avjour-

d'hui le fruit amer de ce fonatisme.

Avec un cynisme dégrodont, l’un de ces dirigeonts, Marcel

Choput, à osé foire une déclorotion insensée, dans laquelle it

a semblé rejeter sur des Anglois lo responsabilité du meurtre d'un

innocent, un Anglais. On se demonde comment un homme, qui

monque de jugement à ce point et qui brondit I'arme du men-

songe sur le codovre de lo victime, peut ospirer à gouverner un

jour “la Belle Province”.

Quont ou chef du R.I.N., le premier ministre du Québec lo

quolifié d'écervelé.

Nos divers corps de police, municipol, provincial et fédéral,

conjuguent actuellement leurs efforts pour libérer le pays du

féou et restaurer oinsi l’honneur conadien-françois.

Mois il reste oux gouvernonts et ou public de foire leur port.

L'Etat doit légiférer en toute hôte pour bolayer lo clique

sanglonte, sans oublier que lo sédition est une activité criminelle.

Nous devons ici féliciter le premier ministre Lesage d'avoir

reproché à lo presse, à la rodic et à la télévision d'accorder aux

séditieux une publicité excessive et dongereuse. En réalité, ce

sont les micros et les petits écrans qui ont bôti presque entière-

ment le mouvement, qui, sons eux, seroit mort depuis longtemps.

L'autorité supérieure, surtout à le radio et à lo télévision,

doit désormais ovoir ossez de conscience pour réduire ou mini-

mum l‘occès de ses postes — privés ou d'Etat — oux propagon-

distes de l'indépendantisme ou de la sécession. On y a déjé foit

assez de mol.

Par malheur, ces endroits sont infestés de sympothisants

séporotistes, dont les uns souffrent d'un incurable oveuglement

el dont les outres poursuivent peut-être des fins inovouables.

Malgré tout, il se dégoge des foits récents l'impression bien

nette que le séparotisme, conscient de son impopularité ouprès

des mosses, n'hésiteroit pos à tolérer une solution de déses-

poir, c’est-à-dire la violence. Le barbouillage des édifices pu-

blies et des monuments, les pratiques de chontage et le dyna-

mitage de lo propriété sont outant de signes d'impuissonce qui,

têt ou ford, condomnent les semeurs de zizonie à périr sous le

coup de la réprobotion universelle,

Curieux monde
Le roi du Maroc vient de séjourner oux Etots-Unis dons

l‘espoir de résoudre un petit problème. Son papa obiencit des
Etats-Unis, en 1959, le promesse de l'abandon des bases aérien-
nes de Sidi Slimone, de Nouosseur et de Ben Guerir, et de lo
base novole de Kenitra, outrefois Port-Lyautey. Les Américains
doivent donc évocuer ces lieux prochoinement. Seulement, une
fois partis, en principe ils ne verseront plus ou Maroc
$500,000,000 por année d'aide économique sous lo forme de
“loyers”, $20,000,000 por onnée d'aide militaire, $50,000,000
en achots de vivres et $20,000,000 pour l'entretien des bases.
Au début de mars, les 7,000 travailleurs marocains employés à
ces bases faisaient la grève pour protester contre le départ
imminent des Américains. So Mojesté Hosson a donc prié le
gouvernement des Etats-Unis de continuer son ‘’aide” en dollars.

Quel que soit le résultat de ses démarches, ensuite, comme
c'est l'usage de nombreux pays “indépendant”, il expliquera
sons doute oux Russes qu'ils doivent se montrer aussi généreux

que les Américains. .  
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— Qui nous a perdu ces oeufs-là ?
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Jean-Charles Harvey

  

Aux environs de 1940, un jeune étudiont se

presentoit oux bureoux de mon hebdomodoire

“Le Jour” et sollicitoit de moi un entretien. |

éloit petit de toille, molingre, ovec cetle phy-

sionomie de refoulé qui coroctérise nombre de

rejetons de peiiic Lourgeoisie, mors pel ef bien

élevé. ’ Jai, dit, un lourd secret à vous révé-

ler: je suis un fronc-moçon.” Au heu de me

montrer étonné, je lui répondis en quelques

phroses qui signioient : "Que voulez-vous que

co me fosse 7° I porut surpuis: ‘ N'en êtes-vous

pos un vous-même ?”, dit-il.

Aprés quelques minutes de conversation, +

se rendit bien compte que je n'oppartenois pos

ou Grond-Orient, et 1! portit sons plus. Quel-

ques jours plus tard, il m écrivoit une lettre d'ex-

cuses, dans loquetle 1! écrivoit ceci, que je cite

de mémoire et non textuellement : “J'ai honte

de moi. Quond je me suis présenté à vous com-

me fronc-moçon, je vous fendois un piège, cor

je nen suis pos. Je voulois simplement tirer de

vous un oveu dons le bui de vous dénoncer.

Pardonnez-moi mo bétise. On ovoit affirmé, ou-

tour de moi, que vous étiez un ‘frère trois

points”, porce que votre attitude sur le rôle du

clergé dons l'éducation et votre insistance à

réclamer un ministère de l'instruction publique

semblaient justifier cette occusotion .. .”

Ceci, pour rappeler à nos compatriotes qu'il

ful un temps, pas très lointain, où il suffisait de

réclamer un ministère en remplocement du Con-

seil de l'instruction publique — conseil composé
surtout d'évêques — pour devenir un suppôt de
Sotan et porteur du tablier de cochon.

Nos exigences élaient pourtant simples et

modestes. Nous ne demandions pour les nôtres

que ce qui existe dans fous les poys civilisés du

monde. Ef nous savions que lo principale respon-
sabilité de toute démocratie vroie consiste à
former lo jeunesse. Aucun gouvernement électif
ne souroit confier à des tiers une responsabilité
aussi grove, oussi redoutable. Nous jugions que
le Québec, à ce point de vue, ovail foil fousse

route depuis longtemps et qu'il en payail les
conséquences.

Que les temps sont chongés |
Voici que lo Commission Porent, présidée

por un hout dignitoire ecclésiostique et chargée
d'enquêter sur les réformes qui s'imposent dons
notre régime scoloire et universitaire, vient de
produire son rapport dans lequel elle recom-
monde, pour le Québec, UN MINISTERE DE

L'EDUCATION. Non seulement on propose oins

Fin d'une légende
une institution que je no: cessé de réclomes de
1937 à 1946, au risque de me fone mettre ou
bon de la “race”, mors je retrouve dons ledit
rapport la pluport des arguments sur lesquels
je m'oppuyois. Ce passoge, por exemple, du
résumé communique oux journaux : le système

scolaire actuel est constitué d'un ensemble d'élé-
ments isolés, sons relation les uns ovec les ou.

tres. Pour élablir un véritoble système d'ensei-
gnement, un immense effort de coordination sere
requis. Seule une outorté umque, duigeont tout
le système, pourra établr cette coordination.
Seul le pouvoir politique es! en mesure d'accom-
plir cette tôche.”

Le même roppor! fobon marché de ! cbjec-
tion relotive au danger d'une ingérence de l'Etot
dans la formation de l'enfance. On soit bren que
la formule ancienne était imprégnée d'hypocri-
sie, attendu que cette ingérence, en dépit des
apparences, éloit constante, nécessoue et inévi-

table. C'est toujours le gouvernement du Québec
qui poyait les pols cassés. Quand des moisons
d'enseignement et des commissions scoloues
étoient dans le pétrin, 11 fallait toujours recours

à l'Etat, qui réporoit tou! à coups de millions et
de centoines de millions. Nous, les cochons de
payonts, étions loxés pour entretenir un régime

souvent incapable d'accomplir so tôche, mou
exigeant toujours une impossible autonomie. On
ne nous consultait même pos sur l'emploi de
notre argent. Si les distributeurs du sovoir hu-
moin dispensaient à tout un peuple une forma-
tion qui à cousé une gronde portie nos débones

économiques, les ministres qui demondaient nos

votes n'avaient qu'à s'en lover les mains. C'éto
toujours la faute à Popineou.

Le commission Porent écorte égolement l'ob-
jection portant sur le donger de loicsation. Elle

affirme qu'une telle évolution ne serait possible

qu'en vertu d'un voeu de la majorité. Ce n'est

pos, semble-t-elle dire, une possibilité prochaine.

Le rapport exprime enfin le désir que l'on

sauvegarde l'outonomie de certoines institutions
publiques ou privées. Ce sero une question à
discuter. Aucune maison d'enseignement ne de
vrait jouir d'une autonomie parfaite. S'il en es
parmi elles qui détraquent le cerveau et le coeur
de la jeunesse, il sero du devoir des citoyens
de revendiquer et du ministère d'ogir. D'outre
port, il serait peut-être temps que le Québec,
comme le France, oit quelques lycées d'Etoi

qui, por le jeu de la concurrence, stimuleraient
le corps enseignant et relèvercient le mveou
culturel de la Lourentie.

Mois ne brûlons pos les étapes. 1! fout com-

mencer por le commencement,c'est-à-dire l'orga-

nisation d'un ministère, el nous réjouir d'avoir
donné enfin le coup de grâce à la légende de

croque-mitaine.
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Si vous ne trouvez pas l'auto
que vous cherchez chez Lepage,
c'est parce que cette auto
ne se fabrique pas!

LEPAGE NE VEND PAS QU'UNE MARQUE D'AUTO...
Il les vend toutes — depuis la VOLKS jusqu'à la CADILLAC
Nous vous garantissons une auto dans la couleur que vous désirez

NOS PRIX CRÉENT
L'AFFLUENCE

4 8 cyindies, 4CHEVROLET "c's wunaos 92,850
lave vive. pneus blancs, blanc, inférieur rouge.

CHEVROLET1qua,dvoniqu, euede $2,375
roues, lave vitre, radio.

 

 

 
 

VALIANT V.100  Démonsirateur. garanti comme une voiture
neuve. Mun: d'un alternaleur garants à vie, remplaçant $

‘e generaleur Vous êtes assuré de toujours partir avec celle vaitura
Automatique et radio. I

PONTIAC StratoChiet, & cylindres, 4 portes. sedan, automati $1 875
que. radio, lave vitre. inférieur bleu et extérieur dianc. ,

CHEVROLET Brscayne. 6 cylindres. radio extérieur bles. $1 695
lave vire, 2 portes 7

59 OLDSMOBILE 4 portes, sedan. automatique, servo freins. $1 495
7 servo direction, vert laurier ef intériour beige. ,

 

‘60 CHEVROLET Ltée ironsaies1000 $1,495
lune reuve

De Luxe, h 2 tes. 4 cylind‘32 VOLKSWAGEN Cudorsire niesmites $1 325
Husieurs snnees d'agrément, I

. de éd u i62 ANGUALSAtarivoi 5950
€ 241 une eubaine.

’59 DODGE bart. as. sedan, 6 cylindres. avlomatique. radia 5850

De Lure. 4 porles, rade, intéri irette Enter:
‘60 ENVOY bleu iorVeTre baymilage.Cate voitureà $795

ste candule avec inlimmenl de soin.

Savoy. 4 portes. 6 cylind fomatique, avi58 PLYMOUTH F1Sene 5775 PONTIAC ’56
cial 4 derles. “hardtop”. 8 cylindres, noir et blanc iti 5ST BUICK Vromatique,Enohveus de tones.rest torre $725 Toutes nos autos sont reconditionnées

$750 a l'usine de reconditionnement Lepage
‘ De Luxe. belle voiture de couleur »e

37 VOUSWAGEN act este act (Cénéreuse allocation sur votre voiture

AUTRES PAIEMENTSMENSUELS $28.00 [2AUBAlNES AUSSI BAS QUE MOIS
"0."

 

 
 

LEPAGE VOUS FINANCE PERSONNELLEMENT

Le plus vaste terrain d’autos au Canada

5300 est, rue SHERBROOKE

AUTOMOBILE Ltée Tél.: 254-7111 
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Arrêtés à la frontière et sans le sou
 

Quand deux étudiants de

Montréal
Ondit que la fièvre du prin-

temps rend fou. Elle peut aussi
donner du génie ! Deux étu-

diants, séduits par l'air tiède et
le soleil caressant d'un prin-
temps hésitant, ont ‘’levé le
pouce’! vers New York et I'aven-
ture. durant le congé de Pâques. !
Le hasard les a faits tour à tour
violateurs de frontière, prison-

niers d'un jour. professeurs de

fiatais. quêteux sur le Broad.‘
wav, vagabonds débrouillards à
tout crin. et heureux avocats

de toutes les causes qu'ils ont;
gapnées pour se tirer du pétrin!
Le jeudi 11 avril. à 7 h. 30 du

matin, Normand T..., 18 ans

et Gilles T.... 17 ans, humaient |

l'air piquant du fleuve. au bout|

du pont Jacques-Cartier, tout

à

|
la joie de se livrer au “pouce”,
ce jeu de hasard où l'enjeu, c'est|

vous! Une auto ralentit, et

stoppe : Touché ! Un agent de la:

Sûreté du Québec a tôt fait de|
reconduire les jeunes voyageurs!
à Laprairie et de les aiguiller sur

Ja route 9, vers “les Etats”. Dé!
cidément, le pouce n’est pas en-:
core hors la loi au Québec! Et
lapolice ne manque pas de civi-!
lité !
Quelques signaux, et une luxueu-

se voiture freine en mordant la
poussière du remblai, criant de
tous ses pneus : coup direct sur
Brooklyn ! Un peu plus et l’aven-
ture se terminait au départ, sans
effort ni douleur, sous le signe
du confort. Mais les douaniers
veillaient. Vous savez, ces mes-
sieurs qui compliquent tout .. .
“Défense de passer ! Le pouce

est défendu dans l'Etat de New
York !”’ Des centaines de jeunes
‘’pouceurs’’ passent les lignes
chaque grosse fin de semaine,
sans que les douaniers se donnent
la peine de mettre le doigt des-
sus, paralt-il. Mais leur hôte avait
eu le malheur de révéler qu’il les
avait ramassés sur le bord de la
route ! Les officiers américains
se renfrognèrent !
“Quand ils nous ont demandé

combien d'argent nous avions et
que nous avons répondu franche- -

0080000000000 0000000000

 

 

l'Indienne et le cow-boy
L'Indienne KAMALA DEVI et le cow-boy CHUCK CONNORS,
ancienne étoile de baseball des Royaux de Montréal, mariés de
la veille, inspectent le chantier en construction
de rêve, près de Hollywood. Ils se sent rencontrés dans le film

étoile de la télévision américaine,Geronimo”. Lui,
“western”, elle, la belle actrice

—

| ques. Puis les policiers annoncent | considéré là-bas.

vont à New York
 

ment : $60 chacun, ils n'ont pas | côté les pièces américaines de

semblé aimer ça. 5, 10, 25 et 50 cents, en vue du

Ils repartent bredouilles, à pied,

|

voyage à New York. Aujourd’hui.

le dos à New York. Tiens, une|le voilà sur le pavé newyorkais

petite route secondaire qui a l'air

|

avec une “poche” de 7 à 8 livres

de s'acheminer vers la frontière,

|

contenant quelque $30 en pelite

elle aussi ! À deux milles de là,

|

Monnaie, comme un Voyageur du

un petit poste frontière bien mi-| Moyen Age alourdie par son or.

nab) Le deux compères font | $7.50 pour $10
min n voi nti. ;
sur le bout des prodssespérant _ Une première banquese refuse
qu'on ne les ait pas vus, comme à compter toutes ces pièces pour

x les échanger contre du papier-

lesautruchesle cachent la monnaie léger comme plumes.

Prisonniers ! lance une jeune fille au comp-

Une auto de malheur les double toir ! Heureusement, ils décou-

et stoppe. Deux jeunes “U.S. Bor- | vrent un établissement bancaire

der Patrols” s'avancent noncha-! muni d’une machine à compter

lamment en chatouillant la cros-,la monnaie, et le problème est
se de leur revolver. Au poste, les réglé. Entre-temps. Gilles T...

violateurs de la frontière ! Il est exprime la velléité d échanger

10 heures du matin. Questionnai- | son argent canadien... On lui

res, empreintes digitales (des offre $7.50 américains pour un

cinq doigts de chaque main !). $10 canadien! . .

Ca augure mal. Appels téléphoni-| ‘L'argent canadien n'est guère
dit Normand.

fièrement : ‘’Vous êtes passibles | le ne l'acceptent même pas com-

de $500 d'amende ou de six mois

|

me pourboire ! Une serveuse de

de prison. Nous attendons un ju- table a jeté par terre un 25 cents

gement et des ordres !"* que je lui avais laissé, en criant :

Les jeunes aventuriers ne s'é-| “Ce n'est pas del'argent, ça !

nervent pas pour si peu, ce qui! Ça ne vaut rien !

semble tout d'abord irriter Jes| D'aileurs, ils ont trouvé les ser-

jeunes policiers. Puis le temps se Vveuses ‘bêtes’’. ‘Faut pas s'e-

fait long, et les douaniers deman-

;

terniser sur le menu. car elles

dent aux étudiants quelques le- | choisissent quelque chose pour
cons de français. ‘C’est si com-

|

vous et il faut payer ensuite!

mode, il y a tant de Canadiens : Quand on se plaint, elles vous

français qui ne parlent pas l'an-; crient : Vous me faites perdre

glais.. .’ Il n'y à guère qu'à la mon temps. Evidemment, le

douarie canadienne qu'on n'ait pas temps c'est de l'argent, mais

.

. .

besoin de français ! Et(quand on s aperçoit. que vous
. -midi n'êtes pas cossu, les visages de-

orEEdetesCanadiens, viennent de bois. Seuls les Juifs

sont reconduits à la frontière ca. Ont été gentils avec nous. à part
nadienne, sur la grand-route, là Len

oùis onue arrêtés1 mane | , — Avez-vous trouvé les filles jo-

pour passer la frontière, il faut lies. 3 Pques *e à 1
être dansl'autobus mais que Frau| — Pas très ! Les deux seules
tobus Greyhound na as le droit

le les re àja frontière «
Montréal seulement, parait.il 1, (Mont et de Montréal-Nord!
les voyageurs se dirigent en auto: Une petite quête

Pe à pied vers la gare de Can- Dimanche matin, ils wavajent
; ._ ‘plus que 7 cents en poche. D'un

New York, vendredi matin. commun accord, ils ont tâté du
Normand T... à un problème. i i

Durant des mois, il a trié son genre de vie des mendiants. qué.

regards venaient de... Rose-

‘p'tit change” pour mettre de ja rue
000.0...

‘comme des robineux”*.
Que de conversations intéressan-
tes — et gratuites — on fait.
quand on n'a pas le sou! Sen
tenant ensuite aux boites où l’on
débitait des het-degs à 2 pour
25 cents, ils survécurent jusqu'au
lundi matin, couchant dans un
YMCA. Financiérement a bout de
souffle, ils utilisérent le seul lien
qui leur restait alors avec leur
point de départ : le billet de re-
tour en train.

Trois tablettes de chocolat avec
les sous restant, quelques dol-
lars prétés par des touristes com-
plaisants — "qu’ils sont gentils,
les Canadiens !” — une escar-
mouche avec le conducteur du
train et des policiers du CNR (ils
gagnèrent d'ailleurs leur cause.
parait-il) et de nouveau, le nid
familial, si chaud après une telle
randonnée !
— Aucun regret ?
— Pas du tout ! L'expérience a

été merveilleuse, et nous avons
appris un tas de choses ! Mais
la prochaine fois, nous n'irons pas
“aux Etats”. Vive Je Canada!

ML.

de leur maison

style
indienne aux cheveux de jais. |
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| essayez-donc la
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c'est si différent!

 
[rai autre chose à faire”, leur.

i

les touristes canadiens, qui pullu-

“Américaines” qui ont attiré nos

 

mandant de l'argent aux gens de|
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CHAUVE??
.. .NON, MAIS SANS BLAGUE!
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La plupart des personnes devenues chauves sont arrivées à cet état

simplement parce qu’elles Mont pas prété séricusement attention

à leurs premiers troubles capilaires, ceux soi-disant négligeables”,

“Un tout petit peu de jeules... et aprés ?”... ou encore :

Tiens ! Ma tête me démange. I} me faut un bon shampooing !” Oui.

Tout cela est bon. Mais les différentes formes de pellicules, et les
démangeaisons, sont autant de signaux dangereux. Îls ne présagent
rien de bon, sinon l'approche de la calvitie.
Si vous éles averti du moindre désordre de vos cheveux et cuir

chevelu... ne vous leurrez pas! Au premier signe d'une chute

excessive ‘des cheveux, de pellicules ou de démangeaisons, consultez

sans délai l'expert capillaire Thomas. Son habileté à vous traiter t

est le fruit d'une expérience acquise durant l'application de plus de
8,000,000 de traitements au cours des dernières 40 années. Faites-vous |
examiner les cheveux par lui. Faites-le (sans charge ou obligation!
aujourd'hui même, L'expert capillaire Thomas vous montrera exac-
tement comment nous pouvons vous aider à éviter de devenir chauve,
et comment nous vous ferons pousser des cheveux épais, forts,

beaux et sains. Les prix de nos traitements sont très raisonnables.

Venez donc tout de suite. Pas besoin de rendez-vous.
 

|
| FAITES VOUS-MEME VOTRE PROPRE EXAMEN !

D Chute anormale ? [7] Cheveux trop gres ? ! j Cheveux dons le peigne ?

Dj Démangeaisons ? [7] Polticules ? Li Cheveux trop secs Ÿ

$i vous tes atteint d'un seul des désordres capillaires ci-haut, À veus
Faut voir tout do suite l'expert Thomas. Ne remetiez plus, cac ve

bean jour vous risquez de vous réveiller chauve.

T
 

—DAMES ET MESSIEURS ACCEPTES AUX TRAITEMENTS

HN VILLE: 2010 OUEST, RUE STE-CATHERINE

(637, Edifce Corré Dominion) Tél: UN. @-3041

PLAZA ST-HUBERT: 6339, RUE ST-HUBIT
1309, Edifice Lombank) Té1,: 274-2501

Hh. em, à Sh. p.rm. » Semedis: 10h, a.m. & Ih. p.m

STATIONNEMENT GRATUIT
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Parce que ça ‘’bouge” trop dans le Québec

Chasse-t-on en Ontario les sociétés étrangères
par Gilles Roy

Les situations confuses don.

 

terprétations divergentes, sou.
vent diamétralement opposées.
Tel est particulièrement le cas
dans notre province, où, com-
me on dit, “tout bouge”à l'heu-
re actuelle En ces derniers
mois, la poussée de vandalisme
et de terrorismesignée “F.L.Q.”
est venue ajouter à la confusion.

Dans certains milieux d'affai-
res, sans oser l'exprimer ouver-
tement, on chuchote que tout le
branle-bas auquel on assiste de-
puis quelques années dans le Qué-
bec est préjudiciable à Ja born
ne marche et au progrès de notre
économie. Malgré le boom de
la construction domiciliaire dont
la région de Montréal a profilé
en ces dernières années. c'est
parmi les courtiers en immeubles
que le pessimisme serait le plus
répandu, le plus accentué. tout
en demeurant plutôt discret.

Se faisant le porte-parole offi-
cieux de ses collègues, l'un d'eux
nous confiait tout récemment ses
craintes devant une tendance qui,
selon lui, se manifeste depuis
deux ou trois ans — celle des so-
ciétés et industries étrangères à
aller s'établir en Ontario plutôt
que dans le Québec.
“Depuis 1960-1961, nous a-t-il

affirmé, il devient de plus en
plus difficile d'intéresser les in-
dustries étrangères, grandes ou
moyennes. à venir s'installer
dans le Québec et même dans
la région de Montréal. Aupara-
vant, ces compagnies envoyaient
À des courtiers en immeubles de
Montréal el de Toronto des de
mandes identiques pour terrains,
immeubles, etc. Mais pendant
ce court laps de temps, la situa-
tion à changé de façon radicale :
maintenant, pour une demande
envoyée aux courtiers du Québec,
il y en a vingt qui parviennent
aux courtiers de l'Ontario.”
Selon notre informateur — qui.

visiblement pour ne pas nuire au
commerce immobilier, n'apporte
pas d'autres précisions et éviie
de formuler des jugements à
l'emporte-pièce — cette tendan-
ce regreltable s'expliquerait par
divers facteurs. tous plus ou
moins fiés à la situation généraie
dans une province “en ébuli-
tion”.
Parmi ces facteurs. il cite au

premier rang la nationalisation
de l'électricité et les rumeurs
de nationalisation d'autres ên-
treprises exploitant des riches-
ses naturelles. Viendraient en-
suite. à son avis, la perspecti-
ve quasi certaine d'augmenta-
tions de taxes suscitées par les
dépenses- considérables qu'assu-
ment le gouvernement provin-
cial, les municipalités & les com-
missions scolaires; la possibilité
Que le rêve des séparatistes se
réalise un jour et. enfin, l'in-
sistance  (justifiée* des Cana-
diens français à réclamer des
postes clés dans ces entrepri-
ses, etc.
le tableau n'est-il pas un peu

poussé au noir et l'explication.
Plutôt tendancieuse ? C'est ia
question que nous nous sommes
posée en procédant à une pelite
enquête dans d'autres milieux,
où nous avons entendu des suns
de cloche assez différents.

Comparaisons favorables
Ainsi, à l'Office d'initiative

économique de la Cité de Mont-
réal, le directeur. M. Valmore
Gratton, nous a répondu sans
hésitation : ‘Je sais pertinem-
ment que certains courtiers en
immeubles nourrissent cette sor-
te de crainte qui, 4 mon avis,
n'est nullement justifiée. Con.
trairement à ce qu'ils appréhen-
dent, à Montréal, l'expansion de
la construction domiciliaire est
loin d'être rendue à son point
de saturation. Au contraire, tout
indique que pendant des années
encore la ville et la régiou béné-
ficieront de niveaux de construc-
tion toujours plus élevés. Le
puissant stimulant créé par l'Ex-
position universelle continuera,
pendant longtem , à exercer
ses effets bienf te, autant

 

 

9
 sur la construction industrieile
que domiciliaire.
“En ce qui a trait à la pro-

vince dans son ensemble, pour-
suivit-il, les comparaisons que
l'on peut faire avec l'Ontavio
sont aucoup plus favorables
qu’elles ne ‘étaient avant 1960.
Pour ne citer qu'un exemple im-
vortant, motre rythme d'expan-
sion économique ne traine plus
de l'arrière. Je ne vois pas
pourquoi les sociétés et industries
trangères craindraient de venir

s'installer au Québec précisé-
ment au moment où, enfin, les
principaux pouvoirs publics font
preuve de dynamisme, de vision
et d'aduplation aux nécessilés de
leur temps. A Québec, en par-
ticulier, on est plus que jamais
conscient de la nécessité d'at-  

tirer ici des industries étrangè-
res et on nd des moyens con-
crets et efficaces pour y réussir.
Par exemple, la multiplication
des commissaires industriels,

“Quant à la poussée d'agita-
tion que l'on constate dans le
Québec — et particulièrement à
Montréal — depuis quelques mois,
elle n'est pas faite pour effrayer
les propriétaires et gérants de
sociétés étrangères, surtout eu-
ropéennes, qui en ont vu d'au-
tres. Avec raison, à mon avis,
ils la considèrent provoquée par
une poignée d'extrémistes et
d'écervelés qui ne tarderont pas
à être mis àla raison, d'autant
plus que leur dernier excès cri-
minel a soulevé l’indignation et
la réprobation massives de la
population.”

 

 

A la suite d’une lettre signée Benoit Desrochers, parue dans
la chronique ‘’Nos lecteurs nous écrivent” du PETIT JOURNAL
de la semaine dernière, M. l'abbé Gérald Primeau, auménier
de (‘Institut de réhabilitation Leclerc, nous a demandé de faire
une importante mise au point au profit des lecteurs qui auraient
décidé de souscrire à la demande dudit Benoit Desrochers.
M. l‘abbé Primeau déclare n'avoir jamais vu ni connu le signa-
taire de cette lettre, que le dénommé Desrochers ne I'a jamais
mis au courant de son projet, que lui-même n'a jamais déclaré
officiellement son désir de lancer une oeuvre au profit des an-
ciens détenus. L'auménier de l'Institut de réhabilitation Leclerc
tient aussi à mettre les lecteurs en garde contre de telles mé-
thodes de sollicitation, qui ne peuvent servir qu'à discréditer
les oeuvres de charité authentiques, et !! avertit tous ceux qui
ont envoyé ou enverront de l'argent & Beneit Desrochers qu'ils    le font à leurs risques.

LACROIX BLEUE POUR TOUS!

 
Pasdelimite d'âge!Pas de questionnairemédical!
LaCroixBleueetl'Assurance-Hospitalisation

du Gouvernement se complètent mutuelle-

ment. En effet, la protection supplémentaire

de la Croix Bleue couvre les dépenses aux+

quelles ne pourvoit pas l'Assurance-Hospi-

talisation du Gouvernement

e Hospitalisation en chambre semi-privée

Bénéfices de maternité

« Bénéfices chirurgicaux

Bénéfices d'anesthésie

+ Examens de laboratoires faits

à l'hôpital

« Visites du médecin à l'hôpital

Radiographies diagnostiques

 

dk CROIX BLEUE

Toutes les personnes ne pouvant adhérer en groupe à la Croix

Bleue peuvent maintenant s’y inscrire individuellement

======PO0STEZ CE COUPON SANS TARDER=======
CROIX BLEUE
Case postale 910, Station *B”
Montréal (2) Québec

Veuillez m'envoyer immédiatement (sans obligation)
des renseignements et une formule de demande.
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3 Les temps ont changé

On s'arrache
nos diplômés

s
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\

par Claude Asselin

“Une année exceptionnelle !
De l'emploi en surabondance
pour nos diplômés ! Les patrons
n'ont jamais déployé tant d’em-
preseement à les recruter ! Une
vraie hantise du parchemin
universitaire !” déclare avec un
optimisme évident M. Marcel
Cloutier, coerdennatenr du ser.

vice de placement à l'Universi-
té. Que nous révèle le sourire
de M. Cloutier ?

Chaque année, c'est fradition-
mel, on s'informe du marché de
l'emploi pour les diplômés de
l'Université. 1963 réserve une sur-
prise agréable. Rien d'étonnant à
ee que M. Cloutier, dans son bu-
reau du 7e étage, au Centre »o-
eial des étudiants. rayonne d'une
Jovialité tout a fait communica-
ve: ‘L'entreprise privée re

cherche des candidats pour les
destiner à des postes bien payés

et bien considérés. On veut du
monde, pourvu qu'il y ait J'éti-

Quette universitaire attachée aux

eandidats. On s'arrache Jes di-
plémés non seulement dans le sec-

technique (génie. sciences)

mais encore dans le domaine ad-
ministratif (sciences sociales et
économiques, relations industriel

les, commerce). Même à la fa-
eulté de lettres affluent les offres '
d'emplois en traduction, publici-

té, relations extérieures...” Le

 —
porte aujourd'hui la compétence
d’un candidat, la discrimination
raciale à disparu ! Et, dans le

Jeu de l'offre et de la demande,
petites entreprises qui ne peu-

vent rémunérer adéquatement
leur personnel risquent de ne pas
trouver de candidats. En plus de

l'essor industriel, l'éveil à la réa-
{lité du Canada français crée une
conjoncture plus que favorable

sur le marché des diplômés: en,

"effet, les entreprises de langue
anglaise — l'industrie, le com-|

merce, la haute finance — veu-,
lent des Canadiens français pour
traiter d'affaires dans le Québec.
D'autre part, chez les employeurs

canadiens-français, on observe |
depuis un an des améliorations
au marché de l'embauche de di-!
plômés, progrès attribuable à
l'organisation scientifique du tra-!
vail. Enfin, on peut parler d'une
meilleure politique de travaux |
publics dans la province. “Il im-
porte encore de mentionner, pour-
suit M. Cloutier, que l'enseigne-
ment offre de nombreux débou-|
chés tant au pays (Fédération des
collèges classiques, commissions
scolaires) qu'à l'étranger (nou-
veaux Etats d’Afrique).” Un mot
du secteur public : la vive con-
currence du secteur privé sur le
marché de l'emploi réduitl'inté-
rêt des gens pour la fonction pu-
blique, Ottawa se plaint du man-
que de candidats. Pour la pre-
mière fois, le gouvernement du

| Québec met de l'ordre dans son
; service civil; il offre de meilleu-

 

recrutement touche près de 350 res conditions de travail et de
finissants. On exclut, bien enten-! traitements. La Ville de Montréal
dus, les étudiants quiferontdes est aussi un employeur important.
études post-universitaires ici ou |
À l'étranger. On ne compte pas
non plus les diplômés des facul-
tés traditionnelles : droit. méde-
eine, art dentaire. pharmacie. À

oi attribuer ce boom extraor-
inaire ? De quoi dépend cette

situation où plus d'un étudiant a
virtuellement, à cause d'un sur-
plus d'offres, deux ou trois em-
plois en perspective ?

Difficile à prévoir!

Les perspectives du travail d'été
pour l'étudiant universitaire sont
encore floues à cette date. Com-
me on le sait, à la fin de l'année
académique, l'étudiant a besoin
de gagner pendant ses vacances
de quoi payer ses études et son
entretien, du moins une partie.
Contrairement au gradué, l'étu-
diant dépend du marché ordinai-
re du travail. Autrement dit, il
prend souvent ce qui et

On se réveille !
NI y a d'abord, selon M. Clou-

tier, l'essor industriel: il favo
rise ceux qui ont la préparation ce qu'il peut. Que lui offrira cet

requise, en l'occurrence une for été l'industrie saisonnière (ser-
mation universitaire. Au Canada. vices d'hôtels, de restaurants, de
de Halifax à Vancouver. on tend terrains de golf, etc.) ? ‘’Dans
à uniformiser les salaires et les l'immédiat, parmi plus de 2,000
conditions de travail, à égalité de,
diplômes. Fait à noter : seule im-

0000000000000000000000
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Chanceux bébé
Oui, voilà bien un garçon chan-

eaux avec sa cour, sen tricycle
of ses ireis chists, qui eux nen
plus n'ont pas du tout l'air
malheureux ŸIl y a bien le
troisième chiot, qui se ferme
les yeux, mais c'est tout probe-
bliement Pi mieux savewrer
von plaisir. Sen maître, MAT.
™ SKINGLEY, do Londres
ooh un pres bébé de 20 mois |

 

    

M. Yvon Blain, 2605, rue Delisle, Montréal, a frappé une mine

Gagnant de$1,000 au concours Pepsi-Cola

M. MARCEL CLOUTIER
.. . année excoptionnetle !

Éludiauts qui auront bésuin de
travailler pendant leurs vacances.
un sur cinq est assuré d'un em-
ploi. T1 reste une foule de situa-
tions à trouver, précise M. Clou-
tier. impossible pour l'instant de
satisfaire aux demandes de tous
et de chacun. I1 y a des ques-
tions de salaires à régler ici et
là. 11 y a surcroit de candidats,
particulièrement dans les facul-
tés traditionnelles, où une occu-
pation connexe aux études est dif-
ficile à dénicher.“ D'autres fac-
teurs compliquent la situation.
car, en plus des étudiants univer-
sitaires, tout le flot de collégiens
et d'élèves des écoles secondaires
inondera en juin le marché du
travail. ‘De nos jours, tous, mé-
me les enfants des familles fortu-
nées, cherchent à s'occuper pen-
dant les vacances. Affaire de
payer les études et de s'assurer
un peu d'indépendance et de li-
berté’’, note M. Cloutier. Mais ce
n'est pas tout! Nombre d'étu-
diants de langue anglaise des au-
tres provinces désirent se fami-
liariser avec le Canada français
et s'efforcent donc de se
à Montréal pour l'été. Enfin. les
programmes d'échanges d'étu-
diants entre le Canada et d'autres
pays présentent de sérieux désa-
vantages pécuniaires pour les,
Canadiens. Payés en monnaie na-
tionale du pays où ils vont tra-'
vailler quelques mois, nos étu-
diants n'ont pas. a leur retour,
de quoi défrayer le cout de leurs
études. A l'inverse, l'étudiant
étranger qui vient s'employer au
Canada retourne chez iui enrichi |
d'un pécule appréciable .. . Pour-
tant, si le problème de l'emploi

lacer

des,étudiants se pose chaque an-
née, ‘’les perspectives sont plus
rometteuses que l'an dernier.
‘eut-être la saison sera-t-elle aus-

si bonne qu'en 1956 et 1957, an-
nées d'abondance !"C'est la con-
clusion optimiste de M. Cloutier.

d'or récemment quand il a trouvé un jeton de $1,000 sous une
capsule de Pepsi-Cola; c'est 16 un des nombreux prix en
orgent comptant du grand concours Pepsi-Cola 1963. lo
présentation a été faite por M.
wecursale ‘de Montréal de lo

Yvon Comiré, directeur de la
compagnie Pepsi-Cola. Mme

Bain et so fille Danielle, ôgée de cing ans, sont toutes
souriontes alors que M. Blain
Le famille Blain, qui attend la cigogne prochainement, saura
sûrement utiliser cette somme.
Bain est toujours éligible aux
séquents dont les prix sont une automobile Renault Coraveile
et un voyage aller-retour en Europe, pour deux personnes,
por Air Canada, ainsi que $1,000 en argent de poche. —*

reçoit le chèque de $1,000.

M. Comiré a déclaré que M.
concours hebdomadaires sub-
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PLUS DE1000 DIPLÔMÉS
du TECCART... EEE

DEVENEZ SPECIALISTE

EN ÉLECTRONIQUE    
     

 

Vous pouvez [vy |
veus aussi \ i
vous spéciali-
ser en électro-
nique et assu- M
rer votre ave- À,
nie dans l'inq
dustrie la plus
progressive.

ETUDIEZ
PAR CORRESPONDANCE

En plus des nombreuses
vous recevez et

gardez fous ces instru
ments ainsi que plu
sieurs outils,

leçons,

Afin de vous assu-
ter une formation
complete, Teccart
vous fait effectuer
des centaines d'ex-
periences dans un
laboratoire moder-
ne que vous cons
truisez vous-même,
De plus, vous recevrez
2 semsince de cours

gratuits dome los labo

rotons de Toccort.
TABLEAU EXPERIMENTAL

LE COURS COMPREND:
« L'étude de ls radio
« L'étude de ia télévision
« L'étude des transistors

« L'étude du stérée
« L'étude de {inter

communication

+ l'étude des micros et haut-parleurs, etc.
 

La brochure gratuite vous fera voir
tout l'équipement gromdeur natu-
relle. !! faut le voir pour le croire.     Smesseemcn: POSTEL CE COUPON IMMÉDIATEMENT “n-n00maees

Sans obligation do ma port je désire

 

i votre broshure doo
LJ Cours à l'école L. Nouveau cours por correspondance

NOM TEL.

ADRESSE ............................ AGE

  
  

TECCART &
Londte où jeudis

voir
3155 Hechela

WTECCAR
A06SNSSD2BBRENSOEERDESNEENSENENNSSpPPHOnopant
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Choix de couleurs:

© ROSE  

 

serviettes à mains.

 

couvertures carrelées :
de haute qualité pour ; Teintes harmonisées
lit double. Rose et bieu |

1 ensemble de draperies | débarbouillettes.
et couvre-lit Chrom- | Teintes harmonisées
spun (3 mex). Rose, |

bleu, jaune et vert ! lavettes

draps Wabasso 4 à vaisselle
(817 x 100") !

taies d'oreillers v linges de toile
Wabasse 42° \ à vaisselle

4 grandes serviettes de | ;

bain. Rose, bleu, jaune ! poignées
et vert } a potions

Le tout, un grand total 
Prime en plus pour paiement comptant! Magnifique
ensemble de 5 morceaux : NAPPE DE TABLE et SERVIETTES
DAMASSEES, à ceux qui paient entièrement comptant.
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POUR VOTRE FOYER

la Cie BUDGETAIRE
une fois de plus se surpasse

en vous offrant cet

ENSEMBLE COMPLET POUR
LA CHAMBRE À COUCHER

Tous les item offerts dans ce

  

    

VOUS OBTENEZ LES MEMES
BAS PRIX À CREDIT

   
  

  

———GRAND SPECIAL DE MAI—,
C'est une occasion parfaite de rénover ves chambres

à coucher à bon compte.   

de 49 morceaux Signalez sans tarder 842-5820
-

i LA CIE BUDGETAIRE, 49 mx |
t 3521, boul. ST-LAURENT Montréal, P.Q. — Tél. : 842-5820

Veuillez me faire parvenir l'ensemble 49 morcesux à 899.95
C1 Ciiioint 81.00 plus la taxe de vente et je paierai le solde à raison de 85.00 por mois.
D<ijoint $1 00 ot je psierai le roide C.O.0. N'oubliez pas ma prime gretuite.
rois chèque ou mandat-poste de $59.95 plus la taxe de vente. N'aublise pus ma prime gratuite.Je paierai le somme totale COD. N'oubliez pss ma prime gretuite.

fi

   
' Nous payors les frais de port vur los commandes payées ou entre remboursement C.O.D,
: Assurez-vous que le coupon soit bien lisible ou écrivez-nous SVP.
‘ Livrez via CNRD CPR
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Dix ministres sur 26

 

Pearson veut faire justice au Canada français
Au cours des derniers jours, nous avons redoré

nutre blason fédéral. mais. en vérité, le principal
nous échappe encure à Ontawa et, à Montréal, des
fous posent des gestes qui ternissent notre réputa-
tion dans le monde entier et qui sont de nature à
compromettre le succès de l'Expo de ‘67.

C'est l'heure des superlatifs. Le cabinet fédéral qui
a été investi lundi midi est. quant au nombre de ses
membres, le plus imposant de toute l’histoire tique
canadienne : il y a maintenant 26 ministres fédéraux,
LESTER BOWLES PEARSON compris. Et jamais au-
paravant cabinet fédéral n'avait compté autant de
Canadiens français : 10 sur 26. Et jamais auparavant
le Québec n'avait eu autant de ministres fédéraux :
8 sur 26 ‘sur les 8. 7 sont canadiens-français). Et
Montréal est la ville qui a le plus de représentants
dans le cabinet : 6 sur 26 — soit près du quart. (II faut
dire aussi que 20 des 21 sièges de Montréal sont allés
a Mike Pearson ie 8 avril.)

Le Canada français brille de nouveau non seule
ment dans le pouvoir exécutif, mais aussi dans le
pouvoir judiciaire. En effet. le lendemain de l’in-
vestiture du cabinet Pearson, ROBERT TASCHEREAU

décrochait le e de juge en chef de la Cour suprême
du Canada. (Le juge numéro 1 du pays est le de
feu Alexandre Taschereau, Premier ministre du Qué-
bec de 1920 à 1936. Alexandre Taschereau vit le
l'année où la Confédération fut créée et il est décédé
en 1952.)

Nous devons aussi tenir compte du fait que le
gouverneur général du Canada — le personnage nu-
méro 1 du pays — est un Canadien français, SON
EXCELLENCE GEORGES VANIER. Nous ne devons
Es oublier non plus qu'un autre Canadien français,

. LOUIS ROBICHAUD. vient d'être réélu avec une
bonne majorité Premier ministre du Nouveau-
Brunswick. province où les Canadiens d'expression
française forment 40 p. 100 de la population. (Robi-
ghaudest le plus jeune Premier ministre au Canada.

a 37ans.) :

Où nous sommes absents
Evidemment. tout ça. c'est bien inléressant. D'au-

tre part, nous ne brillons pas dans un domaine très
important. pis encore. nous n’y jouons même aucun
rôle : À s'agit de la politique économique, financière
et commerciale. A Ottawa, nous avons déjà eu deux
Premiers ministres canadiens-français, mais i
un ministre canadien-français des Finances ou du
Commerce. Pourtant. ja prospérité du Québec com-
mande une politique commerciale tout autre que celle
Que nous a toujours donnée Ottawa. La politique com-

merciale d'Ottawa a toujours été ontarienne. C'est
uoi M. ERIC KIERANS, le président de la

ourse de Montréal. ne cesse de répéter que l'étatisa-
tion de l'électricité de même que d'autres mesures
me nous donneront rien qui vaille tant que Ça ne
ehangera pas à Ottawa. Et. hélas! en dépit des
succés que nous venons de remporter, ça ne change
pas tellement à Ottawa...

D = | au ”

u sang a la une
Entre-temps, je F.L.Q. tue et nous fait ainsi une

delle publicité aux quatre coins du monde. Parlez-en

à Jean Lesage. Le Premier ministre du Québec revient
vivement inquiet d'un voyage dans le sud des U.S.A.

et au Mexique. M. Paul Bienvenu. commissaire gé-
Béral de l'Exposition universelle, est présentement au
Mexique et il parait qu'il se fait dire souvent que

Montréal est une ville dangereuse. Que voulez-vous !
les journaux du monde entier parlent en première page

du sang que ‘’le Front de la libération du Qu
fait couler.

Ii faut que ca change. et sûrement pas de la façon

Que le veulent les tueurs du F.L.Q. Et ça presse, pour

   
4

ot +

Dans les photos officielles, LESTER PEARSON »

toujours à sa droite et à sa ¥ deux Canadiens

français, LIONEL CHEVRIER, ministre de la Jus

tics, of PAUL MARTIN, ministre des Affaires
entérieures

 

bien des raisons. dont l'une, c'est que l'Expo, elle

approche — ce sera dans quatre ans exactement, du

vendredi 28 avril au vendredi 27 octobre 1967.
La Compagnie de l'Expo relève de M. Pearson lui-

même. Le nouveau Premier ministre du Canada veut

aller rencontrer ses amis Macmillan et Kennedy au

cours des premiers jours de mai. Mais certaines

conférences sunt peut-être plus urgentes dans notre
pays...

Education et $
Chose sûre, c'est qu’il faut prendre le taureau par

les cornes, comme vient de le faire la Commission

Parent.
M. Jean Lesage à déjà déclaré qu'il n’y aurait pas

de ministère de l'Education dans le Québec tant qu'il

serait Premier ministre. Certaines associations sou-

tiennent depuis nombre d'années qu'un ministère de

l'Education, au Québec, ça représenterait une menace

pour l‘Eglise et la famille. Or une commission royale

qui a enquêté sur l'enseignement, sous la présidence

de Mgr Alphonse-Marie Parent, ancien recteur de

l'Université Laval, préconise la création d'un ministère

de l'E on et bien d'autres mesures draconiennes.

Le ministère qu'elle envisage régirait, sur le plan

administratif et aussi sur le plan pédagogique, tout

notre système d'enseignement, les classes maternelles,

les écoles primai: techniques et secondaires, les

universités et l'enseignement aux adultes.

M. Lesage dit aujourd'hui que le gouvernement va

adopter les recommandations de la Commission Pa-

rent. Seulement, nous devons nous assurer que fout

le Canada français profitera des changements. Allons-

nous tous payer un louré tribut à César, dans le de-

maine d'importance capitale qu'est l'éducation, pour

tout simplement améliorer le sort de quelques-uns des

nôtres et enrichir l'étranger ? Les techniciens, les

ingénieurs et les hommes de science que nous allons

former, vont-ils être obligés d'aller en Ontaric ou aux

Etats-Unis pour recevoir une rémunération convena-

La libératien a deux clés. L'éducation en est une.

L'autre, c'est la politique économique, financière et

commerciale.

En vrac
© LE SÉPARATISME EN COLOMBIE-BRITANNIQUE.

— Le grand danger. parait-il, ce n'est pas le Québec,

c'est la province du Pacifique... Qui est-ce qui dit ca?

Nul autre que Norman A. Mackenzie, président du

Conseil du centenaire de la Confédération. Cet homme

Sept fois
24 heures

sait vraiment de quoi il parle. I la connaît, la Colom-

bie. C'est sa province. Et jusqu'à une date toute ré-

cente, il était président de l'Université de la Colombie-

Britannique. ‘Ça va être très difficile, dit-il. de garder

la jeune Colombie-Britannique dans la Confédération.”

Mackenzie n'exagère pas tellement : la Colombie-

Britannique est vraiment la province la plus améri-

canisée et il ne faudrait pas grand-chose pour qu’elle

devienne le 3le Etat des US.A. Pour prévenir le

multiséparatisme, Mackenzie prône notamment l'en-

seignement du français dans toutes les écoles anglaises

du pays — depuis l'école primaire jusqu'à l'université

— et la même chose pour l'anglais dans toutes les

institutions d'enseignement françaises.

e QUELQUE CHOSE DE COLOSSAL — ET ÇA NOUS
INTERESSE ! — C'est l'aménagement des cataractes

du Hamilton. Ce sera le plus considérable encore

jamais vu dans le monde entier, Les travaux vont

commencer cette année. D'ici à dix ans au plus tard.

peut-être dans cinq ans, l'électricité de ces chutes

terreneuviennes alimentera le métro de New York de

même que beaucoup d'usines de l'Ontario. du Québec

et de la Nouvelle-Angleterre. L'entreprise va coûter

la somme astronomique d'un milliard et demi de

dollars. L'Hydro-Québec va peut-être y aller de ses

écus. Comment ca? Eh bien! voici : par suite de
l'étatisation de la Shawinigan Water & Power, l'Hydro-

Québec posséde 20 p 100 des actions de Hamilton Falls
‘erporation. société qui a été créée spécialement pour

financer l'aménagement des cataractes. Et puis l'éner-

pie qui sera envoyée en Ontario et aux USA, il
audra qu'elle passe par le Québec. Le gouvernement
du Québec pourrait exiger que l'électricité des chutes

Hamilton soit intégrée au réseau de notre Hydro.
Nous pourrions alors acheter cette énergie el la re-

vendre aux Ontariens et aux Américains. Avec profit,
évidemment.

 «
© Y A-T-IL DES DIAMANTS DANS VOTRE COUR ?
— Le plus grand mystère entoure les opérations, au

Canada, de |'Angle-American Corporation of South
Africa, gigantesque filiale de la titanesque De Beers
Consolidated Mines, société qui a Ja haute main dans
le monde entier sur la uction et la distribution
des diamants et aussi sur l'estimation de Ja valeur de
ces pierres, les plus belles qu'on puisse trouver. Si

 

 

  

  

  

 

  

  
  

 

 
La politique économique, financière et commerciale

continue de nous échapper. Ici, le nouveau ministre

des Finances, M. WALTER L. GORDON.

le mystère est grand, on sait tontefois qu'un géologue

canadien-français d'Ottawa. MOUSSEAU TREMBLAY,

vient de trouver au Canada de la kimberlite, une

roche qui sert d'abri au diamant Ie mot kimberlite

vient de Kimberley. qui est le nom d'une ville de

l'Union sud-africaine. La kimberlite est une roche qui

remplit les cheminées diamantifères de l'Afrique aus-

trale et centrale. Le géologue Tremblay est l'homme

de confiance au Canada de | Anglo-American et de

De Beers. Il ne fait rapport qu'a Johannesburg. Néan-

moins, il y à quelques jours. 1! déclarait à un reporter

du Financial Post : “Oui, c'est vrai que nous avons

découvert au Canada de la kimberlite. H y en a

ut-être à bien des endroits Nous travaillons dans

FC plus grand secret. Je ne peux pas vous en dire

plus long.”
“ +.

© JEAN-LOUIS LEVESQUE. par le truchement du

Crédit Interprovincial, vient de permettre à PAUL

DESMARAIS d'emprunter 33.300.000, ce qui veut dire

que la COMPAGNIE DE TRANSPORT PROVINCIAL

va pouvoir acheter beaucoup d'autobus 13.515 sièges

nouveaux, paraît-il. Evidemment, il n'y a que les

sociétés à l'aise qui peuvent emprunter des millions

et, qu'on en soit bien sûr. la Compagnie de transport

provincial se porte très bien. Paul Desmarais en est

‘ame dirigeante. Et c'est ce méme Paul Desmarais
qui a mis

la

main récemment sur YIMPERIAL LIFE

ASSURANCE. ® On affirme que les obligations d'é-

pargne du Québec se sont tres bien vendues. @ le

journal montréalais les Affaires offre maintenant dans

chacun de ses numéros. c'est-à-dire tous les lundis
matin, cinq pages de tableaux très bien agencés ou

se trouvent toutes les données utiles sur les fluctua-

tions de la semaine précédente. ® Une maison d’ap-

partements de 20 étages sera mise en chantier très

bientôt, chemin de la Côte-des-Neiges, entre Sher-

brooke et McGregor. Elle aura 302 appartements.

« = +

® Au Canada, plusieurs bébés ont été malades ré-
cemment après avoir mangé des conserves qui leur

étaient apécialement destinées. Le ministère fédéral

de la Santé enquête. Il ressort d'un rapport prélimi-

naire que des boîtes ont été vendues Mal fermées.

© Dans la nouvelle convention de travail entre, d'une

part, la Commission des écoles catholiques de Mont-

réal, et, d'autre part, l'Alliance des professeurs catho-

liques de Montréal et The Federation ef English-

Speaking Catholic Teachers. l'institutrice mariée ne

peut pas perdre son emploi parce qu'elle attend un

enfant. H y à 1,000 femmes mariées dans le personnel

enseignant à Montréal. @ Four le Dr Jacques Gélinas,

sous-ministre de la Santé du Québec et directeur de
l'Assurance-hospitalisation, il n’y s plus. dans les

hôpitaux de notre province, d'employés mal rému-
nérés! Qui est-ce qui a dit ça au Dr Gélinas ?
© À son arrivée à Moscou. cette semaine,
Whitten, maire d'Ottawa, a dit à la T.S.F.: ‘4
milles seulement séparent les Canudiens et les Sovié-
tiques dans l'Arctique. Vous venez nous voir en
voyageant sous la glace en sous-marin atomique.
Seulement, nous ne pouvons pas vous rendre la po-
litesse, car nous n'avons PAS ENCORE de sous-
marins atomiques...‘ @ N'oublions pas que nous
nous départons de l’heure du Ben Dieu en fin de
semaine (à minuit samedi) et empruntons l'heure à
Berden. Nous allons perdre conséquemment une heure,
mais gagner les faveurs de netre frère messire lo
Seleil, de ce cher soleil “sans qui, comme le disait
si bien Edmond Rostand, les choses ne seraient que
ce qu'elles somt.. . ”

Roger NADBAU
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Une variété incomparable de lustres-pendentifs et pla-

fonniers de la plus haute originalité. Venez faire votre
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L'enquête de la semaine
 

Trimble mènera-t-il Montréal à la coupe Grey?
par Clavde Asselin e

Par une brillante victoire de

8 à ! sur les Red Wings, le
Toronto conquiert la coupe

Stanley. Rideau ! La saison du
hockey est finie. Une autie
commence, qui déplacera com.
me un remous les foules du

Forum (de M. Moleon | vers le

stade ... Malson. C'est le lemye

du football ! Le neuvel instruc-

teur des Aloueties. Jim Trimble,

précédemment des Tiger Cats.

méners-t-il ses
coupe Grey 7

is trois ans. Perry Moss
pilotait les Aloucties avec des
succés relatifs. Pourtant. l'année
dernière, les Aloveltes se ren-
daient en finale en gagnant une
partie très serrée (19-18 contre
Ottawa, ce qui effaçait un peu la
tenue assez médiocre du club pen-
dant cette saison. Avant Moss.
‘Pea Head” Walker avait à trois
reprises conduit les Alouelles aux
éliminatoires de la coupe Grey.
mais pas plus lom ! les Tiger
Cats de Jim Trimble ont pour
leur part remporté une fois la
coupe après cinq tentatives ! D'a-
près ces données. peut-on s'écrier
“Vive la différence ! ="

jeweurs à ia

M. Claude Vilandré, vendeur:
“A mon avis. Moss achevait de
former le club des Alouettes...
Trimble (qui a fait ses preuves-
aura la poigne plus solide, il para-
chèvera le beau travail de Moss.
Qui aura la coupe Grey ? J'incli-
De, pour des raisons sentimenta-
les. à favoriser les Alouettes . . . à
moins que les Blue Bombers de
Winnipeg ne l'emportent . . . Dans
le classement de la Conférence de
l'Est, je placerais Montréal en
première place, Hamilton en se-
conde: et la 3e reste à disputer
entre Ottawa et Toronto.”

 

M. Jacques Boiteau, commis de
bureau : ‘“Comparé à Moss.
Trimbie a plus d'expérience: son
passé le prouve. Dés sa sortie de
I'école, Trimble est devenu ins-
tructeur de football dans }'Armee.
Et puis, il a des jeux de stratégie
plein son sac ! Je crois aussi qu'il
aura pius d'autorité que Moss;
quand ce dernier proposait une
stratégie à ses joueurs, ça ble
quait si Sandy Stephens refusait :
de marcher. De l'esprit de collé-
ge! Moss manquait de fermeté, !
Les Alouettes ont des chances de
faire un bon balayage dans l'Est
et de se rendre en finale pour Ja
coupe Grey. Le seul changement
de pilote suffira à donner au club
une supériorité par rapport à l'an
dernier. Voici, d'aprés moi. le
classement possible du Big Four
à la fin de la prochaine saison :
Alouettes, Toronto, Hamilton, Ot-
tawa.”

plus répéter certaines erreurs.
Aussi, avec les joueurs de l'an
dernier, surtout le quart-arrière
Stephens, on peut s'attendre à ce
que les Aloueites affichent une:
meilleure tenue. Pour sa part.!
Jim Trimble contribuera par sa
personnalité à favoriser un climat
d'harmonie, de collaboration:
quand il y a de la cohésion au,
sein d’une équipe, les chances de
réussir sont bonnes. C’est dire

lorsque des parties se per-
t par un ou deux points, il

suffit de renverser la vapeur|
pour transformer ces défaites à le
petite marge par des victoires. :
ce qui se produit souvent durant;
les dernières (et très importan-{
tes) minutes de jeu. Je crois que
le club de Moniréal devrait éven-,
tellement

|

remporter la coupe |

Grey, à une longue prépa-
ration Lhelonnée sur années.
Position possible des clubs du Biz
Four : Alouettes, Toronto, Hamil-
ton, Ottawa.”

M. “Butch” Bouchard, homme

 

d'affaires : “Trimble me semble
avoir beaucoup d'expérience. D

à Hamilton. Mais mel'a proud
ner

les

Alouettes à la coupe Grey
dès la première année, c'est beau

 

 

A. Salvail

“

B. Bouchard J. Boiteau

coup demander. Trimble a devant
jui une longue tâche de réorgani-
sation. En particulier. les joueurs
de réserve (the bench), produits
canadiens, n'ont peut-être pas été
par Je passé à la hauteur de la
situation. Jim Trimble aura sans
doute besoin de deux ou trois ans
pour mettre au point l'équipe
idéale.”

M. Richard Bélec,

de tâches :
Alouettes pour la prochaine sai-

son sont idéales. On peut déjà

compter sur la bonne équipe de

Yan dernier. II manque encore

pourtant de la cohésion, de la
coordination. Notre club est un

évaluateur

peu faible à l'offensive mais dis-:
pose d’un meilleur potentiel de

1re ligne que Hamilton. Jim Trim-

ble entrevoit l'occasion de se ven-

£er. c'est-à-dire de gagner la cou-

pe Grey, ce qu'il n'a jamais pu
faire avec les Tiger Cats. L'a-

lignement final du Big Four:

Alouette, Toronto. Ottawa, Hamil-

ton.”

M. Raymond Lanctdt, conirô-
leur, poste de radio : ‘La saison
me semble plus favorable quel'an
dernier. En raison de l'expérience
de M. Trimble et grâce aussi à
ses contacts, les Alouettes pour-
raient se classer en 2e place du
Big Four cette année. Je ne sau-
rais préciser pourquoi l'expérien-
ce de M. Trimble contribuera à
aider les Alouettes, mais je dirais
que l'inexpérience de M. Moss a
été parfois désastreuse pour le
club. Je songe à des décisions dé-
favorables et malheureuses prises
au cours des joutes. Question des
contacts, Jim Trimble compte des
connaissances parmi les gérants
des clubs américains — n’at-il
pas lui-même été entraineur des
Eagles de Philadelphie ? C’est
dire qu'au repéchage. il aura le

 

® des Alouettes :  
“les chances des.

B. Roberts

ler choix parmi les joueurs ame-
ricains de surplus. Jaccorde li
coupe Grey a Calgary. dans le

P. Proulx

 

| Big Four, je ferais le classement
Ottawa. Montréal. Hamilton et
Toronto.”

M. Roger Gagnon, publicitaire
“Quon ajoute

aux effectifs disponibles de l'an
dernier certaines recrues
le jeu s'est amelioré. qu'on tienne
compte des rapports plus cor-
diaux de Jim “Trimble avec les

| joueurs actuels. de son expérien-
ce, de ses contacts étroits et nom-
breux avec les ligues profession-
nelles américaines. et il ne fait
plus de doute que les Alouettes
ne puissent se présenter à Van-

| couver pour la coupe Grey ! Mais
c'est dans le Big Four que Ja lut-
te sera la plus chaude. I) faudra
déciasser Hamilton ou Toronto, '
bien que les Hough Riders d'Otta-
wa puissent réserver des surpri-
ses.”

M. André Salvail, vendeur :
‘J'ai eu l'occasion de rencontrer
Jim Trimble au bureau
Alouettes. J'ai confiance en son
expérience et. d'après les sché;
mas de jeux qu'il a tracés au ta-
bleau noir, je crois qu'Ü saura
mieux que Moss utiliser nos ve-
dettes. Les Alouettes vont rem-
porter la coupe Grey ef saligne-!
ront au premier rang du Bic,
Four, suivis des Rough Kiders..
des Tiger-Cals et des Argonauts”

M. Gilles Laroche, annonceur de
Radio-TV : "Je suis d'avis que
Jim Trimble aura la poigne pius |
solide que Perry Moss. L y aura
ainsi plus de cobésion entre les
joueurs, pourvu que Ted Work-
man ne se mette pas trog le nez
dans le jeu du club. Je crois que
les Alouettes se rendront en fi-
nale, mais gagneront-ils la coupe
cette année ? La position possible
des clubs de la Conférence de
l'Est en fin de saison : Montréal.
Hamilton, Ottawa, Toronto.”

M. Pierre Proulx, directeur des
sports, CFTM-TV : ‘Je pense:
que Jim Trimble est justement
cet homme qui, par ses connais-

! sances et son tempérament. assu-
rera aux Alouettes l'équilibre |
voulu pour atteindre la grande |
classique canadienne. Ce que
Trimble possède, c'est son talent
de manieur d'hommes. Les athlè-
tes les plus aguerris oni pour jui

C. Vilandré R. Lanctêt

néral. Mais Moss ne savait pa:
inspirer confiance à ses athlète:
sur Je terrain. On n'a qu'à jeter
un coup d'oeil sur les records de
Jim Trimble pour se rendre
compte qu'il est bel et bien ce

i manieur d'hommes. ll a donc le
talent requis. les capacités et le
(Tespect des athlètes. Quant au
“jeu même, je ne fais jamais de

révisions avant d'avoir vu tous
es clubs à l'œuvre au moins un«

1fois: ça me donne une bonne idée
de la valeur d'une équipe. Con-
trairement au hockey, le football
comporte trop d'impondérable: .
pour permettre une prévision de
classement de fin de saison. Ainsi,
alors qu'au hockey, on note un
changement
deux ou trois joueurs sur 18 par

saison. au football, le changement
peut porter sur une douzaine de

d’alignement d'un.

 

R. Gagnon G. Laroche

nouveaux joueurs, tant Canidiens
u'Americans. Que vaudra le ju
"équipe d'un club aux cadres si

mobiles © Quel rendement peu
vent fournir des joueurs trans
plantés ? Et que dire des bles
sures ? Pour toutes ces raisons. 1
est très difficile de se fore une
opinion precise au début d'ui«
saison.”

M. Lée Rivest, comédien :‘Cet
te année sera celle des Alvuettes.
J'ai la conviction que je club
pourra remporter ja coupe Grey.
parce que Jim Trimble est mesl-
leur manieur d'hommes que
Moss. Avec Je matériel de jou-
eurs dont disposait son prédéces-
seur, il saura donner plus de cohé
sion a l'équipe Je verrais le:
Alouettes en tite du Hig Four
suivis de Toronto. dHamilton et
d'Ottawa.”

 

 

 

 

 

 

 

FFRE SPÉCIALE
"ANNIVERSAIRE
——— GRATUIT CETTE SEMAINE SEULEMENT

CHARIOT AMBULANT A DESSERVIR
De bois Séquola californien
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| le res| qu'on porte aux vérita-

. bles chefs de file, ce qui manquait
à son prédécesseur, pourtant ex-
cellent organisateur et gérant cé-
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330 ouest, boul. Crémazie — DU. 9-7871
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e PM NOUEUX
+ TEINTE RUSTIQUE
+ PORTE HOLLANDAISE

 © PLAN D'ARCHITECTE      
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| avec ‘achat d'une “cabana” B x ¢ $ .50
Au bas prix de 198

Termes si déstrés

LA MAISON "CABANA” ORIGINALE POUR LE JARDIN

   

a
Commandez maintenant pour livraison à temps

 

© JARDIMIERE latérieures 0 Bas eptéieus
© DARDEAUX D'ASPHALTE 8 pds de large SRsee
© DENTURES À BATTANTS
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© VOLETS DECORATIFS 1 see
© SERRURE 1% pis do boot © Voiturettes

CANADIAN STRUCTURAL WOOD COMPANY LIMITED
6018, chemin Côte-de-Liesse — Tél. : 744-5501
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Ne manquez pas

 

OUI, MON AMI, QUAND TU
ROULES TA DODGE,
TU PEUX ETRE FIER DE
TOI. REGARDE LES BELLES
FILLES ET SALUE TOUT
LE MONDE. TU SERAS LE
PREMIER ARRIVE ET TU
AURAS ETE LE MIEUX SERVI;
LE MIEUX SERVI A MEILLEUR
PRIX. OUI! SURTOUT SI TU
PENSES QUE CETTE VOITURE
EN OR EST GARANTIE* POUR
5 ANS OU 50,000 MILLES...
ESPÈCE DE CHANCEUX !

 

 

Décapotable 440

CHRYSLER
CANADA LTO.

7 À Les pièces ? La main-d'oeuvre ? Oui, tout ça, c'est couvert par la garantie de 5 ans ou de 50,000 milles du rouage

“LA FAMILLE STONE” d'entraînement. Parlez-en à voire vendeur Dodge!

tous les jeudis soir
au réseau français

 

BOULEVARD DODGE CHRYSLER (TO.  TRANS-ISLAND MOTORS LTD. MODERN MOTOR SALES LIMITES
330 ouest, doul. Cremazie, 5400, boul. Décarie, 1400 ouest, boul. Dorchester,

de TV de Radio-Canada du. 97871 hu, 69171 Un. 6-7881

i BABIN AUTOMOBRE LTÉE LANORY AUTOMOBILE LTEE LONGUEUIL AUTOMOBILE LIMITEE
10660 Lajounesse. 105. boul. Curé Labelle, 268 ouest, rue St-Charles, A
angle Henri Bourasse, DU. 98271 $te-Rose, MA. 5-2448 Longueuil, OR. 4-1571

PAGE ET FILS LIMITÉE VINCENT FORGUES AUTOMOBILE WIC. NORBERT AUTOMOBILE LTEE
3350, rus Wellingion, 15949 est, rue Sherbrooke, 2080-00, boul. 5t-joseph,
Verdun, PO. 6-35/1 Pointe-aux-Trembles, MI 2-T410 © Lachine, 637-2345
GARAGE ROSEMONT LIMITEE DRONX PARK GARAGE
2100, rue Masson, 1635. boul. Lasalle,
LA 43759 Ville Lasalle, 00. 6-7618 

él
v

|
$9
61

TH
AR

9€
np

eu
je
ur
se

“T
YN
UN
OL

LL
LE
d
TT



A
-
2
0

+
11

T
J
O
U
R
N
A
L
,

s
e
m
a
i
n
e

du
28

av
ri

l
19
63

Mais c'étoit on... 1671

Un "beau” hold-up lui a
valu une pension du roi

 

 

par Charles Joncey fre Thomas Blood en... 1071, Eh bien, pas du tout

PARIS. — (DRL) — Les] Ce gentleman,en eltet, attaqua Leroi d'Angleterre, Chartes11.
la Tour ndres et s'empara grand amateur d'ex s hors

hold-up om beau être nombreux de quelques millions de Tova 5 commun, le fit conduire à son

de ce temps-ci i Paris cet l'un! appartenant à la Couronne. Deux palais et. après s'être fait conter

me dit qu'à Montréal la situa- | pistolets et l'ordre brutal : Mains par le menu les péripéties du . . :

tion n'est guère plus rosei, ile en l'air. face au mur ! avaient hold-up. le monarque se montra La Tour de Londres, telle que peuvent l'apercevoir les fouristes

; \Werroricé la garde. si enthousiasmé Qui'il accorda en tournee nocturne dans la capitale anglaise et où le formeux

ne soni pas une nouveauté. Arrêté peu de temps après, à Thomas Blood, non seulement Themas Blood perpétra en 1671 un hold-up raté fameux.

Leur audace palit méme. #i on jo" gangater s'attendait a être la liberté. mais aussi une pen-
la compare à celle dant fit preu- pendu haut et court. sion à vie de cent livres sterling

par an. Quant à l'officier com-
mandant la garde, l'histoire ne ,

dit pas s'il vint occuper le cachet
du voieur récompense. Er teut
cas. il fut destitué.

Pour augmenter la recette
Depuis 1671. et malgre le cu-

rieux encouragement du verdict
du roi, Thomas Biood ne liouva .

aucun imitateur. les joyaux de
la Couronne scintillent toujours
derriéres les vitrines de la Tour. A

ils sont estimés à une soixantai-
ne de milliards de francs ‘$2 -
000.000. Chaque année, HX. (00
visiteurs viennent leur faite
l'hommage de leurs regards ac:
miratifs.
Les drvits d'entrée rapportent

39 millions d'anciens fiance
$98,000’. en moyenne. au Tre

sor. Cette somme pourrait être
facilement triplee si lacces à
la Tour offrait plus de commeo-
dité, Des queues interminabies de
‘’pelerins des joyaux” s'etirent
dans le voismnage du formidable
écrin de pierre qui na jamais
été conçu pour recevoir des fou
ies mais seulement quelques pu:
sonniers de choix, promis à ii
potence. «

Aussi, Elizabeth et Phulhg ont y $
ils demandé que le lieu permi
nent de l'exposition des lrésers
du Trône soit déplacé. quitte à va
bâtir une construction specisle jusqu à 36 mois pour le remboursement
ment consacrée à cet effet. Le
projet est en cours. Les architec:tes se penchent sur leurs labies Desprêts accrus, i la mesure de vos bescins accrus,

a dessins. Quant a Scoliand peuventdésormais vous être consentis par Househuid
Dans un ultime effort pour régulariser la circulation très dense Yard, elle étudie soucieusement Finance. Vous pouvez emprunter pour régler toutes
dans certaines rues de Tokyo, l'autorité municipale de la les Moyens de parer aux &ven- .
capitale japonaise a érigé cette four vitrée au ceni tuelles tentatives des emules — vosfactureset contrats d'achat à tempérament. pour

 

 

 

   

  

 

intersection achalandée, Les résultats semblent si sa toujours possibles — du temera! changer d'auto, pour réparer ou rénover votre maison

que ce “poteauthon” a toutes les chances de dur re Thomas Blood ou poursatisfaire tout besoin financier d'imporlance.
63 ANS DE PRECISION ALLEMANDE Vous apprécierez le bon service et la compréhension
 

 de HFC. S'il vous faut une forte somme, il vous sera
agréable de savoir que vous pouvez l'emprunter en

 

Vous ne serez pas satisfaits tant toute confiance de Household Finance, la plus an-
~ cienne société de financementau service des individus

que vous ne posséderez pas un... Cm ousehald mew
Finance, la maison mere: Plans de 1
de confiance. * ‘6 0 20 12

PH mei | mes med | mer

$ 61218 Bau
2.86 51.24

Vous pouvez aussi 44.13] 60.01
Seil| 91.06

 

protéger votre emprunt 1 04.11] 146.5
par une assurance-vie 2200 8471 04.62 124.41 [20146

- 2500 95 121 107,52 {147 O5 228.664

Lee phomonts <1-désius compronsn! cardial of miro,
sont desé« sur le fembnorsement nermat 1e roût

dei onvuronce n'uet ps0 tempo

 HOUSEHOLD FINANC
31 SUCCURSALES DE MONTREAL

1255, sue University . . UN 6-2002 8103rue St-Denis . . . DU 1-2587

; 4592 est, rue Ste-Cathorime CL 5-7757 1411 rue Mensfield . . . VI 2-8331

I 2050, rue Messen . . . RA8-3657 5275, Chemin de lo Reine Movie
| 1802 est, rue Ontario. . LA 7-456] nb 1-0251
! 3643 ouest, rue Ne! 0 WE 2.5156 3827 est,rus Ontorie . . LA 6-550)

   

  
    

mL e

i ACOi= EE 285 ouest, avenue d CRé-0571 1821 ost, rue Mont-Royol . LA 6-6631

00 1290vue St-Denis . . . UN1-1527 1003 est, rue Ste-Corheume AV 8-201)

 

4205rvo St-Denis . . . AV BSI 1123 ouest, rue Ste-Cotherime VI 7:72941
MAGNETOPHONE TG 12 SK STEREO, TG1 5 MONO 6708, vue St-Hubert . . CR9-7371 41S ewest, rue Si Jorques . VI 4 308)

«PISTES INTERNATIONALES | 6963, rue St Nuber! , . (24.250

 

Lo intéri jar ciceui ; ; VALE EMARD: 6249, bivd, Monk . . . . . . -
Construction intérieure en acier, circuit monté à lo main, | VERDUN: 3937.rue Moine| Crean
séparotion supérieure à 60 DB sur 30-25,000 périodes. i LACHINE: 1155, rue Notre-Dame ME 7.5534

! LONGUEUR: 69A, ouest, rue $-Cheries. . . . OR 7.5281
PONT VIAU: 243, boul. des Laurentides , . . 669-2674” LA

ST. LAMBERT: 448, ave Victoria . . . . . . . 871-559)
- CENTRE D'ACHATS

  
3165 HOCHELAGA, MONTREAL DOMAINE,3138,vuGranbynL" Aone

333 (AMARDIERE, Québec 10787, boul. PIE IX, Moniréal Donne352.Cheminhrpan
100 ST-DOMMIOUL, Jonquiére 416 MARQUETTE, Sherbresks NORGATE: 1061, bivd, Decoris . . . . . . . WI 87893

 

\ PONT MERCHR: 414 avenve laflowr , , . . DO $9600

pa obitESeo à Loviex | ST-MARTIN : 3860, rue Notre-Dame: + + + . . 681.9200
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Sourire facile
La jolie PINKY CLOUGH à le
sourire facile, lorsqu'elle s°
bandonne aux vagues ratrai-
chissantes de l'ocean caressant,
sous le sourire torride du soleil

  

Explication
—Commeat. dit l'auméônier

du La prison à ce vieux réci-
dviste, vous dites que c'est
l'itexpérience de la jeunesse
‘qui vous 2 conduit ici. Ou-
fltez vous que vous avez 60
ns?
—Dui, bien sac Mais mon

wocat, lui, non a que0

ES

 

Vendeurs autorisés

aD

BEAULNE Ltée
2174 est, rue MONT-ROYAL

LA. 6-3384
-

 
 

  Quincaillerie BERNIER
f 976. boul. StLauroei — UM. 6-7607
j 4636, rom St-Deais — YL 48838

 

371$, res Wellisglea — PO. 84759 Rs

oumcamen| COMMENT PEINDRE UN CHEF-D'OEUVRE
e

edelecirie (dans votre cuisine)
Contre d'Achats Villa Mont-Reyet

Canere d'Achers Rechiond

RE. 14871

1

Blanc,le plus blanc de tousles émaux.
Votre marchand de Peintures C-1-L vous aidera

L À choisir l'émail qui vous sacisfera au mieux. Quel
f qu'il soit, l'émail crux couvre mieux que tout

autre; son fini est super-durable .. . super-lavable,
Pourquoi vous contenter de peindre la cuisine

ou la salle de bains lorsque vous pouvez peindre

 

“Taide aussi grand-maman à faire des hiscuics. Mate
c'est la peinture que je préfèce. J'fais bien ateer
tion. Elle dit que j'eerai uneartiste !*
Grand-maman s'y connaîe. La preuve: elle à

choisi le meilleur des émaux . . . ctrux Super
Lustre .. . ce bel émail au grand brillane, au colo-
tis durable, qu crée une amblance de gaieté et

 

 

 

 

de fraîcheur dans la culsine et la salle bains. un chef-d'oeuvre avec un de ces merveilleux
LIVRAISON GRATUITE Grand-maman connate aussi cuux Lustre Mode Emaux citux . . . Et c'est dans les cuisines émail

partout à Mandal o dons eu riche fini d’un lustre acténué, et crux Extra lées au ciLux qu'on fait les meilleurs biscuits,
ankove

Moariad
1662 STR-CATHERING €. - LA. sen

- RA, 12.

= nat srnuster — CR27061 Créé au Canada pour répondee aux besoins des Canadiens par la Canadian Industeies LimitedGP

1148 VAN HORNE — CA. 10926
Verdun
3661 VERDUN — PO. 9.948)
0Hann
3904 NOIRE-DAME O. - WE. 2.2909 QUINCAILLERIE QUINCAILLERIES p E CHEVRIER & Fils QUINCAILLERIE

‘ Yorowme - w.ri|| DURAND LTEE LAFAYETTE INC, = "0% ; PAQUETTE& GUY
PT sruemben . = Jeu LIMIT

woViciona — on vows 804 QUITFISACAUES sete oetmHERBE 110 stings, VileSlee 267, boul. des Laurentides
wma — or een UN, 6-3541 BTS, boul. Sétooreat — vi, 43036 To: 484-4610 — 484-1614 PONT.VIAU — MO. 9.7151        
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Cs chat n’a plus de quei miavler,
mais son squelette est précieux
rour l'étude des mammifères.

mare " $a wer

rMedAcer =.

 

  
   

  
 

Maquette de réacteur nucléaire Un travail fort soigné : un dispo-
avec son isclant de béton et ses s tif de décélération pour la rentrée
cases de plemb.Gare aux radia- des satellites artificiels.

Nos jeunes savants à lExpo-iciences 1963
Texte : Claude Asselin — Photos: John Taylor

De noe jours. tout bambin éveillé sait, grâce aux jouets.

aux belles images el à la télétision. ce que sont une fusée de A NES

‘espace, un avion supersonique. un sous-marin atomique. ÿ . ro Pia- À
Dépaseé, le tempe où le moi “sciences” évoquait pour plusieurs

l'image du crocodile empaillé. accroché au plafond d'un musée
poussiéreux ! ll suffit. pour s'en convaincre, d’avoir fliné tran-

quillement d'un kiosque à l'autre à l'Expo-Sciences ‘63 de La meuche, $

Montréal. Des centaines d'élèves des colleges classiques et des Cndernatie

écoles secondsires de la région métropolitaine y ont présenté de teus les jours,

des travaux très suignés el souvent originaux en mathémati- # peurunefois

ques, en physique nucléaire et «patiale. en astronomie, en chimie. -

en géologie et en sciences biologiques. Véritable leçon de choses,

cette exposition témoigne de l'intérêt vivace et de l'esprit de

recherche d'une jeunesse qui se prépare à vivre l'ère de l'an

2000, où la connaissance de l'univers et de ses grandes luis

sera indispensable à tout homme intelligent.

passienne ce jure

{Grand to 



  

  

‘Les fêtes du centenaire de la Confédération

 

 

Il faut reprendre le temps perdu... et vite!
Moins de quatre ane avant

l'échéance, où en sommes-nous
duns les préparatifs dd cente-
naire de la Confédération ?
Qu'avons-nous réalisé depuis
troie ans ? Ne sommes-nous pas
déjà trop en retard ? Les efforts
déployés, les idérs et les projets
mis de l'avant jusqu'à présent|
augurent-ils pour le succés de :
ces fêtes ? Un congrès tenu ré-
comment a Montréal nous aide
à faire le point sur ces questions
qui devraient intéresser tous
lea Canadiens.
En bref, si notre retard à nous

mettre on ran boas a deja fait
perdre un temps précieux el
nous à forcés a abandonner des
projets tres intéressants, il pa-
rait encore possible de reprendre
une bonne partie du temps perdu,
st mous le voulons

  

LE Or PIERRE GENDRON

. un nouveau départ !

M t'est pas elonmant que cer.
tains s'impatientent devant les
resultats apparemment plutôt
munge»s obtenus jusqu'ici et qu'ils
Singmeteat de l'image que le
Canada pourra presenter au
monde lors du Ie anniversaire
de la Confederation Avec quel.
ue rason. sembletal, des dole.
cués du dernier congrès du Con-
seit du centenaire ont afficmé
que ‘lan puétanait sur place” et
que “lon avait perdu, depuis
téois ans, un temps précieux en
rencontres que n'aboutissarent a
rien Jde pratique ni de concret”

Dow donne un exemple...
Tel n'est pas. bien entendu,

"avis du président de l'assem
blèe, le Dr Pierre Gendron, de
Montréal, qui. au cours d'une
interview, à résumé ses consla-
tations à peu pres en ces termes
‘Je crois que dans une entrepri
ie aUsst considérable. qui doit
foreoment faire appel à beaucoup
de bonne volonté, 1 est difficile
d'éviter, au début. la confusion.
le tâtonnement of les retards. |
Mais je suis convaincu que grace
aux discussions franches et cons- |!
tructives que nous avons eues
à la réunion de Montréal. l'or-
ganisation des fêtes du centenai-
re de notre pays a connu un nou-
veau départ, très prometteur.”

Malgre sa relative jeunesse.
Pierre Gendran, docteur en scien
ces, n'est sûrement pas le pre
mier venu Assumant aujour-
d'hui la vice-présidence de la’
brasserie Dow, il se fit remar-
quer, voici quelques années, par
le beau travail d'organisation
qu'il accomplit dans l’établisse-
ment de la Faculté des sciences |

  

de l'Universite d'Otlaws. Dans :
ses nouvelles fonctions. il est"
l'initiateur et l'âme dirigeante,
d'un projet d'envergure, confor-
me à l'esprit des fêtes de notre
centenaire et qui fait ressortir
l'apport de l'entreprise privée
dans ce domaine - la construc-
tion, au coût de $1 million, d'un
planétarium que les millions de
visiteurs de l‘Expo universelle
de Montréal pourrant admirer en
1967.

... qu'on terde à imiter
A ce sujet, la société Dow

offre à l'entreprise privée du.

 

bays un exemple éloquent qu'elle a la direction de l'Administration trations publiques à s'ébranleret pris par la Commission de la ca-ne semble pas pressée d'imiter.
En effet, on a révélé au congres
que sur les quelque 2,500 com-
Pagnies pressenties par le Con-
seil du centenaire, 17 avaient
répondu et que, de ce nombre.
14 seulement avaient exprimé
leur intention de ‘‘faire quelque:
chose” pour souligner cet im.
portant anniversaire national.
Par ailleurs. le gouvernement

‘édéral aurait mauvaise grâce
de faire reproche à l'entreprise
privée de son apathie, car il n'a
pas fourni, jusqu'à présent, les
preuves d’une diligence extrême
À compter du 29 septembre 1961,
date de la promulgation par le
Parlement de la Loi du centenas-
re de la Confédération, il lui a
fallu seize mois pour nommer,

Chez Allstate,
les bons cond

nationale du centenaire, MM.
John Fisher et Robert Choquette,
respeclivement président et vice-

. président de l'organisme gouver-
nemental chargé de la coordina-
tion des projets et de la distri-
bution des subventions.
De plus, même si on estime |

qu'une somme d'au imoins $100
millions ‘et peut-être le double»
sera nécessaire pour la réalisa-
tion des projets à l'heure ac-
tueile, les crédits effectivement
approuvés ne s'élévent qu'à $20
millions. Quant a la participation
des gouvernements provinciaux
*dont celui du Québec), si elle
est promise, elle n'est pas enco-
te Mise en œuvre, loin de là.

Lenteurs et réalisations
Malgré la lent-ur des adminis-

l'apathie d'un trop grand“nombre
|de dirigeants de l'entreprise
privée, ne faudrait pas con-
clure que rien n'a été fait jus-
qu'à présent et qu'il faut tout
commencer à pied d'oeuvre.
Pour se donner, malgré tout,
bonne contenance, il convient de
citer une première liste de pro-
jets importants déjà approuvés
par l'Administration nationale du
centenaire.

Signalons tout d'abord le “mille
historique’’, c'est-à-dire la res-
tauration de la promenade Sus-
sex, de façon à redonner à cette
; partie d'Ottawa la belle apparen-
,ce qu'elle avail a l'époque de la
Confédération ; ensuite, l'amé-

| nagement de I'lle Victoria. dans
la rivière Outaouais, déjà entre.

  

    2gEN
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, pitale nationale ; la construction,
Ottawa, d'un musée de l’his-

toire de notre pays, qui retrace-
ra l'histoire de la colonisation et
,de la mise en valeur du Canada;
{l'édification d'un monument aux
Peres de la Confédération, à
Charlottetown : enfin, la restau-
ration et la préservation du ca
chet historique du vieux Québec.
On n'ignore pas qu'à des titres
divers, ces deux villes peuvent
être considérées comme des
‘’berceaux de la Confédération”.

Est-i8 besoin de souligner ici
pour terminer. que l'Exposition
universelle et internationale de
Muntréal constituera la manifes-
tation par excellence de ces fêtes
auxquelles tous les Canadiens se
duivent de participer ?

cteurs
font des économies
Huit automobilistes sur 10 ont droit
au taux réduit du conducteur prudent

t

 

   
n’est-ce pas?

le fait méme
coquette.

prudence au

vous.

Si vous étes prudent au volant,
vous ne payez pas, chez Allstate,
le même taux d’assurance-
automobile que celui qui a des
accidents. Cela a du bon sens,

En effet, les taux Allstate sont
établis de manière à vous récom-
penser de ne pas avoir d’accidents
votre dossier.
Vous y avez probablement

droit—8 automobilistes sur 10 se
qualifient —et vous épargnez par

une somme assez

Pourquoi ne pas bénéficier
d’un taux réduit du fait de votre

volant. Consultez
un agent Allstate aujourd’hui
même. Rendez-vous au comptoir
Allatate chez Simpson’s ou
Simpsons-Sears ou encore télé-
phonez à Allstate et notre agent
se fera un plaisir de passer chez

Pouvons-nous vous aider?

Vous êtes entre bonnes mains avec

ALLSTATE
La plus grande compagnie d’assurance-automobile du Canada

Siège social: Toronto
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Les critiques parisiens. à une
couple d'exceptions près, «nt
éreinté la dernière pièce
Françoise Sagan, la Robe mau-
ve de Valentine. que présente
le Théâtre des Ambassadeurs.
Cependant, la belle enfant ne
s'en fait pas pour ça: l'impor-
tant, c'est l'appui du public. et
les parigote et les parigotes vont
en foule applaudir la nouvelle
création.

L'auteur y voit modestement
“une bonne comédie psychologi-
que”, mais la presse soutient
Qu'il ne s'agit en l'occurrence
que d'une glorification du dére-
glement dans les moeurs.

Quoi qu'il en soit. Francoise
Sagan est à nouveau sur la route
du succès. En vérité, elle avait
grandement besnin de la manne
Qui tombe aujourd'hui dans ses
coffres. Car elle était complète-
ment fauchée. Eh oui ! elle qui.
à 19 ans, avec son Bonjour tris
tesse, passa des guenilles a la
richesse, elle avait déjà dilapi-
dé tout son avoir. 830.000 exem-
plaires de Bonjour tristesse se
vendirent en 1954. l’année où ce
livre fut publié pour la premiere
fois. Un certain sourire a aussi
été un succès formidable. Mais
Françoise dépensait follement.
Elle s'est acheté un château en
Normandie et un autre à Paris :
sur la Côte d'Azur, elle avait un
superyacht : elle amenait des
centasnes d'amis dans les plus
belles villégiatures et payait tout
pour eux. et elle changeait de
voiture de sport aussi souvent

 

que de bâton de rouge. Evidem-
ment, ça ne pouvait durer .

La Robe mauve de Valentine
porte sur l'éternel triangle. C'est
videmment un thème qui n'est

  

 

 

France d'ici 1967 et, déjà, dans
iles laboratoires de la Compagnie
Française de télévision. on songe
à exporter vers divers pays. no-
tamment l'Italie, la Suisse, la
Grande-Bretagne, l'Allemagne
fédérale, la Tchécoslovaquie, la
Pologne el l'U.R.S.S. un maté-

| viel qui leur permettra de réali-
ser le même procédé.

Le procédé français provient
d'une invention de M. Henri de
France, l'un des grands noms
de la TV mondiale. et est dilfé-
rent de ia formule américaine.

Il parait que dans le procédé
£ ‘américain les images ne sont pas

| fameuses . . .
‘

A Notre-Dame

A l'occasion des grandes fêtes
qui marqueront. en juin, le hui-
tieme centenaire de Notre-Dame

     

ns retra-
ette cathé-

drale, l'une à la inte-Chapelle.
l'autre au musée de Notre-
Dame.

| Organisée par M. André Cham-
, son, directeur des Archives de
France, et réalisée par Régine
Pernoud, l'expo de la Sainte-

; : Chapelle prendra Notre-Dame à
nas neuf. Mais Francoise Sagan ses débuts et l'amènera au XVIe
ala chance d'avoir Danielle Dar- siècle. Manuserits. documents,
rieux. | crosses, chasubles, actes. an-
Danielle Darrieux. elle non i neaux d'améthyste illustreront ce

plus. n'est pas neuve. Toutefois, grand livre d'images vraies. V
elle est encore plus charmante ‘ sera rappelé aussi le souvenir de
qu'avant la guerre et elle a le quelques grands prélats qui pas-
rôle principal dans la nouvelle séront sous ses voûtes, visiteurs
nièce de Françoise. Les critiques Du évêques parisiens - saint Tho-
qui descendent la pièce sont ! mas Becket chevéque de Can-
d'ailleurs unanimes a dire que torbéry et saint Fdme. qui vint
Francoise Sagan doit beaucoup chercher refuge à la cour de
& Danielle Darrieux. saint Louis: le cardinal Pierre de

uxemhourg. qui fut le réorgani-
La TV en couleurs saieur de la maîtrise et qui mou-

La télévision en couleurs sera fut à l'âge de 25 ans. etc.
probablement une réalité en L'erposition du musée de Nutre-

FRANÇOISE SAGAN

.. encore des gueniiles à la
richesse

  
  

 

Votre auto

est devenue tacot*

 

La fortune sourit de nouveau à la Sagan
Dame mènera le visiteur jusqu'à monies royales. baplémes. mu-
la Kévolution, période où le tem. riages, pompes funèbres, Te
ple fut dédié à la déesse Raison | Deum qui animèrent les murs
avant d'être transformé en entre-| de Notre-Dame.

. Par l'estampe, la gravure, | D'autres manifestations de ca-
es reliques. des fragments de ractère plus populaire ront aussi
dérers où de tentures, on y rap- projetées : feu d'artifice, Son et
pellera aussi les grandes céré-’ Lumière, etc.
 

APPRENEZ L'ANGLAIS
avec le tout nouveou cours de conversation ULTRA-FACILE

15 minutes
par jour suffisent
POUR APPRINDRE L'ANGLAIS

ES

     
   

  

  

  
    

 

JEAN COUT
vedette du cinéma, de la radio

et de la TV

CHAQUE LEÇON COMPREND
» Verbes conjusués à Sous Jos temps. + Règles de prommaies s'opprogriont À
thoque leçon ut appliquées ou coun dor locons. + Phoscne ditée on benoiu of
enangleis, |» Piuates consulter avec les expronions les plan comeutes.

M AE Las DEER RIC BL NE IEIIi.BEDEIEC
È ; INSTITUT DU BILINGUISME + te

2117, rue Valois. Mtt 4, Qué,
E Auriez-vous Îe bonté de ma foie parveals plus do renseignements ser vobe coum

$ du toaçouà Fonsion,
à NOM
ADRESSE _
VILLE... comté
OCCUPATION. “ee Ace.

ve es rent te RSvels de des A SA les nes rs Mai verte te V0m0ee
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un prét plan-a-lerme
c’est de l’argent comptant pour tout achat important!
Empruntez à faible intérêt, de façon pratique et rationnelle!

Pour financer le paiement d'une auto, d'un appareil de TV.

d'une lessiveuse, de frais médicaux, d'impôts ou de soute

dépense raisonnable ... renseignez-vous sur ce que vous

coûtera un prêt planaTerme de la Banque Royale,

Vous serez étonné de son intérêt peu élevé! Vous pouvez

emprunter jusqu'à $3,600 et rembourser ce prêt par verse-

ments échelonnés sur 36 mois. Et le paiement du solde est

garenti par une assurance-vie. Demandez la brochure sur le

prêt planaTerme à toute succursale de la Banque Royale,

&
BANQUE ROYALE

Plus de 135 succursales dans la Province de Québre.
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La médecine, ce n'est
pas pour les femmes!

 

par Jan Arlin

PHOENIX, Arizona. —
(NANA) - - “Dieu n'a ja-
mais destiné la Jemme à deve-
mir: médecin I” clamérent en
choeur les disciples d'Hippo-
erate lorsque. pour la première
fois, on parla de permettre aux
membres du sexe prétendu
“faible” de suivre les cours des
facultés de médecine. I y à 114
ans de cela et les temps ont
changé. Aujourd'hui, aux Frats-
Unis seulement, vu compte
12,000 Jemmes médecins !
La place de la femme est à la

maison. disaient les toubibs, et
le fait qu'elle soit “capable de
ne point rpugic en parlant de
diverses maladies avec ses con- ‘
frères mâles n'accélérera en rien
son émancipation !*

Peut-être... mais aujourd'hui
on y accepte les femmes dans
toutes les 86 institutions médica-
les des US A. tandis que les
hommes y sont admis dans 85
seulement © exception est le
Women's Medical College, a Phi.
ladelphic
Et l'Association médicale amé-

ricaine des mmes encourage

 

/
| fortement les jeunes étudiantes
* à choisir la carrière de médecin,
, dans laquelle la femme réussit
remarquablement bien, déclare
le porte-parole de l'AA.MF.
Alors que les femmes représen-
tent 5.4 & 100 seulement de tous
ies diplômés en médecine, 234,
P. 100 des femmes diplômées se
sont classées parmi les 10 pre-

rs étudiants de leur classe,
l'année dernière, dans 24 écoles
de médecine. |
“Mais les femmes ne représen-

| tent

 
ue 6 p. 100 des m ecins |

(aux Etats-Unis. déplore le Dr;
Zdenka Hurianek, neuropsychia- |

|tre de Phoenix. En Russie, 73 p. |
100 des médecins sont des fem-;
mes pt même en Angleterre, en
Suisse, en Suède et au Danemark, I
la proportion varie entre 10 et
15 p. 100.”

Il y a méme des femmes parmi
les professeurs de la première
école européenne de médecine,
à Salerne, en Italie. |

Mais à l'époque de la discrimi-
nation du sexe, aux Etats-Unis,
lusieurs femmes émigrèrent en
Surope pour suivre un cours de ‘
médecine. L'une d'elles, dit-on, |
fit tout son cours déguisé en |
hommeet prit ses grades à l'Uni- i
versité d'Edimbourg, en Ecosse.

Rien que ¢a...!
“Pourquoi rentrectu si tard ? demande le père à son fils.

C'est parce que j'ai participé à une manifestation anti-
alcoolique...

C'est très hien, mon garçon, je suis fier de toi. En
quoi consistait ta tâche ?

~ Oh, pas grand-chose, je

inscription: “St fat une tite
papa est alcoolique. *

portais une pancarte avec cette
de dégénéré, c'est parce que

 

 

LE CLUB DES LOISIRS
 

1.00 p.m. à 9:00 pm.

récréatives

 

DE CJMS
avec

GEORGES WHELAN!
6:00 p.m. a 8:30 p.m. du lundi au vendredi et

e MUSIQUE
e Compte rendu des activités

e NOMBREUX PRIX

RECLAMEZ VOTRE CARTE DE MEMBRE DES MAINTENANT !

 
le samedi.

à Montréal!

  

    
 

 

  
 

 

      

On peut faire... VITE et BIEN
et avec PLAISIR!

Oui c'est réellement un plaisir avec RYAN car la qualité des produits
RYAN vous assure du succès. Une gamme de plusieurs coloris est
à votre disposition et surtout nos prix sont toujours LES PLUS BAS.

LIVRAISON GRATUITE À MONTREAL ET BANLIEUE

PRODUITS

MAITRE-
PEINTRE
Une peinture de qualité dont la
durée est exceptionnelle, D'ap-
plication facile au pinceau ou ou
rouleau. Sèche rapidement.

CHOIX DE:
e MAT « LUSTRE
e SEMI-LUSTRE © LATEX
e COUCHE DE FOND

INTERIEUR et EXTERIEUR

« BLANC EXTERIEUR
e EMAIL À PLANCHER

GRIS PALE

 

PRODUITS
MAITRE-
PEINTRE  

gallon COULEURS
au choix

Choix de PINCEAUX

et ROULEAUX de

toutes sortes

TE

Tous nos magasias pessé-

dont an vaste choix de

PAPIERS-TENTURES.

—

9 MAGASINS POUR MIEUX VOUS SERVIR

DESAULNIERS    
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3 Les souvenirs d’ArmandDionne

32 ans dans le méme
e x» ©

kiosque à journaux
par Arthur Prévost

M. Armand Dionne a passé
près de 10,000 jours à l'angle

sud-ouest des rues Sainte-Ca-

therine et Amherst, ol, depuis

32 ans, il a vendu des milliers

et des milliers d'exemplaires du

“Petit Journal”.

— C’est le jour de la fin de la
dernière grande guerre que j'ai
le plus vendu de journaux, m'a
dit M. Armand Dionne. On cn a
vendu environ dix à douze mille.
J'ai passé toute la nuit à comp-
ter mon “p'tit change”. Dans le
temps, nous étions six sur ce
eoin-ci.
— Vous avez en d'autres bon-

nes journées ?
-- Oui, mais aujourd'hui les

ventes sont moins nombreuses.
Au début, on en vendait quatre
fois plus. Aujourd'hui, il y a
moins de clients. C'est qu'on a
démoli beaucoup de maisons pour
eonstruire le boulevard Dorches-
ter. J'ai dû perdre environ 500
clients.
M. Armand Dionne est né a

Montréal. En 1930. il s'instatlait
à l'angle des rues Sainte-Cathe- #-
rine et Amherst comme vendeur _
de journaux. Il y est encore.

9,984 jours
— Je suis ici six jours par se-

maine, dit M. Dionne. soit 312
fours par année. Comme il occu-
pe ce poste depuis 32 ans. c'est
donc 9,964 jours qu'il a passés à
ee coin de rue.
— Vos heures sont longues ?

— De cinq heures et demie du
matin à sept heures du soir, soit
treize heures et demie par jour.
Mais avant, les heures étaient
encore plus longues. le samedi
soir, on attendait l'édition de 11
heures du ‘Petit Journal” et sou-
vent l'édition spéciale d'une heu-
re, le dimanche matin.
Dans ce dernier cas, la journée

du samedi était, pour M, Dionne.
de dix-neuf heures et demie.

ll en a vu
= Vous avez dû en voir arriver

des événements, ici ?
— Oui, le 6 août 1936, l'incendie

de la maison Cohen, par exemple.
pers que trois pompiers ont été

s.

uli)  

   
“SELF-STORING
Avec fenêtre-moustiquaire

Prix régulier *gg*

J A ovec choque porte
veus obtenez ce

boou chombrenie solide foit de
longerens d'aluminium on “2°
volont $13. 

IERIE

lissente “Self-Storing” encastrée |}

59%
GARANTIE ECRITE DE 5 ANS

M. Armand Dionne qui vend “le
son kiosque de la rue Amherst, angle Ste-Catherine.

— Des vols de banque ?

— Je n'aime pas trop en parler.

— Vous avez assisté à au moins
un bold-up, à la banque d’en face. .
Vous en souvenez-vous ? |

! — Oui, oui, mais pas assez pour
identifier ceux qui ont fait ce

Petit Journal” depuis 1930 dans

taires ou employés de magasins.
Certains d'entre eux ont succédé
au paternel à la tête de l'entre-
prise familiale.
— Votre journal. me dit-il. il

y a longtemps que je le vends.

Dès la première semaine que j'ai
ouvert mon kiosque, soit en 1930.

vol. de préciser M. Dionne, qui coooovocoecocevesev00e,
sert ses clients d'une main et .. -
nous parle de l'autre, car il a le
geste large. I] occuperait facile
ment une troisième main à pren-
dre son café qu'on vient de lui
apporter.

| M. Dionne est un homme qui a
‘du caractère tout en étant très
jovial. 1] connalt tous les habitués
du coin de même que les
propriétaires des établissements
commerciaux des environs.

HN a vu grandir des écoliers qui,
à leur tour, sont devenus proprié-

x
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ET FILS LIMITEE @ 6045 ch. COTE-DE-LIESSE o ST-LAURENT
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Pourquoi pas ?
—Comment va votre mère ?

demande un monsieur à une
dame qu'il n'a pas vue depuis
longtemps.

que la dame est morte depuis
ix ans, il essaie de se ratira-
per:
— Toujours au méme cime-

tiére ? 
POUCE
D'ÉPAISSEUR  

 

  Fermeture de porte de fabrication
robuste “Heavy Duly” avec
chaine de sürelé

2 Gouttière au-dessus de la porte

3 Vitre encasirée dans du géon”

4 Coupe-froid en nylon permanent
exkra épeis

5 Barrure

6 Seuil en aluminium avec coupe-Troid

7 Quatre pentures en aluminium
dissimulées avec coussinets à
bille on nylon

8 Panateu du bas on aluminium,
type robusie

SAMEDI 9 AM. -  
  

Et se souvenant soudain

 

  
 

   

 

Dans cette cuisine, vous remarquerez

 

  
une invention vraiment pratique,

qui épargne des pas et des tracas.

C'est le commode TÉLÉPHONE SUPPLÉMENTAIRE!

   

Pour faire installer un téléphone

supplémentaire dans votre cuisine, BELLA)
  

i vous suffit de nous appeler.

 

 

REMBOURREUR|
Votre canapé a vieilli,

 

nos experts l’ont rajeuni

iNS fhane
 

  
 

i »
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e SOFA-LIT

e Ensemble DIVAN ef FAUTEUIL

> MEUBLE NEUF 577.00
EXECUTES sur COMMANDE 5

Venez visiter notre salle d'échantillons

{Choir 1 nue136 MOIS |: de styles et! s POUR :
à tissus À} ‘Oomutes ©: PAYER |
EERReseedPTEEEERRETconeeREEREE

Appelez pour un estimé gratuit dans wa rayon de 30 milles

Claude BOILEAU
CHESTERFIELD Ltée

Tél. : 321-4933

8570, rue PASCAL-GAGNON, Saint-Léonard, Moniréal  
 

 



 

  

   

 

 

 
ENFIN ! Une quantité limitée maintenant disponible | An
 

an la hauteur de votre
Déplacez vas yeux quatre pouces à droite — Regardez

 

* MAINTENANT! Un arbre qui fleurit et
jette de l'ombre. Il atteindra en un

toit
attentivement la photo — Et constatez par vous-même ce
qu'est le plus fantastique des arbres croissant dans cette
région : l'incroyable “Gleditsia”.

Cet arbre sensationnel, comme projecteur d'ombre,
croît davantage en une saison qu’un cornouiller rouge sa
vie durant. Et même plus qu'un magnolia ayant atteint sa
maturité. En effet, if s'élance plus haut qu'un érable rouge
japonais, qu'un cerisier ou même que le plus gracieux saule

UNE TOUR DE BEAUTE,
HAUTEUR DU TOIT, EN

SEULE ANNEE!
Un feuillage fleuri pour la vie qui
fara ealie joie et votre satisfaction
au cours années à venir. (La
phote ci-contre illustre bien là ma-
grificence of I'envergure du Gieditsia

croissance rapide, comme on peut
s'en rendre comote dans les princi-
waur jardins botaniques. Détaits ad-

ditionnels ci dessous.)

  

  

 

  
  

soyeux et en un laps de temps

auront peine à en croire leurs

A wai dice, il croûf y vite que vous
pouvez lifféralament en voi la difference
de jour en jour. Ou encore à l'aide d'une
règle d'une verge os mesurer la hauteur
d'un mois à l'autre ‘

Si vous croyer qu'il vous faut dépenser
sas petite fortune pour col arbre à ombra-
ge... ot de plus devoir attendre la moitié
de votre vie pour les résultats... voici une
petite nouvelle pour vous : l'arbre le plus
spactaculaire on fact d'ombrage atieindra
la hauteur de voire foit en une seule
ammée... of de plus continuera de s'élan-
cer vers l'arur d'année on année, ses bras:
ches débordant de louffes de fleurs mer-
voillouses.

En effet qrèce a ce miracle de ja
Mature Choisissez n'importe quel coin de
voire pelouse. de votre pation ou le Jong
de votre entrée de voiture... el au bout
de quelques mois, l'automne prochain, à
l'endroit de voire choix, ua arbre jettera
son ombrage fleuri et il s'élancera avec
une rapidité telle que vous pourrez. à
l'aide d'une verge, en mesurer la croissance
d'un jour à l'autre’ Si vous voulez une
Mreuve plus dramatique. de mois en mois,
tenez une fiche de la différence on pieds !

Ea loule honnêteté, il n'y a rien dans
la nature que approche son eclat de cou-
Jours et sa creissence raprée ! Et ne l'eu-
biiez pos |. cetle vaciete magnitique haute
comme use lour n'est pas Qu'un arbre à
embrage... mais ua graîte<iel fleuri qui
ajoute maintenant une Doaulé iadescriptible
aux parcs publics, aux jardins bolaniques
ot à de riches domaines. . on le frouve !
même par décisien du gouvernement an-|
Qlais, Je Jeng des jardins botaniques. |

 
Pouste plus dans un mois que

le plupart des arbres en

wne année entière |  
{

Voici ua rêve réalisé fout ce que
vous désirez ou souhaitez qu'un arbre pos-
sèée ou soit. Voici un miracle de la nature, ‘
it devient plus grand que le pouplier .. |
U s'épanouit au-dessus de vos parterres el|

ins plus qu'un magnifique save... il
fomber des branches de fleurs avec

Plus de grèce of de besuté que le plus bel
érable arbre. un des rares dons de le
mature, atteint sa hauteur en va temps
record, il est recouvert d'un abondant

 ;

si courf que vos voisins
yeux |

feuillage vert de Pèques jusqu'à Ja Fête
du Travail... et on dirait une couverture
de revue avec des branches remplies de
magnifiques bouquets de belles fleurs du
printemps et de l'été... ot à l'automas
il se fransforme en une masse bronzée qui
demeure jusqu'à l'hiver.

En d'autres fermes, vous obtiendrez ae
printemps des milliers de bourgeons...
cette ombre rafraichissante durant tout
l'été... of encore plus de splendeurs à
l'automne of à l'hiver! Béalisez-vous ce
que celà vaut pour vous si vous êtes pro-
priétaire et voulez embellir votre propriété
de ces magnifiques arbres à fleurs... et
CELA SANS CONSACRER LA MOITIE D'UNE
VIE À LE FAIRE POUSSER |

En réalité ils poussent dans toute
terre... sous tous les climats.
Neus garantissons qu'ils embelli-

ront et augmenteront la valeur de
votre maison en quelques mois

seulement 1

Tous les propriétaires savent que les
arbres augmentent la valeur de leur pro-
mriété. Plus vous avez d'arbres plus la
vilowr augmente. C'est pourquel, planter
un arbre, c'est semer de l'argent. Le seul
ennui est que la plupart des arbres requiè-
rent 5 à 10 aas pour atteindre une hauteur
respectable of nécessitent fes seins fes plus
assidus. Mais cette année, grâce au
Gteditsia, au lieu de soigeer ua arbre pes.
dant la moitié de voire vie, vous pourrez

SE  
  

 

due chaque arbre dur
Nous sommes si assurés
atteindra la hauteur de

elle du maiestueux peuplier...

plus beeur vous avez vus.
remboursement .. .
rerons

Quel magnifique cadeau peur
toute la famille. Toute cette
embre et cette splendeur dent
vous jouirez d'année en année.

    
QUELQUES MINUTES SUFFISENT POUR LE PLANTER . . . ET VOTRE JARDIN

EST TRANSFORME EN UN PARADIS OMBRAGE POUR L'ETE

...un centre de beauté en couleurs à longueur d'année. En effet, c’est là l'arbre dont vous

aviez entendu parler .. . dont vous aviez rêvé ... Imaginer-vous | Une beauté fleurie fabu-

leuse, de croissance si facile qu’un enfant peut s'en occuper . . . $i vigeureux qu'il croît et

prospère dans fout sol... sous tous les climats. Et ce qui est encere plus spectaculaire, §

profite si rapidement que vous n’oserez en croire vos yeux. Pour veus denner une idée de

sa croissance rapide .. . la beauté en fleurs illustrée ci-dessus n'est qu'un ‘bébé’ dans le

GARANTIE
Nous sommes si sÛrs que le Gleditsia sers Conforme à nas dires

a une garantie
que votre arbre

ja toiture dès la
tusqu’à 80 pieds e? plus & maturité .. . et s'Hancers plus haut due
mime I Trine. Gos montageri, Que 308 ewergwre Baia

que sa Croissance sera Mi rapids
que vous pourrez le mesurer de semaine en semaine . .
de la livraison vous n'êtes pas convaincu Que cet arbre est l'un des

ove retournez-le fou! simplement paur
ou comme garantie suoplémentalrs nous rempla

voire arbre en fout temps,
“els gratuitement | Avez-vous Géià vu une meilleure Garantie >

monde des arbres

faire pousser ua arbre magnifique en une
année seulement. Et souvenez-vous que la
capacité de croissance incroyable du Gle-
ditsia à été démontrée dans les jerdins
botaniques sur ue jerrain d'Etai... par
des jardiniers professionnels, sur des ler-
rains valant plusieurs millions. Tous les

témoignages que vous avez lus sur cette
page ne sont pas seulement un rêve, un
espoir ou une fhéorie... mais un fait
scientifique Disa établi qui à été prouvé
maiates ef maintes fois avant que cel arbre

étonnant soit offert au public à des condi-
tions spéciales.

Enrichissez votre jardin de

couleurs durant les quatre

saisons de l‘année !

Cole vout dire que si vous plantez un

    
ferme à étiquette de fer

B ombrage miraculeux
première année. el

     

  

 

que si lors

      

 

au cours de l'anné* D venir et     

 à VILLE …

.. ot, cependant, son envergure dépasse de beaucoup des arbres de 10

ou 15 ans de plus !

seul Glodifsia aujourd'hui, dans un rien de Toulefois, parce que nous n'avons pu
Temps vous pourrez par votre fonètre aper- obtenir qu'en approvisionrement limité.
cevoir cet arbre majestueux au milieu de of aussi parce que nes fournisseurs devront
voire parterre, l'embeilissant et donnant attendre sme autre année pour être en
plus de valour à votre maison. Si vous es : masure de répondre à la demande, il nous
plantez wn de chaque côté de votre entrée. | sora impossible de repéter notre offre cette
vous verrez ces chefs-d'oeuvre jumeaux for. anne. Mous apprechons le temps IDEAL
mer l'arche la plus magnifique que vos pour la transplantation du PRINTEMPS
Yeux aient jamais contempée. Ou plantez-en |
us près de voire véranda pour avoir de (est MAINTENANT qu'il faut agir |
l'ombre l'été... pour ua effot vraiment
étonnant, planter deux de ces arbres ma- Alors, si vous caressez l'idée de voir
guifiques côte à côte et dans les années à un merveilleux arbre on fleurs projeter sou
venir vous pourrez vous balancer dans votre l'ambrage dans voire jardin au bout d'une
hamac... vous constatez la rapidité avec seule année... si vous désirez rouler dans
laquelle ils poussent ! l'rotre oatrée sous des branches fleuries

formant arche... si vous voulez élever
Mille excuses, nous n'avons qu'un va monument de verdure qui ajoutera de

approvisionnement limité... la la valeur à voire propriété d'année on
reste ne sera disponible qu'en! dtnée... En d'autres fermes si vous êtes
1964... Hôtez-vous maintenant |; iAféressés à profiter de l'offre la plus‘ sensationnelle pour vetre jardin... ot di

Actuellement, le prix de ces super arbres vous êtes prêts à prendre 5 à 10 miautes
à embrage doni l'offre d'essai n'entraine pour planter ce miracle de la nature...
aucun risque, west pas le 515 ou $20 alors vous vous devez de mettre à profit
comme vous pourriez vous y attendre... l'offre d'essai sans risques ci-dessous [
mais sieploment $3.98. Pensery bien. Souvenez-vous bion que le seul risque à
Sevioment $3.98 pour cette beauté fleurie prendre esi le temps consacré à remelir
magnifique qui vous le rendra bien par son le coupon et vous héritez pour ja vie d'un
ombre après avoir été plantés. mogument d'élégance ei de beauté |

 

POSTEZ AUJOUR'DHUA CE COUPON SANS RISQUE

DELTA NURSERIES, Dept G.T.5,
PORT CREDIT, ONTARIO
S.V.P. expédier en vitesse le nombre d'arbres tel qu'indiqué ci-dessous.

M est entendu que vous garentissez le croissance de chaque arbre com-

mandé et l’embellissement de ma propriété... et que tous et chacun

portent le double garantie de satisfaction et de remboursement d'argent.

=... "===

  
 

seviement $3.98 i
... soviement $5.98

. a Seulement $10.00

Nous rogrettens, pos plus de § arbres par client.
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A gauche,la jolie
Diane de Blois,
de Shawinigan,

ses
“nuages su
caramel’.

À droite, Micheline
Thébe!ree,
d'Arvida, et

Soeur Galarneau,

 

La cuisine

  

         

      

  

Texte : Hermine Beauregard
Photos : John Taylor |

Les jeunes filles modernes,
n'ont pas abandonné les vertus|
-é«ulaires et l’art culinaire ne’
disparaîtra pas de sitôt... La
preuve ? Lors des grandes’
épreuves culinaires organisées
par la compagnie Five Roses à
travers le Canada, plus de 15,-
(00 jeunes filles de 13 à 17}
ans ont soumis leur recette fa-;
vorite. Au Québec seulement.
due de 3,000 d'entre elles ont

1

'

 

la sénatrice Marianna Jodoin,
qui présidait la remise des tro-
phées. Cependant. l'une d'entre
elles surtout s'était fait remar-
quer du public : Micheline Thé
berge, 17 ans. Elle travaillait
tout aussi adroitement que les
autres, mais peut-être avec moins
de distraction, les yeux fixes, le
sourire aux lèvres. De temps à
autre. une religieuse s'approchait
pour lui tendre quelque chose.
Sa recette, étalée tout près d'elle.
était une feuille jaune poi

! née en braille, car Micheline est
aveugle depuis l'âge de 4 ans.

Je l'ai rencontrée à l'Institut

 
participé à ce grand concours Nazareth, où elle m'a expliqué
national. Samedi dernier, dix très simplement comment elle
finalistes s’affrontaient à Mont-, procédait. ‘Elles font tout elles-

Denise Bernard, de Saint-Joseph de Beauce, prépare avec mille seins ses muffins “spéciaux”
lors des grandes épreuv2zs culinaires Five Roses.

Mme Rachel

ii

Pilon, Mme N. Holcomb of Mie J. Deveaux, qui compesalent lo jury, examinent les
gavires dorées regardeux fraises sous le

   
attentif de Louise Geuré...

réal. La gagnante, Louise Bou-
her, de Beauceville Ouest, re.
riésentait notre province en fin
de semaine au grand concours
final tenu à Toronto...
Samedi le 20 avril, au cinquiè-

me étage du magasin Eaton, la
foule curieuse pouvait voir s'af-
fairer autour des tables et des
cuisinières des jeunes filles char-.
mantes, qui, en silence, prépa-
raient leur recette favorite pour
le grand jury des épreuves culi-
naires Five Roses.
Louise Boucher, 16 ans, étu-,

diante à l’Institut familial de
Saint-Georges de Beauce, a rem-;
porté les honneurs avec sa tarte
au sirop d'érable. Louise, qui est
une élève des religieuses du Bon
Conseil, porte maintenant le titre
de “Mademoiselle Cordon-Bieu de |
a vince ur
1963"En fin de semaine, Pro
ronto, elle défend la réputation
des jeunes cordons-bleus du Qué-

Toutes ces jeunes filles ont mé-
rité des louanges de la part du
fur composé de Mme Rachel

lon, Mlle J. Deveau et Mme
N. Holcomb, ainsi que celles de

mémes, m'explique leur profes-
seur. Elles préparent, cuisinent,
lavent leur vaisselle et la rangent.
Toul ce que je vérifie, c'est la
température du four, et cela par
acquit de conscience, car elles
pourraient souvent se passer de
mes yeux. Ft vous savez que
nous avons moins d'accidents que
chez les voyantes . . . Elles sont
tellement attentives.™
“Ft pour les mesures, Miche

line ?
— Nous avons à peu près tou-

tes les mesures possibles. Mais
pour mesurer exactement une
derni-tasse de shortening, par
exemple, nous versons une demi-
tasse d'eau dans une tasse, puis
nour la remplissons avec du
shortening. Loraque l'eau aiteint
le bord, nous la jetons .. .
Mais on devine, sous ces ‘“petits

trucs", tout le dévouement et la
patience des professeurs, toute la
persévérance admirable de ces
enfants, qui ont voulu se prouver
et prouver aux autres que la
volonté peut suppléer à quelque
chose d'aussi précieux que

x 1 suffisait de goûter au
iscuit-sandwich au chocolat de

Micheline pour le comprendre . . -



 

   

- CONCOURS DE VACANCES
> WHITE SWAN

PARTICIPEZ-Y MAINTENANT!

 

Chaque gagnant reçoit
cette série de prix fabuleux !

DES VACANCES
"GRAND LUXE’
AU CANADA iz

POUR DEUX!
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VACANCES
VACANCES MERVEILLEUSES EN '63
Vos vacances White Swan seront erganitées à votre goût of
pour vous plaisic par l'agence de voy Picard and Stafford
utes accommodations sent en première classe; voyage par

avion vi C'est nécessaire ou préférable, par les lignes aériennes
d'Air Canada ARE BG

Ta
Votre hôte pour les vacances est »

PRODUITS DE PAPIER

WHITE SWAN
LE CONCOURS PREND FIN LE 31 MAI 1963
Lesformules de participation sont maintenant disponiblesà l'éta-
lage While Swan de votre épicier. Pour y avoir droit, assurez-
vous d'y joindre ? emballages de n'ir.ports quel de ces produits
White Swan avec votre participation.

  

$100.00 pour votre garde-robe!

=] > PRIX EN ARGENT DE MALLETTES CARSON
mi Qt —- 5250.00 d'argent de poche et une allocation de “RIVIERA”

5 magnifiques pièces assorties!

 

20 PR |X DE CONSOLATION-ensembres de 5 mallettes assorties Carson ‘“Riviera”!

URNSSER 5 CUS dEERIN NS … 4

faites votre choix parmi cette liste d'offres de

VACANCES AU CANADA
Croisière sur le St-Laurent et au Saguenay — croisière de

luxe de 7 jours de Montréal su lac St-Jean et retour,
plus séjour de 7 jours au magnifique hotel Reine Elizabeth
de Montréal.

Tour de 2 semaines de Montréal, de ln Gaspésie ot des
Maritimes — Tour complet de l'Est du Canada, en

première classe, par le Canadien National. Vous descendrez
dans les meilleurs hôtels, vous serez enchantés des voyages
par train et en automobile, des excursions par ferry-boat et
des tournées de visite des villes qui ont été retenues pour
vous.

Bigwin Inn — située sur une ile magnifique du lac des
Baies de la région de Muskoks. Golf, sports nautiques,

tennis et équitation sont quelques-unes des activités aux-
quelles vous pouvez participer — ou ignorer si vous préférez
vous détendre dans ce lieu enchanteur.

Muskoka Sands — cette auberge de |s merveilleuse région
boisée du Nord de l'Ontario offre beaucoup de choses

aux amateurs de grand air, de golf, de pêche, ou tout
simplement de repos.

Killarney Mountain Lodge — cette auberge luxueuse située

dans un endroit pittoresque de la Baie Georgienne, où la
gaieté et la joie règnent, est renommée pour l'excellence
de sa cuisine française, les activités d'intérieur, les sports
nautiques et la pêche.

Les gagnants d'un

Fabrication québecoise par
The E.B. Eddy Company

Papier de toilette White Swan—
Doux et délicat, En blanc pur, rose, jaune,

aqua of mauve pastels.

Te 1 MES CIRE

 

Serviettes White Swan--A
magnifique relief, cos serviettes
de prix éconemique aont très
utiles. Couleurs: blanc pur et
1900, jaune ot aqua pastels.

OBTENEZ LES FORMULES DE PARTICIPATION ET LES RENSEIGNEMENTS COMPLETS CHEZ VOTRE EPICIER

Québec — Visitez la vieille capitale du Canada français et

ses nombreux monuments historiques. Vous aimerez le
grand confort princier que vous offre le fameux Château
Frontenac.

Jo Rock Inn — excellent lieu de villégiature des Lau-
rentides, où l’on peut se livrer au golf, à l'équitation et

aux sports nautiques. Cabines de luxe nichées sous les
arbres, sur la rive de l'incomparable lac Ouimet.

St. Andrews By-The-Sea — magnifique site exclusif pour

les amateurs de golf. en bordure de la côte escarpée du

Nouveau-Brunswick. Vous aimerez les belles plages de

l'anse Katy et la vie nocturne et trépidante au Casino.

Croisière spéciale sur le 5.5. Homeric — Embarquez le 3

août pour une croisière de 7 jours en première classe, de

Montréal à Charlottetown, et retour, suivie d'un séjour de

7 jours au luxueux hôtel Reine Elizabeth de Montréal.

1 Tour de 2 semaines en automobile — Une voiture de
location Tilden 1693 est à votre disposition pour vous

emmener là où il vous plaira. Passez deux semaines de

vacances sur les routes canadiennes, toutes dépenses de
voiture payées, plus $50.00 par jour pour les repas, le

logement et les distractions |

prix de vacances pourront choisir un prix en argent de $1,000, plus l'ensemble de malleites !

255 BTE COR mu

 
Essule-mains en papier White Swan—
Avec le tin unique piqué absorbe
comme une éponge, En bianc autres cou
leurs alirayantes: rose, jaune ot aqua.
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Le fin dv “Tresher’ a été rapide
 

L'agonie du "5-4" en ‘28

avail duré frois jours
 

par Boyd lewis

NEW YORK. — (N.E.A.1
Le “Thresher” a eu ume fin
rapide et propre. Dee anciens
vous diront que la mer s'est
montrée miséricordieuse dans
sa cruauté. Îl faut avoir assisté,
jour après jour. à l'effrayable
agonie des marine emprisonnés
dans l'épave coulée du sour-
marin S-4, 1 vu 35 aux. pour
comprendre ce que cela veut

dire...

J'étais là, dans ce cimetière
marin, où des hommes mou-
raient un peu plus de minute en
minute, enterrés vivants dans la
chambre des torpilles à 105 pieds
sous la surface, tambourinant
leur désespoir contre les parois
de leur tombe, tandis que des
plongeurs essayaient le coeur
battant d'introduire un boyau
dans la coque naufragée pour leur
insuifler de l'air.
Tout comme le “Thresher”, le

S-4 faisait une croisière d'essai.
Le submersible effectuait des,
tests de vitesse, emportant à son
bord une quarantaine d'officiers.
hommes d'équipage et ingénieurs
civils, en suivant un itinéraire
tracé d'avance, au large de Cape
Cod. I! était équipé de deux pé-
riscopes, l’un pointé vers les bali-
ses de bois peint en blanc et en,
noir qu'on peut encore voir sur la
rive, l'autre destiné à repérer les
Bavires de surface. Ayant couru
son mille, le sous-marin commen-
ça à faire surface.

Mais a la surface. Ja “guerre”
de la prohibition battait son plein.
Le destroyer Paulding, de la gar-
de côtière, venait d'apercevoir un
petit bateau suspect et faisait rou-
te vers lui a toute vapeur. Les’
hommes du S-4 ne l'avaient pas
vu.
La poupe du sous-marin émer-

gea juste sous l'étrave du contre-
torpilleur. II y eut un fracas et
une secousse énorme. Le S-4 cha-
vira et disparut.

Le Paulding s'arrêta net. l'étra-
ve en bouillie. I} tenait encore la
mer. Une nuée de petits rerror-
queurs de sauvetage s'abattit sur
le lieu de la tragédie. Des plon
geurs de la Marine arrivèrent de
Charleston ‘Mass.) et de Brook-
lyn. Un loup de mer aviateur, :fu-
tur chef des opérations navales)
le capitaine Ernest King. prit la.
direction des opérations à bord
du remorqueur Falcon. Un com-
mandant de marine nommé Ells-
burg Edward Ellsburg arriva aus- |
si. Jl était appelé a devenir célé-

00080000000 0000008000000

Ne pas confondre
Le soir du réveillon, Gérard.

devenu tendre, embrasse sa dan-
seuse dans l'obscurité.

— Veus êtes beauceup plus pas-
sionnée que la semaine dernière,
ma chère Viviane, suaurre-t-il à
l'oreille de la jeune fille.

= C'est sans deute, repend-elle, |
parce que je m'appelle Eliane . . .

 

TUES AMIANTE 9 x $

1.16, tout usage — ch.

Consultez

I
11°}

1963 EST, ONT

TAPIS… bas prix de vente! A
(feutre et posage inclus,

BROADLOOM mélange de laine

CARPETTES tweed 9 x 12 ,

1278 EST, STE-CATHERINE — LA. 2-4872

723 EST, MT.ROYAL — LA. 2.1155

FENTAINES

bre en déblayant des ports de
I'Erythrée, durant la Seconde
Guerre mondiale.

Froid vantable
I! faisait un froid épouvantable.

au large de Provincetown (Mass.).
en ce 17 décembre.
Une armée de reporters, de

photographes, de cameramen ei
de curieux se précipitèrent sur |
les routes menant au bout du cap
Cod. Déversés sur Je rivage, ils
hélaient des pécheurs purtugais|
qui, à $100 du voyage, s'étaient
soudain découvert une vocation
de transporteur public. Ça valait
mieux que de pêcher la morue.
certes, et cette tragédie tournait
presque à la bénédiction pour
eux !
Les premiers plongeurs avaient

localisé l'épave du sous-marin. à
106 pieds profondeur, le kios-
que écrasé. Aucun signe de vie à
bord. Puis à minuit, le comman-
dant Ellsburg nous fit appeler
sur le Falcon. Trois d'entre nous
lonâmes les services d'un pé-
cheur de homard. Sur le remor-
queur. Ellsburg avait des révela-
tions effrayantes à nous faire.

1] avait plongé, et en nageant
contre la ue à la hauteur de
la chambre des torpilles, il avait
perçu un léger message en morse.
tambouriné contre la paroi de
l'intérieur. Puis son costume de
plongeur avait fait défaut et il
avait dû remonter.
Les officiers croyaient qu'il

pouvait y avoir six hommes vi-
vants dans le sous-marin. Ils
avaient de l'air pour trois jours
environ. Des plongeurs se mirent
à travailler sans arrêt, se re-
layant les uns les autres, en une
foile tentative pour brancher un
boyau à la coque submergée afin
d'envoyer de l'air aux naufragés.
Un par un, des scaphandriers

fous d'anxiété s'enfoncèrent dans
les flots pour s'acharner contre ls
cloison métallique. Ils se relay-
aient tour à tour, du fond de la
mer à la chambre de décompres-
sion du remorqueur, prostrés de
fatigue, fortement ébranlés par la
plongée subite et la remontée ra
pide, et le décalage de pression
que cela comportait.

L'heure fatale
Sur le pont, des visages crispés

regardaient sur les montres ap-
procher l'heure fatale où il n'y
aurait plus d'air respirable dans
Ig chambre des torpilles. Les ef-
foris infructueux des plongeurs
continuaient malgré tout, les heu-
res passaient, et dans le cours
de la troisième journée, on nots
soudain que tout bruit s'était
éteint à l'intérieur du sous-marin.
Le dernier survivant avait fini de
raler. C'en était fait.
La-haut, on se remit à souffler

un peu. Il n’était plus question
d'être encouragé ou découragé.
C'était fini. Les travaux prirent
une allure plus routinière, et le
jour vint où l'épave fut prête à
être remontée grâce à des pon-
tons fixés à la coque, dans les-
quels on insuffla de l'air. |

J'étais là quand l'eau se mit à
bouillonner, laissant percer per
à peu, trouant la surface, une
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«

silhouelte de ferraille : le kiosqux
du sous-marin sinistré. Instineti-
vement, je regardai ma montre :

trois mois plus tot, minute pour

minute, le submersible avait cou-
lé, entraînant quelques-uns de ses
hommes d'équipage vers une
mort lente qui devait durer trois
jours.

  

Mile MURIELLE BIGRAS qui vest
distinguée par les magnifiques résul
tats qu'elle à obtenus récemment à
l'occasion de la promotion “Médaille
d'Or" du CERCLE DU COFFRE D'ES-
PERANCE de Tentelle inc. _+
 

 

 

CONSULTEZ VOTRE

AGENT DU

CANADIEN PACIFIQUE

AVANT TOUT VOYAGE

+ Trains À dôme pancrami:. se

e Tarits modiques
de chemin de fer

o Croicieres sur les Grands Lacs
et en Alaska

« Hôtels d'un océar à l'autre

+ Traversées trarsetiantiques

e Service aérien au Canada et
entre crny continents

Renseignements of rérervetions

E. E. Meoper,

Agent réglonol du service-veyogeurs,

Chambre 115, Gare Windeor,

Meontréel, Qué.

Téléphone: UN. 16812

( >rad 7 Li

TRAINS /CAMONNAGE/BATIALZ [AVIDNS
ndrais 4 1liécommunications |
LA COMPAGNIE DE TRANSPORT
LA PLUS COMPLETE DU MONDE

SE

—

Jovissez d’vne merveillevse santé avec

le purificateur d'eau

"FILTR-0-MATIC

DEPASSE TOUS LES SYSTEMES CONNUS JUSOU'A MAINTENANT

Protection pour toute lu familie

PURIFIE à 100%
Filtration assurée de n'importe quelle sorte d'eau y compris

| l'eau salée. (Débit jusau à J60 galions d'eau + [heure

ELIMINATION COMPLETE
de tous les goûts de chlore ot de tevtes odeurs

© Dure touie la vie

© installation Facile sur Seul robinet

MODELES DISPONIBLES
FOUR TOUS 18S CAS

te le maison de compagne + |raddustiie
is plus qresse

“’FILTR-O-MATIC” cr rope sac
sée et Dige melètement ehn
nés Vous obtenez une eau plus pure ¢ excelente peux
tout régime dietétique

FILIR-0-MATIC, 9800 St-Urbain, Meatéal, P.C.
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EXPLICATIVES

Gratuite !
NOM

 

ADRESSE
AN Territoire
(uveris pour agents

sérieux,    

-
—
—
=
s
=
0
—
0
0
v
m
e
n
u
e
m
"

PHOTOS DE

PREMIÈRE COMMUNION|
 

Faites photographie:
ves enfants et profitez

de nos spéciaux
Voici nos spéciaux

UNE PHOTO 8 x 10 noir et
blanc en plus 3 cartes pos-
‘ales. 2%
POUR SEULEMENT

UNE PHOTO 8 x 10 noir et
blanc en plus 12 cartes pos-
tales. *6”

MEURES D'AFFAIRES

fous les jours de 9.30 am. à 6 pm. ercepte les jeudis el vendredis de

530 am jusquà 9 h. p.m. ei la maison sera ouverle le DIMANCHE à

partir du 29 avril de 1 b pm 4 Sk gm

LA PHOTO MODÈLEwoven |À 4-3745(près PAPINEAU)

= PHOTOGRAPHIONS AUSSI MARIAGES EX COULEURS emma

     

  

  

  

  

    

POUR SEULEMENT

  

 

POUR RENDEZ-VOUS:  
 

de MARIAGE
A cause des nombreu-
ses demandes,les futurs
mariés de moi, juin,
juillet et coût sont in-
vités à réserver leur
photographe immédia-

tement.

NOUS MONTRONS NOS ALBUMS A VOTRE

DOMICILE SI VOUS NE POUVEZ VENIR

A NOTRE STUDIO

| LA PHOTO MODÈLE
I] 1682 est, roe STE-CATNERINE LÀ. 4-3745

|
'
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iprés PAPINEAU)

POUR RENDEZ-VOUS:     
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Le Cancer...qui fait mourir a petit feu...
nécessite qu’on s’en occupe sur-le-champ

Dès qu’en ennui quelconque fait son apparition —et le

cancer produit ordinairement des symptômes à un stage
peu avancé—voyez aussitôt voire médecin.

De cette façon, les chances de guérison sont beaucoup plus
considérables. En fait, on estime que si toutes les personnes qui

souffrent de cancer pouvaient être traitées tôt et convenablement,

   

on pourrait eu épargner la moitié.

La mesure de protection la plus importante que personnelle.
ment, vous puissiez prendre contrele cancer est done d'agir sur-lee

champ. Heureu-ement, la science médicale dispose de certaines

autres mesures de protection,

Parmi celles-ci, il y à une simple épreuve qui est particulière-

ment remarquable —le soi-disant test appelé ’Frottis de Pap”—au

moyen duquel on peut déceler, à un stage peu avancé, ou même

avant que les symptômes n'aient fait leur apparition, une forme

commune de cancer chez fa femme, Si chaque femme adultes

subissait cette épreuve chaque année, on pourrait presque éliminer

du noubre des maladies causant le décès, la forme de cancer que

cette épreuve révèle.

En outre, votre médecin peut souvent déceler d'autres formes

de cancer— chez les hommes, tout comme chez les femmes—alors

que la maladie est encore localisée. A ce stage peu avancé, le

- Metropolitan
 

  

 

METROPOLITAN LIFE INSURANCE COMPANY
pi (COMPAGNIE & FORME MUTURME)
“Diraction Générale au Canada, Ottawa 4, Ontario

iin.

traitement au moyen de la chirurgie, des rayons X et d’autres
genres de radiations, a plus de chances de réussir.

Étant donné que le dépistage précoce est un facteur critique
dans l'issue de la lutte contre le cancer,tous les adultes devraient
subir des examens médicaux périodiques et, d'un examen médical

à l'autre, elles devraient avoir l'oeil ouvert à ces sept signes
averlisseurs du cancer:

Ecoulement inusité de sang ou d’une autre matière,
Masse ou durcissement au sein ou ailleurs.

Un bobo” qui ne guérit pas.
Modifications quelconques des selles ou de l'urine,

Fnrouement ou toux persistante.

ludigestion ou difficulté à avaler.
Tout changement dans une verrue ou un naevus.

Mêmesi, souvent, ils sont produits par une affection autre que

le cancer, il ne faudrait jamais négliger ces symptômes. Si jamais

l'un de ceux-ci persistait pendant plus de deux semaines, ne
négligez pas de voir votre médecin immédiatement.

Pour de plus amples renseignements au sujet de cette maladie,
éciivez-nous afin d'obtenir la brochureintitulée Quelques faits au

sujet du cancer”. Servez-vous du coupon ci-dessous, pour vous
procurer gratuitement un exemplaire de cette brochure,

A
N
S

CE COUPON PEUT ÊTRE COLLE SUR UNE CARTE POSTALE
[ro——————nmme———

iriropsiton Life Insurance Company
Direction Générale au Canade (Dépt A)
Onaws 4, Ontarie.

Veuillez m'envoyer la brochure intitulée
“Quelques faits au sujet du Cancer, 430

(atrece sour.tas)
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Attention” Musdomes : vi caniche do Zorich en estmort!

Les grains de votre collier

sont peut-être. du poison
gs — *Ri*

-

PARIS. (DRI Ri goureux buisson en Afrique, aux ser par la presse un avertisse-

cinus zanzibariensis”, tel est le

|

lndes, dans les Etats de l'Améri- ment à la population.
nom latin de ravissantes grai-
nes aux allures de scarabées
rares et de dragées veinées de
marbre. Depuis quelque temps,
les marchands grainiers de Pa-
ris (el ça se fait ailleurs aussi) |
vendent, plus souvent que d'ha-
bitude, les graines de ricin.
Elles sont devenues à la mode |
parce que, cnfilées sur un fil,
elles forment d'attrayants col-‘
liers de fantaisie. La graine de
ricin, vous vous en doutez. est
celle qui fournit la redoutable
huile du même nom avec la-
quelle on purge les enfants.
Notez que si on cultive ce vi-

 

que du Sud, en France et en Ita- |
lle. à des finsee s'est
parce que ce atif est un lu-
brifiant d'une trés haute qualité.’
Dans les voitures de course, l'hui- |
le de ricin joue son rôle et laisse
son odeur sur le parcours des
compétitions.

Après 36 heures de souffrance
Nous vous avons dit plus haut

qu'une nouvelle manière de re
nouveler les colliers de fantaisie
était venue à l'idée de nos com-
pagnes. Foin des coquillages, |
mais vive les graines de ricin !
Sans la triste aventure survenue |
le 11 novembre à un caniche suis-
se portant les plaques zurichoises,
le Service fédéral de l'hygiène ne
se serait pas cru obligé de diffu-

rpmno

Pour le Jardin

  
des Merveilles

“N‘aie pas peur ! ‘“, dit le colonel SARTO MARCHAND à la
petite ANNE BOURRET,fille du conseiller Roland Bourret, Ces
deux phoques, capturés aux iles de la Madeleine, ont été offerts
au Jardin des Merveilles, du parc Lafontaine, par la distillerie

Melchers. À droite, M. AERTS, du Jardin.

 

AUCUN
DEPOT

JUSQU'À 36 MOI
POUR PAYER

 

ATTENTION
N'achetez pas un tapis sur

un simple échantillon, venez

choisir dans en vaste choix

de marchandises en magasin.  

 

Service de mesures

à domicile
dans un

rayon de 50 milles

Garantie

de 2 ans
contre

tout défaut

de fabrication
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Eneffet, la propriétaire du ca-!
niche était occu le 11 novem-;
bre à confectionner un collier
avec des grains de ricin. L'un
d’eux tombe sur le tapis et le ca|
niche, séduit, le croque sans fa-|
çon. Le malheureux toutou se

|sent mal et décède après un jour ;
et demi de souffrances, malgré
les soins dont il fut entouré. !

Intriguée, la propriétaire fit au-
topsier la bête . elle avait suc
combé à un empoisonnement et
c'est de cette manière que son
âme était allée rejoindre le para-
dis des chiens.
Le vétérinaire alerta le profes-

seur Schwarz, directeur de l‘Ins-
titut de Médecine légale à Zurich.
lequel, à son tour, informa le Ser-
vice fédéral de l'hygiène; de Ber-
ne on diffusa un communiqué à la
presse et on avertit les mar-
chands grainiers de la toxicité
des grains de ricin. Ils contien-
nent en effet un violent poison
dont l'action se manifeste par une
altération du sang, voire même
par la coagulation. Les troubles
se caractérisent par de violentes
douleurs intestinales.
La ricine est très toxique ? I

suffit. selon l'échelle convention-
nelle de .0006 d'once par livre de
poids pour provoquer la mort. On
comprendra qu'un enfant de fai-
ble poids ou un chien. tous deux
portés à manger sans contrôle.
peuvent se trouver menacés par
ces graines.

Vente interdite en Suisse
C'est la raison pour laquelle je

mime Service fédéral suisse de
l'hygiène a jugé bon de prévenir
la population et aussi de deman-
der aux marchands grainiers de
ne vendre les grains de ricin que
pour des besoins horticoles.
Précisons que nos élégantes

peuvent utiliser d'autres graines
pour leurs colliers. Le grain de
rivin semble être le seul blouson
noir de la famille. I] n’est pas
dangereux par simple contact.
mais par ingestion. Mais les fem-
mes. comme nous les connaissons
et les aimons. n'auront-lles pas
un désir plus vif encore de se pa-
rer de graines de ricin et de mon-
trer aux hommes inquiets des
colliers abritant la mort ?

Lu

  
  
  
  

Au centre d'escompte en plomberie

POUR VOTRE CHALET
CABINETS de TOILETTE 23”
RESERVOIRS SEPTIQUES

|

28
POMPES à EAU one 0 TT
TUYAUX en FIBRE 4"...37°

Tant qu’il y en aura!

  

ov 5
vitrifide, Tobinet mélangeur, Comprenant fous les ac

ENSEMBLE de SALLE de BAINS
Cabinet en porcelaine vitritiée. Bain encastré de €, 9

“Himeensembleon couleur 89.05 79 3
aa en acier émailié, Lavabo en porcriaine

légères imperfections nattectart pus la durée  
 

nous vous dennerons les renseignementsFaites-ie vous-même

TTCRUE
TIONS

8 ouest, CRAIG - VI. 5-8121

 

  

1570, CHEMIN CHAMBLY, VILLE JACQUES CARTIER TEL - 677-4463
  
 

 

Lisez ‘’Photo-Journal””
 

  1rum GRATISE32
Pour votre CAMERA ou KODAK *

Un rouleau defilm VP (noir et blanc) cu en couleurs

Kodacolor donné gratuit avec chaque rouleau de ;

film développé et imprimé double grandeur aux prix suivanta:

Service de Première Quolité, très RAPIDE, à prix spécioux, por fo poste.

Economisez 50% sur films moir ot blanc 25% sur Alms en couleurs

  

FILMS NOIR ET BLANC FILMS EN COULEURS
SERVICE D'UN JOUR KODACOLOR

POSES SERVICE DE 3 JOURS
Rout. 8 3h16 0.79¢ POSES

      

   

      

   

 

POSES 9 ef rest 8 3476 ‘4.00
rou. 12 2755, 0.99 nes
ro. 20 105 51.75 | 12.77%, 5.00

Réimpressions .05e chacune Réimpressions .30é chacune

Les prix mentionnés s'appliquent aux filme 127, 120, 620, 135.

Service de photographie pertectionné, expérimenté,bien stabil.

FRAIS de RETOUR. Ajouter .06¢ or rouleau de films, now et blanc ou en

couleurs, plus tase de vents 4' ou 6°. Pas de commune C OD ou chéque.

Enveloppes spéciales GRATUITES pour envoyer vos rouleaux de films,

Envoyez vos films, remise, nom et adresse à

Photo LUCHAR Eng.
RTETR}

Ville ou village
8.V.P. Ecrire bien lisiblement pour Nvraison rapide des enveloppes.     

BROADLOOM
“LE TAPIS QUE MEME L'ENCRE NE PEUT TACHER“

 
—

ç
A L'Acrilan à fait ses preuves ou point de
Ci vue résilience, usage, facilité d'entretien, 95

= etc. Dix couleurs modernes. °
vePOSE et FEUTRE GRATUITS €.

 

| Satisfaction garantie ov argent remis
 

100% FIBRE de COURTAULD
Qualité insurpassable, épais,
touffu, résistent à l'usure. 95

v.C.
Couleurs en vogue.

POSE et FEUTRE GRATUITS

 

2205 cst, BEAUBIEN — RA. 8-4544-5
UNE RUE À L'EST DE DE LORIMMR  
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(du 28 avril au 4 mai)
Anniversaires |

Le dimanche 28 avril : en 1731,
mort de Daniel Defoe: en 1305,
naisgance du poéle Henri-Augus-
te Barbier. M. Antonio de Oli-
veira Salazar, Premier ministre
du Portugal, a 74 ans. Le lundi
29 avril : en 1453, prise de Cons: :
tantinople par les Tures: en 1429, ©
délivrance d'Orléans par Jeanne
d'Arc; en 1930, mort de la com-|
tesse de Noailles. L'empereur|
Hiro-Hito du Japon à 62 ans. La
princesse Benedikle de Dane-;
mark a 19 ans. Zizi Jeanmaire
a 3 ans. Tino Rossi a 56 ans.
Le mardi 36 avril : en 1789, inau-
Buration de Geuige Wushington:
ea 1803, cession de la Louisiane
aux Etats-Unis par la France: en
1945, suicide d'Hitler. a princes-
se Juliana de Hollande a 54 ans.
Le mercredi ler mai: en 1837,‘
mort d'Alfred de Musset: en 1881.
naissance du père Teilhard de
Chardin. Danielle Darrieux a 46
ans. Le général américein Mark
Clark a 67 ans. La championne
de golf Brigitte Varaygol a 22
ans. Le jeudi 2 mai: en 1519.
mort de Léonard de Vinci: en
1668, traité d'Aix-la-Chapelle: en
1953, avénement du roi Hussein
de Jordanie. L'acteur Serge Reg-
giani a 41 ans. Bing Crosby a
59 ans. Le vendredi 3 mai : en
1806, naissance de Catherine La-
bouré: en 1814, arrivée de Na-
poléon à l'île d’Elbe le peintre
Braque a 81 ans Ray Sugar Ro-
binson a 42 ans Gabriel Che.
vallier a 68 ans Le samedi 4
mai: en 1600, mort de Jean Ni-
cot, introducteur du tabac en
France: en 1733, naissance du
mathématicien Burda.

Convocations

Cette semaine. la Croix-Rouge
tiendra ses cliniques aux endroits

i

suivants : le lundi 29. à l’école
Saint-Louise - de - Marillac (8100,
rue Marseille, Village Cham-
plain’, de 2 h a 5 h 30 et de
7h. à9h. 30. à la raffinerie Im-
perial Oil ‘10510 est. rue Notre-
Dame’, de 1h 0 54h 30. le

   

mardi 30 : au club Richelieu de
Saint-Laurent, restaurant Dag-
wood (995, boulevard Lauren-
tien). de 1 h a 9 h 30. au
Reader's Digest (215. avenue
Redfern, de 9 h. a 11 h 30 et
de 2h ash w
dian Breweries
Gaspé), de 2 h
mercredi ler mai. a la Northern
Electric 11261, rue Shearer de
Sh allh etedeth t3adn
30; à la station de l'Aviation de

int-Jean, de 8 h 30 a mudi et
de 1 bh a4 h30; au Montreal
Children's Hospital +2300. rue
Tupperi, de 10 h. a 3 h Le

 

“ Jeudi 2: à la Northern Electric
‘1261, rue Shearer', de 9 h. à
11 h. et de 1 h. 15 à 4 h 30 a
l'école Sainte-Gemma-Galgani
(2515, rue Holt, de 2 h à 5 n
30 et de 7 h. â9h 30: ala laite-
rie Victoria de Saint-Lambert
(431, rue Bute), de 1 h. à 5h.
Le vendredi 3: à la boulangerie
Weston (boulevard Marie-Victo- |
tin), de 9 h. à midi et de 1 h.!
30 à 5 h.; à l'Ecole des Métiers |
de Montréal (3320, rue Hocheia-
fa), de 9 h. à midi. à la Gen-
darmerie Royale du Canada
(4095 ouest. rue Sainte-Catheri-
ne), de 9 h. à midi. à la Com-
pagnie de Transport provincial
(1380, rue William), de 8 h. 451
À midi trente et de 1h M 4 4h!
30.

Quelle oreille ? |
Un directeur de journal est

très occupé. Soudwn, il a une,

idée et rherche, en vain. à la
noter. Alors, il hurle à sa se-
crétaire: |
— Mademoiselle, où est passé

mon crayon ? :
— Mais, Monsieur, vous la-

vez sur l'oreille...
—Je vous en prie, hurle à

nouveau le directeur, cessez de
jouer aux devinettes avec moi.
Quelle oreille ?

   

 

i

Le samedi 27 avril: grande
danse organisée par le Conseil
5118 (Plateau Mont-Royal) des
Chevaliers de Colomb. Deux
orchestres; prix de présence et
artistes invités. Prix d'entrée :
$t. Renseignements : LA. 5-8847,

Prévisions du temps
D'après le capitaine Neal (3500

est, boulevard Henri-Bourassa),
le début de la semaine sera clair
et doux. En maints endrol's, gi-
vre ou verglas le matin. Ris
ques de bruine verglaçante, de
pluie et de poudrerie dans le  Nord et l'Est; brouillasse, grésil,
pluie el gréle en montagne. Avee-
ses dans l'Ontario et Ics Can-|
tous de l'Est, avec risque de’
tonnerre mais nombreuses périe-
des ensolcillées. Pêche médio-
cre, passable à l'aurore. Ecarts
de température de 20 à 6 de-
grés dans fe Nord, de 30 à 65
degrés ou plus dans le Sud. De
50 à 60 heures de soleil. .

 

Vendeurs autorisés

“SHUR-GAIN“

PEPINIERE ANJOU
1000 est, boul. Métropolitain

Anjou, Montréal (5) CL 4-3721

  

 

Quincaillerie

ST-FRANÇOIS
630, Montée du Moulin,

ARESVILLE,
Tél.: MO. 5-4371

 

 

Maison

Rodolphe Lavoie Ltée
1053, rue du Collège,

ST-VINCENT-DE-PAUL,

Tél.: NO. 1-7029

 

 

Quincaillerie

ST-VINCENT INC.
4629, boul. Lévesque,

ST-VINCENT-DE-PAUL,

Tél.: NO. 1-2131

 

 

QUINCAILLERIE

ST-LAMBERT
434, rue Victoria

St-Lambert — Tél: OR. 1.7249

 

 

FERRONNERIE RANGER
416 Victecia, St-Lambert, OR. 1-7249

Contre d'Achats Victoria, OR. 1-1628

Centre d'âchats Candisc, OL. 9-5424

 

 

FERRONNERIE G G HARDWARE
L. Gatien, Prop.

1407 Montarville, St-Bruno

Tél.: 653-4042

 

 

Plontes — Arbustes — Haies — Torre

PEPINIERE
ST-VINCENT-DE-PAUL
3381, boul. Lévesque,

$t-Vincont-de-Paul — NO. 1.7000

 

 

 

A.-E. LAMARRE
Quincalllerie  BANNANTYNE Mardware

5421, rue Bannantyne

Verdun — Tél. : 768-0741   

  
  

   

  

SHUR-GAIN
rend votre

gazon
semblable à
un terrain

de golf...

se oweve. ; I
= —— as
7— # à

“Fry £5
FFen eh

Sha fe Sn gegh

BEE moNTECE

J sor
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Un tel résultat est possible grice aux qualités qui placent le Turf Special

SHUR-GAIN au-dessus des autres engrais chimiques: la libération progressive des

éléments nutritifs lui permet de nourrir les racines de façon continue, sur une

longue période. Les spécialistes de la culture du gazon ne s’y trompent pas, et

c'est pourquoi tant de terrains de golf parmi les plus beaux du Canada sont

fertilisés avec SHUR-GAIN. Le Turf Special SHUR-GAIN est aussi fort économique,

puisqu’un sac de 40 Ib suffit pour 4,000 pieds carrés de pelouse. Suivez donc le

programmeSHUR-GAIN d'entretien des pelouses et des jardins: achetez aujourd’hui

même du Turf Special SHUR-GAIN pour votre pelouse.

Autres produits
SHUR-GAIN®

FEED 'N BUGAWAY
Fertillse votre gazon
et tue larves, Insectes, etc.

FRED °N WEEDAWAY
Fertilise votre gazon
of tus les mauvaises herbes,

FEED °N CRABCHECK

 :
:LAWN PORTILIZIE Sa
»

mentame = Fertillse votre gazon
A rum. 3 et supprime la digitaire,

GARDEN SPECIAL
°

plantes fleurs, arbustes,
légumes et fleurs en boîtes.\

 
*Demandez notre brochure en couleurs gratuite sur le programme SHUR-GAIN

d'entretien des pelouses et des jardins

EN VENTE DANS TOUS LES BONS MAGASINS DE QUINCAILLERIE ET D'ARTICLES DE JARDINAGE
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Contre les accidents
Une nouvelle méthode est désormais utilisée pour

diminuer les accidents de la route aux Etats-Unis. Des
détalls sur les accidents survenus depuis trois ans
ayant été enregistrés sur des cartes perforées, une
machine électronique a permis de constater, par exem-
ple, que tel samedi après-midi de mars une dizaine
d'accidents étaient susceptibles de se produire sur la
route conduisant à Hanover (New Hampshire). Une
équipe de motocyciistes a été dépéchée sur les lieux
et la fatale journée s'est déroulée sans incident.

Problèmes pour Macmillan
Les catastrophes ne cessent de s'abattre sur la tête

du Premier ministre britannique, M. Macmillan. Les
conservateurs ont perdu trois sièges au cours d'élec-
tions complémentaires. Le chômage atteint des propor-
tions effarantes. Et son ministre de la Défense a dû
expliquer aux Communes qu'il n’y avait rien de répré-
hensible dans ses anciennes relations avec un joli
mannequin impliqué dans un scandale judiciaire, Pré-
cédemment, un autre ministre avait dû démissionner
par suite de l'indulgence dont il avait fait preuve en-
vers un fonctionnaire trouvé coupable d'espionnage, et
Qui était un homosexuel avéré.

Nouvel objectif à Pékin
Les dirigeants de Pékin semblent reconnaitre l'échec

de leur longue campagne pour amener l'Union soviéti-

ue à modifier sa politique. Bs cherchent désormais à

‘aire renverser l'équipe de Khrouchtchev.

Progrès relatif
Le chef du gouvernement de la Thaïlande, le maré-

chal Sarit Thanarah, est fidèle aux traditions gouverne-

mentales de son pays en se réservant une commission

substantielle sur tous les contrats accordés par l'Etat.
En revanche, il adopte une attitude assez rigoriste en
interdisant à ses ministres. comme le voulait la coutu-
me, d'être propriétaires de fumeries d'opium ou de
Maisons closes.

Préjugés tenaces en Israël
D a failu un jugement de la Cour suprême d'Israël

pour, contraindre les fonctionnaires de l'état civil à
ire comme mariés les couples civilement unis

dans leur pays d'origine. Jusqu'à présent. les enfants
issus de ces mariages étaient considérés comme
illégitimes.

 
Ils fuient un volcan

Ca petit indenésien a trouvé un truc peur emporter

sen cochon, avant de se jeindre à l’enode des habi-
tants de Basekih, à Bali, à la suite de la décision du
gouvernement de faire évacuer ce village sis à qua
tre milles du velcan Gunung Ageng, dent les récen-

tes irruptiens ent gâché plus d'un million d'acres
de terre fertile.

. #
La férule de Cyril l'Anglais

Toute l'aristocratie anglaise a subiIn férule de Cyril
Hankinson qui fut. jusqu'en 1961, l'éditeur du “
brett’s Peerage, Baronetage & Companionage”, an-

nuaire qui publie la liste de tous les princes, dues,
marquis, comtes et pairs du royaume. Dans ses Mé-
moires, Hankinson révèle qu'un baronet, marié sept
fois, l’a vainement prié de passer ses aventures mari-
tales sous silence. ll a de même toujours rejeté les

demandes des vieilles aristocrates voulant faire oublier
leur âge et celles des deux personnes de la noblesse

qui, ayant changé de sexe, ont dd changer de titres.

La reine Elisabeth elle-même souhaiterait qu'on me

parle pas trop de son ancéire. le duc de Cumberland,
oncle de la reine Victoria, qu'on soupçonne d'avoir
égorgé un de ses valets.

Etudes payantes
Tandis que dans notre pays il en est encore qui

s'interrogent sur leur utilité, il y a longtemps que les

études cfassiques ne font aucun doute pour l'homme

d'affaires grec Alexandre Xenarios. Depuis 30 ans,

c'est grâce aux écrivains de l'Antiquité qu'il a décou-

vert Ënombreux gisements miniers.La ‘Géographie’

de Strabo lui a fourni de précieuses indications qui lui

ont permis de mettre au Jour, dans le nord de la Gré-
ce, tn important dépôt de minerai de cuivre et d'or.

Dilemme à New Delhi
Plusieurs députés du Parlement de New Delhi

voyaient avec appréhension arriver le moment où ils

devraient cesser de parler anglais en Chambre pour
adopter la nouvelle langue of! icielle : l'hindi. Et ce,

pour l'excellente raison qu'ils ne comprennent pas un

mot de leur langue nationale. Le Premier ministre

Nehru, compréhensif, a pris l'initiative d'une mesure

destinée à reporter aux calendes grecques l'obliga-
tion de parler l’hindi. D'autre part, les nationalistes

ui font campagne pour l'hindi se servent à cette fin

d'artiches rédigées ..

.

en anglais

Amitié génante .. .
Les républicains craignent de plus en plus le frère

du président, Robert Kennedy, qui apporte à ses fonc-

tions de procureur général un dynamisme extraordi-

naire. Ils voient déjà en lui un futur candidat à la

présidence. C'est pourquoi ils commencent à Jui re-
rocher son amitié de jadis avec le fameux sénateur
«Carthy. Lorsqu'il vivait, ce dernier était pourtant

fortement appuyé par ses collègues répuhlicans.

 

Situation sans issue
_ Selon un expert américain. Ja démocratie ne pourra

s'instaurer en Amérique latine qu'avec la formation
d'une classe moyenne. A l'heure actuelle. une riche
minorité côtoie des masses appauvries et ce sont les
militaires, sortis en général de la petite bourgeoisie,
Qui font contrepoids aux deux groupes.

L'avto sans chauffeur
On saura bientôt si pourra se réaliser le rêve des

amoureux de circuler en auto sans trop se préoccuper
du volant. Au cours de l'été une expérience sera faite
de la ‘’route électronique’' sur un chemin de 75 milles
Qu'utilisent les camions d'une puissante société mi-
miére des Etats-Unis. Sur cette route. les véhicules
avanceront sans que le conducteur s'en mêle, guidés
par un dispositif électronique.

Politesse pour politesse !
Maintenant que sir Winston Churchill a obtenu le

titre de citoyen honoraire des Etats-Unis, un mouve-

ment se dessine aux Communes de Londres pour ren-

dre pareil bommage à un citoyen américain en le
nommant citoyen honoraire de Grande-Bretagne. Les
jeunes députés conservateurs qui ont entrepris à ce
sujet de discrètes démarches mettent de l'avant le nom
de Dwight D. Eisenhower,

Honneur recherché a Alcatraz
Le fameux pénitencier américain d'Alcatraz doit

dre désaffecté et la plupart de ses pensionnaires
l'ont déjà quitté. Les 34 derniers utilisent tous les trues
imaginables pour différer leur transfert, car ils aspi-
rent tous au titre de gloire de ‘dernier prisonnier’ du
fameux rocher.
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Déploiements royaux
Deux événements royaux 08 moine d'un Mie po

omis — nécessitent ands . MaisS'asiqueltcotene, C'est ainsi que l’on
vordey

les courennes dent en décore les |

lage d'une princesse anglaise et la visite de souverains
les Lendoniens, ces préparatifs sont devenus une rout

ires des parcs

ants de la capitale britannique, à l'occasion des épeusaliles de la princesse Alexandra, qui seront bien-

bé suivies de la visite du roi Baudouin où de la reine Fabiela de Belgique.

Démocratie en progres
Les dirigeants des partis républicain et démocrate

des Etats-Unis ont constaté que les citoyens étaient
plus conscients qu'on ne l'imaginait de leurs responsa-
ilités. Ainsi, ils ont répondu en nombre surprenant

aux demandes qui leur ont été faites de souscrire au
moins $10 pour la caisse électorale de leur parti. Les
résultats obtenus ont été tellement encourageants
qu'une sollicitation directe de l'aide des partisans est
en voie de passer dans les moeurs. Les ‘’grosses’’ con-
tributions ne seront pas refusées pour autant.

Scandale à Moscou !
Toute une sensation a été provoquée à Moscou par

un curieux incident. L'illustre maréchal Klementi
Voroshilov, qui est âgé de 82 ans, a fait le signe de
croix avant d'entrer dans l'isoloir où il devait enregis-
trer son vote ! Le fait n'aurait eu qu'une im
minime s'il n'avait été capté par les caméras de
correspondants américains. Les plus hautes autorités
gouvernementales sont intervenues pour faire suppri-
mer ce génant témoignage de la survivance des tradi-
tions religieuses dans les hautes sphères du Kremlin.

Regrets unanimes
Lorsque Ronnie Costly, le président de I Association

des étudiants de l'Ecole supérieure d'Elizabeth, en
Virginie occidentale, a succombé à une crise cardiaque,
al ge de 19 ans, ses confréres en ressentirent un tel
chagrin qu'il fallut demander au chapelain d'intervenir.
Les étudiants souscrivirent $500 pour payer les fi
les de Ronny. auxquelles assistérent 1,600 personnes,
soil plus que la population entière du village. Chose
d'autant plus remarquable que le défunt était le seul
élève noir de l'école.

Curieuse besogne
Ce n'est pas sans étonnement que l'on apprend que

le budget des forces armées soviétiques s'élabore au
Pentagone de Washington, Fn effet, une équipe de
spécialistes, disposant d'une documentation très pré
cise recueillie les services d'espionnage, Jrépare
un budget en s'inspirant autant que possible des mé-
thodes russes. Ils en sont arrivés à la conclusion que
les dépenses militaires taxaient trop lourdement l'éco-
momie soviétique, Mais ils ont peu de chances de faire
partager leur point de vue aux maitres du Kremlin.

En perte de vitesse...
Le nombre des groupements nazis augmente en Alle-

magne occidentale. On en compte 112. Mais, chose
curieuse, le nombre de leurs adhérents diminue sensi-
blement et ils ne sont plus que 27,000.

Situation instable au Congo
Le Premier ministre du Congo, Cyrille Adoula, dan-

se sur la corde raide. Les lumumbistes se sont installés
4 tous les postes des commissions du Parlement de
Léopoldville. Seul le leader katangais Moise Tac!
pourrait maintenir Adoula au pouvoir.

 



 

On déserte la grand-messe
parce qu'on y chante mal

    

Petite chronique du Concile

Un peu partout, on sent re-
naître un intérêt croissant pour
la musique religieuse. Le grand
effort de culture musicale chez
nous, dont la plus puissante
initiative a été depuis 30 ane la
Société des Concerts symphoni-
ques, a développé un milieu
lyrique élevé, que le talent na-
tured des Canadiens framçais
pour l'art musical appelait de-
puis longtemps. La culture mu-
sicale est un des domaines où
nous ne sommes pas en retard.
I! s'ensuit que. chez nous, la
musique religicuse ne doit pas
devenir un repoussoir dont 8'é.
loigneraient les oreilles culti-
vies,

Nos églises, grace a Dieu, ne
désemplissent pas. malgré leur
architecture déplorable. Si la
vue est chez nous plus facile à

l'urvillesatisfaire, est devenue
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...un des grands maitres de
la musique sacrée.

délicate. Ou bien la musique
d'église se corrigera. s élèvera,
ou bien les gens prieront en si-
lence.

Mais un sérieux effort de ‘‘ré-
forme” est en voie
forme de la musique fait partie
de la vaste rénovation du culte
catholique, déjà largement res
lisée depuis une décennie.

Ces dix ans ont permis de
simplifier, d'éclaireir le cuite
publie, la prière officielle de la
société religieuse. Il faut être
aujourd'hui  diablement _illettré
pour ne pas comprendre ce qui
se passe à la messe. Mais ia

00.0...

Zième DIMANCHE
APRÈS PÂQUES
 

 
Vous étiex autrefois des ‘’breble
égarées, errant à l'aventure,
Maintenant vous êtes tous ros.
semblés autour du posteur et du
Gardien de vos âmes. (i P, 2, 25)

Sosiété Catholique de la Bible

a

+
 

musique religieuse n'a pas fait
autant de progrès. |
On y travaillait cependant de-

puis longtemps. Depuis trente-|
cinq ans que monsieur Ethelbert |
Thibault, p.s.s, donnait ses le-'
çons à la radio, les clercs et |
beaucoup de laïques se sont préoc- :
cupés de donner à la prière les
ailes puissantes d’une belle mu- |
sique. Le premier effort est ce-

 

On assiste un peu partout à
«ne sorte de renaissance de |
l'intérêt pour la musique re-

 

 

   

 

ligieuse. OU oi l'Eglise sur
ce chapitre, da les perspec. |
tives du Concile ? C'est la
question à laquelle veut ré-

 

pondre aujourd’hui notre col-
.| laborateur J. Sauriol dans le
| Quatrième de sa série d'‘arti-

'| cles sur le Concile. La seman. |!
ne prochaine: le costume ec- |

|| clésiastique et la mode reli.
pieuse. 

lui de la sincérité : reconnais-
sons qu'on n'y a pas réussi.

Amateurisme
D'abord, l‘amateurisme. On a

considéré, l'on considère encore !

manque de piété : nos gens
prient, nos églises sont pleines
8 grand-messe est sertée

parce qu’on y chante mal. Ad-
mettre cette vérité, c’est appe-
ler le Saint-Esprit à nous aider.
car l'humilité dispose mieux à
la réforme qu'une prétention in-
soutenable.
Maintenant, le Concile va édic-

ter des normes générales : re-
tour au Ziégorien, choix des
‘messes polyphoniques”. de ce
qu'on appelle chez nous les
“messes en parties”, afin que
seules les partitions vraiment ii-
turgiques soient admises. Lä-
dessus, il faut admettre qu'on
est plus scrupuleux qu'autrefois.

DOM LORENZO PEROSI

  
-.. directeur du choeur de la chapelle Sixtine de 1898 à 1915.

Il fit beaucoup pour la musique religieuse.

Mais la réforme liturgique, !a 'de manuels de cantiques popu-
réforme de

illusoire, sans un retour aux
Vrais maîtres : Palestrina, déjà
nommé, et son émule quasi con-
temporain, dom Perosi qui tra-
vailla au siécle dernier,

Deux problèmes
Enfin, deux problèmes se po

sent : comment faire renaître le
chant religieux en langue fran-
çaise. naguère si populaire, et

 

 

roiB

la musique sacrée |laires, comme ce qu'avait
iSerait vaine, et sa renaissance l'abbé Gadbois pour les chansons

fanes, serait un pas dans la
nne direction.
L'autre problème est ‘’la trans-

formation des loisirs profanes en
oeuvre de prière".
les théologiens sont d'accord :
le redoutable avènement de l'au-
tomation et des loisirs, qui va

ait

La-dessus,

rmettre aux gens de gagner

la musique religieuse comme ; QUi survit seulement aujourd’hui

|

leur temps,
surérogaloire, comme une chose |
agréable sans doute, mais dont

(l'Eglise et le culte pourraient
|à la rigueur se passer.
quemment, on fait appel à des bé-
névoles. S'il y a des volontaires
pour le chant sacré, on chantera.‘

dans les
filles? Ce problème n'est pas âmes à la
facile, et

té Oscar O'Brien, qui mourut

eur vie avec quelques heures de
travail, et les laisser libres de

cela est voulu par
couvents de jeunes la Providence pour ramener les

prière fréquente et
; il demanderait une

|

quotidienne, intense, et tout au
Consé- longue étude. Depuis le regret

|

moins habituelle, Or,

 

les jours à l'église. Donc,il faut
que les églises restent ouvertes,
et aux heures où les gens peu
vent y entrer : dans l'heure du
Midi (trop d'églises ferment trop
souvent de midi à deux heures,
c'est absurde); et même le soir.
Ayez des cérémonies, de la prié-
re en musique ‘’tous les soirs
jusqu'à onze heures’’, et les gens
y viendront. Ils viendront à
l'église après le cinéma, et apres
‘ou avant) le restaurant.
Salut, Rosaire chanté (‘’Chan-

tons le Saint Rosaire. c'est um
présent des Cieux . ..”’), les V&-
pres mêmes (qu’on a eu le tort
de laisser tomber. car cette

l'atmos-| ‘’heure’’ admirable est une page
hére un peu étriquée de nos chantée de la Bible), toutes cesbénédictin, on sait que la renais-, familles, qui ne correspond gué- | cérémonies si familières à nos

sance musicale, comme Loute re- re à l'idéal
S'il n'y en a pas, ou pas de Naissance, s'accomplit par un re- favorise pas

u'on s’en fait. ne:
a prière. 1 faut |

proches ancêtres. redeviendront
le loisir pieux du peuple chrébons, tant pis ! on s'en passera. tour aux sources. La publication habituer les gens à entrer tous; tien.

UN BEL
Le Concile du Vatican, qui va

se réunir de nouveau en sep- |
tembre, entend là-dessus, dans les
colloques des commissions, de
rudes vérités qui, hélas! ne
tombent pas toutes à la bonne
place. Les évêques, on l'a écrit,
veulent être sans conteste. et
sans ingérence de “docteurs”|
contestés, les maîtres dans leurs
diocèses, les vrais pasteurs de
leur troupeau.

|! Conséquence : les évêques veu-
lent aussi avoir la main haute
et directe sur leur clergé, tout
jleur clergé, ‘bedeaux et chan-
Îtres inclus”. Ils ont raison, là
encore. Après tout la ‘‘juridic-
tion” du prêtre, le pouvoir de,

,confesser régulièrement, l'auto- i
irité curiale, sont ‘délégués’ par
l'évêque. qui est *“l'ordinaire’|

Cette ré-' dans son diocèse : et la musique N°
“fait partie” du culte.
Si les évêques voient dispa-,

raître certaines législations qui,
jen particulier dans la province
de Québec et au Portugal, pla-!
çaient le curé dans une position
de quasi-indépendance adminis-'
trative, on peut prévoir aussi
qu'ils verront tout de suite à

.corriger l'état fâcheux du servi-
ce prébendé. Tout le monde sait
que nos bedeaux et sacristains
sont des ‘économiquement fai-
bles”. Is ne sont pas assez
payés. Tout le monde sait aussi
que nos organistes et maîtres de
chapelle, nos solistes et nos chan-
tres sont mal payés, ou pas payés

; du tout — et surtout qu'ils n'ont
l aucune sécurité contractuelle.
| Un maitre de chapelle qui
garde sa place à cent dollars

| par mois (pour 60 heures de pré-
sence, le tiers du salaire d’un
lombier :) ne peut pas être
lâmé d'être un amateur. Ses

loisirs, il ne peut pas les em-
ployer à pratiquer Perosi, à dé-
chiffrer . Palestrina : il fait de
l'assurance et vend des brosses

!Fuiler ! C'est loin de la musi
que sacrée.

Tant pis |
Si. par-dessus le marché, le

soliste qui chante juste est con-
gédié de la tribune, parce que
le curé chante faux, tant Pis

r l'art! Les paroissiens
‘oreille trop sensible iront à la
messe basse, el se consoleront en

des‘bouux. contiques protestants:ux cantiques les .
La désaffection déplorable de la
grand-messe n'est pas due à un
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AVENIR
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Commencez dès aujourd'hui à préparer
votre avenir — Renseignez-vous sur les...

POUR LES HOMMES"

…  DE16 ANS

    
Si vous êtes âgé de 16 ans, célibataire et apte à
l'enrôlement, obtenez AUJOURD'HUI MÊME tous
les renseignements surles carrières que vous offre

n
yPPRENTIS

-SOLDATS
Prière d'adresser le coupon à :

Direction de l'Effectiÿ (D MAN)
Quartier Général de l'Armée, Ottawa

NOM.
 

VILLE.

mov...AGE

Veuillez m'adresser, sans obligation de ma part, le dépliant
“Vers un avenir brtlant”.

ADRESSE...

mes Dernière ancée scolaire complétée avec succès

l'Armée canadienne.

  

ComTÉ
TELEPHONE... 
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Israël aura 15 ans lundi.
Pourtant. son histoire est ausei
celle de la Bible et plusieurs
de ses trésors sont méme des
vestiges de civilisations pré-
bibliques. En vérité, Israël est
un pays de contrastes: non seu-

lement l'antique et le moderne
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Vue de la ville moderne de Tel Aviv et d'une de ses plages
en bordure de

s'y côteient, mais il y a la
ausei l'association de 70 natio-
nalités, plus précisément une
mosaique culturelle et géogra-
phique où sont reliés l'Orient
et l'Occident.

Jetons un coup d'oeil sur Tel
Aviv et Jaffa, deux villes voisi-
nes.
Fondée il y a 55 ans, Te! Aviv

compte déja un  demi-million
d'âmes. C'est la ville Ja plus po-
puleuse, Ses grands magasins,
ses hôtels modernes, ses théâ-
tres, ses musées et ses salles de
eonceri en font aussi le pius
grand centre de distraction du
pays.
Par contre. l'histoire de Jaffa,

eù vécurent longtemps les pion-
miers qui devaient fonder Tel
Aviv, remonte à 3,000 ans avant
Jésus-Christ. Le visiteur peut
toujours être témoin d'importan-
tes fouilles archéologiques. On
dit que Jaffa est l'endroit où
saint Pierre rencontra Simon le
Tanneur et logea sous son toit.
Jonas y aurait aussi séjourné.
Voyons maintenant d'autres

coins d'Israël.

Contrastes partout
Le touriste qui débarque à

Haïfa est en présence d’une ma-
nifique cité érigée sur les flancs |
e l'historique mont Carmel.

face à la Méditerranée. Parmi
les sites les plus extraordinaires:
la grotte et le monastère situés à
l'endroit où vécut le prophète
Elie, ainsi que le temple Baha'i!
et les jardins persans qui l'en-
tourent.
Au nord de Halfa se trouve

Acre, la forteresse des Croisés
et le plus important port de
l'ère chrétienne en Terre sainte.
Les grandes murailles et la eryp-
te de saint Jean sont parmi les
plus remarquables reliques.

Césarée,elle, est située au sud
de Haifa, au bord de la mer.
Pendant cing siécles, elle fut la
eapitale des Romains en Pales-
tine. Fondée par Hérode le
Grand, en l'an 22 avant Jésus-
Christ, son antique amphithéâtre
romain sert encore de nos jours
pour des spectacles et des con-
éerts durant le Festival annuel
de musique d'Israël. On y trouve
aussi d'autres vestiges de l'ère
romaine : statues, temples et
squeducs. Mais tout près de ces
Tuines de l'antique
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arée s’é-
tend un majestueux parcours de

 o—
Puis il y a naturellement Jé-

rusalem, la capitale, où d'autres
contrastes entre l'antique et le
moderne attendent le visiteur.
D'une part, le mont Sion, le
tombeau du roi David, l'abbaye
de la Dormition ; d'autre part.
la moderne université hébraïque
de Jérusalem, les immeubles du

ls Méditerrannée.

YMCA, le
Bézalel. les

and musée de

monuments modernes.
La femme de Loth

Comment parler des contrastes
d'Israëi sans dire un mot du dé-
sert du Néguev ainsi que du
traditionnel marché aux cha-
meaux, où les Bédouins s'amé-
nent avec leurs bêtes, tous les
{mardis et jeudis ? Non loin de
là on est en train d'aménager un
centre domiciliaire et industriel.

| Plus à intérieur du désert se
trouve l’ancienne Sodome, où la
femme de Loth fut transformée
jen statue de sel. Une nouvelle
industrie israélienne de la po-
tasse progresse aujourd’hui non

l'on a surnommée ‘’la Femme de
Loth™. Plus loin encore dans le
désert. on trouve Avdat et Shivta.
ies cités que les Nabatéens
avaient construites deux siècles
avant Jésus-Christ. Les vestiges
de cet empire nabatéen sont par-
mi les plus fascinants trésors
archéologiques d'Israël,

Les falaises rouges
En se dirigeant toujours plus

au sud, on rencontre Éilat, ville
bortuaire sur la mer Rouge, dont
l'existence même est un vivant
ommage à l'esprit d'Israël.

Cette cité a surgi de terre en
seulement dix ans, en un endroit
complètement dénudé aupara-
vant. C'est à proximité de cette
ville moderne que sont situées

‘les gigantesques falaises rouges
qui formaient, selon les histo-
riens, l'ensemble des mines de 

loin de la formation rocheuse que '

Salomon, d'où l'on extrayait dé-
jà du cuivre environ mille ans
avant l'ère chrétienne. Un centre
moderne d'extraction du cuivre
s'élève maintenant à peu de dis-
tance de ces antiques mines
abandonnées.
En 1sraël, l'archéologie est de-

venue un passe-temps national.
En effet. le pays est parsemé de
monticules qui surgissent en
terrain plat. Des fouilles y met-
tent presque invariablement à
jour des vestiges de cités ancien-
nes. Le plus fameux de ces mon-
ticules se trouve en Galilée et
s'appelle Hazor. On trouve aussi
en Galilée plusieurs sites qui
constituent de grandes attrac.
tions : Capharnaiim, ou Jésus
prononça ses premiers sermons;

Tabgha, où il multiplia miracu-
.eusement pains et poissons : le
mont Thabor, scene de la Trans-
figuration ; le mont des Béati-
tudes. où Jésus précha le Sermon
sur la Montagne : enfin. le villa-
ge de Nazareth, où vécut la
Sainte Famille

Une nation nouvelle
Israël est avant tout le pays

de la Bible. mais ses célèbres
villégiatures d'Herzliya. de Shavei
:Zion et de Tibériade, entre
| autres offrent aux touristes des
| lieux de détente comparables à
ceux des rivieras continentales.
D'autre part. ses lieux de haute
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On utilise encore frequemment l'antique amphithéôtre romain de

Césarée. Cette photo a été prise au moment où le grand

violoncelliste Pablo Casals y donnait un concert.

architecture révèlent l'âme d'une une des sources de la civilisation

Un voyage dans cette contrée | les
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occidentale et aussi
réalisations

méditerranéenne baignée de so- | I'un des plus fascinants

leil permet de se retremper a'modernes de l'univers.

ment et desA
izaines utres
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Parade de mode à 100 milles à l'heure

Les Japonais innovent : il y a maintenant des défilés de mode à bord du train-express entre

Tekye et l‘endroit de villégiature Hakone. On rapporte que les

en vitesse, car le train reule à plus de 160 milles à l'heure. Mai

d'admirer
grandioses de

Etats
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nnequins doivent se changer
i l'on s’'attarde un peu à

étudier les mines des voyageuses, on se rend compte combien il est ingrat ‘pour une femme
d'avoir à parader en maillot de bain devant d'autres femmes.
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Pour les “artistes de bonne volonté”

Caresse Croshy fonde sa “République mondiale”
par Nino Lo Bello

ROCCA SINIBALDA, Italie.
-- les artistes intéressés a
“lancer au monde un nouveau
message de paix et de fratern
té et... à we lager aratuite.
ment uns un vieux château
d'altare étrange et pittoresque,
m'ont qu'à se rendre à Roces
Sinibalda: les poutre de la “Ré-
publique mondiale” leur sont
ouvertes ! Il n°0 a ni électeicité
ni chauffage central. ni restau.
Tant, ni ua de la cuisine,
mais la maison ne manque pas
d'atrmomphère !

Le château fort est perché
comme un coq au faite d'un ruc

 

  

  

 

 

“er

Le chateau fort de la "République mondiale

escarpe, surmonté d'un drapeau
blanc et bleu lache au vent, et
garde par deus gros chiens noirs
aux crocs menaçants. Imprena-

 

ble : {est doté de 365 chambres.
une pour chaque jour de l'année
I est s dans un petit villa

ne peuple de quel-
que 700 descendants de l'antique
race des Sabins, qui vous diront
que ce nid d'aigle de pierre noir-
cie recouverte de lierre. dont ies
tours crénelées couronnent le ro-
cher deputs 600 ans, est...
hanté !

Princesse Caresse |
Mais celte croyance populaire

  

 

  

eo

Comme propriétaire d'un châ-
teau historique qui a déjà abrité
Frédéric ler, elle à droit au titre
de princesse en vertu de la loi
italienne. Quant au drapeau de
sa république, “il porte du blanc
parce que mes intentions sont
pures et pleines d'idéal, et le glo-
be bleu représente le centre du
monde, d'un monde d'hommes
égaux, libres et unis, responsa-.
bles de leurs actes devant leur‘
conscience seulement”, déclare
Mme Crosby.

Et c'est un peintre italien, Pie-
tro Lazzari, qui est au fond de
toute l'affaire. peut-être sans le
savoir. ‘Il avait l'habitude de|
fréquenter ma galerie dart a
Washington, dit la riche princes-
se, et il parlait de ce château
avec tant d'enthousiasme que je]
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 de Caresse Crosby.

 

lui promis de venir un jour, quand
j'aurais besoin de retrouver ia
paix de l'esprit.“

Américaine chiche ,
Tout te monde au village n'ai-

me pas la princesse Caresse, On
lui reproche de n'avoir jamais
Mis les pieds à l'église (catholi-
que’. Pourtant. le curé Don Al-
fredo Aramini a fait son possible

ur expliquer à ses ouailles. du
Paul de la chaire. que l'Ameri-
caine était protestante. [I n’a pas
réussi à les convaincre de l'ac-
cepter comme une des leurs.
“Je n'ai rien contre elle, de

clare le maire Vico Clementi,

  

 

Américaine. Elle ne s'intéresse Caresse Crosby a trouvé la paix
qu'à l’art, alors que nous espé-|de l'esprit, Rocca Sinibalda a
rions que les Américains nous ai-|perdu la paix tout court. Des
deraient à mettre sur pied une, compagnies cinématographiques
industrie. Nous lui avons déjà
demandé $32 pour nos morts,
mais elle a refusé en disant que d'horreur ou des
ce serait du gaspillage, qu'il va-

italiennes ont souvent loué le châ-
teau pour y tourner des films

épopées histori-
ques. Et les touristes commen-

gardée par deux cerbéres aux
longs crocs.
Le fantôme, hôte de ces lieux,

est une dame aristocrate qui ar-
pente depuis des siècles les cor-
ridors, ies parapets et les tours
en quéte de son amant, disparu
pour l'éternité. Mais la princesse

lait mieux s'accuper des vi
vants* autobus

cent à affluer, empilés dans des
; ; ; pour admirer de loin la

Le fait est que si la signora place forte supposément hantée et

Caresse ne s'en trouve guère
troublée, à ce qu'il semble. Elle
n'est pas trés superstitieuse.
 

Seul Air Canada vous offre les vols sans escale

en réactés DC-8 depuis Montréal

Cet ete: Tous les jours, vols Montréal-Paris
à bord des gigantesques reactés DC-8 d'Air
Canada. J Durée du vol: À peine 6 heures
et 30 minutes pour goûter l'agrément, le
charme et la gatete de la ville la plus sédui-
sante du monde’ I Egalement: Vols en réactés
d'Air Canada vers l'Allemagne, la Suisse,
l'Autriche, l'Irlande la seule ligne aérienne
vffrant des vols depuis Montréal vers tous

SRSUVSDSSSHSSSSUSNSSSSHONOHHHHUDODSSHRSHHS

ces pays sans changer d'avion. Puis, de Paris
vous pourrez vous rendre n'importe où en
Europe grâce à de rapides correspondances
avec d'autres lignes aériennes. O Consultez
votre agence de voyages ou Air Canada
Renseignez-vous sur le nouveau guide de
voyages Îtinér-Air d'Air Canada; il est très
intéressant et contient une foule de sugges-
tions. L'Europe vous appelle… partezt

 

ssraSHSHHHSOS
n'a pas empêche Mme Caresse mais nous commençons à nous
Crosby, autrefois de Washington poser des questions au sujet des
(D.C.}, d'acheter cette place for. excentriques qui circulent dans|
te mediévale. L'Américaine de notre village: il y a des peintres.
70 ans à payé $20.000 l'antique des écrivains avec des barbes a

construction et elle on a fait sa la Méphisto. et des femmes en
“République mondiale”, ouverte pantalons Osés...
à tous les artistes de bonne vo-  ‘’D'ailleurs, mous nous atten-

lonte. +dions à mieux de la part d'une

Ce qu'on appelle une ‘’mordue”!
Une jeune femme se présente au commissariat de police

ot fuit la description détaillée d'un homme qui l'a trainee

var les cheveux dans l'escalier, l'a menucée de la tuer et
l'a finalement rouée de coups.

— vec ce signalement, dit l'officier de police, nous

n'aurons pas de peine de le fourrer au bloc.

— Mais je ne veux pas que vous l'arrêtiez, proteste la

jeune femme. Je veux simplement que vous me le trouviez.

ll m'a promis de m’épouser.

 

  
 

Tarifs aller-retour en réaciés, classe économique de MONTREAL :
“

Paris

DuneFOR$58.20.cmnione- 223.39 par moiel
Renscianez-vous sur le plan “Voyagez maintenant

d'ennulter votre agence de voyages ou appelez Ale Ca:

VUSNSSSSBSSSSUSSHHBSUSHHHSSSSHHSS

 

*54.20 comptant— *21 82 par mois(4e)
(Plein tarif — 8537.20

 

(Plein tarif — 3576.20

Payez plus tard” et les terife
modiques spéciaux de groupes verts par AirdCanads.

  

  

  

 

Voyagez à la canadienne.…\ ovagez par \ir Canada

@AIR CANADA
TRANS-CANADA AIR LINKS
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Nous voici rendus à notre

troisième entretien  bebdema-

daire de la nouvelle saison de

navigation. Fneore une fois,

parlons de sachting et de mo-

tonautisme. Aujourd'hui. il

sera brièvement question d'un

signal de détresse pour embar-

cations à voiles et à moteur. -

signal approuvé par le minis-

tère fédéral des Traneporte.
De concert avec la direction

de la Division des recherches et

de sauvetage de‘ ARC. on

vient d'inaugurer en Colomtie-

Britannique un signal de délres-

se de bateau à avion. M <'agi!
d'un pavilion recouvert ou im-

prégné d'une peinture fluores-

cente orange el portant en son
centre un carré et un cercle noir A

mat mesurant 18 pouces chacun

~
~

°™

et a 18" de distance l'un de Yau-
tre ie représentant bailon a

pavillon. signal reconnu e- , avillons 8

tresse en mer. Le pavilion doit es lé Papeere

être etendu sur la cheminée. Ja peut s'en confectionner À peu de
cabine ou de pont du bateau À rais en achetant deux verges

la suite d'épreuves d'évaluation de calicot brut, de la peinture

entreprises par l'ARC. À ut fuorescente orange ainsi que le

établi qu’au point de vue effica- ja peinture d'un noir mat Leur

cité les dimensions du pavillon quilisation facilitera désormais

nepouvaient être moindres QUE les opérations de secours et on
72" sur 45 … et que les couleurs espère que tous les capitaines et

les plus voyantes étaient noir SUT {imoniers d'embarcations à voi-

orange. Le pavillon doit être Mu- lez et à Moteur y auront recours
ni d'un oeillet dans chacun des en cas de besoin.

coins pour y passer le cordage cas soin.
qui le tiendra en piace. Ecole de ski nautique

Au cours des envolées. lex

|

Voici maintenant un communi-

équipages d'avions de recherche que d'intérêt général : dès la fin

tenteront particulierement d'a- de jun. des cour: de ski nauti-

pergevoir ce signal de détresse que seront offers au Domaine

acilement identifiable. Tout au- d Esterel ‘lac Masson’. à une

tre prete qui reconnaitra ce soixantaine de milles au nord de

signal est prié de rapporter la Montréal. Une ecole nouveau

position de l'embarcation aux genre est prévue a l'intention

autorites competentes ‘Sûreté des pensionnaires el des visi-

provincia Service forestier, teurs des deux sexes à cet en-

droit de villégiature des Lauren-
tides Deux instructeurs qualifiés,
MM. Claude Gaboury et Claude

Labelle. seront au service des
novices. Pour tout renseignement
supplémentaire, écrire a I'Ecole
de ski nautique du Québec.

8505. rue De Gaspé ‘Montréal

ou téléphoner à DUpont 1-2064,

Des veinards
Je recevais l'autre jour une

gentille lettre signée Louis Pel-
and, de Radio-Télé-Film ! Mont-
tréal-, accompagnée d’une ma-
gnifique photo en couleurs re-'
présentant un coquet voilier.
propriété de Lise et Gilbert Grat- !

ton. Ce jeune couple n'a pas
attendu le départ des glaces pour
se livrer au yachting. De fait, il’
a passé un hiver des plus agréa-
bles ‘et au chaud' sur son voi-
lier le Baladin, qui a navigué
dans les eaux chaudes de I'A-
tlantique dans les parages de
Miami. de Nassau et de l'île St-
Thomas. Lise et Gilbert, on le
sait. voyagent par monts et par
vaux à travers le Québec n-
dant la saison estivale, avec leur
spectacle de marionnettes du
Théôtre de la Lune, bien connu
et apprécié des jeunes et des
vieux.

 

par imprudence, ainsi que son

  

 

Fureur galopante
. L’automne prochain, avant

pouces de + ap ;

pal vente event A haute l'arrivée des grands froids. ce
. jeune couple repartira pour les

photographesontdeces ast mers du Sud. Des veinards.

bientét fureur (galopante) sur le * SO! - !
marché, si ce n'est déjà fait. Le Hovercraft
N s’agit du “poney Palemine”, , A compter du 3 mai prochain.

qui consiste en deux échasses un Hovercraft, venu de Grande- |

dont la base épouse la ferme Bretagne, donnera plusieurs dé-

d'un sabot de poney. monstration de ses nombreuses

EXAMEN
DE LA VUE

NOUVELLE
ADRESSE:

PRESCRIPTION
qo . DES VERRES

de l'Université de Montréol

d AUTREFOIS
OPTOMETRISTE CONSULTANT
À L'HOPSTAL SATENSTINE

CR. 2-7611 — CR. 2-7616

  

  
   

    
    

   
Le propriétaire de ce runabout’

de pcrter — comme leur fillette — une ceinture de

sauvetage. En revanche, l'embarcation est clairement imma-

triculée, tel qu'exigé par le ministère fédéral des Transports.

    

(en fibre de verre) pêche

épouse, car l’un et l'autre a

qualites pour le bénéfice des

habitants de la tegion de Mont-

tréal Le SR-N2. qui jauge 27 ton-

neaux et file & 70 nœuds à

l'heure en planant a Moins de

deux pieds au-dessus de l'eau.

peut transporter un maximum de
70 voyageurs. À sa descente de

l'océanique Beaverfir dans ie

port de Montreal cet hydroghs

seur se rendra sous son propie
pouvoir au siege du St. Lawrence

Yacht Club, à Lachine, Les dan-

gereux rapides de Lachine ne lui

sont pas un obstacle vu qu i

glissera littéralement au dessus

d'eux. Grâce à une entente avec
la firme montrealase Autair He

licopter Services Limited et avec

la compagnie aéronautique West-

land. de Yeovil -Grande-Bretz-

gne, le public pourra assister

aux démonstrations qui seront

offertes du 3 au 14 mai inclusi-

vement
Nous nous re\errons Ja semvai-

ne prochaine. D'ici la, amusez-

vous bien sur l'eau. et prenez
garde aux accide

JACQUE

Dans cette chambre, nous vous signalons

un objet bien digne de votreattention.

ll vous épargnera des pas et des tracas.

C'est le commode TÉLÉPHONE SUPPLÉMENTAIRE!

Pour faire instaher un télephone

supplémentairedans votrechambre, a

# vous suffit de nous appeler. BELLA3

  

    

 

NIFORT

Les seuls
Jets vers

NEWYORK
:00 A.M.
:10 P.M.
ervice

ultra-rapide
Seulement 71 minutes. Plus 3 dé

t& quotidiens sans escale par
7B vers New-York y compris le

seul service vers l'aéroport de Newark.
Votre Billet aller-retour à compter de
$50.00 seulement. Pour vos réserva-
tions, appelez votre Agent de Voya-
ges ou Éastern Air Lines à Victor 9-
2201. Les bureaux Eastern sont si-
tués à 1409, rue Peel, Montréal.

Pour tous les renseignements relatifs aux arrivées et -
departs Eastern, composez 631-9601, 3

EASTER
SÉCURITÉ... EN VOL COMME AU SOL

 

 
  
 



 

  

  

 

  

 

TONDEUSE
à GAZON
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SUNBEAM A NE PAS MANQUER == |:
Fonctionnement

3wT chez

'

FAUCHERN ;SPECIAL 2FAUCHER PETITS REFRIGERATEURS POUR BAR, TABLE OU CONSOLE FIDEAL POUR AUTOS — ROULOIIES — BATEAUXmariear ERA un$ 95 Madèle A386 — 2 oi. cu. S atlas - Soéclot $140.00inca 11095 o FrigiDAIREMasti8179 Tobit suenps © Malle MENT

|

Sebrs a
Modèle 81304 — a PE ROSal 170.05 =Modèle RE-77 Tous fos atlas posrcrr des : DANIELLA 1.4 ol. ov, *fera 0 el 100 volts : où» ulSoéciol $300.00 i

Ni La 2.1

Someapéciai 6122.56 © Stent rs es _ARHaREAR . spa neeSeéciai 3140.00 ë
 

  CUISINIERES PORTATIVES
SUPERIOR FORCEModèle 700 Spécial $36.50 : Modèle P18D écial 87250Medèls 700$ Spécial $4995 © Modèle $193 — 220 ftModèle 704 Spécial 55995 © 3 brûleurs écial 39250Modèle 708 Spécial $74.50 © Modèle S194 — 220 voltsModèle 725 — 220 vois ° 4 brûleurs Spécial $104.50Spécial S94 50 ©

e DANBY
FORCE I. ® Modèle R7 : Spécial $34,50Modèle 18C Spécial $4350 ® Modèle RéCP Spécial $36 50Modèle 1810 Spécial 34935 © Modèle R84 Spécial $49 95

  
  

  

 

  
    

  

 

ENSEMBLE pour

BARBECUE
“General Steel Wares‘’

Rôtisserie électrique, munie d'un parevent de
24" très solide qui conserve la chaleur approIL TigraThese do meter s1 3.95

 

   
  

 

FOURNAISES
SPECIAL

BELANGER, modèle 355 $49.95
McDONALD, modèle 2362 49.95
McDONALD, modéle 3560 51.50
DUO THERM, modèle (35M 59.95
COLEMAN, modèle 4113 64.50
ENTERPRISE, modéie 101 54.50
ENTERPRISE, modéle 101 —

blanche 59.95

      
TERMES
FACILES 0
si désiré

  

   

 

  

 

  
  SPECIAL FAUCHER
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cmene] Lessiveuse FRIGIDAIREENSEMBLE DE
MODELE WIAC —

put BARBECUE ow ® SPECIAL FAUCHER 3269-00
Grille de 22° x 14" Capat
et moteur de fini cure @
Lge à barbecue chromée. Sécheuse FRIGIDAIRE
ablette de côté de 25° 44

mine TTA2 2 © MODELE DIAC — $187.50
2395 + SPECIAL FAUCHER

Grande VENTE | REFRIGERATEUR ~de POELES WESTINGHOUSE
Nous avons foutes les marques Modèle AMCI2 — Zére-vone, “autometique”
à des prix plus que fauchés FAUCHER $229

“Le Roi des Bas Prix”

        
   
  
   

 

SPECIAL FAUCHER

ENSEMBLE pour

BARBECUE
Modele avec cabaret Grille aiustable
à la hauteur desiree pour fa cuisson
appropriee. Pattes chromees solides
avec roulettes. Facile à nettoyer. Dé
montable pour le transport

fry $795

    

  

  

    

 

  

 

  

      

  

  

    

 

  

  
   

    

   

Grande VENTE de POELES encastrés
Toutes les marques lwiles que

Westinghouse  Teppan  Frigudawe, etc

SPECIAL
ENSEMBLE FRIGIDAIRE

Modèle RBGB-94-C 129 =
Conranownsrss roue 251 est, rue BEAUBIEN — CR. 4-4373

LEDEseecin TOD 9055, boulevard PIE IX —_ 321-9290
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Les frères Hull, dans une Ford, arrivent un peu en retard & Foremost, en Alberta, après s'être éparés.

Le ral’'ye transcanadien Shell 4000”
 

  Le bébé du rallye “Shell 4000” : une Austin montée par Vincent Bunch et M. R. Mallett, de Pierrefonds.

    
    

La traversée des Rocheuses
 

 

Notre reporter André Béliveau à accompagné cette semaine les concurrents du plus long rallye du

monde, le transcanadien ‘’Shell 4000‘, qui a débuté samedi le 20 avril à Vancouver et se termine le 26 avril

à la Place Ville-Marie, à Montréal.
De Winnipeg, où la caravane s'arrêtait mardi dernier, il nous a envoyé son récit de la traversée des

Rocheuses.

 

Au poste de contrôle de Westwold, dans les Rocheuses, Albert Bocroch et John O‘Leary, à bord d'une

Chrysler 300, viennent de s'inscrire.

 
La courevse Maria Van Nifirik (Corvette) treuve le temps de sourire, à Swift Current, en Soshatchewan.

Ralph Martin, coordonnateur des sports à la Shell

Ou, britannique et anglais de naissance, méditerranéen

d'esprit et de goûts, globe-troiter par profession, bilin-
gue au surplus, se montrait fort curieux au sujet du
séparatisme québecois et. plus particulièrement. du

F.L.QNous survolions i ce moment les Rocheuses. en
route pour Vancouver, el nous les survolions .. en
anglais ! C'est donc en anglais que le reporter du
Pétite Diournèle lui rupporta celte boutade, entendue
mille fois au Québec qui dit : ‘Une fois qu'un Cona-
dien français a vu les Rocheuses, il ne peut plus être
separatiste ..

Ralph avait ri. Ft moi. j'avais oublié l'incident
quand, trois jours plus tard, les journaux rapporterent

ia mort du veilleur de nuit anglophone de Montréal tué
présumément par une bombe F l. Q. Cette nouvelle se
répandit à Vancouver comme une (rainée de poudre et.
a partir de ce moment, je ne pus aborder qui que ce
soit sans devoir répondre à un las de questions plus ou
moins embarrassantes sur le terrorisme au Québec
C'est également au cours de ces conversalions à bâtons
rompus que je me rendis compte combien ma remar-
que au sujet des Rocheuses et du séparatisme avait
frappé mon-Anglais-d'Angleterre : 1} l'avait répétée à
tous les vents, et chacun y alla par la suite de ses
commentaires sur Je sujet.

Nous allions bien voir si les Rocheuses, pour une
fois. ne pourraient pas réunir plutôt que séparer des
deux nations canadiennes...

Au pied des Rocheuses
Lis première étape. Vancouver-Calgars. devant durer

quelque 18 heures. Jusqu'ici. l'itinéraire imposé aux
coureurs prévoyait deux jours pour la \raversée des
Kocheuses mais, cette année — selon le désir des con-
currents eux-mêmes. qui voulaient un rallye plus ditfi-
cile — on a aboli le relais dans la montagne.
1e dernier des 47 participants quitte la rampe de

départ, à Vancouver. a 8 h. 34 précises. Je voyage moi-
meme dans la ‘’voiture-balai”. une Volvo marquée
“Official”. Notre travail consiste à suivre la caravane.
arrêter à chaque poste de contrôle, attendre que tous
les coureurs soient passés et rapporter au quartier
général du rallye les divers incidents du parcours.

À Quelques milles de Vancouver, déjà. les partici-
pants oni dû emprunter une petite route de campagne
aux bifurcations fantaisistes qui les aménera au pied]
des Rocheuses. Trentecing des 47 voitures ratent le
premier poste de contrôle, sur la Scott Road. et l'on
décidera plus Lard de ne pas les pénaliser pour ce. les
indications s'étant révélées insuffisantes en l'occur-
rence.

Au poste de contrôle no 3, à Belrose. 60 milles de
Vancouver. les volontaires du Royal City Sports Car
Club de New Westminster nous accueillent avec du calé
chaud el quelques sandwiches. Nuit froide. silence im-
pressionnant. Nous sommes en pleine campagne. Quel-
que part dans le paysage, les grenouilles chantent leur
liberté. leur voix n'est couverte que par le vacarme
des machines qui surgissent à intervalles irréguliers.
Trois coureurs ont déjà accumulé plus d'une heure de
retard : la 103 (Karman Ghia’, la 144 ‘Ford: et la
147 (Chevy I.

  

La montagne
Nous nous engageons dans la montagne. Pentes

abruples. précipices étourdissants, courbes en lacet. 1!
n'y a qu'un faisceau de lumières devant nous. el Je
reste du monde est un nuage de vapeur noire. Puis il
se met à neiger, el nous devons réduire l'allure. Un
chevreuil traverse la route en coupant le faisceau de
sa silhouette.

A Merritt, dans un garage où nous nous arrétons
pour faire le plein, nous retrouvons l'équipage de la
124 ‘Simca’. Les deux hommes se morfondent en atten-
dant qu'on ait réparé la génératrice de Jeur auto. Ils
arriveront à Calgary en 4ie position.

Au moment où nous allons repartir, Vince Bunch et
M. R. Mallett, tous deux de Pierrefonds, sur l'ile de
Montréal, nous rejoignent dans Jeur minuscule Auatin-
850, la plus petite automobile inscrite au rallye. lis se
sont égarés, ont parcouru 40 milles de trop, et arrive-
ront 36es à l’élape. Ils perdent encore 80 points lundi
matin au départ de Celçary... leur réveille-matin
n'ayant pas sonné à temps ! .. .

Un peu plus tard, le frère de Vince Bunch, Blair, et
son navigateur Les Chelminski, tous deux de Ja région

monlrealase, nous dépassciont a leur tour. Ns potent
une Acadian Sport, commanditée par Vaillancourt et
Frères. de Chomedey. Leur Acadian est la seule veiture
canadienne dans le rallye. Blair se trouve trés honoré
d'aveir ete choisi pour remettre personnellement au
maire de Montréal. au nom d'une société de bienta:-
sance de Vancouver, un message ofticiel de félicitations
fu sujet «de l'Expo de 1967.

le rallye traverse Douglas Lake, i 300 milles de
Vancouver. Une région de boue et d'eau. comme si le
deluge venait d'y passer. Heureusement. Je terrain est
aujourd hu, relativement sec. Métiants. nous faisons un
crochet par Kamloops et rejoignons les coureurs au
poste de contrôle no 7, à Westwold, en plein coeur des
Kocheuses Grand bien nous en fit. puisque Douglas

  

 

Lake s'est 1évélé la région la moins accueillante de
toute la première étape : c'est là que l'équipe mascu-
line de Studebaker a été éliminée quand la Lark de
Haddow et Bird 1135) s’enlisa duns la vase. Elle n'atiei-
Enit Cilgag.afsue plusieurs heures après ies autres
concurrents Te même sort altendait l'équipe Volvo.
dent l'une des voitures. la 132 d'Engelin et Edwardes,
perdit ezixement une douzaine d'heures dans cette

region.

 

Au petit matin
Nous sriivons à proximité de Kamloops lorsque le

soleil nous Thvoie son premier clin d'oeil entre deux
pics Mon compagnon de voyage. le ‘’sweep man”
Frank Murphy, n'en jouit guêre. perdu qu'il est dans
les bras de Morphée. Il est 5 b. 25. Nous roulons déjà
depuis neuf heures.

Les membres du Okanagan Sports Car Club qui noux
attendent au poste de contrôle de Westwold ont des
mines soucieuses : leur président. Bill Sterling. de
Vernon, est disparu depuis la veille. TI était parti dans
savieille Chevrolet ‘52 faire une dernière reconnaissan-
ce de la region avant le passage du rallye, el n'était
pas rentre aux petites heures du matin . . . Eux-mêmes
ont dû passer près d'une dizaine d'heures sur cette
route isoive. au pied de la montagne. Ils ont fait un
grand feu pour se réchauffer. Leurs véternents. leurs

attitudes, eur accent... el ce feu me rappellent les

films “western” de mes dix ans

.

.. Je les trouve bien
sympathiques.

N fait maintenant jour. Peu avant Salmon Arms,
nous reperons une abondante piste d'huile sur le pavé.

Quelqu'un à eu des problèmes . . . Au village, le mystè-

re s'éclurcit de lui-même : là, juchée sur le levier

hydraulique. l'antique Bentley 1951 des frères McQuirck

«de Thornhill, en Ontario» continue de pisser son

huile, La calèche a plus de 350,000 milles dans le ven-
tre Quelques Minutes plus tôt. elle a frappé une énor-

me roche qui avait dévalé de la montagne. La trans-
mission el ie fond de carter avaient été endommagés.

Après avoir obturé les trous de ciment, de gaze el de
bandes adhésives tirées . . . de leur trousse de secours.
les MeQuirek onl pu regagner Calgary en 40e place. À

l'arrivée « Hezina, ils étaient 36es, et 35es à Winnipeg.

Les mecaniciens du garage Shell. a Salmon Arms,
font preuve à notre endroit d'une extrême gentillesse.

lis vont jusqu'à nous préparer un substantiel déjeuner

. que je ne pourrai pas honnêtement inscrire à mon

compte de dépenses ! .. . Pour tout remerciement, ils
tiennent ce que je rupborte le fail dans le journal . .

Ohé, les touristes |
La drole de randonnée se poursuit. Revelstoke. le

Glacier National. les neiges éternelles. Frank est

maintenant bien éveillé. [La route est spiendide. Puis le

Parc National, cel immense parc «les merveilles pour

grandes personnes ... le lac Lowise el ses indolents

coribous Lusskiint le long de la route Banff... Nous

sommes malheureusement trop pressés pour nous arre

ter.
Tout à l'heure. nous redescendrons sur terre. Nous

rortirons des nuages, comme on dit, notre rêve aura

pris fin. Ce sera Calgary. la plaine. le plancher des

vaches el des cow-boys. Nous retrouverons les autres,
les coureurs, les visages couverts de fatigue, de pous-

sicre ou de cambouis. L'étape sera terminée ... On se

racontera ça. en exagérant un petit peu, on cesserala
eroûite, el es * vi dormir. I] est 5 heures de l'après-midi.
et nous venons de passer une moyenne d'une vinglaine

d'heures au volant.
Demain matin, à 3 heures, nous reprendrens Ja route

pour une autre vinglaine d'heures. . .

  

  

  
   
   

Four l'une des rares fois, la route suivie par les participants du rallye 4000 est belle. Et quel magnifique paysage se dresse devant

eux ! On aperçoit le mont Revelstoke, dont les pentes sont encore recouvertes de neige.

R * ’

afin RE de
Lov Lalonde et Jehn Jones (Studebaker), championne de Van

Cette Karman Ghia est en retard. Le chauffeur s'est égaré dans
dernier, à leur départ.les Rocheuses au cours de la nuit.

Corte Bentley 195) est on panne. Les réparations deivent re
faites en vitesse.
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Voleurs de Bourse
Quand un spéculateur achète

des valeurs d'un courtier sans en
payer entièrement le prix, il lais-
se ses actions en garantir collaté-
rale. Les règlements de la Bourse

ont prévu tel genre de transac-
tions et autorisent le courtier à
disposer subséquemment des ac-

tions pour réaliser l'argent qu’il a
avancé à son client,le tout à cer-
taines conditions. Aussi quand un

courtier vend prématurément les
actions d’un client, alors que les!
règlements de ls Bourse ne Vy

autorisent pas. ce courtier est-il ii
responsable des pertes qu'il a oc-

casionnées à son client.
Celui-ci possède alors deux re-

cours : U peut exiger que le cour-
tier rachète et lui livre le même
nombre d'actions vendues illéga-
lement ou lui rembourse les per-

tes subies à titre de dédommage-

ment. VOIR : cause no 469.409.
Cour supérieure. à Montréal. DETECTIVES Accidentde travail

démolir une vieille grange. Le fer-.

mier lui-même ne possède pas,

   
   
     

      
      

    
   

Un laxatif spécial |
pour enfants soulage

l'estomac dérangé!
La maussaderte, l'acidité stumi-sle
la mauvaise haleine et la langue

chargée par suite de constipation

sont rapidement soulagées par ler
Tablettes Children's Own. Prises su
coucher, elles adoucissent l'esto-
mac dérangé —soulagent doucement

le lendemain matin. Agréables au
godt! Ne contiennent pas de drogue:

Apres. Exigez les Tablettes Children’s

Own pour votre enfant.

SACS
os suces chacun 25°
non blanchis,

S pom $1.00

SACS DE FARINE 35°
nouveau style, chacun

16 pour 82.98 ~ 50 pou $13.78

CRAYONS sa"
avec efface, Le grosse

Acceptons C.OD.

ENTREPOT SENNEVILLE
Balesille,

Clé de Yomaska, 9. Qué.

 

  

© . : Hommes smbitiew
Un fermier a chargé un aide de demandés par to

Faire-part
de mariage

MODELES RXCLUSIFS

Ecrivez pour échantlilon

Service très rapide

IMPRIMERIE LEMIEUX
6395 St-Hubori — Meatréal 10

AGENTS SECRETS
    

déte

Canadian Investigaters lastitete
d'expérience en démolition. SON Casier 11, Dip. 3, Stat. Dotorimier, Mel

employé. en revanche, lui a affir-'

mé, à maintes reprises, qu'il est

un expert en construction. |

Un accident survient. L'em-_

ployé est blessé. Il réclame du]

fermier. La Cour a rejeté la ré,

clamation Si le fermier a confié

la démolition de la grange à son!
employé, c'est parce que celui-ci |

assurait qu'il possédait l'habileté,

et l'expérience requises. Aussi ne ;

peut-il s'en prendre qu'à lui-‘

même de la fausse manoeuvre qui

à causé l'accident, le fermier’

n'ayant pas collaboré à l’entre-

prise par son travail ou par ses

ordres. Voir: cause no 15,844,

Cour supérieure. à Arthabaska.

“Hit and run”
La nuit. Une rue de Montréal.

Un automobiliste heurte un pié-

ton. Il arrête aussitôt et se porte

au secours de l'accidenté. Un

groupe de personnes s'est bientôt

formé autour de la victime. Pen- ;

dant que certaines s'occupent du

blessé, d'autres élevent la voix et

partent de se saisir de l'automobi- ;

iste. Redoutant qu'on ne lui fasse

un mauvais parti et rassuré sur la

tesse. Accusé d'avoir pris la fuite,

après avoir causé un accident, cet

automobiliste a été acquitté. yu)

les circonstances, il était excusa-

bie de ne pas avoir attendu l'arri-;

vée de la police. VOIR: juge-

ment rendu en Cour du Banc de,

la Reine, à Montréal, en mars.

1963. |

 

Pièces d‘alambic |
A la requête d'un client. un

manufacturier a fabriqué des ré-'

servoirs. Le client a utilisé ces |

réservoirs pour monter et exploi-

ter un alambic. contrairement à

la loi. Quand le propriétaire de

l'alambic a été surpris à distil-

ler de l'alcool illégalement, une

plainte a également été portée

contre le manufacturier. qu'om|

accusa d'avoir fabriqué des piè-

ces qui ont servi à monter un
alambic. Le juge a rejeté la plain-

te contre le manufacturier, sta- |

tuant que celui-ci n'est pas tenu,

en livrant sa marchandise, de

vérifier l'usage qu'on veut en

faire. VOIR : jugement rendu en

Cour des Sessions de la Paix, à

Sherbrooke, en mars 1963.
THEMIS

C'est si facile
de plaire avec
TULIPE NOIRE

TULIPE NOIRE
RANETE

    
   
     
  
  
   

  

   

      
  
  
  

BOUTONS . . . BOUTONS
Assorfiment de 1,000,000 de boutons.

unis ou de fantaisie. à vendre. Empa

quetés dans de solides contenants de

polythène d'une livre (300-500 dou

fons). SEULEMENT 99 SOUS. Commande:

aujourd'hui ! Ajouter 256 pour frais

de poste ei manulontien. Asseciaiod,
BP, 296, Snowden, Mil. ‘Remboursable)

 

soulage rapidement
et efficacement

douleurs rhumatismales,
6 sciatiques, etc.

Achetez-le chez votre pharmacien
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marieauthe rinso: AGENTS DEMANDES ©0@ @@@
CHAUSSURES CONCORDIA
Représentants demondés dans toutes les
localités pour vendre nos chaussoret

coussinées. Plan d'escompre fam lai

bonnes commissions, temps pien 0

partiel. Equipement de vente gratuit

Ecrivez à :

Chaussures Concordia Inc.
1227 Parc Lafontaine

Dépt. PJ-154, Montréal, 34

ENRAYEZ

les GAZ
INTESTINALE
tonnelle du côlon ou gros Intestin: peut
vous causer des douleurs u
antes dans le côté, gaz, aigreurs, excés
de bile, mauvaise haleine. 8i vous sou

  

f.

fres de côlite spasmodique. prenez des
POUDRES KOLADE qui arissent de trois
façons pour relâcher la tension des mus-
cles intestinaux: calmer les muqueuses

endolories et enrayer l'acidité. Elles agis-
sent vite. Ne souffrez pas un Jour
plug sans esssyer les POUDRES KOLADE
Satisfaction su Argent remboursé. Toutes

shormecies
pr|

L'ÉCAILLEMENT
DE LA PEINTURE...

 

   

 

  sporoteicet empiehest

condensation, couse de l'écadiement répété de le

peinture of de le povustiture sèche lastallotren

rapide, facile, que vous pouver l'aire vous mème.

108 chat ius quacadiers, Magan d¢ ponture of

mages à royont, ou cher

SMC IL BARDON LPR, 10 Whageld Jou. Termin, Bk
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Achetez-le chez
votre pharmacien

 

Soyez pleine
d’ENTRAIN

 

Pour posséder la vigueur, l'endu-
rance, la jh de vivre il faut que le

sang sont niche, rouge et généreux.

Les donnes PILULES ROUGES à
cause de leur formule à base de fer,
sont un remède des plus simples,

des moins coûteux et des plus efh-

caces pour tomber la sans Alors,

demandez aujourd hu mème les

PILULES

 

Arthrite - Rhumatisme

Causes et Traitement
Documentation explicative gratuite

Comme service public aux lecteurs de ce

journal un nouveau livret de 36 pages

illustrant les caures de l'arthrite of du

rhumatisme ters expédié ABSOLUMEN:

GRATUITEMENT b ceux qui en feront ln

demande. Pes de visite d'un représentent

Ce LIVRET GRATUIT ©

tement les causes,
le danger Que vous Coufe:
état de soutirance et d'ntiemité.

plique auts: une méthode ne comprenant

eucun medicament, éorouvée avec succès

dans des milliers de cas.

  

| SUPPORT_HERNIAIRE

   
   

“PIPER BRACE®

Côté droit ou Ace

pouche:Sq

let Goes. Pas do bands. Tampon plat, doux Pos
d'acver ou de cuir, Confort inbgalé Kplord od
comme support postapératoire. leur bom

ania. Pour vom
mer le mossre du basvenive of spbeifles ob
ebté decit os gauche, Fort payé, sauf pour com

mandes C.0.0.
PIPER BRACE (CANADA) 0-43

1024 Cate des Neiges Rd. Montréal 26, Qué. 
      
  
  

  
   

  

AMÉLIORÉES
Elles sont pau coûteuses.
Tonique à base de fer,
préperé contre l’anémie. 4-30

  

BOUTONS
Mi vous presses les boutons, cela ablme
la poau et Inisse des marques. I est facile
de combattre les boutons et points noirs
avec Le savon NIXODERM et l'onguent
satiseptique NIXODERM qui agit pen-
dant le sommelt. Deasbche rapidement les
boutons et donna une peau plus douce el
an teint plus net. Demandes NEXODERM
à votre pharmacien.

UNIQUE AU CANADA

Votre

CONTOUR //8°

 

  
    

    

 

RELEVÉ 7:
 DEVELOPPE

de trois à quatre pouces
avec la METHÔDE
esthétique moderne

PIERRE DE PARIS
RESULTATS SENSATIONNELS

Pierre da Paris, tanin b base d'écorce
de paletuvier rouge, est un produit

on locale agissant sur la tonicité
attiques de soutien. It
imule la vitalité de le

pes, di u conjonctif de ces fibres

isuspensives. Son action est évident

puisque ca sont ces trois éléments qui

conditionnent le plus le forme et
l'esthétique des seins.

GARANTI OU ARGENT REMIS
Pemander une brochure Uiustrée
formations pour vous permettre d'améliorer
votre sppatence. Envoyer 3B¢ pour couvrir
tes frais de pose ot manviention.

 

     

 

  

ABS,
| £9: 155, Station LD.6. Montréol 26
| e———————————

| 3.5264-À, Excelsior Springs, Missouri.

Ce livret sera vôtre, SANS FRAIS ou abli

e . Il peut vous énergner des années:

de souffrance ou d'intimité. Ne tardes

pas. Ecrivez Dour votre livret gratuit au

tourd'hus. Adressez : The Ball Clinic, Dep?

re

MUCUS *L'ASTHME
DETACH PENDANT QUE

VOUS DORMEZ
De nombreuses personnes ont trouvé un

moyen simple de combattre le r on
fie: et la tour

 

   

 

  

CONSTIPATION ?
La constipation, même occasionnelle, alourdit,

tend le travail difficile, fe caractère désa-

gréable. ROBOL, facile à prendre, est tapde,

etticace at sans douleur. Une où deux

ROBOL ce sous effet demain matin.

Robo!
WV

    

  

ebite KI e
à action rapide qui combat
reléahe les bronches ot side A détecher

le mucus épsis. Ouia factiite Is respira.
tion. enraye la tour, (acilite le tre it.

Procurez-vous MENDACO ches votre

pharmacien et vous vous sentires vite

r

mieux,

me

res
ee50

Mesdames! Mesdemoiselles!
Aver vows aussi wne
Belle Poitrine avec ls

"VENUS

  
  

 

MAUX DE DOS
et douleurs

|

 

Cetus ci »
suivant l'enatomie du
buste en collaboration
avec les meilleurs medecins

Pour démonstration gratuite (le soir)
appeler 482 2

Pour pous de detai “ricez 4

Verses Soul, fress Pure .p y
CP 384, Siation Snowden

Montréal 29. ?Q.
Repreventantes régionaics demandére
eeDSaDeieSC

RIEN N’EGALE
VRAIMENT FRUITATIVES!
Pas étonnant que les Canadiens, mettent leur confiance dans

les Fruitatives pour le soulagenient de la constipation . . - leur

effet est si doux, si efficace! Faits d'extraits de fruits frais, avec

herbes et médicaments, les Fruit = sont un laxatif de qua-

lité, qui possèdent aussi des propriétés tonifiantes. Pourtant, le

coût en est tres modique. Depuis des années que la fameuse

formule Fruitatives à été créée par un éminent Canadien, les

bienfaits et ln valeur des Fruitatives ont été maintes fois

démontrés, comme le prouve leur popularité constinte. Plus de

800,000000 de Fruitatives ont ét vendus. Essayez-les et, vous

ainsi, vous conviendrez alors comme tant d'autres que “ries

n'égale vraiment les Fruitatives”.

==

POILS SUPERFLUS
FORMULE P.D. 10

La formule PD-10 est un produit liquide, médicamenté et à

base d'herbes dont la pureté est indiscutable. Elle est pré-

parée selon un processus des plus hygiéniques et scienti

fiques. C’est un produit de haute qualité tiré particulière-

ment de certoines herbes. Non seulement il met fin à la

croissance du poil, mois il débarrosse des poils superflus

d'une façon Permanente et Sans Douleur. Il n'est Aucune-

ment Dommageable. Il n'y a plus de Recroissance une fois

que la racine du poil est détruite.

GARANTI OU ARGENT REMIS

RHUMATISMALES
sag 2 ans, deux fois plus de femmes

d'hommes souffrent d'irritations uri-  Dalres cattsées par un mierobe, l'escherts

chin call Por enmdattre rapidement
Tes douleurs muscuiatres ot ls manque de
aummetl due Bus irritations des reins ob
de la vessie, essayez un lavage sntisep.
tique Interne pendant quelques Jours eve

! CYSTEX. Prenez 2 comprimés CYSTEK

{ aver an verre d eau CYSTEX est aussl

3

 

   

un annleéstque qui soulage les douleurs
rhamatismales meux de tête of de doa,
et douieurs musculatres Procates-vous
CYATEX ches votre pharmacien. Vous
was aontirer vite mieux

 

   

 

 

 

D'edeur agréable, le Formule P.D.10 n'est pes wae subrtance grais

soeurs et n'affecte nullement le maquillage. Elle laisse le posu douce
et lisse et eméliere le teint en général. Elle débarresse de certaines
tares de la poou y compris les taches de reusseur. Vous veus rendre:
compte que les instructions sent des plus faciles à suivre et que

 
 

Demandez noire brochure d'information pour de plus amples
détails. Envoyez 25¢ pour couvrir les frais de poste et

manutention.

Formule P.D.10, B.P. 111, Ste. M.0.G. Montréal 28, Can.
Dépt PJ.   

 

 



 

         

 

Les “Canadiens”
Monsieur le rédacteur,
Dans le dernsère joute des

éliminatoires semi-fimales “A,
où le club Canadiens à terminé
comme il avail commencé, en
subissant wne défaite hamilion-
te, on a pu voir que ce n’était
plus le jeu des anciens cham-
pions du monde. lls ne pati-
naient pas : on aurail dit qu'ils
avaient peur de s'élancer vers
les filets ennemis. D'autre
part, on vait compter les
passes, tellement elles étaient
rares. Ja défense était déplora-
ble, et sans la ésence de
Plante dans les filets, Toronto
aurait gagné 10-0. Que se passe-
t-il? Où est donc l'esprit d'é-
quipe qui régnail chez les Co-
liusidiens Ces dernières annees ”
Au lieu de penser à échanger

des joueurs parce qu'ils con-
naissent quelques moments de
défaillance, — des joueurs qui
ont sacrifié 10 ou 12 ons de
leur vie ou service des Mont-
réalais, regardons plutôt la
direction. Toe Blake n'est pas
un bon instructeur. Jamais on
ne l'a vu tapoter l'épaule d'un
joueur qui venait de marquer
un but, jamais un mot d'encou-
ragemen( quand ça we va pas
trop bien. Regardez Punch
Imlach ! À sait obtenir le rnart-
mum de ses joueurs. fout en
leur  laussant l'illusion que
C'est d'eur-mêmes que virent cel
effort. Il est temps qu'on pense
à chercher un nouvel instruc-
teur pour nus porte-couleurs
Mais regardons plus haui dans
la direction du Canadiens - M
Frank Selke, gérant général
plus précisément. dont la loyau-
té envers les Anglais est fort
déplorable pour nous. Canadiens
francais. Il a déjà fait quelque
chose pour le club Canadiens,
mais il aurail pu faire davan-
tage. Primo : il est anglais. l
aime beaucoup plus Toronto
que Montréal ‘il aurait déclare
il y à quelques années, en arri-
vant à Toronto en compagnie du
club Canadiens, que l'air sen.
tait bon ici (Toronto) à la gran.

surprise des Canadiens.
Secundo : il n'a jamais pris
pour son club Pourquoi a-t-il
envoyé tant de bons joueurs
à Chicago ? Pourquoi Doug
Harvey et Albert Langlois sont.
ils partis? Que de choses rid:
cules on a pu nous faire crer-
re. dont l'unique responsable
était M. Selke, Il ne s'est ju
mais bien accordé avec les
joueurs. el l'on dirait qu'il en-
treprend de semer la discorde
ou sein de l'équipe.
Quand donc se dévidera-t-on

à nour donner wn Canadien
francais pour diriger le club
Canadiens ? Seul. le sénateur
Molson pourrait le faire : mars
Jui. pourvu que ses affaires
marchent rondement. .

Denise Trottier
1560, avenue de la Capricreuse

1 Québec:
i

A propos d'une revue
Messieurs les Commissaires.
la Commission dez Ecoles ca-
tholiques de Montréal

Messieurs,

Nous ouvriers el payeurs de
tares félicions le comité d'étu-
de des manuels scolaires pour
le bon travail d'épuration com-
mencé.
Nous voulons aussi foire part

de notre grand désir : que M.
le commissaire Jean-Paul Le-
febvre demeure président de ce
comité afin que cette tâche

   

soit complétée depanies
défimtive, pour le plusfaçon

prand bien de la population
scolaire.
Nous demandons que le co-

mité pédagogique votre
Commission maintienne l’inter-
diction de la revue ‘“l'Elève”
dans les écoles de Montréal,
comme le recommandait le co-
mité des manuels dans son rap-
Pori, el pour les mêmes rai-
sons.
L'éducation étant l'affaire de

tous les citoyens de cette pro-
vince. nous ouvriers et payeurs
de taxes voulons suivre les di-
rectives de notre cardinal en
nous occupant de nos affaires.
comme des lacs adultes. Nous
considérons qu'analyser et
étudier tout le trovail de nos
représentants à la Commission
scolaire, c'est, pour nous, un
droit et un devoir.
Recevez. Messieurs les Com-

missosres, le témoignage d'es-
lime et de considération des
ouvriers dont les noms suivent.
Armand Sauvé. 3280 est, Tue

Sherbrooke ;
Maurice Gareau, 9117.

Avenue, Ville St-Michel :
Victor Beaudom, 577,

Sauriol :
Gerry Lewis, 3973. rue Prieur.
Gilbert Brien, 10374, rue des

Récolleis, Moniréal-Nord:

13e

rue

André Brien. 10193, pare
Georges. Montréal-Nord :

Alcule Rainville, 7110, rue
Molson ;
Aurele Lefebvre, 4557. rue

Bosauet :
M. Auger. 4481, rue Papineau:
R. Guibord. 5523. 6e Avenue.

Rosemont

G. Paquette, 597.
cher:

Dollard Robrdour. 2115.
Préfontame :

Raymond Pion,
Vinnney :

; A. St-Pierre, 10332, tue Emi-
e :

I.. Boucher, 7542. rue Boyer :

L-B. Larnviere, 4703. rue
Cartier :

Victor Mandeville. 2444, rue
Monsabré :

Jean-Paul Vallières. 1068. rue
LaFayette ;

Lucien Duhamel,
Avenue, Rosemont :

Gilles Amyol, 2891 est. rue
Laurier.

rue Duro-

Tue

10457. rue

5815. 2e

——
La droite muselée ?

Monsieur le rédacteur,
Dans ‘le Petit Journal“ du

27 janvier dernier. page édito-
vwale, il y a un article qui a
pour tire : Et la liberté ? |
où on peul lire cette phrase :
‘’Les ondes seraient-elles deve-
nues le monopole de la gau-
che ?”
J'ignore qui en est l'auteur :

mats comment ce monsieur
peut-il encore s'interroger sur
ce fait saillant, lorsque plus de
la moitté de la population de
cette province en est, elle,
convaincue ?
La droite. c'est indéniable,

n'a plus droit de cité chez nous.
I y a peut-être encore quelques
journalistes à tendance de droi-
le. mais ils demeurent dans
l'ombre de leur tour d'ivoire.
Ne leur demandons pas de
livrer le bon combat : ils se
déroberont en faisant valoir
l'inutilité de leurs efforts.
La droite se meurt au Québec.

et la lôcheté des uns et l'in-
souciance des autres fera que,
d'ici quelques années, nous

EFFACEL vos rides, pattes-doie, et.
Appliquez ORMONICE ce soir... regardez-vous domain

matin dons la place... vous

Avoni de dépenser des sommes

de clinique, essoyez d'abord ORMONICE.
peeeeeeemeeee .

CLAUDE LIGOT LIMITÉE, 5125, boul. Si-Laurent, Meniréal — 276-8525
Juche la somme do 38
#chantilion d'ampouier ORMONICE,
tempignements concernent ce merveilieux  Waitement,

fabuleuses on frais

NOM

ADRESSE = _

voit
Écrire en lettres mo
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n'en croirez pas ves poux !

  deviendrons des disciples de
Marz et des fils soumis au petit
père Lénine. Et c'est ainsi que
noire puissant voisin du Sud
aura un second Cuba a sur-
veiller, et plus facile à envahir.

Par l'entremise de voire jour-
nal, Monsieur le rédacteur, je
voudrais lancer un cri de dé-
tresse à CEUX qui oni encore à
coeur de conserver l'héritage
sacré qui était le nôtre. et de
quelque milieu qu'ils soient.
Groupons-nous ofin de combat-
tre les ‘’défaillistes’’ et les arri-
vistes. Et je fais miens ces
mois déjà célèbres : ‘Debout
les morts !” Et vite. avant qu'il
soit trop tord... avant que
l'Etoile rouge, ia Faucille et le
Marteau remplacent la Fleur
de lus

Il est inutile de se leurrer
plus longtemps. La droite dent
Téagir sans délai, car la jor-
teresse est assaillie de toutes
parts. La gauche détient présen-
tement la quasi-suprématie dans
presque tous les domaines de
notre vie nationale.

La presse et les organes d'in-
formation du Québec, a quel-
ques exceptions près, sont sous
l'influence socialiste et gauchis-
te. La seule ville de Montréal
el sa banlieue, englobant au-
dela de deur millions d'habi-
tants, n'ont d'autre source dm-
formation que celle de la gau-
che, qui pénêtre dans tous les
milieur et exerce ses Tavages
à tous les deyrés de l'échelle
sociale.

Elle a endoctriné la plus
grande partie de notre éhte
sous la banniere de l'Etoile
rouge, et cela de la même ma-
niére et avec les mêmes métho-
des dont elle s'est servie pour
soumetire les pays satellites et
Cuba. La France a connu les
prêtres ouvriers; ici nous
avons nos petits abbés pam-
phiétaires, préchant la religion
nouvelle mais oubliant de nous
dire que ceux qui nous ont
enfantés, l'ont fait dans le res-
pect de la tradition et des doy-
mes établis.

L'indifférence et l'insouciance
des gens de droite ménent le
Québec vers l'abime. Et si
l'anarchie éclate chez nous, 1
faudra en blâmer la droste, qui
n'aura fait aucun effort pour .
défendre les droits à l'héritage
que nous ont légué les défri
cheurs en soulane et les pre.
miers colons porteurs de mous-
quets.

La gauche a saboté l'oeuvre
des ancêtres : elle est à la
veille d'éliminer jusqu'à leur
souvenir. Un peuple qui trahit
son passé ne mérite plus de
vivre. C’est pourquoi la droite.
dans un sursaut d'énergie. duit
chasser les vendeurs du temple
et rétablir l'ordre dans la mai-
son.
Je vous remercie de

hospitalité, Monsieur le rédac-
teur, et je me stuscris voire
serviteur.

W. Pageau.
Côte-des-Neiyes.
Montréal»

~~

Un garçon populaire
Bravo à Radio-Conada pour

le spectacle Gilbert Bécaud !
C'est le plus talentuens et le
plus sensationnel. Encore une
fois. bravo !

Aline Perron.
Cap-aux-Ones

{Charlevour »
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Cette plantureuse jeune femme, EVE PEASNER, révait d'exo-
tisme. N'ayant pas les moyens de donner suite à ses désirs
d'évasion, elle décida, sur une suggestion d'un marchand de
meubles, de s'offrir à bon marché un petit séjour dans le
Sud... Quelques brassées de brindilles mexicaines, wn filet de
pécheur, des bancs, lampes et autres accessoires rustiques .
Il n'en faut pas plus pour créer l‘illusion ! La poudrerie

eur, elle ne saurait changer le ‘beau fixe

 

siffler a l'ex   
de ce paradis monté de toutes pieces.
 

Nous étions allés ensemble
su congrès de la langue fran-
çarse à Québec, je ne sais plus
quelle année. Bien entendu, à
cet bge-là, cette jeune fille et
moi ne causions pas toujours
de littérature, Aujourd'hui. je
l'ai revue et j'ai eu au coeur
le même petit pincement que
j'éprouvais à la voir autre-
fois. Nous avons parlé com-
me de juste, de ce qui nous
préoccupe aujourd'hui: nos
difficultés de digestion et j'ai
appris qu'aujourd'hui contre
l'irrégularité biliaire et pour
mieux digérer les aliments
gras. on peut recourir aur
comprimés KETOBYL.

Ernest de Mont-Rolland

—_

 

Quand je remarque nos pho-
tos de mariage il y a quinze
ans, je n'en reviens pas com-
me nous avons changé lui et
moi. Il est plus tendre et
moins étrivant qu'à cette épo-
que mais comme il s'est mo-
défié physiquement : un crâne
presque chauve, un double
menton maintenant: lui qui
avait une belle chevelure on-
dulée et’un port de jeune dieu.
Amoureuse tout de même
REP.: Nous ne pouvons pat

toujours garder notre taille
tlancée et notre entrain de la
vingtaine. De temps à autre
une bonne tasse de THE DES
CARMELITES vous aiderait à
éliminer les déchets et à vous
tenir en forme.

 

J'attendais toujours l'occa-

ble chez une jeune maman
que nous étions allés visiter
en groupe. L'occasion m'en
fut offerte juste pendant que
ia mere changeait la couche
du bébé et laissait voir de bel-
les jesses rouges. “Que cet
enfant est beau, dis-je ! C'est
le vrai portrait de sa grand-
maman.” Tout le monde me
reparda d'un air étrange et je
me demande encore aujour-
d'hui quelle maladresse j'ai
bien pu commetire.

Ludger de Rouyn
REP.: On ya com-

pris une allusion involontaire
aux fesses d'un bébé souvent
rougies par les couches. Vous
feriez oublier votre maladres-
se on expédiant à la maman
du bébé la crème PROTOSIL
contre les irritations de le
peau.

 

  

Comme nous tous. mon amie
u au fond des yeur un pet
rond qui s'appelle iris. Cet
iris me dévoile son âme el
quand. parfois, il devient trou-
blé et changeant comme l'e-
céan avant la tempête. je de-
viens moi-même tout chose.
Je m'arrête de digérer ei +
ne sais plus quoi faire pour
lui plaire.

François

En certaines occa-
sions, il est bon de prendre du
SAL EPATURIC. C'est un ef-
fervescent digestif qui a le
godt fin d'une bonne eau ther-
male naturelle.

REP.:

 

Mon mari est loin d'être un
végétarien. NH me semble que
si je réussissais à lui fore
manger plus de légumes et
fruits, il serait moms souvent
Constipé.

“ Mme R. G. de Montréal
REP.: Votre mari devrait

adopter VACULATE comme
faxatif. Ce laxatif est tres
doux et a l'effet de produire
des selles molles et volumineu-
ses comme le ferait une ati-
mentation végétariemne.

———nn

M. Alphonse L., de is rue
Jean-Talon, devrait faire quel
que chose & propos de ce rhe -
me qui se prolonge. ‘Le ma-
fin, me dit-il, j'ai les bronches
embarrassées, et je ne peux
respirer à men aise qu'après
une eu deux heures de toux
vielente”. || pourrait av cou-

son de placer mon moi agréa- ‘ cher s'appliquer un supposi-toire RHUMATOX contre le
rhume. Doucement pendant la
nuit, le médicament ferait son
effet et le matin mon corres-
pondant se sentirait moins
oppressé,

À

A Madame R. L. de Mont-
réal.
Comme vous me dites que

vos enfants sont capricieux et
mangent des repas irréguliers,
je vous suggère de supplémen-
ter leur alimentation per le
sirop  FARBX : CROISSANCE
ou les capsules FAREX-
CROISSANCE. Le sirop FA-
REX-CROISSANCE a très bon
goût et devrait plaire aux tout
petits.

Adresses toute correspondance à:
Courrier

Poris Journel
3070 est, boul. Métrapolitain, Montréel
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Après l'accident du ‘Golden Comet”
 

L'astrologue de Saoud n’en menait pas large
par A. Alexandri

LE CAIRF. (DRE —
La catastrophe récente du Col-
den Comet du roi d'Arabie,
S.M. Suaoud. a eu de funestes
répercussions pour l'astrologue
en chef du monarque, Saïd
Maneié eflendi. qui n'avait pas
su prévoir l'accident ayant coû-
té la vie à 18 personnes de la
cour royale, de l'entourage du
souverain et peut-être même de
quelques-uns de ses proches.

Aussitôt après l'accident, le
maestio a été arrêté mais il a su
si bier plaider sa cause qu'on

Gigantesque ENSEMBLE FLEURI
POUR SEULEMENT

n'a pas tardé à l'élargir, et au-
jourd'hui, il se trouve à Paris
auprès du monarque malade.

Saïd Mansié effendi est par-
venu à justifier son manque-
ment. Il à présenté les cahiers
de son journal où sont signalés
les mouvements des astres et
leur influence sur la vie quoti-
dienne de la famille royale. De
la lecture et de l'interprétation
des notes, il est ressorti qu'aucun
danger immédiat n'avait menacé
les proches de son auguste sou-
verain ni le jour qui a précédé la
catastrophe ni le lendemain.

Ces explications assez confu-
ses pour des profanes ès sciences
occultes, n'avaient sans doute

Comprenant:

pas satisfait les enquêteurs car,
sur ordre télégraphique du roi
Saoud, un tribunal d'honneur.
formé des trois autres astrolo-
gues attachés à la cour, se
réunissait à RyaJ pour se pro-
noncer sur le cas de leur collègue
défaillant. I] avait mission de
vérifier les allégations de Saïd
Mansié effendi au point de vue
des ‘’données scientifiques” que
ce dernier avait avancées.

Amélioration... passagère
Le conseil ou tribunal d'hon-

neur des trois experts (il est
vrai que les loups ne se mangent
us entre eux) se prononca en
aveur de la thèse soutenue par
leur collègue. à savoir que,

d'après les canons de l'astrologie,
l'influence des astres ne se ma-
nifeste pleinement pour la per-
sonne où les perscnnes impétran-
tes que lorsque l’astrologue se
trouve auprès d'elles pour pou-
voir prendre position et appré-
cier l'endosmose sidérale sur les
intéressés. ;
Après ce verdict qui équiva-

lait & un acquittement, Saïd Man-
sié effendi reçut l’ordre de re-
joindre le roi, d'abord à Nice,
puis à Paris, pour être à même
de prévoir les événements fastes
ou néfastes qui pourront arriver
à son monarque.

Il quitta ainsi Ryad, sous la
| protection de deux colosses nu-

iens de la garde royale, pour

r une chambre contiguë
à celle du roi à l'hôte) Negresco,
à Nice. Coincidence ou non, son
arrivée a marqué une améliora-
tion nette bien que passagère de
l'état de Saoud, qui cependant,

la suite, a décidé de se faire
pitaliser et opérer à Paris.

Dans la clinique parisienne où
le roi est soigné, l'astrologue se
trouve jour et nuit à ses côtés.
Il faut espérer pour le “savant”,
tout comme pour son maître,
que ses prédictions quant à I'is-
sue de l'opération seront favora-
bles et, surtout, qu'elles se réa-
liseront pleinement.

Sinon, on ne donnera pas cher
de la tête de ce pauvre Said
Mansié effendi.
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Drops, taies d'oreillers, couvertu-
res à large bordure, serviettes et
un magnifique couvre-lit en
chromspun. Le tout à motifs fleu-
ris offrant un ensemble riche et
décoratif pour vos chambres.
Grandeur lit double.

CR. 6-8835
Taies
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$4 .00 COMPTANT
PAR SEMAINE

              
Le tout empaqueté dans co

joli coffret à lingerie rembourré
fini cèdre sur pattes.           

 

      

 

Boroures
FLEURIES

3   

 

 

oe  
I

   

4

=fer

   
42 eat > à

AW] Î Granve Narre le>fumer
fF aNET

MITCHELL SALES — CR. 6-8835
 

 

  

2 Sonounts

  a ee

OU ECRIVEZ
CASIER POSTAL

   

  

Couvenruee

FLEUVES

 

STATION R,13,

  

 

St-Denis & Beaublen

    

 

   

  
  

     

  

    

 

   

 

{Souvae Lr
CHROMESPUN

MONTREAL, QUE.

 



Ÿ
<

«
a

J
U
U
K
N
A
L
,

s
e
m
a
i
n
e

d
u

28
av
ri
l

19
63

Eve et l'actualité

t les Canadiens,

"a Carrière?
par Hermine Beauregard

 

Anne-Marie Carrière, autorité européenne incontestée au

sujet du sexe fort depuis qu'elle a publié son “Dictionnaire

des Hommes”, vient de livrer à la publicité, après un voyage

autour de l'Europe, ses dernières constatations. “ly 8 deux

types d'hommes, a-t-elle révélé aux journalistes français, en

sirotant du champagne et en grignotant du caviar. ys

d'abord ceux qui savent faire l'amour, et puis il y a les

autres. Uliaiien est le plus difficile et le plus délicieux:

it est un mé anae de chien de chasse, de lapin et de Casanova.

i est flateur at un peu fatigant. L'Espagnol, en revanche,

ast plus dangereux et plus attirant; mais it peut rendre une

‘enmme es’lave et est l'être le plus jaloux du monde. Le

“rancais est trompeur et cache son adresse sous les compli-

ments et les caresses. Le gentleman anglais est réservé et

élégant, mais il est extrêmement égoïste et entretient l'illu-

sion que toutes les Françaises sont des femmes de petite

vertu. L'Américain est un brave homme car il a su accepter

l'Américaine, mais il est produit à la chaîne, ce qui le rend

pareil aux autres... et ennuyeux”. Et les Canadiens, made-

moiselle Carrière ?...

Jeanne Moreau soulève un tollé !
ne Moreau s'est attiré les foudres de tous les Français

nt à la télévision que les ‘hommes modernes manquent

. Constatant qu’elle avait porté un rude coup à le

vanité de ses compatriotes, la belle actrice a voulu s‘expliquer :

‘Je parlais au sens abstrait. Je voulais dire que la tension de la

vie moderne, le besoin de réussir et de faire de l'argent leur

fait souvent perdre la facuité de jouir des véritables plaisirs de le

vie.” Jeanne Moreau, divorcée et mère d’un adolescent, n’a jamais

caché ses idylles passionnées. L'une des plus connues fut celle qui

l‘unit à Louis Malle, le cinéaste nouvelle vague, peur qui elle tourna

des scènes de passion ardente dans “les Amants”. De son plus

récent amour, Pierre Cardin, elle a dit: ‘C’est moi qui lui ai

appris à aimer une femme...“

Irma la douce (napolitaine)….
La chanteuse lyrique napolitaine Irma Capece Minutolo,

compagne depuis dix ans de l'ex-roi Farouk, vient de donner

son premier récital à Naples. À ceux qui la félicitaient de

son succès, elle a annoncé son mariage prochain avec l‘an-

cien souverain d'Egypte, ce qui ne |‘empécherait pas de

poursuivre sa carrière artistique. Entre eux, le coup de foudre

s'était produit à Capri en 1955 alors qu'lrma venait d'être

élue “Miss Naples”. Il y a trois ans, la Napolitaine avait

déjà déclaré qu'elle allait épouser Farouk, “si bon et géné-

reux”, déclarait-elle, On attend la suite pour préparer les

congratulations d'usage. le roi est déjà deux fois divorcé :

de Farida, dont il a eu trois filles, et de Narriman, qui lui a

donné un fils...

Bonjour liberté . ..
Le divorce de Françoise Sagan et de Bob Westhoff vient d'être

prononcé par le tribunal civil de la Seine. Le romancière n'a

demandé aucune pension alimentaire au jeune céramiste américain,

Qui est d'ailleurs assez impécunieux. Mais elle a obtenu la garde

du petit Denis. Ainsi, tout finit bien : Françoise Sagan a le fils

Qu'elle souhaitait sans être encombrée d'un mari remarquablement

épisedique, qui ne semble guère éprouver de sentiments paternels

et qui pense déjà à retourner dans sen pays natal. À sa m

Denis pourra, s'il le désire, opter pour la nationalité américaine.

La dernière chance de Jo Bouillon
Après avoir, en plein succès, abandonné son orchestre

pour se consacrer aux enfants adoptifs choisis par Joséphine

Baker, Jo Bouillon avait jeté le manche après la cognée.

Très bonne, mais n'ayant aucune notion de l‘argent, Joséphine

rendait l‘exploitation des Milandes impossible. Tant bien que

mal, Jo commença une nouvelle carrière, mais le sort des

enfants l‘inquiétait, Une seconde fois, il a dit adieu à son

orchestre pour aller retrouver sa femme dans leur château

périgourdin avec le sentiment qu'il n'y aura pas de troisième

chance pour lui, si les choses vont mal. Déjà Joséphine est

repartie en tournée...

Supériorité des “Frailein”

.

..
Les soldats américains statiennés en Allemagne épousent les

jeunes Allemandes au rythme- de 10,600 par année, car ‘’vous ne

pouvez trouver leurs pareilles comme maîtresses de maison, mères

et compagnes”, déclare un des heureux époux. Un autre explique :

“Je prétère les Allemandes aux Américaines; elles vous traitent

comme un homme eof sont aux petits seins. Les Américaines sent

plus w moins ghtées of ent des idées fixes.” D'autres preclament

qu'elles sent beaucoup plus économes; qu'elles élévent les enfants

plus sévèrement et qu'elles sent plus adultes à teus les peints

vue...

.
Du pain sur la planche ….

Vivi Milano, 23 ans, fille d'un riche industriel italien,

» obtenu la permission de ses parents d'aller vivre dans le

harem du roi Ssoud une période de sept mois. Elle à signé

un contrat avec le roi pour peindre les portraits des 80 mem-

bres de le famille royale, y compris ses 40 femmes et con-

cubines. Elle s'envolera vers l'Arabie en mei.….
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case-réponse
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Si vous pouvez pointer “oui”dans six
de ces cases,nous pourronssansdoute

vous consentir un prêt personnel
ausenuosau0s a0sesessos00sasa0 usa 0010 sens carsavinsuse0uu0t,

Fles vous employé régulibrement . ua:

. depuis du mous Seu aml Aver vous an ample 4a banquet

[] Votre femme travaille t elle? [] Poassé 19: vous 1ne woitutel

[] Avez vous une adresse permanente? (9 Passédez vous des biens immeubles?

: Vos rMérraces de créiit Averwus Joséconomies sutres

: sant elles salisidisantesl Lerenenije
frmmme dus abliçatumne d'Aporgue fa
CITE va une prive 4 saruruace te
ayant wee valews de rechas)
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DETACHEZ ICH i

 [1] Le système des cases-réponses a été récemment adopté par la banque

Toronto-Dominion afin d'améliorer son service. Ces questionnaires per-

mettent d'obtenir rapidement quelques-uns des renseignements dont nous

avons besoin à votre sujet. Ils nous aident ainsi à vous fournir plus ra

pidementet plus commodément un prêt. Voici ce qu’il faut faire si vous

voulez un prêt pour toute raison valable. Lisez les questions ci-dessus. Si

vous pouvez répondre ‘‘oui”’ à six d’entre elles au moins, détachez le cou-

pon et présentez-le à l'une de nos succursales. Le personnel accueillera

avec plaisir vot/re demande. (Les for- malités seront réduites

 

au mini- mum, puisque |. vous fournirez déjà

beau- coup des ren- se seignements néces-

saires). Vous constaterez Ft. que ce système simpli-

fie bien des choses. Si votre téléviseur Fl “| actuel fonctionne mal,

achetez-en un autre avec un prêt de ; = notre banque. Exeme

ple: vous pouvez emprunter la somme nécessaire à l'achat

d'un nouvel appareil, soit $250, et le rembourser par des versements men-

suels de $11.55 ___~ seulement, pendant 2 ans. Si vous

avez besoin d'une nouvelle cuisinière ou d'un

réfrigérateur, vous pouvez obtenir les $100 qu'il vous faudra probable

ment pour cet achat, moyennant un versement mensuel de $18.47 seule

ment, pendant 2 ans. Et si vous estimez qu'il est temps d'échanger votre

voiture contre une neuve, empruntez la somme nécessaire

à notre banque. (Vous obtiendrez tout montant répondant

à vos exigences, et vous aurez jusqu’à 3 ans pour rem-

bourser). Parlez de vos besoins avec le personnel de

la banque Toronto-Dominion. II attend votre visite.

TORONTO-DOMINION
où le personnel crée toute la différence

 

 

 

   

44 succursales pour vous servir dans la région métropolitaine

 



     
 

Lors de l'Exposition de 1967 ~~~ttre
 

On ne mourra pas de faim a Montréal...
Comme une belle qui se pré.®

pare au bal et qui, devant Je
miroir, se compose un sourire
ensorceleur, Montréal a com-
mencé à se faire une beauté en
vue de l'accueil qu’elle prépare
aux milliers de
l’Exposition de 1967. Quel vi-
sage Montréal offrira-t-il en
cette année fameuse dans nos

annales ? Tout ce qu'on peut
dire, c'est que la fièvre des pré-

tres choses que des fèves au lard
ou de la tarte à la ferlouche
Et si on veut que les visiteurs

de 1967 dégustent autre chose que
du steak
burgers, il faut promouvoir dès

visiteurs de maintenant notre cuisine natio-

Lors du diner de mercredi soir,
on lançait en même temps un re-
cueil de menus canadiens,
d'initier hôteliers et restaurateurs
aux charmes de nos mets québé-
cois.

es hot-dogs et des ham-

mage;

afin

Une courte énumération du me- | des champignons);
nu vous révélera les richesses in- |
soupçonnées de notre cuisine :
amuse-gueulesdu pays où se re-
trouvaient graisse de rôti en as
pic, sardines, cretons, téte en fro-

tage au Beauceron as
de plantin, une herbe ty-

piquement de chez nous; saumon

de Gaspésie belle falaise; petit petit cari

haricots de
Sabrevoix aromatisés de ciboulet
te: salade habitant arrosée d’une
vinaigrette de lait caillé et de
citron (car nos ancêtres devaient
se passer d'huile d'olive) et, pour
le dessert, fraises à l'ancienne,
‘rafraichies dans le sirop d'éra-|i
ble). Et pour ouvrir l'appétit, un

ibou (sherry et alcool).
menu vraiment délicieux

/
merce et M. J.-Roger Cousineau,
directeur du Service des banquets
de l'hôtel Windsor, et exécuté
sous l'oeil vigilant du cuisinier en
chef de l'hôtel, M. Roger Henri.
Lui-même ancien cuisinier, M.

Cousineau juge que nous avons
ici, au Canada, non seulement une
tradition gastronomique souvent
négligée mais surtout des pro
duits fabuleux de consommationcoq de Charlevoix; pommes de Ja été

, ; préparé en collabora-| qu'aucun pays d'Europe ne peut
terre grand’mère (rissolées et tion par le Conseil des Femmes |se vanter de posséder. pe
roulées dans du ‘“‘petit lard” et! membres de la Chambre de Com- HB.
 paratils s'empare des Montréa-

lais; la Chambre de Commerce
métropolitaine organisait jus-
tement, ces jours-ci, la Semaine|
d'Education touristique pour
préparer la population à son
rôle d'hôtesse ...
Cette semaine. officiellement ou-

verte par le maire Jean Drapeau fi
lors d'une réception à l'hôtel de
ville le 17 avril dernier, présen-!
tait plusieurs manifestations fort |
intéressantes : exposition d'affi-
chestouristiques de plusieurs pays,
‘à l'Institut des Arts appliqués)
suivie d'une exposition d'affiches
touristiques canadiennes, gares
tion de photographies sur les ex-
positions mondiales. réception of-

rte à un groupe de Néo-Cana-:
diens, colloque de représentants |
d'agences de voyage de Mont- |
réal, visite de la Cité, présenta-
tion d’un mémoire sur le touris- !
me, etc. La Chambre de Com-|
merce n'avait rien ménagé pour
intéresser le public, les grandes

  
   
  
  
  
   
  

 

  

 

  

  

1PH. 4e Marce)

M. Roger Henri, cuisinier en
chef de l'hôte) Windser, met la |
main aux derniers préparatifs |
du grand diner gastronomique
canadien qui cléturait la Semai-

ne d‘Education touristique.

industries et lex corps publics à
la nécessité d'une éducation tou-
ristique. f }
Un des événements les plus

réussis fut le diner gastronomi- |
que canadien qui clôtura la se-
maine, mercredi le 24 avril, à
l'hôtel Windsor. Ce fabuleux ban- !
uent avait élé organisé par lel

Conseil des femmes membres de
la Chambre de Commerce du dis-|
trict de Montréal. M. Lionel Ber-
trand, ministre provincial du Tou- À
risme, M. E. Carsley, commis-
saire de l'Exposition, et plusieurs
dignitaires étaient présents.

Mets canadiens i
L'originalité de ce banquet ve- |

nait de ce que le menu entier ‘
était com de mets typique-

 

  

ment canadiens. Il était facile de |
se rendre compte que la cuisine §
canadienne peut se glorifier d'au-

   
  

 

Pour votre

MARIAGE
des plus belles

PHOTOGRAPHIES
sont signées

AP?CR. 4-3636

    

 

     
 

 

  
  

    

communique une chose que personne ne doit ignorer :

Samedi, le 15 février 63.

Je suis heureux d'affirmer que la Clinique
Bette Knowlton, dirigée par Madame Normendess,
ful le seul endroit qui ail réussi à contrôler
complélement mon acné.

F'avais de l'acné depuis l'âge de 13 ans
ei malgré les dilférents conseils des médecins.
cela ne faisait que s'aggraver. Je décidai alers de
consulter des Dermalologues et pendant près
d'un an ef demi de irsitements hebdomadaires,
ayant subi de plus TROIS “peelings” professionnels,
Je fus déçu des résullais réeliement minimes.

Ce fut par pur hasard que je vis alors
l'annonce de la Clinique Bette Knowlton et dans
un dernier espoir (j'avais 23 ans) J'essayai leurs
fraitements. Ce n'est pas une clinique comme
les autres, l'ambiance y est extrèmemen! cerdiale
et l'on sent que l’on désire ardemment moire
Quétison. Le prix des traitements est frès pes
coûteux el j'ai même vu des pauvres gens se faire
soigner gratuitement (essayez donc ailleurs...)

la reconnaissance que j'ai envers Mme
Mormandeau esi inexprimable, elle à complèie-
meni guéri mon ACNE et actuellement les marques
laissées par cefte terribie maladie disparaissent

    

  

 

    

  

  
  
  

  

    

   
   
  

 

  $ MIEUX QUE DE SIM.
© MES PROMESSES...
SUN TEMOIGNAGE
S EMOUVANT! UN
S CRI DE VERITE ET
HL RECOMMAISSAN-
ec!

- Merle, vous
serez convaincu.

    

  

 

     

   

     

taches brunes.

LeChiouinique BotteKoowlion D.C. de MIAMI

L'Enzyme est la découverte du siècle !
Pour redonner à lo peau un aspect sain et la guérir de toutes
offections ACNE — Boutons, cicatrices, toches brunes.

L'Enzyme, espoir de la médecine!
Cet orticle à paru dans le “Reader's Digest” et est extroit
de la publication de l'Association médicale américaine.
Il prouve l‘importance et l'efficacité des Découvertes
de Bette Knowlton. — Les plus grands magozines
américains, tel le “Times Magazine” de septembre ‘62,
rendent hommage à la gronde découverte du Siècle,
l'ENZYME, incorporé dans les traitements facioux
de Bette Knowlton.

Pour les traitements de

l'ACNE, BOUTONS, CICATRICES,
TACHES BRUNES...

— Un an de succès répétés tous les jours par les
nombreuses guérisons d’acné, boutons, cicatrices,

— Une liste de patients guéris, satisfaits, enfin heureux,
et ne demandant qu'à vous le confirmer, sont des

 

très rapidement (même si un Dermatelogue
de Montréal m'avait dit qu'il était impossible ou
presque de faire disparaître les marques
profondes d'Acné).

Je vous encourage à aller voir Madame
NORMANDEAU avec confiance.
  

  
  

  

Madame Mormandeau est à voire disposition pour
donner à foule persenne souffrant d'acné fout rensei-

grande discrétion. À noter
que les hommes souffrant d'acné sonf soignés dons

 

snement voulu avec la pl

leur propre clinique.

Signalez : LA. 2-7232

Un message pour vous, Mesdames !
Dans le rajeunissement ne croyez pas au miracle, il n'existe pas... AUCUNE MEYNODE ne peut effeciver un

lendemain — ces promesses sont fausses at abusent de voire credulité en vous
faisant faire des dépenses inutiles. Les fraitements difs miracle constituent wa danger pour votre santé future,

MADAME MICHELE NORMANDEAU,
DCL.

dtrectrice de la Clinique
Bette Xnowiton

ent à voire disposition où ve fers va plaisie
+! ua devoir de vous donner tows dec
éclaitcissements au sujet du rajeunisse-
ment, de voire beauté où des veine Qui

veus sont nécessaires.

la clinique est ouverte tous les soirs à l'intention des

News avons des cliniques où vous pouvez être traitées individuellement, La Clinique Bette Knewtten a son directeur médical

Succursales de la claique Boîte Knowiton : VAL-D'OR, dans l'édifice de l'Unité Soniteire, VAIIée 4.6565 — QUEBEC : 45 St-Jean, Tél. : 529-8088
Pour fous renseignements, visitez notre clinique à Montréal ou appelez-nous

STATIONNEMENT FACILE

Normand CHOUINARD
professeur titulaire

  
  
   

 

raisons vous incitent à faire pleine et entière con-
fiance a la Clinique Bette Knowiten . . .
ci-contre est une preuve de plus.

et l’exemple

   

    
    

 

  

   

  

  
   
  

     

  

  

   
  

   
  
  
  

  

 

       

    

 

  

    

     

  
   

   

 

  

   

  

  
  

 

TRAITEMENTS

PROFESSIONNELS AVEC

BOYME

À LA CLUMIQUE S10
Nous vout remetions égale-
ment (comprise dams ce
prin) un traitement à e6-
rkquer à lu mañon qui
cempléters l’action du Wai-
tement donné à la clinique.

 

   

 
rajeunissement radical du jour au

car ils sent chimiques et nocifs.

Premièrement

 

= BONNE NOUVELLE
® le personnel de ja Clinique Botte Knowhon POUR VOUS MESDAMES
ss compose d'esthéticiennes diplémées ayant SOUS APPROBATION
de nombreuses années d'expérience. MEDICALE

Deuxièmement Ves poils superfles enlevés
- - pour tovjours,

un vrai rajeunissement progressit avec sitra-moderne.
l'Ensyme de Papaye qui élimine les collules eonsultes
exiérieures de la peau en les libérant d'une
façon sbre, douce oi régalière. Cola met es
branle le processus de reconstitution qui, à
son four, entraine l'amélioration des muscles
flasques, de la circulation du 509 et eafin de
la texture of du bien-êlre général de la peau.

C'EST CE QU'ON APPELLE

LE RAJEUNISSEMENT

 

Pout les personnes aul ha
bitent en dehors de Montréal

ov aul ne peuvent se @éola-
cer. Bette Kroviton possbde
un traitement pour l'ACNE
avec enzyme eve l’on peut

se donner à la maison.

Ecrire à Mme Micheline
Mermandess ei vous fers
vervenie ce Traitement ea
inélesast le récime alimen-

toire spproptié.
Traitement $18.

— Coût &e

{plus frais de poste)

 

  
  

 

     
    

 

      
       

 

LLES.A,

 
MIREILLE ROY
Infirmière licenciée
experte technicienne

électrologiste
Garde booo Hide dle
clinique Botte Knewiten.

        

 

     
    
      

         

       
    

 

      
   

 

 

 

Compr

Madome Nermandesy ve
ment à appliquer à le son

du traitement denné à le

le prix |  

 

TRAITEMENTS PROFESSIONNELS
AVEC ENZYME A LA CLINIQUE $10

remoi également un traite-
jui compléters l'actiona .

Alors écrire en

  

Pour les personnes
ville ta clinique

avec
ies-ci reffermir

des cheveux.
LE TRAITEMENT EST DE $5.
 

ersonnes qui trovaillent et le SAMEDI de 10 h. am. à 5 h. p.m.
(LA aulEST FERMEE LE LUNDI)

suite    

 

           

 

  rendre fout
neo 5

      

       

 

 

  

Koiue frais de peste)

      
   

  
  

LA. 2-7232
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§ Après celle des bras, des os of des nerfs...

On réussira peut-être la
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greffe du poumon
par Michel Vernier

NEW YORK. — (Agence
Marekalo) On ensisagrait il
y a quelque temps la première
greffe du coeur sur ua humain:
finalement. ce sera sans doute
un pounton qui sera greffé
pour la première fris dans l’his-
toire de la méd Cette
extraordinaire
l'on n° i E
& dix ans encore, sera tentée
avant un an. le Dr James
Hardy. professeur de chirurgie
à Universite du Mississipi,
vient de l'annoncer au cours
d'un vongrés scientifique tenu
à Atlantic Cits.
.On sait que les sensationnelles

greffes de membres effectuées au
cours de l'annae 1962 ont été le
fait de chirurgiens parfaitement
préparés qui, devant des person-
nes amputées d'un membre par
ua acident. purent rapidement
mettre en oeuvre et coordonner
les actes chirurgicaux nécessai-

 

  

res.
La greffe du poumon présente-

ta infiniment plus de difficultés.
Elle exige en effet la greffe d'un
organe étranger. et cela dans
une partie vitale de l'organisme.
De telles greffes ont été jusqu’

présent réussies sur des chiens.
en même temps que des expérine-
ces de coeurartificiel et de gref-
fe du coeur. En Union soviétique.
des chiens ont vécu quelque
temps avec un coeur et les deux
poumons greffés
A Berlin Ouest. le professeur

Büchler et son équipe sont passés
maîtres dans ce genre d'opéra-
tions pratiquées sur des chiens.
I y a deux ou trois ans. le pour-
centage d'échecs était considéra-
ble. Néanmoins. Teddy. un ma-
gnifique berger allemand, vit de-
puis trois ans avec un poumon
d'un autre chien. Non seulement
il a fort bien supporté l'opération,
mais après une période assez
courte d'adaptation il s’est com-
plètement rétabli, reprenant sa
vie normale sans accuser le
moindre trouble. Sa respiration,
notamment, est tout à fait régu-
lière.
Longtemps, la réussite d'une

expérience de ce genre sembla
très improbable

Nouvelle étape
= De toute antiquité. on a es-

   en ‘6

 

Un savant sovietique photographie à côté du chien qui vient de
se faire greffer le coeur d'un autre chien. Or, la greffe du
pournon n'est pas plus difficile que celle du coeur. Elle à
d'ailleurs réussi chez les chiens, en attendant le succès chez

l'homme .. . |

tentatives d’homogreffes du pou-
mon : Mais Ces rares essais se
sont soldés par des échecs. 1e
professeur Hardy annonce la pre-
miére opération aux Etats-Unis,
mais, il y a quelques années. le
professeur Büchler se vit amener
un jeune homme affecté d'une
malformation congénitale du mus-
cle cardiaque. Le seul remède à
cette malformation consistait dans
le remplacement d'un poumon.

Succès encourageant
Le chirurgien allemand tenta

cette entreprise  risquée. qui
échoua. Son équipe chirurgicale
connut une période de découra-
ment, qui ne cessa qu'avec

l'opération réussie du chien Ted-

| Malgré ce beau succès, et une
grande maîtrise pour celte opé-

sayé d'effectuer des greffed de ration chez les animaux. le pro-
tissus vivants, dit le professeur fesseur Büchler n'ose pas. com-
Büchler. Mais l'étude approfondie me ses confrères américains, se
et systématique du problème n'a donner un délai pour la réussir
commencéqu'il y a environ 70 chez l'homme. Au contraire, il dit
ans. À présent, ce stade est dé- franchement:

ssé avec les chiens, et le seraj _— Nous devons reconnaître que
ents avec les humains. Nous ja possibilité de sauver une vie
es péagecihereparm humaine avec des interventions
chiront ce dernier pas. ou tout au ce genre est encore très éloi-

moins qui prépareront la voie. À
Les Américains espèrent de leur

côté être les premiers à accom-
plir cenouveau miracle de la
chirurgie. mais là aussi joue la
compétition scientifique U.R.S.S.-

| En admettant que la réussite

Pourquoi, après toutes ces réus-
sites admirables. après cette vie
normale de l'organe greffé pen-
dant plusieurs jours. ce soudain

de la vie? On s'est de-
mandé si, de même qu'il existe
des groupes sanguins contradic-
toires, il n'y a pas des groupes
tissulaires qui interdisent les

ffes d'organes entre certains
individus.
Jusqu'à présent les seules ho-

mogreffes ‘ou greffes d'un indi-
vidu àun autre individu) qui
aient réussi concernent des gref-
fes du rein. Ces exploits chirur-
icaux furent réalisés en 1954 aux
tats-Unis, et en 1959 en France.
Il y a déjà eu, en fait, des

DETECTIVES
. investigateur. Cours

Hommes
lement. Écrivez dr
investigation, Dép. 3,
, Seite 208, Montréel

%

D'INTERET POUR
FONDS DE 360 JOURS

EN PLUS,

PROTECTION COMPLETE
D'ASSURANCE-VIE

SANG PRAIS POUR VOUS.

BUREAUX  
  

   
QUEBEC : 20, rue Sé-JounBt recover oreivitemant lo

livre Moi de l'invostigation avec tous   
 

FONDS DE 180 JOURS

est plus proche qu'il ne l'entre-
voit, un grand probleme continue- |
ra de se poser . celui de trou-
ver les organes à greffer. 1] exis-'
te aujourd'hui des banques du
sang et des banques des yeux.
mais il semble extrémement dif-
ficile de constituer des réserves
d'autres organes du corps hu-
main. D'autant que ces organes
devraient. de toute évidence, être
prélevés sur des personnes dé-
cédées, et cela quelques instants
seulement après la mort. Selon le
profeseur Büchier. un poumon

i peut encore être greffé d’un or-
| ganisme a un autre aprés avoir
| séjourné 20 ou 25 heures dans un
frigidaire, mais pas davantage.

Greffe des nerfs
Le rythme des succès en ma-

tière de greffes ne cesse de s'in-
tensifier. Ces jours derniers, des
chirurgiens américains ont réussi
les premières homogreffes de
nerfs. À la suite de quoi, ils en-
visagent la création de banques
des nerfs dans tout le pays. Il

sera ainsi possible de restaurer

les nerfs lésés du système ner-

veux périphérique. Ce genre de

lésions est très fréquent dans les
accidents d'automobile.

D'INTERET POUR
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Les PLANTS du QUÉBEC Enrg.
Vous offre pour le printemps une

AUBAINE FORMIDABLE

CHEVREFEUILLE
A FLEURS ROSES

Le chdwrefeulle est un arbuste à croissance îrès

rapide at extrêmement rustique poussant dans tous

les sois Ib forme une haie très compacte qui durera

 

de nombreuses annû

   

secrennnanenaunnaS,

les Plants du Québec Enrg, °

C.P. 340, Borthierville, PQ. :
.

de désire - #3 3 1

es ses 8
100 Chèvrofeuilles $1400 i
Ci-inclus montant co — Transport geatust 1

Cirimchus $100, balance PSL Transport gratuit :

NOM :

Rue ou CP. ;

8. de poste :

Comté Poor :
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@ Nouveaux styles

© De marque réputée

© Apparence impeccable

© Prix modiques

@ Une visite à notre bureau
vous convaincra
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Accumulateur de batterie DEAC

Spécial à $18.00  
DOMICILE SUR DEMANDE — VOTRE CREDIT EST BON

J. A.RACETTE nc.
| 6528, rue ST-DENIS

CR. 2-9572 CR. 2-9014

   
PRUDENTIAL FINANCE
CORPORATION LIMITED

pe
J'aimerais rare. 01 GRATUITEMENT sane
Obiigaton s0< 3 pat cas

[OC] srochure sur COMPTES EN DÉPÔT
LIVRET PRUDENTIAL “COMMENT PUIS-JE
WA NER OD: VANTAGE A 8% 1 1%
SUR FONU> À COURTE ÉCHÉANCE",

1%

en dépôt Nom

PRUDENTIAL FINANCE CORPORATION LIMITED
DANS TOUT LE PAYS

MONTREAL: 4234, rue Se-Mubort — Tél: 174.3343
MONTREAL : 1353, rve Université -- Tét.: UN 64677
SHERGROOKE : 134 nord, rue Wellington -- Tél: LO 2.9000

— Tél: 5294085 Adseee

vite

Prov

- Telephone  



par Jean-Jules Joly 4

  de——
Les voleurs de voitures n'en reviennent

 

 

pas!
 

main lors de son procès pour vol
Nombre d'individus condam- | et recel d’une automobile de mo-

nés pour vols d'autos en ces
dr es semaines se deman-
dent encore comment on a pu
parvenir à rassembler une
preuve irréfutable contre eux,
alors que par le passé ils béné-
ficiaient presque à chaque coup

 

du bénéfice du doute. H faut |à
dire que la police fait de plus

plus appel aux moyens scien-
tifiques pour lutter contre Ja
pègre.
Î y a quelques semaines, se-

  

dele récent. Les numéros de série
du moteur et de la carrosserie
avaient été maquillés à la per-
fection, de même que le numéro
secret estampillé quelque part
sur la carrosserie.

. Sachant qu’ils avaient affaire
à un roublard, les limiers de
l'escouade des vols de véhicules,

la police de Montréal, firent
appel à
ploient la radiographie et le mi.
croscope plutôt que le revolver
et le mandat d'arrestation pour
lutter contre les criminels. Les
membres de la police scientifi-

 

chiffres originaux apparurent aux
endroits où on les avait rognés
antérieurement, les rayons ayant
pénétré suffisamment le métal
1a où il avait été affaibli.
Cette technique connue des mé-

tallurgistes et dez chimistes in-
dustri:ls donne d'excellents ré-!
sultats sur les alliages ferreux

conduire, valables pour deux
années complètes à compter du
ler juin prochain, seraient im-
primés sur un papier spécial.

ès qu'on le soumet à un exa-
men aux rayons ultraviolets, cer-
tains fils invisibles à l'oeil nu ou
a la lumière ordinaire projettent
un vif éclat. M. Roland Baribeau,

et ceux d'uluminium. On emploie | directeur du Bureau des véhicu-
aussi de plus en plus les rayons |les automobiles pour toute la
ultraviolets et les réactifs chi-

leurs collègues qui em- miques appropriés à chaque mé. échec d
|tal, chaque 0is qu'on constate
que les numéros estampillés à
l'usine ont été modifiés ou qu'ils
semblent usés prématurément.
Le gouvernement du Québec

province, est confiant de faire
é ésormais 4 ceux qui im-

! primaient de faux certificats de
! conduite et les vendaient cing
ou dix dollars dans des tavernes
et autres endroits publics à des
conducteurs sous le poids d'une

paspour battus. Dernièrement,
s dérobaient quelque 10,000 cer-

tificats d'enregistrement vierges
au Bureau des véhicules automo-
biles, situé au troisième étage de
l'édifice abritant l'Hydro-Québec,
au coeur de Montréal. Plus tôt,
d'autres voleurs avaient dérobe
500 certificats en blanc et 20
plaques d'immatriculation de
1963 au bureau des permis à
Jonquière et 2,000 certificats de
transfert en blanc à celui de
Joliette, Dans chaque cas, on
a retiré les numéros de plaques

d'immatriculation correspondant

aux formules d'enregistrement,

et la Sûreté provinciale recher-

 

lon le directeur J.-Adrien Robert,
de Montréal, un individu se van-
tait d avoir été acquitté haut la lovoltage. En un clin d'oeil, les‘Il a d

Vous vous envolez à bord d'un avion
reacté Empress de la CANADIAN
PACIFIC AIRLINES vers Hawai. Vous
vivez lfuxueusement en dépensant
$500 en CHEQUES DE VOYAGEURS
DE L'AMERICAN EXPRESS. Vous vous

' detendez pendant deux semaines au
fabuleux HILTON HAWAIIAN VILLAGE:
natation, bateau à voile, ei le reste.
Voilà ce quobhent le gagnant du
grand prix.

101 Prix de Consolation: Vous pouvez gagner une jolie

nouvelle manire Elgin 1963... 101 montres Elgin seront

distribuées !

   
=

Détendez-vous au soleil: le premier prix de ce concours de montres
Elgin consiste en vacances pour deux à Hawaii: transport, logement
et argent (valant mieux que du comptant $500.00 en chèques de
voyageurs de l'American Express, de l'argent sûr).

C'est un concours des plus faciles : rien à écrire. Inscrivez-vous aussi
souvent que vous le désire. D'un bout à l'autre du pays, des formules
d'inscription supplémeentair: : sont disponibles, là où se vendent les
montres Elgin.

C'est le moment d'aller chez votre marchand Elgin, qui a des douzaines
de nouvelles montres Elgin en étalage. Toutes les montres Elgin ont
un ressort principal incassable, elles sont protégées contre les £hocs
et comportent 17 rukis ou plus. Vous faites votre choix parmi une
grande sélection de nouveaux modèles élégants, dont les prix sont
à partir de $21.95.

CANADIAN PACIFIC AIRLINES Partout |

CHEQUES DE VOYAGEURS AMERICAN EXPRESS n'importe où!

UNE MONTRE ELGIN ... pour votre satisfaction | 

que utilisèrent dans ce cas un! fait également sa part $ 0appareil de rayons X a faible ki- fompliquer la tâche des voleurs. inaptes à prendre le volant.
cidé que les permis de

 

VACANCES À HAWAÏvis:

suspension ou à des individus
Por che activement les auteurs de

Mais les voleurs ne se tiennent ces trois coups.
_—

A gouche : le fobuleux

Hilton Howaiion Village

à Hewoi la magnifique.

GAGNEZ!
Concours
de montres
ELGIN
“Time-
of-your
Life”

REGLEMENTS DU CONCOURS ELGIN

1. Ecrivez votre nom, adresse et numéro de téléphone en caractère d'imprimerie.

2. Inscrivez-vous aussi souvent que vous le désirez — chaque inscription dent être
autorisée par un marchand ELGIN.

3. le concours est ouvert à tous les résidents du Canada, sauf les employés de la
compagnie ELGIN, ses vendeurs, agents publicitaires et les juges du concours ainsi que
les membres de teur famille.

4. les 102 personnes dont les inscriptions auront été choisies par les ivges, auront à
répondre correctement à une question d'habileté. La décision des juges sera finale. (Les
prix doivent être acceptés tels que décernés — sans substitution). Un seul prix par
famille.

5. Les inscriptions et leur contenu deviennent la propriété exclusive de la compagnie ELGIN,
qui se réserve le droit d'employer comme elle le juge bon, les inscriptions soumises à ce
concours, Pour obtenir la liste des gagnants, faites la demande à ELGIN WATCH Co,
111 Richmond Street West, Toronto, Ontario.

iptions doivent être oblitérées par la poste pas plus tard que le 20 juin 1963 et
t le 5 juillet 1963, Le gagnant du grand prix (ler prix) pourra choisir

2 semaines de vacances à Hawaï quand il lui plaira, sauf en juillet et août, la troisième
semaine d'octobre et les vacences de Noel.

 

7. Le concours est avjet aux réglements du gouvernement fedéral et provincial

8. Les prix doivent être réclamés le, ou avani le 31 décembre 1963.  
CONCOURS ELGIN WATCH
Box No 280, Adelaide St. P.O., Toronto 1, Ontario

Cette formule d'inscription à été autorisée (estampillée) por un
vendeur Elgin. Veuillez I'inclure au concours.

Autorisation du marchand Elgin ...........

MON NOM :
(lettres moulées, pvp )

ADRESSE:

 

PROVINCE:
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Une tâche Nul doute que le corps enseignant ne soil, au

pars du Québec, conscient de ses devoirs et que,

ouguste malyré certaines critiques de conformisme trop

grand, il ne s'efforce d'être à la hauteur d'une tâche auguste

entre Loutes: celle de former les esprite et, dans une certaine

mesure, les âmes des enfants.
Il ne viendrait pas à l'esprit d'accuser les maîtres de

prendre leurs leçons d'un coeur léger, de les taxer de frivolité.

Certains. au contraire, seraient enclins à se montrer trop

sérieux. Le sentiment de leur responsabilité péserait sur eux

aoner fort pour leur donner un peu de lourdeur. Qui leur en

teraut apt ?
L'écrivain Frank Crane raconte une anecdote dont he

ne fut une ancienne inspectrice d'écoles, hautement prisée dans

tout le corps enseignant pour ses qualités hors de pair.

Dans un congrès pédagogique. elle s'exprima, desant un

auditoire composé uniquement d'institutrices religieuses et

laïques. avec l'autorité de l'expérience et une désinvolture

qu’on n'a point coutume de voir parmi ses pareilles.
* * *

“Donnez des Hadressant a celles qui enseignent dans les

a ee évules de jeunes filles, elle leur à donné lea

conseils conseils suivants:
“Naver pas peur de dire à une jeune fille qu'elle = jolie.

Tirez vous-mémes le meilleur parti de votre physique: mème

sù vous portez une robe sacrée, soignez votre toilette. Donnez

des conseils à celles qui ne manqueront pas de vous admirer.

Ne crovez pas qu'une jeune fille est exagérément coquette si

elle se met un peu de poudre et un soupçon de rouge. On peut

étudier Corneille, Pascal et Fénelon sans oublier qu'on est fille

d'Eve.

   

jous vosez une de vos élèves avec de beaux cheveux

mal caiffés. montrez-lui la meilleure façon de les arranger. Ne

perdez jamais de vue que ces jeunes filles dont vous cultivez

l'esprit ne seront pas toujours des “élèves”. Demain, vous

apprendrez leurs fiançailles, leur mariage, leurs maternités. Ne

craignez pas de soulever avec elles ces questions qui les préuc-

cupent, qui sont déjà dans leur vie. Ne soyez pas ridiculement

sévères sur leurs lectures. La franchise des grands auteurs est

une grande franchise. dans tous les sens du terme. Contribuez

à former en ces jeunes filles la future épouse cultivée, la future

maman avertir.

 

* * *
Fu | . ;

Partez des “Vous avez plus souvent l'occasion de parler

dett de piñves classiques que de films, mais ne négli-

vedettes gez pas ce domaine. Les vedettes de l'écran sont

plus familières à vos auditrices que Phèdre et Rodogune,

pourquoi ne pas tenter des comparaisons qui, si vous êtes:

habiles. pourrent tourner à l'avantage de ces dernières ?”
Comme péroraison à ce discours assez inattendu, Mais à

tout prendre défendable. surtout quand on sait qu'il fut pro-

noncé en 1920, l'inspectrire assura que le professeur devrait
être un conseiller plutôt qu’un pédagogue et qu'une école

groupant des adolescents devait ressembler à un cercle de gens
bien élevés, où l'on discute parfois du dernier roman paru ou
du poète à la made du jour.

Cette femme intelligente a dit bien d'autres choses, mais

l'espace manque pour la citée davantage. Nous y reviendeons
bientôt.

[mend Penis

Les belles pages

Confession désespérée

 

  

  

Pierre Perrault par lui-même

| "On ne

paysage de l'humain
par Claude Savoie

Sauf pour Gratien Gélinas,
Félix Leclerc of peut-être Mo-|

détache pas le
eo rr

 

qui seru édite bientôt chez Fides.
Il s'agit de révits de voyages

| poétisés. Toutes Isles est le nom
‘donné par Cartier aux Îles entre

|
lière, le public canadien de,
théâtre va voir un spectacle,‘
des comédiens, des interprè-

tes, mais jamais l'oeuvre d'un

auteur pour elle-même. C'est-
à-dire que les gens restent
indifférents à l'endroit de ce-
lui sans qui la pièce ne serait

pas. Depuis sept ans, un artis-
te qui transmue sa prose en
poésie travaille dans l'ombre,

avec acharnement: Pierre

Perrault, l'homme qui fit “le
Chant des hommes”, “Au

pays de Neufve-France”, “I'An-

se aux huards”, “Portulan”.

C'est toutjuste s'il se souvient,

ce public, d'avoir vu ses pièces
à la télévision ou de les avoir
écoutées à la radio. H y en
a bien un petit nombre qui se
rappellent les reportages de
Perrault sur la Côte Nord, inti-
tulés “les Chroniques de terre
et de mer”, mais c'est plutôt

vague. Mais voilà que “Au
coeur de la rose”, repris par
les Apprentis-Sorciers, attire
un peu l'attention sur lui.

Pierre Perrault est né à Munt-
réal en 1927. Après des études au
collège de Montréal et au collège
Grasset. il s'inscrit à la faculté

, de droit de l'Université de Mont-
réal où il sera directeur du Quar-
tier latin. Il joue aussi au hockey.

- car il est un bel athlète. Il pour-
suit ensuite des études à l'Univer-
sité de Paris en histoire du droit
et y soutient la réputation des
joueurs de hockey canadiens,
après quoi, il va étudier le droit
international privé à l'Université
de Toronto, pratique quelques an-
nées, puis abandonne tout cela et

 

se met à écrire. Pourquoi ” C'est
lui qui va nous répondre :

| que le mende n'etait pas seule-
ment la distance qui séparait

| Montréal de Québec, ef que Dieu
?’ln’avait pas tewjeurs la méme
image. Jaime Ja vie et je vis
mes livres avant de les écrire.
— Pourquoi avoir choisi la na-;

ture comme moyen d'exprimer
| votre amour de la vie ?

* — Je suis un homme de plein
air. Comme Jacques Cartier, je
trouve que la nature, ei particu-
fiérement celle du Québec, est
une source d'émerveillement et
qu'en fin de comple on me peut
détacher le paysage de l'humain.
— Vous ne voyez pas la nature

pour elle-même, mais en fonction
de l'homme ?
— C'est exact. Je suis un hu-

maniste, je m'intéresse aux hom-
mes, — aux hommes du peuple
en particulier, a leur existence et
à leurs manifestations sociales.

: c’est pourquoi le folklore m'inté-
resse beaucoup.

| — Et ce sont ces manifestations
sociales, ce folklore que vous
transposez sur un plan littéraire”

| —Je me transpose pas. Je

| pense qu'on ne doit pas chercher

Ja si je me souviens bien, ma vie était un festin où de belles phrases qui ne veulent

s’ouvraiept tous les coeurs, où tous les vins coulaient. rien reiJe ee plus près

; + noi ; La ie l'ai Possible du langage populaire.
Un soir, jai arois la Beauté sur mes genoux. Ex je l'ai Poeme à répéter la réflexion

trouvée at — Et je l'ai injuriée. d'Aragon : es magnétophenes

 

Je me suis armé contre la justice.
Je me suis enfui. O sorcière, 6 misère, à haine, c’est à

vous que mon trésor a été confié !
Je parvins à faire s'évanouir dans mon esprit toute l'espé-

rence humaine. Sur toute joie pour l’étrangler j'ui fait le bond

sourd de la bête féroce.
J'ai appelé les bourreaux pour, en périseant, mordre la

crosse de fare fusils. J'ai appelé ice fléaux, pour m'étouffer

ave: le sable, le sang. Le malheur a été mon dieu. Je me suis

allongé dans la boue. Je me suis séché à l'air du crime. Et

j'ai joué de bons tours à la folie.
Ex le printemps m'a apporté l'affreux rire de idiot,

Arthur Rimbaud (1854-1891)
“Une Saison en Enfer”

ne sent pas faits pour les chiens.‘
Mes dialogues sont aulant que
possible ceux mêmes des gens.
— Que trouvez-vous dans les

{manifestations sociales de vos
héros ?
— lt existe une force très gran-

de chez l’hamme du peuple. J'ai
{pris conscience de l'importance
des Îles pour les pêcheurs de
merue ou de la toundra pour le
chasseur indien. Tout cela à été

nsporté

 

  dans ane Hitérature
orale: c’est ainsi que le marseuin
est devenu In grande légende des
gens de l'île aux Coudres.
— Est-ce que le fait d'aimer

   Lye 3

PIERRE PERRAULT

LL "Jaime la vie et je
livres avant de les écrir

  

beaucoup la nature vous rend
hostile a Montréal ?

— Pas du tout. Au rontraire
J'aime bies Montréal, j'ai fait 15
émissions et un long poème de
100 pages sur Montréal. Je m'ia-

« téresse à l'homme, et il se trouve
des hommes partout. D'ailleurs.
Montréal est une très belle ville
Qui exprime très bien la mature |
de ceux qui l'habitent.

En quittant Pierre Perrault.
nous apprenons qu'il vient de ter
miner un long-métrage pour

Mingan et Blanc-Sablon.

La Fille rêve
Pour terminer vel article trop

court, voici un échantillon du
style de Pierre Perrault. On l'a
pris sans chercher. C’est le mo-
nologue de la fille qui rêve tout
haut au bord de la mer, au début
de la pièce ‘Au coeur de la
rose” :
“La mer, mon premier mari...

te vent. mon meilleur ami
Quand je m'ennuie, tous les oi-
seaux sont gris.

“Les malheurs vont par deux
comme des amis . le (usil qui a
tué un homme pour deux per-
drix le rocher qui à crevé un
canot par le borde .. l'île qui
garde la fille mal aimée.
Quand je m'endors, tous les oi-
seaux sont d'or

“Il n'y a rien a dire de la
lune. Je le répète .. Il n'y a
rien à faire de mon coeur, je le
redis à qui veut l'entendre .. -
Mon coeur — une pierre qu'on
lance aux oiseaux ... Mon coeur
— un han pour prendre le sau-
mon Mon coeur — un seau
pour tirec du puits le fond des
pensées Mon coeur — une
branche au vent...
‘Une fille en vain raconte cha-

gein . Nul ne l'entend que
triste vent.

"J'élèverai les mots à la hau-
teur du cri et alors je parlerai
avec les oiseaux.
‘Du varech plein son fusil, un

chasseur de naguère tuait les

— Je me suis rendu compte |

l'O.N.F.: un voyage à l'Île aux temps gris à coups de pierres
Coudres. Il prépare également Moi, quand je m'ennuie, tous les
un nouveau livre, “Toutes Isles” : oiseaux sunt gris.”

 

Viennent de paraitre
1001 Trucs ménagers, recueillis par Céline Petit-Martinon

(Beauchemin.)

  

  

Partie avant le jour. pir Julien Gran (Le Cercle du

Livre de France.) 
Collection pour tous, 3 nouvzaux petits livres de cet

; série : "les Influences de is Lune”, “Votre caractère”, "Mille

et un conseils pratiques”, “Comment interpréter vos rêves”,

|"Où, quand et comment camper”, "Devenez magicien”, “De-

venez collectionneur de timbres” et “48 problèmes de mols

croisés”. (Les Editions de l'Homme.)

Les Aventures de Bob Morane, par Henci Vernes et

Dino Attanasio. Quatre albums “le Collier de Gia”, "l'Ou-

seau de feu”, “le Secret de l'Antarctique” et “les Tours de
‘ cristal”, (Editions Marabout.)

Psychologie de l'enfant. par Françoise Cholette-Pérussa.

(Editions du Jour.)

Conseils aux inventeurs, pir Raymoni À Robic. (Edi-

tions de l'Homme.)

Ode au Saint-Laurent, par Gstzn Lapointe, (Editions

du Jour.)
La Favorite et le Conquérant, par Bertrand Vac.

Histoire de la Nouvelle-France, par Marcel Trudel, de
l'Académie canadienne française, Les Vaines Tentatives --
1524-1603". Ce volume est le premier d'une importante
collection. (Fides.)

[INSTITUT AUDET
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Un Américain écrivain français

Julien
par Pierre Baillargeon

, . ‘
Je crois que maintenant nous

lisons plus Graham Greene que
Julien Green, d'autant que le
premier, comme le second. s’ert

 

  
converti. (Mais lit-on en
quand les élections se sucee.

dent presque sans répit 7)
Pourtant le Journal de Green.
qui vient d'être réédité en un

seul volume, ne mançhue pas

d'intérêt.
Au sujel de l'auteur, ve qui me

i at . c'est le
mot anglais . M à l'air
jeune, capable. B doit bien me-
mer sa barque. M répondit à
toutes mes questions de fort bon-
ne grice, sans abandon, mais
avec franchise. Je lui rendis i
site en juillet 1951 el jen garde
un excellent souvenir,

11 habite, rue de Varenne. un
vieil hôtel avec porte cochère et
cour. Du troisième au quatrième.
le tapis de l'escalier élait moins
usé : la solitude, mieux gardée ”
Près de la porle était une chaise,
comme une bonne pensée pour le
visiteur. Mais, avanl que jeusse
envie de m'asseoir, Julien Green
m'ouvrit, 1 m'accueillit avec des
aroles aimables et me pria de
€ suivre dans son bureau au
bout d'un corridor. Il etant vétu
d'un veston de velours côtelé
brun. A chaque pas. il avançait
un peu le menton.

Québec et Montréal
Assis derrière sa table. cour-

tois et discrètement obsersateur,
i} me parla d'abord de Québec.
de son site qu'il avait admiré, et
de Montréal que, à son grand re-
gret, il n'avait fait que traverser
Il s'informa des livres que les
Canadiens lisaient, s‘ils connais
saient Hoger Nimier. ete Au
dessus de lui, le masque de Pas.
cal: derrière moi, la min de
Chopin ; au fond de la pièce. un
Renoir et, dans la fenêtre, un
magnifique feuillage la nature.
l'art, la musique et les lettres,
à peu près comme dans le Jour-
nal, avaient là une importance
égale

Ecrivain fiançais. membre de
l'Académie belge. protestant con-
verti, Julien Green a gardé sa

  

 

   

nationalité americaine. Je Jui
demandai ce qu'il pensait de la
politique des Etats . dont les

 

Francais commencaient
plaindre à nouveau
— La politique. répondit il, est

une science, et je ne me recon-
vais aucune compelence pour en
discuter. D'ailleurs, Ja politique
m'ennuie.

— Elle ne lisse pas de vous
angoisser, à en juger pur cer-
laines pages de votre jou 1

— C était avant 1948. La plus
terrible menace pesait alors sur
le monde. TH} y a eu depuis ls
guerre de Corée. On sat mainte:
nant qu'il est possible de localiser
la guerre. Je crois de moins en
moins à la astrophe. D'ail-
leurs. on s'installe dans l'angois-
se comme on s'habilue à presque
tout.

a se

    

  
  

  

Green
e—_
— La pensée de la mort .
— Ne me préoccupe u

loul. Je la tiens pour une des pen-
sées les plus vaines.* Ce sont
les jeunes gens qui l'agitent plu-
tôt que les hommes de mon âge.
Plus on vieillit, plus on s'accou-
fume à la vie, Moins on croit à
la mort "De toute fazon, me dit
un Père, quand Ja mort se pré-
sentera à vous, vous ne la re-
connaîtrez pas.”

Un trait protestant
L'entretien roula ensuite sur
l'interview. A ce propos, Julien
Green dit

:

‘Le souci de l’exac-
litude liltérale est un trait pro-
testant. Certains journalistes
français ne s’en soucient guère’
L'un d'eux me prétait, l'autre
jour, des yeux verts! Je n'ai
pas Ju la suite de son article. Je
Jeuis d'une mémoire visuelle ex-
traordinairement fidèle. Je me
souviens à jamais d'un visage.
par exemple. Ce qui me fait
croire que j'aurais été un bon
policier. En revanche, je ne re-
tiens pas les noms. Si je veux
meles rappeler, je dois les noter.
Même cela ne suffit pas toujours‘
Les pages du Jourwd qui se
rapportent à mes rencontres ave-
Gide, je les lui ai soumises pour
être bien sûr de leur parfaite
suthenticité. Ainsi ma mémoire,
en n'étant pas trop bonne, m'est
tres utile

.

elle m'oblige à con-
signer tout sur-le-champ et par-
là m'en assure le souvenir le plus
exact,
— Votre souci d'exactitude lit-

térale ne vous empêche cepen-
dant pas de préférer la traduc-
tion anglaise de la Bible, dite
King James Version, à une autre
autre plus exacte, mais moins
belle ?
— C’est que la Bible est intra-

duisible, et que sa traduction Ja
plus belle me semble, en un sens,
la plus vraie.

“Comment, par exemple, la
langue hébraique, qui est primi-
tive, enfantine presque, si pro-
che des choses encore, pourrait-

se rendre en français, langue
savante et. du reste, tout à fait
inhospitalière 7°

Si l'on cite plus fidélement la
Bible en Angleterre qu'en Fran-
ve, C'est, à son avis, que la tra-
duction anglaise. étanl plus belle
que Jes traductions françaises
Crampon, entre autres, elle
mémorise plus facilement.

La Bible
A propos de la Bible, Julien

Green me dit encore : ‘On a
tort de présenter la Bible comme
un seul livre. C'est un peu com-
me si, groupant les principales
œuvres de la littérature fran-
caise, mettons de Montaigne à
Valery, on les donnait toutes
comme ne formant quun seul
ouvrage, En réalité, la Bible est
une collection de livres divers,
non pas un livre unique.
— Si vous avez hérité de cer-

tains traits typiquement protes-
tants, comme le souci de l’exac-
titude littérale, vous êtes cepen-
dant catholique de longue date ?

on effet, je me suis converti
lge de seize ans, après avoir
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Deux lancements importants

Cette semaine, les Editions de l'Homme ent lancé ‘Conseils aux inventeurs‘’, par RAYMOND ROBIC
{vignette de gauche}, tandis que les Editions du Jour publi

 

ent “Ode au Saint-Laurent”, par
GATIEN LAPOINTE (vignetie de droite). M. Ro ic, procureur de brevets depuis plus de 40 ans,
a rédigé ces pages avec l'espoir d'être uti
triels et particulièrement aux inventeurs.  

nts en droit ou en technologie, aux indus-
i remporta le Prix du Club des Poètes

(Paris 1962) avec son recueil ‘le Temps premier”, s'adresse cette fois à notre grand fleuve.
C'est? un poème vraiment à la taille d'un cenfinent.

lu un ouvrage d'un évêque de
Baltimore, intitulé The Faith of
our Fathers, et qui appartenait
â mon père, converti à l'insu de
sa famille.
— N'y a-t-il pas eu chez vous.

æ un moment donné, éclipse de ja
toi ?
— C'est un moment de ma vie

très obscur. Tout ce que je peux
dire, c'est que ma foi a disparu
pour un temps, Mais sans que
pour cela elle ait cessé d'exis
ter, comme un fleuve entre sous
terre pour ressurgir plus loin
Je crois tout ce que l'Eglise on:
seigne et enseignera jamais
— Est-ce qu'à l'instar de minnt

Français d'esprit libéral. veus
séparez plus ou moins la fi «1
les oeuvres, la pratique *

Le salut
La-dessus Julien Green

répondit que le sajut est ches
individuelle. H me rappels
parabole de la brebis égarée. 1’
cita la parole de l'Evangile ‘I,
est plusieurs demeures dans li
maison de mon Père.
“La visite que vous avez finite

à André Gide le 21 juillet 1948
ressemble beaucoup à une tenta-
tion.
— Celle où Gide me conseilla

de faire une embardée du côté
du démon ? A vrai dire. il ne
s'agissait nullement d une tenta-
tion de sa part. Sa conduite était
dictée par ses propres convictions
et par son amitié pour moi. II
voulait me convertir à l'athéisme
parce qu'il estimait que la reli-
gion nuit au talent littéraire. Ce
qu'il était advenu de sex amis
redevenus catholiques n'avait
fait que l'enfoncer dans cette
opinion. Gide était un homme
parfaitement sincère. Mais, com-
me lous ceux qui s'éloignent de
l'Eglise, il alle d'une sincérité
à une autre, C'est pourquoi son
Journal, en dépit du fait qu'il est

; écrit à ravir, et que chaque page
en est pleine d'idées, esi parfois
d'une lecture agaçante.

 

   

— (Gide ne Manquait-il pas
d'humour pour s'étonner que
Descartes estimAt le bon sens
“la chose du monde la mieux
partagée” ?

* L'ELECTRICITÉ et °
L'ÉLECTRONIQUE

sont les domaines où vous pouvez
vous assurer un AVENIR INVERES-
SANT. Pour plus de renseignements

écrivez à

L'ÉCOLE D'ELECTRICITE INDUSTRIELLE

@ 659 RICHELIEU, QUEBEC 2 © 
f

 

— 1} n'avait peut-être pas lu
ie reste de la phrase ! Descartes
Te pouvait être qu'ironique, puis-
qu'il ajoute : ‘Chacun pense en
être si bien pourvu, etc.” Mais
les Français sont les gens Jes
plus sérieux du monde.” ;
Avant won dépail, Julien

 

Green, désignant deux psaumes
en hébreu dans un petit cadre
pendu au mur:

‘’Lisez-vous l'hébreu “me de-
manda-t-il.
 

“Om lit, dane le Journal en date du
10 novembre 1853 “Beaucoup per-
sé à la mort & ma mort :
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Prosateurs et poètes du Canada français
 

Meur car var alum Cb

 

Un très pur écrivain:

Marie
par Alain Grandbois,

de l’Académie
canadienne-française

Le grand Bossuet, parlant un

jour de Marie de l'Incarnation,
‘appela ‘’la Thérèse de son siè-
cle et du Nouveau-Monde”. La
vie touchante de la sainte fem-
me est digne en effet des louan-
ges de l'Aigle de Meaux, qui ne
passait pas pour les distribuer

inconsidérément, et tiendrait
justement une magnifique place

dans les émouvants récits que
compose la Légende Dorée.
Marie de l'Incarnation naquit

à Tours le 28 octobre 1599, de
Fernand Guyard, boulanger de
son état, et de Jeanne Michelet,
dont la famille se targuait de
petite noblesse. Elle fut animée,
dès son plus jeune âge, de la piété
la plus ardente, et à sept ans
elle promit de consacrer sa vie
au service de Dieu.

Son mariage
Mais les chemins de la voca-

tion ne sont point toujours sans
obstacles. La modestie du main-
tien de Marie, la douceur de son
caractère. la beauté de son vi-
sage attirérent l'attention d'un n-
che bourgeois. fabricant de soie-

 

 ries, qui désirait prendre fem-

de [Incarnation
 

me. C'était un parti inespéré
pour la fille du boulanger. Elle
s a, pria, pleura, mais en
vain, et comme l'obéissance est
aussi une vertu, elle dut se sou-
mettre à la volonté de ses pa
rents, lesquels étaient fort flat-
tés de la demande de cet im-
portant personnage.

Elle eut un fils, Claude, pws
son mari mourut après quatre
ans d'union. Il lui laissait un
bel avoir: des Liasseuro d'ar-
ent — car il y en avait aussi
cette époque — l'en dépossé-

dèrent aussi. Mais elle tint à
diriger l'éducation première de
son fils. Elle s'en fut habster
chez une de ses soeurs, dont elle
se fit à peu près la servante
Elle écrivait, priait, seul le lien
charnel qui la reliait à son fils
l'empéchait d'accomplir sa vo-
cation. Dix ans plus tard, ayant

confié son fils à des protecteurs
éprouvés, elle entra au monas-
tere des Ursulines de Tours.

Rive réalisé
L'éclat de ses vertus la fit

bientôt distinguer par ses supe-

rieures. En 1635, elle formulait
ses voeux solennels de professe.
Elle avait enfin rejoint, malgré
tant de vicissitudes, le rêve de
son enfance et de son adolescen-
ce. Elle avait 36 ans.
Et c'est ici que vient miracu-

Un livre de M. Vincent Brassard
 

leusement se joindre à son des-
tin le destin singulier d'une au-
tre femme, plus protégé par les
dons de la naissance et de la
fortune, mais qui s'inscrit sur
des lignes parallèles. Une fille
d'Alençon, née d'une noble et
riche famille, se trouvait libre
après un veuvage aussi inatten-
du que celui de Marie, et elle
était douée d'une vocation d'a-
postolat. Madeleine de Chauvi-
poy. dame de La Peltrie. était ia
ile unique du baron de Vau-
baugon, qui lui avait laissé une
fortune considérable, Elle pos-
sédait une grande piété et lisait
les Relations des Jésuites. Ces
Relations lui donnèrent l’idée de
fonder. en Nouvelle-France, un
monastère dirigé par les reli-
gieuses ursulines. On lui re
commanda Marie de l'Incarna-

‘tion, de Tours. Elles arrivèrent
là Québec le ler août 1639. La
traversée dura trois mois.

Au Québec
Avec deux compagnes, religieu-

| ses comme elle, Marie de |1n-
carnation habite près de Québec
un petit fortin. Tout de suite
elle accueille les enfants indigè-
nes, tente de les éduquer, de les
instruire. Elle travaille jour et
nuit. Elle apprend les langues
indigènes — le huron, l'algonquin,
l'iroquois. Elle traduit en ces
idiomes de pieux opuscules. des
règles de vie, les rudiments du
petit cathéchisme. Puis elle vient
à Québec, où elie jette les ba-
ses du couvent actuel.

 
Les épreuves ne lui sont pas|;

épargnées. Des intrigants la

Que peuvent donc nos=== >

députés a
M. Vincent Brassard, député

de Chicoutimi aux Communes
de mars 1958 à juin 1962, a
voulu rendre compte de ses
expériences politiques. Son li-
vee, “les Insolences d'un ex-
député”. imprimé à Joliette sans
mention d'éditeur et distribué
par les distributions Fclair, de
Montréal. prend tôtl'allure d'un
plaidoyer pro demo.
Dès les premières pages, M.|

Brassard se plaint de l'ingrati-
tude ou de l'indifférence des
hommes. Ces observations amé-
res, non plus que le style sans
apprêt, souvent incorrect, et d'af-
freux anglicismes comme “sup-
porteur” pour partisan, ne doi-
vent pas rebuter le lecteur car
M. Brassard a des choses d'im-
portance à dire.

On peut passer sur les considé-
rations d'intérêt local pour s’ins-
truire à la lecture des pages
consacrées à la vie d'un député
et à son rôle à Ottawa. On en
vient vite à se demander si les
institutions parlementaires d’im-
portation britannique _convien-:
dront jamuis aux Canadiens fran-
çais. Des incompatibilités de ca-
ractère sont à l'origine des ma-
lentendus entre les deux princi-
paux groupes ethniques du pays.
Avec leurs conséquences, elles
donnent du pcids aux arguments
de ceux qui soutiennent que le
Canada de 1963 (et de 1367) se
compose vraiment de deux ha-
tions bien distinctes. Le recon-
naître, c'est se rendre à l'éviden-
ce, je pense, sans accepter
cessairement l'ensemble des thè-
mes séparatistes.
M. Brassard ne prise e

nos ‘’grands journaux‘ et déplore
le ‘’négativisme’’ de leurs vedet-
tes dont la télévision accroît l'In-

lon L'anciendépuié reproche à‘ancien
cespersonnages d'avoir réclamé
de M. Diefenbaker une plus forte
représentation de la province de

Ottawa ?

   
   Services offi

tempêtes, le ler
nous arrivâmes

aravant envoyé

voit que, pour
eur joic,
cesser tous leurs
“La

fimes
en laquelle nous

vres Sauvages. 

marqué $ dans le titre,
plus grand truc de l'a

u classique,
cé son livre (édité chez

Is du tourisme français. À remarquer, à gauche,

ien munie de rafraichis.

 

voici

le cadre montrant les emblèmes de la ménagère,

jeune décorateur Vincent Raynal

couverture, ainsi que les illustrations du volume. Les

ventes annoncent une grande popularité.

sa chaloupe

ouvrages.

étions venues
pour y consommer nos vies pour|
le service de Dieu et de nos pau- tôt réduite en un hôpital, par l'ac-

L'on nous cour ‘ cident de la petite vérole qui se

duisit à l'église, où le Te Deum mil parmi les Sauvages.
fut solennellement chanté, ensu:- me nous n'avions point encore

mm

tout en soutenant sans cesse que |
te de quoi, Monsieur le Gouver-

| heur nous mena tous au Fort pour
‘y prendre notre réfection. et
apres, tous les Révérends Pères
et lui nous firent l'honneur de

her, déclare en substance M. nous conduire aux lieux destinés

La " . pour notre demeure.

BaadeJrimicioncon.| MARIE DE L'INCARNATION | "Le lendemain, les Révérends
fiez-leur de lourdes responsabili- Sainte femme et pur écrivain.  Péres Vimont et leJeune nous

les députés conservateurs élus |
dans cette province en 1957 et cn
1958 manquaient tout à fait de
valeur. On disait à M. Diefenba-

  

Vous connaîtrez les 1,001 trucs
Tenant d'une main ses ‘1001 trucs ménagers”

en symbole d'économie, ;

rt domestique), et de l’autre main le

Mme CELINE PETIT-MARTINON,

(dont le $
ce qui est le

Beauchemin} aux bureaux des

conçu par le

Normand Hudon a dessiné ia
premières

 

jour d'août 1629,'na sa fille, et en peu de jours

à Québec. Mun- l'on nous en donna plusieurs au-

sieur de Montmagny, Gouvern.ur | tres avec toutes les filles fran-

de la Nouvelle-France, ayant au-| çaises qui étaient capables d'ins-

truction. La maison que l'on

sements nous avait donnée au bord de

au-devant de nous, nous reçut et; l'eau pour notre demeure, en at-

tous les Révérends Pères avec tendant que l'on nous eût choisi

des démonstrations d'une tres un lieu propre pour notre demeu-

grande charité. Tous les habi-
tants étaient si consolés de nous

nous témoigner
ils firent ce jour-la mieux logées, y ayant avecnous

1re, était fort étroite : il n'y avait

I que deux petites chambres, dans
lesquelles nous nous estimions

les trésors que nous y étions

remière chose que nous Venues chercher, qui étaient nos

ut de baiser celte terre Chères Sauvagesses, que si nous
eussions possédé un royaume.

“Cette pelile maison fut bicn-

Com-

de meubles, tous les lits étaienc

! sur le plancher, en une si bonne
quantité qu'il nous fallait passer
ar-dessus les lits des malades.

Fois ou quatre de nos filles sau-
vages moururent. La divine Ma-
jesté donnait une si grande fer-
veur et courage à mes soeurs
que pas une n'avait de dégoût
des maux et de la saleté des Sau-

 

tés’. On sourit, mais le grief de amenérent à Sillery, le village

M. Brassard ne manque pas de
fondement.
Pour démontrer l'injustice de

mes confrères à l'endroit des dé-
putés conservateurs du Québec,
M. Brassard dresse une longue
liste de ‘’ministrables’’. Ne con-
naissant que trois ou quatre de
ces messieurs, je ne saurais me
prononcer sur cette liste. Mais
il suffi. de lire M. Brassard pour
voir qu'il est, lui, un homme sé-
rieux, renseigné, pondéré, dont le
jugement vaut celui de plusieurs
guides improvisés de l'opinion.
Il fait éclater une vérité dont on
se doutait : l'intelligence, la com-
pétence et la bonne volonté chez
nos hommes politiques ne
trouvent pas dans un seul parti.

Le témoignage de M. Brassard
est un document que consulteront
plus tard nos historiens. On sou-
aite que d'autres arlementaires | Lettres de Marie de |

nous livrent ainsi leurs souvenirs
et leurs réfiexions.

bi Québec au sein du gouvernement

Ne commencer aucun entrainement fechaique sams consuller ou visiior AVIRON

Peltrie. Elle ne dit mot, se re-
‘signe, accepte avec humilité le
rôle de soeur converse, s'affaire
aux travaux les plus ingrats.

des Sauvages, nos trés chers
frères. Là, nous reçümes des

» consolations très grandes. les
2 Au entendant anter les louanges

Elle meurt à l'âge de n ans- je Dieu en leur langue. Oh!

Un pur écrivain | combien nous étions ravies de|plus humbles.  Oh* que c'est
Marie de l'Incarnation fut un’ nous sentir parmi nos chers néo-|Une chose précicuse que ces vré-

très grand ettrès pur écrivain. i phytes qui. de leur côté, l'étaient |mices de l'esprit, quand il est
| C'était une épistolière avant qu il aussi de nous voir. md pour l'aide du salut des

fut de mode de l'être, Cresta| “Le premier chréticn nous don- | hmes ‘*

dire avant madame de i

e

Cours de 4 mois
vigné.

Sa correspondance, publiée à P’a-

Par correspondance de la 4e à 1a 12e année. Diplôme et examens.
$4.00 par mois. Livres fou vitement pour la durée des cours,

ris en 1681, sous le titre de Let-

ECRIRE POUR RENSEIGNEMENTS

tres de la Vénérable Marie de
l'Incarnation, fourmille d'aperçus

AVIS : les prochains cours débuteront le 18 mai 1963
(L'inscription doit être faite avent le 16 mai 1963)

ingénieux, de jugements éton- i

”

INSTITUT NERON

nants, de remarques fines et tou-

C.P. H1336, QUEBEC

vages. Madame notre fondatri-
ce y voulut tenir le premier
rang, et quoiqu'elle fût d'une
constitution fort délicate, eile
s'employait dans les offices les

     

      
      

   
  

 

ichantes. Et je dois ajouter que
| cet écrivain sans prétention écri-
vait au XVIIe siècle, c'est-à-dire
dans un siècle où l'on savait
encore écrire. Sa réussite en’
est d'autant plus remarquable.
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Au Luin“qui Bouffe
marne vence

 

Trois femmes exposent
dans un restaurant

par Paul Gladu

Les propriétaires du restau.
rant Au Lutin qui Boujfe sont
entrés dans la danse de l’art
vivant. Ces jours-ci, ils invitent
trois artistes contemporains
(trois femmes) à exposer leurs
oeuvres non loin des tables.

Allons dans la salle à manger
puisque les salons ‘surtout à l'é-

ue du printempe! sont si peu
intéressants
cocouecse

  

‘formé et

+

Tout le monde se réjouit de voir
les grands restaurants, les écoles,
les collèges, les bureaux de nom-
breuses firmes, les institutions de
toute sorte ouvrir leurs portes à
la peinture, à la sculpture et aux
arls appliqués.
, Les galeries se sont multipliées
à Montréal et dans d'autres villes,
Mais elles demeurent quand méê-
me peu nombreuses. Le nombre
des artistes a grandi au-delà de
tous les espoirs. Un public s'est
f
°  autorités gouvernementales ou-

vrent leur bourse et organisent
des concours. Mais, souvent, l'ar-
tiste a l'impression qu’il participe
à un jeu restreint qui se passe
entre spécialistes : il n'a pas l’im-
pression de toucher au peuple, il
vit à l'écart de la vie
A ce point de vue, les restau-

rants de la Métropole ont été
généreux vis-à-vis des artistes.
De leur propre chef ‘si l’on peut
dire), ou en collaboration avec
des galeries d'art, ils onl exposé
des oeuvres aux yeux de leurs
convives.
Tout ce qui est bon se ressem-

ble. Une table bien garnie ne
saurait nuire à la contemplation
d'un tableau ou d’une statue. Ce-
lui qui mange apprécie sans dou-

!le plus les natures mortes que les
autres genres. . .

Depuis de nombreuses années,
une collection de tableaux anciens |
ornaient les murs. On y trouvait
des auteurs canadiens réputés et
quelques maîtres européens. Par
exemple, Horatio Walker, Cullen,
Coburn et, Ô surprise ! un Mon-
ticelli somptueux encore sous les
vernis et la poussière des temps
{comme disait Mallarmé.

a

 

Deux des trois artistes qui exposent présentement ‘Au Lutin
qui Boutfe” : MADELEINE BOYER (le peintre aux lunettes
fumées) et ETHEL ROSENFIELD (qui sait faire parler les

pierres).

expériences avec des matériaux
considérés par certains comme
étrangers à la peinture (entre au-
tres : les substances acryliques).
Cet éclectisme est transmis à

ses tableaux. Ses vues de ville à
vol d'oiseau font penser à l'avion
et aux angles de vision insolites.
Ses paysages ont gardé l'atmos-
phère poétique de l'Italie et les
contrastes nets des îles de la
| Grèce. Ses portraits échappent à

Aujourd'hui! grande révolution. la convention et reflètent une ma-
La direction de l'établissement a
décidé d'inviter des artistes vi-
vants à se manifester. J'espère
que ceci ne correspondra pas à
une persécution des anciens, car
il faut respecter la beauté même
— surtout lorsqu'elle a des che-
veux blancs. Mais nos artistes
s'en réjouiront, ayant ainsi une
autre chance de se rapprocher du
publie.

Cette première manifestation
nous amène les artistes peintres

gnifique simplicité. Dans tout pa-
Tait un caractère assuré. Il ne
s'agit pas d'un art à problèmes,
ou d'un art tourmenté. Nous som-
mes plutét confrontés par une ma-
nière de voir. Si l'on ajoute que
Madeleine Boyer appartient à un
milieu de collectionneurs, on com-
prendra mieux les facettes va-
riées de son talent.
Tous les amateurs de sculpture

prendront note qu'il s'agit de la
première exposition importante

Jeanne Rhéaume et Madeleine des travaux d’Ethel Rosenfield.

mouvement constituent Ja source
d'intérêt centrale: ensuite, des
blocs compacts où quelque corps
à peine dégagé de sa gangue of-
fre de belles lignes harmonieuses
et une texture séduisante; puis
des masses à forte tendance géo-
métrique, qui nous entraînent
dans l'abstraction. J'aime les
danseurs et Jes marcheurs d'Ethel
Rosenfield : l'impression de mou-
vement et le symbolisme des for-
mes y sont puissants.

L'artiste ne craint pas d'avouer
qu'elle utilise des moyens mé
caniques pour achever son tra-
vail : attitude que je trouve très
logique et très vingtième siècle.
Elle aimerait aussi faire couler
ses pièces dans le bronze. Je lui
souhaite un mécène.
Dorénavant, manger deviendra

une opération à tendance ‘’cuitu-
relle”. Tout en dégustant un bon
bourgogne, songez aux nombreux
chefs-d’oeuvre qui ont été conçus
à une table : ceux du Moulin de
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Boyer, et le sculpteur Ethel Ro- I] y a une douzaine de pièces. la Galette ‘Renoir. Toulouse-
senfield. ! Je distingue trois genres dans  Lautrec, ete). de Verlaine. de
La première habite en Italie. l'art de cette artiste : D'abord,| Picasso, d'Utrillo et de tant d'au-

à Florence, depuis plusieurs an- des représentations de figures hu- tres !
nées. Elle expose à Montréal ré- maines seules ou en groupe, où | Plus d'une fleur splendide fut
gulièrement. Elle est représentée les rapports entre les formes en: arrosée de quelque absinthe

   
 

 

Hei+

Ca dépend du point de vue

  
BERNARD HAIGHT, 10 ans, en visite au Musée d'art de Detroit,
ne comprenait pas beaucoup certaines peintures modernes. Il a
même pensé, à un moment donné, qu'on avait accroché les
tableaux à l'envers. C’est pourquoi, pour les étus
dans l'obligation de prendre cette posture en s’éc “Cette  titude. Devant ces images gaics ©

peinture, v nt, ne tient pa: t ; comme autant de jours d'été. de-
00000000000 s0csencess ° eeev00elvant ces rayures, ces tachetés.

 

     à s’est cru

    
 

Les expositions
 

MUSEE DES BEAUX-ARTS — !
80e Salon du Printemps. Jusqu'au
5 mai.
MUSEE DES BEAUX-ARTS —

Galerie de I'Etable: "L'Oeil,
exposition présentant des études
de formes, textures et couleurs.
Jusqu'au 16 mai.
MUSEE DES BEAUX-ARTS —

Oeuvres graphiques esquimaudes.
Cette exposition présente pour ia
première fois des gravures et des
eaux-fortes de l'art esquimau.
Egalement, des gravures sur pier-
re Povungnituk. Jusqu'au 12 mai.
MUSEE DES BEAUX-ARTS —

Galerie Norton, peintures de Tony
Tascona et Gisèle Verrault-La-
pointe, artistes de Montréal. Du
26 avril au 12 mai. :
SALON-BAR DE L'HOTEL

: Jusqu'au 30 avril.

  

GALERIE AGNES LEFORT
(1504 ouest, rue Sherbrooke) —
Images du folklore indien, par
Noival Morrisseau, artiste ojib-
was Jusqu'au 4 mai.

GALERIE CAMILLE HEBERT
12075 rue Bishop) — Travaux
d'Albert Dumouchel. Jusqu'au
ler mai.
GALERIE ARS CLASSICA

(1454 ouest, rue Sherbrooke) —
Peintures d'Alexander Kwartler.

L'ART FRANÇAIS (370 ouest,
rue Laurier! — Gravures et des-
sins originaux d'Henri Julien,
d'Edmond Massicotte et de Cla-
rence Gagnon. Jusqu'au 15 mai.
GALERIE NOVA et VETERA

625, boul. Ste-Croix, St-Laurent)  
—JUDO—

celte fois par une série de na-
tures mortes monumentales. au
coloris violent, à la manière très
libre, toutes composées avec cer-

ces réseaux, on pense malgré soi
à Matisse. Ce serait une compa-
raison difficile à soutenir pour
tout autre. Jeanne Rhéaume en

; sort intacte. Voici une artiste qui
se renouvelle constamment et qui
travaille beaucoup. Sa réputation
n'est pas surfaite.
Madeleine Boyer a commencé

très jeune à fréquenter les mi-
lieux d'artistes. Un de ses mai-
tres fut Holgate, qui contribua
beaucoup à préparer le terrain

ut les Pellan et les Borduas.
lle a aussi voyagé à travers le

monde particulièrement au
Mexique ct dans les pays qui
bordent la Méditerranée. De plus,
elle s’est livré à de nombreuses

DÉFENSE
COURS PAR CORRESPONDANCE

   

  
 

 

 

 

 

  

M N (boul. Sir-Wilfrid. — Photographies de Jean-Pierre

Laurier, SaBairie 3. Ben” Are, JeiQuEE, àCrus récents tableaux de Sy Siecle. Jusqu'au 18 mai. lissez et
GALERIE LIBRE (2100, rue | GALERIE MARTIN (1390 ouest. vi

Crescent) — Sculptures et émaux rue Sherbrooke) — Oeuvres de
ur guivrede Joyce Rose. Du 17 Raymond Brousseau, Jeunepein-| PrryTIT
au 30 avril. tre et professeur de mathémati- a Gh GE 0 GD 6D 66 GN 6D GB 68CENTRE D'ART (1447, avenue ques. Jusqu'au 4 mai. | Pew mm... =
McGill College) — Abstractions| à 3419, rue SIMPSON (coin m POLY-GLOTinc (1963) 15, rue St-Pierre, Québec. P. O. M
récentes de Colin Haworth. Cette Sherbrooke) — Exposition de B menteur: — ia
exposition s'adresse particulière- peintures et d'encres de Bou- Sane ubligation Le me Sert, veullles me faire parvenir s

Sign, 20 ant des TER rassa omnes watt |B EeeERETRaATR
GALERIE CLAUDE HAFFFE., CENTRE CULTUREL L'AR- Apprenez teocre de @  BSPAGNOLE [7 ITALIENNE [) 8

4 Peel) — Toiles de CHEVEQUE-BERAN (4606, ave- compos i |
BanoBond“relals parrivetage nue West Broadway, N-D-G (|uousdoxatars| gy rcs 8de feuilles de cuivre, fer ou zinc, Exposition Ferdinand, Kalltk, \Ct'nom 64 sdreuse on levres meules [ADRESSE 8puis tirage. Jusqu'au 13 moi “PraharAfrica-Canada’’. De 8 à et 25 cents pourfrais d'unvoi à : vus comrt . I
GALERIE ART-TEC (278 ouest.

|

19 h.du soir: samedietdiman- fone 0 me CAO PL Bone ÀSher! - sur che, 1h . . 3 Stailen Delorimier, yh corse ssn
ry Gh:Jusqu'au20mai ‘ter au 15 mai. . ! = AEEamEmoe ee 
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Ce que l'on dit,
ce que l'on pense

@ On pouvait, on devait s'y attendre : l'autorité com-

pétente fait actuellement enquête chez les employés (à plein

temps ou à temps partiel) de Radio-Canada. En outre, on a
fait cesser les visites en groupe, avec guides,

de l'immeuble de la maison mère, boulevard

Dorchester. Enfin, il paraîtrait que des hauts

personnages de l'administration auraient sous

peu des gardes du corps. @ Cette année, le

Congrès du spectacle se réunira les 8, 9 et 10

mai dans les salons de l'hôtel Windsor à

Montréal. Le thème comporte trois idées:

le créateur dovant l'homme d'ici; la psycholo-

gie de la création; les créateurs et les corps

publics. Ce Congrés du speciacie est organisé

par les divers groupes d'artistes et d'artisans

J; Vallerand qui travaillent à l'édification du monde du

Ave Congres Spectacle au Canada français, à la TV, au

théâtre, à la radio, au cinéma et dans les salles de concert

Font partie de le structure de cette organisation : l‘Union des

artistes de Montréal, la Société des auteurs, l'Association des

réalisateurs, la Guilde des musiciens, l'I.A.T.S.E., ainsi que

les Travailleurs unis de la radio et de la télévision et l'Office ;

national du film. Les conférenciers : Roger Rolland, Gérard

Pelletier et Marcel Dubé. Les panelistes qui participeront aux,

trois soirées d'etudes: Gilles Marcotte, Claude Jasmin, Gilles

Derome, Jacques Godbout, Claude Jutra (sans "s", typo",

Serge Garand, Karl Stern, Jacques Ferron, Jean Marchand,

Pierre Boucher, Jean-Louis Roux et Guy Viau. Ainsi que je

l'annonçais en primeur la semaine dernière dans cette colon-

ne, la soirée de clôture du quatrième Congrès du spectacle

se deroulera sous la grande tente de Radio-Canada, dressée

pour l'occasion dans les jardins du parc Lafontaine. L'événe-

ment sera télédiffusé et radiodiffusé par les deux chaînes

françaises respectives de Radio-Canada.

© En Suède, huit écrivains sont salariés par l'Etat, sans

obligation aucune de leur part de produire quoi que ce

soit — pour le cas où l'inspiration leur viendrait... Quatre ;

de ces derniers touchent $200 par mois; qua- !

tre autres, $100 par mois, ce que l'on dit être

appréciable là-bas. Un pince-sans-rire de notre

TV d'Etat, justement, à qui je faisais part de

la chose, me fait remarquer qu'à Radio-Canada

on encourage tout aussi bien, et même davan- :

tage, Vécrivain virtuel et ce depuis longtemps

avec tous ces ‘penseurs’ d'émissions... @ De

ce temps-ci, la chanson française se balade de

par le monde : Colette Renard dans la Belle

Province; Maurice Chevalier en Angleterre;

Aznavour, il n’y a pas si longtemps, à New

York, pendant que Bécaud, lui, survole les

auditoires de Tokyo, Osaka et Nagoya. N'en

doutez plus, braves gens : la chanson, autant, sinon plus,

que la musique, “c'est fort!” @ À tous les “croulants” qui

s'imaginent que vieillir, c’est l'affaire des autres, rappelons

que la petite Shirley Temple en était à son 35e printemps

ces jours derniers. @ La censure est plus ou moins sévère

dans le monde. Affaire de pays. Chez nous qui sommes

“green” (selon nos petits barbus), les moins de 16 ans sont

injustement éloignés des salles de cinéma alors qu'en France,

les enfants accompagnés d'adultes peuvent y aller à gogo,

sauf pour certains films, comme le Vice et la vertu de Vadim,

“défendus aux moins de 18 ans“ (dire qu'ici on veut les

faire voter à cet âge 1). Or, il est cocasse de signaler qu'en

Italie, le même film n’est défendu qu'aux moins de 14 ans !

Serait-ce à dire que les p'tits poulbots, si chers au coeur de

Michel Garneau, seraient en parte de vitesse comparés aux

petits Romains ? |

@ Côté radio (CBF), Fite su village, vraie tradition a

Radio-Canada, reprendra de plus belle son activité au tout

début de l'été. Les endroits que l’on visitera : l’île d'Orléans, |

avec Félix Leclerc; l'Estrie (Omerville) avec

René Caron; un village de Beauce, avec Hélène

Baillargeon (une “payse”, soit dit en passant);
un village près de Joliette, avec Raymond

Lévesque; un village de l'Abitibi, avec Jacque-

line Lemay et combien d'autres, sur lesquels

nous reviendrons dans quelques semaines.

@ Au cinéma, les thèmes changent, le goût

des masses évolue (ou on le fait évoluer !).
La sentimentalité, le mélo ont fait place au

grand déploiement, comme ce dernier cède

à la violence, après être passé par une bouffée

de “désespérance”. Voilà maintenant que le

subconscient se porte bien, et même très bien.

À preuve, ces titres récents: David and Lixa, À Child Is

Waiting,les Dimanches de Ville d'Avray (Cybele and Sundays) |

et bientôt, Freud, film très fort, à la vérité. @ À propos, ciné-

philes de Balconville, ayez l'assurance que votre lenrée ne

vous fera pas défaut cet été, tant au 10 qu'au 2, Nous y

reviendrons. En attendent, ne manquez pas le grand Gala

du concours international de “Chansons sur mesure”, ce

soir, 28 avril, qui sera diffusé directement de la scène de le 
F. Leclerc

… dans l'ile !

 Comédie-Canadienne par Radio-Canada (TV et radio).

  

Au Forum, les spécialistes du frapè'e volant vous donneront le vertige.

Avec Humid-Morton et les Shriners

Voici les jeux du cirque

 

Au cirque des Shriners, les éléphants sont là.

  

                

  

    

Avec le retour du mois de mai,

c'est la visite traditionnelle des

cirques à Montréal. Cette année
encore, deux cirques nous présen-

teront leurs numéros à peu près

au même moment. lc cirque

Hamid-Morton sera à l'aréna

Maurice-Richard du 14 au 20 mai,

tandis que celui des Shriners oc-

cupera le Forum du 18 au 25 mai.

Voila de quoi distraire toute la

famille, du plus petit au plus

grand. Il y en aura pour lous

les goûts.

 
Au cirque Hamid-Morten, une
famille qui n'a pas freid aux
yeux : RUDY et ses soeurs.

A l’'aréne Meurice-Richard, 6.
GROSSING, dempteur francal
vous présentera ses fovea

 



 

dans ses tiroirs. I abandonne-
rait définitivement, pour la télé
vision, la famille Plouffe. Nous
lui donnons raison. Le réchauffé
n'y pas toujours bon gofit.

rr * *

Tante Lucille fête le 15e- anni-
versaire de ses contes radiopho-
niques. Les petits enfants d'hier
sont restés fidèles. Nous lui sou-
haitons deux générations d'audi-
eurs.

  

  

   “Premier Plan” entreprendra la saison prochaine avec unesérie de reportages sur les Etats-Unis d'Amérique. Nous tenons
à féliciter Judith Jasmin pour son excellent travail dans les
deux reportages sur la faim.

*
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* * -— ;
Yoland Guérard prête sa voix dans l'Etat du , - ; ; * * *à des commerciaus. Nous ozons Veulent-ils les Songer 4ores

|:

4-Mignolet

|

P.Dagerais —PéreGédéon Tanto Lucile

|

“DictionnaireMagazine" (ca.dire qu'il est honteux qu'un chan.! trier ? ...mignonne ... policier … adieu ? anniversaire  nal 2) termine sa dernière saison.
; “Conférence” serait suppriméement pas ceux-ci dans la plupart Pour ne pas changer, tout le “Tri oreades émissions. Pourrait-on espé- monde n'est pas d'accord au sein

;

°° été. Tribune libre ausss.¢ fy oe. . que les noms des artistes fé- du Congrès du Spectacle. Tl'évolution artistique des nôtres portage, st &pntrevues senap mining passen! avant les esJe. mieux ie Nous serons outta Entendu au canal 2. au canalaocsossoccocneecc000e Polantal: roan.dans Te | des artistes masculins ? Pure plus satisfaits du choix des tro-| 10, à CKAC, à CBF : Tu vas made cite ne serai our de Droit

|

politesse. phées et des mises en nomina-

|

Tier un Chinois ‘lu par un an-
ver série. Après Breit mis sur| xox x fion. L'an dernier, celles-ci arun saonceur 3s outerpied une émission pendant des’ Encore les, réalisateurs ! De renalent e‘elquefois ensembleJlJn annonceur, à CBE) Pn
nn ; . ! radio, cette fois! U bsence la radio a vision, ce qui ent, on garde ‘dans uninnées, il est remplacé par un ne ansence st injuste et pour l'une et pour roman-fleuve à CBF).. . Aucuneautre réali de coordination dans les engage- © rom
voyages sateur qui aime les ments des comédiens nous re l'autre. indice (lu par un annonceur au

canal 2: .. . Une orteil (CKAC»..» + x ecci: rele femme” 54 h. 15, * * * Un vai 2 Un êvhely : faisait UN sergent-détective: “Jeunesse “Le Fetit Monde du Fère Gé- ams ee. Uh echeleles Donneruumance, Pind faisait dorée”: midi, un inspecteur. déon” ne reviendrait pas la ol 1103. Je vas y aller (10)...menta- Pour les deux rôles: Bertrand som prochaine, — mais Roger Lui et moi sont allés CKAC!,

teur de celte qualité soit obligé | * * +
de vendre de l'essence, Nous ne| L'Assurance-Vie Desjardins
félicitons pas les responsables de commanditerait une série de re-

 

  
   

  
  

 

 

  

   

  

 

  

 

       
 

  
       

  

 

      

ton ur ‘Part in” iest passée à reeraimten 4, Gagnon. ++ eme a un auire léléroman LES DEUX CYCLOPES
Aujourd'hui”.

* % * | Nos auteurs radiophoniques FO 0,M Fi 25
À ‘Tentez votre chance”‘canal "04S dégoivent quelque peu. Les 3° R [+11] TY °.

10 du 17 avril, én a pu entendre Situdtions policières abondent. © :Dems Drown dire : “Hier c'était APT¢s_ “les Carnets de l'inspec- 3 SHRINE SPECTACLESPECIALDU MATIN :le ler avril, done aujourd'hui teur Tanguay’. nous plongeons es SAM. 18 - LUN. 20 ¢ 10.30 A.M. :c'est le 2 avril..." Quoique les dans un vol de bijour à "Vie de + MATS SAM or LUN 6220 ©
enregistrements soient faits d'a. [Emme el dans un meurtre raté 2 MAR MES or vEW 0218 3
vance ‘vidéo) au canal 10 com. 4. “Jeunesse dorée”. Trois poli + feu a 20 Loue 000 1
me au canal 2, les téléspecta. Ci€TS en une heure. ! :tmleurs aiment avoir l'illusion du’ Le x * * ;- direct. Janine Mignolet est mi- le téléroman de Pierre Dage-

GLORIA LASSO Enonne dans cette émission, inté- Nais ‘canal 2: commencerait le
.… . déjà fait ! gralement copiée de la série amé- 10 juillet prochain. ; -

ricaine “Take a Chance”. Une x * * :. autre preuve de la pauvreté de Rien n'est réglé entre l'Union + VIAL
notre imagination ! :des Artistes et Radio-Canada. § pape À LOF \HOria asso « * * !Nous pouvons prophétiser que : ERS PO RENFROLS :
Peut-on demander aux réalisa- l’Union laissera tomber quelques = (sf Mes ET AUX OE EN VENTE ie 6 MAI .d teurs de télévision d'utiliser un revendications. La menace de © \WWP hAnAK TENP sucre nesenves 12.001250

ne pren pas fond sombre pour pusser leurs greve de Pierre Boucher a ren- : ou EN VENTE  AOMISAION CEVENACE .
génériques ? On ne voit absolu- contré une vive résistance. , Secctecce 0 .
 

 
 la place des

Canadiennes!
“Avant de lancer des nou-

velles ou des scandales. ze
crois que les journalistes de-
vraient se renseigner. déclare
Laurier Hébert. C'est parfors
très important et ça évite de
faire des erreurs.
“On à annoncé cette semar-

ne que, pour faire place à
Gloria Lasso, Radio-Canada
avail congédié six artistes ca-
nadiennes. Ce n'est pas vrai

“L'histoire n'est pas compl-
quée. Gloria Lasso est venue
au Canada. On l'a engagée

ur faire une émission d'En
abit du dimanche”. On a

tourné le vidéo, payé l'artiste.
Tout était prêt ei la télémis-
sion devail passer. il y a quel-
ques semaines. Malheureuse-
ment. à cause du hockey, on
a dû la remeitre à plus tard

‘’On avait aussi pensé faire
une émission avec quelques
artistes dramatiques, soit Mo-
nique Lepage, Andrée Cham-
payne, Janine Fluet, Louise
Marleau, Andrée Lachapelle et
Margot Campbell. Maurice Du-
bois avait réuni ces artistes cl
leur avait parlé du projel. On
en était encore aux discussions
préliminaires, rien n'avail en-
core été signé, lorsqu'on s'est
rendu compte qu'il était im-
possible de passer cette émis-
sion dans le cadre d'En
habit du dimanche”, justement
à cause de cette partie de
hockey qui a bouleversé notre
horaire,
“Cette télé-série se termine

le 10 juin. Le commanditaire
a refusé de la prolonger. C'esl
son droit. I a donc fallu con-
fremander la seule télémission

pouvait l'être, soit celle
ces six artisies en cause,

Les contrats sont signés avec
les artistes qui seront les ve-
dettes de tous les autres “En
habit du dimanche”.
“En résumé, celte émission

de variétés était plus ou moins
prévue. Aucun contrat n'avait
encore été signé. Il a donc
fallu agir pour le mieux dans
l'intérêt de la Société Radio-
Canada, D'ailleurs, imaginez
le scandale qui serait survenu,
si on avait jeté au panier la
télémission de Gloria Lasso

 > a rnllledes deux Étant de l'hithoère …

BRAD HARRIS a
BRIGITTE COREY4. D

SCOPE COULEURS -

 

  
       

        

 

MELEE DANS UNE AFFAIRE DE NARCOTI we!

SH{VADOR+ BLANCHEFABRIZI

+

[INE CRARLESTON-GIRL"  

  

   
     

         qui était déjà tournée et payée ECR mure TE
pour présenter celle qui n'était x
encore qu'à l'état de projet !” RAN CAl q
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Des nuées doiseaux sément

l'horreur et la désolation
 

Si vous voulez vous sentir?
glacé d'horreur, c'est au Loew's
qu'il faut aller. Le tout récent
suspense d'Hitchcock, “The
Birds”, vous en fera voir pour
votre argent. D'autre part, si
vous penchez plutôt pour la
veine comique, simple et déli-
cieuse, parfois burlesque, c'est
au Puisee que vous devez vous
rendre. pour voir “My Six
Lovers”. Le Capitol, lui, vous
propose "War and Peace”, im-
mense fresque de l'époque na-
polénnienne, inspirée du roman
de Tolstwï, “la Guerre et la
Paix”. là aussi vous en aurez
pour votre argent. La projection
de ce “monument” dure 3 h. 28
minutes | Enfin. une autre co-
médie au Westmount, “The Fast
Lady”. Plus rapide que vous ne
crovez, cette “Lady”. Comme à
l'accoutumée. jetez un coup
d'ueil sur les “gardés à l’affi-
che”, C'est un excellent aide-
mémoire.

© LOEWSS
THE BIRDS Universal-Inter

national».

Un fim d'Alfred Hitchcock,
en Technicolor, sur écran ordi
nae
Principaur interprètes : Rod

Taylor, Jessica Tandy et Suzan-
ne Pleshette

Un suspense & la Hitchcock,
mais de conception tout à fait
originale. avec des oiseaux de.
toutes sortes et en grand nom-
bre. comme ennemis.

Voilà le film de la semaine !
Ses vedettes sont des oiseaux.
Cette pellicule d'Alfred Hitchcock,
maitre du suspense, démarre len-
tement. avec une histoire d’a-
mour. insignifiante et triangulai-
te. entre une blonde demi-vierge
1Tippi Hedren. nouvelle venue à
l'écran», une institutrice énamou-
rée Suzanne Pleshette) et un
beau célibataire. victime du com-
piexe d'Oedipe ‘Rod Taylor). Il
y 3 aussi, dans une cage, un cou-
ple de ‘’lovebirds”’, assez grosses
perruches d'Amérique centrale,

gorge rouge et livrée bleu-vert.

Voilà que. sans crier gare, les
oiseaux — mouettes, corneilles,
moineaux. volailles — entrepren-
nent de détruire toute la popula-
tion humaine d’un village sur la
côte de Californie. Par vagues
d'assaut. entre des périodes de
reç»s obéissant à une stricte dis-
civline. ils attaquent femmes,
hommes et enfants, leur défon-
¢nt le crane et crevant leurs
yeux. Une scéne hallucinante nous
montre la maison de Rod Taylor,
portes et fenétres barricadées,
un feu dans l'âtre pour repous-
ser les envahisseurs ailés qui
cherchent à pénêtrer par cette
ouverture. L'attaque a lieu quand
même. On entend le bruit de ton-
nerre des ailes se heurtant à la
maison. Les vitres se fracassent,
les portes sont perforées par des
becs puissants. Un goéland trans-
perce la main de Taylor avant
qu'il puisse l'étrangler. Assaillie

r une nuée de corneilles, Mlle
edren tombe en état de choc.
Et ceci se répète partout. Mais

le p:u: étrange, c’est que,
la première fois dans sa € e,
Hiteacock ne nous livre point le
“complot’ de sa production. Pour-
quoi cette révolte * Il ne le dit
pas. Et que font là-dedans les

.

Expérience
Fabian : “Je l'admets : je ne

sais pas jouer. Cependant, l'expé-
rience me permet d'améliorer
mes chances. Est-ce que Rock
Hudson apprit son métier ? Non,
tout ce qu'il sait, il le doit à
l’expérience de tourner [lim après

  

 v
‘oiseaux d'amour’ dans leur ca- | une richesse qu'il est rare de

ge ” Leur arrivée a coïncidé avec‘ constater dans d'autres fresques

ces évênements tragiques. Sont-! de ce genre.  ils des espions, des observateurs C. P.M.
silencieux qui, par des moyens| @ WESTMOUNT
psychiques. lancent des ordres| THE FAST LADY (Indepen-
aux révoltés ? Mystère ! dent Artists).
Le film se termine au moment | Un film de Ken Amnakin, en

où les interprètes (homo sapiens) | Eastmancolor sur écran ordi-

fuient au crépuscule, dans une, naire.

auto roulant lentement, pour ne,  Interprites : James Robert-

pas exciter les (wutibles OISCAUX,: son Justice, Leslie Phillips.

   

 

au moment d'une trêve. Les cou-
leurs et la photographie sont
perbes. La jolie Mile Hedren joue- |
ra mieux quand son visage par-

fait pourra exprimer l'horreur.:

Mais les grands acteurs, ce sont
les oiseaux. et l'on se demande
corament il a été possible de les

faite agir ainsi. F

Stanley Barter, Julie Christie.
Les aventures comiques d'un

chauffeur novice et de sa voi
ture de course Bentley 1927.

Un brave garçon, un peu naïf,
fait la connaissance d’une jo-
lie fille qui aime les voitures.
Cruyant faire sa conquête par

D son point faible, il se porte ac-
- |quéreur d'une vieille voiture de

course. une Bentley 1927, encore
en at. Comme il ne sait pas
conduire. il se met aussitôt en
devvir de prendre des leçons. Et

naire vo'la notre bonhomme aux prises

: ; avec les pires aventures et mésa-

Interprètes : Debbie Reynolds. \entures. 1 rêve de course et se
Cliff Robertson. David Janssen, janre dans des essais de vitesse
Eileen Heckart. tavee sa “Fast Lady”. le nom de
Une parice part pour se dé. sa voiture de course. Pour le

poser campagne, y

couvre sir enfants abandonnés ce chauffeur novice se trouvera
et leur chien dont elle prend souvent dans de beaux draps,

soin. | mais. comme dans toutes les his-

Janice est une étoile de comé-. toires, Ça finira par un mariage.

die musicale qui doit se plier à Une gentille comédie qui vous

toutes les exigences deJa vie fera passer un agréable, moment,

mondaine : cocktails. conférences : . P-M.

de presse, photographies sur tou-| @ GARDES A L'AFFICHE
tes les coutures, interviews, ete.| LE PETIT CINEMA — “Divor-

Si ce n'est pas drôle pour elle. ce Italian Style”. avec Marcello
c'est au moins drôle pour le Mastroianni et Daniela Rossa. Le
spectateur qui y verra de bons’ givorce étant interdit en Italie,
gays. Surmenée, Janice = voit le seui moyen de se débarrasser
dans l'obligation de prendre uN de sa femme est de la tuer. (13€

 

@ PALACE
MY SIX LOVES (Paramount).
Un film de Gower Champion,

en Technicolor sur écran ordi-

- plus grand plaisir du spectateur,

 film."

u de repos a la campagne.

Rous voila transportés dans le

Connecticut, loin des ennuis

nice est loin de pouveir savourer

la tranquillité qu'elle a si lon-
gucment désirée. Elle découvre. “Bounty” en 1789. ‘23e semaine.) |

près de la maison où elle loge,

six enfants que leurs parents, des
ivrognes et des bohèmes, ont
abandonnés avec leur chien. Ja-
nice prend sous sa protection cet-

te famille qui lui tombe du ciel

et son séjour se passera à s'oc-

cuper de fous ces mioches qui mè-
nent grand train dans la maison.

Traité sous la forme de comédie.
tournant parfois au burlesque, Ce quête des territoires de l'Ouest
film est vraiment délicieux.
bie Reynolds est une comédienne
ui s'affirme de film en film. Elle

fait penser parfois à Annie Cordy.

Elle a le sens du comique, en

plus d'avoir du charme et beau-
coup de talent.

C. P.M.

© CAPITOL
WAR AND PEACE (Para-

mount).
Un film de King Vidor, en

Technicolor et Visiavision.
Interprètes : Audrey Hepdurn.

Henry Fonda, Mel Ferrer, Vit-
torio Gassman, Anita Ekberg.
Adaptation cinématographique

du célèbre roman de Tolstoi,
‘la Guerre et la Paix”, qui se
déroule au momentde l'invasion
de la Russie tsariste par les
armées de Napoléon.

C'est une immense fresque his-
torique que ce film! D'une du-
rée de 3 heures 28, il nous fait
revivre les fastes et les angois-
ses de la Russie tsariste à l’é-
poaue napoléonienne. “War and
eace’’ nous raconte l'histoire

d’une famille mêlée aux combats
et à l'exode devant les troupes
françaises qui envahissent Mos-
cou. On assiste à l'incendie spec-
taculaire qui détruisit la capitale
russe à l’approche de l’ennemi.
puis à la retraite de cette armée
que le général Hiver a vaincue
micux que n'importe quel hom-
me de guerre. La reconstitution
des lieux, des costumes, des uni-
formes et des batailles est re-
marquable. Bien que l'intrigue
soit lente et longue, on ne peut
s'empêcher d mire le che
‘oeuvre photographique qu’es

ce film. La couleur lui apporte

! semaine.
| ALOUETTE — “Muuny on the

de’ Bounty”, avec Marlon B
New York. Malheureusement, Ja- Trevor êtesMarlonBrandeet

i historique de la mutinerie qui eut
lieu à bord de la frégate anglaise

| SEVILLE — ‘Lawrence of
* Arabia”. avec Peter O'Toole. Les
{exploits du lieutenant Lawrence
au Moyen-Orient durant la Pre-
mière Guerre mondiale. (Ge se-
maine,
IMPERIAL — “How the West

Was Won" avec Debbie Reynolds,
| Gregory Peck, James Stewart.
Fresque historique sur la con-

américain. sur écran cinérama.
‘5e semaine.’

| CINEMA PLACE VILLE-MA-
RIE — “David and Lisa” avec
 

COMMENÇANT

DIMANCHE

LE 28 AVRIL

i The “ily

A Paul Czinner (OIL

The famous
Richard Strauss opera

in all the
| brilliant colourofe

SALZBURO FESTIVAL
PERFORMANCE

ELISABETH FCHWARZK: i.
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NTTO EDEI MANN
CEE AT

HERBERT
VON KARAJAN

[asinine
“es Vicnas Priibarmenie Orebesire

Le soir à 8 h. 00 pm. — Sam.

et Dim. à 2 h. 30 et 6 h. pm.

Admission : $2.00
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l'Empire romain, qui passera
à l'affiche des cinémas
       
Keir Dullea et Janet Margolin
L'évolution de deux jeunes mala-
des mentaux qui s'éprennent l'un
de l'autre. (5e semaine. !
AVENUE — "The Pussword Is

Courage” avec Dirk Bogarde et
Maria Perschy. Les évasions ra-
tées de prisonniers de guerre en
Allemagne. (Se semaine’

KENT — “Term of Trial” avec
Laurence Olivier et Simone Si-
noret. L'histoire tragique d’une
olière qui tombe amoureuse «de

son professeur. (5e semaine.)

  

  

Le révolté
KIRK DOUGLASinterprète le rôle-titre dans le film Spartacus”,

fresque historique sur la célèbre révolte des gladiateurs seus

bientôt, dans sa version française,
Champlain et Crématie.

oseco
Sundays and

Cybele” avec Hardy Kruger et
Patricia Gozzi. L'amitié pure t
profonde entre un aviateur amné-
sique et une petite fille. 4e se-
maine *
LE PARISIEN - “Le Bateau

d'Emile”. avec Lino Ventura et
Annie Girardot Le drame d'un
patron pécheur quel'on veut réin-
tévrer de force dans la grande
bourgeoisie et en faire le direc-

 

 

   

 

    
  

4 jours seulement
commencant mercre

Mat. Samedi a 2.30
Soir à 830

ED
AMES

 
   ELAINE

MALBIN

AMERICA'S MAGICAL MUSICAL

HER MAJESTY.

du ler MAI au 4 MAI

“ CARNIVAL

teur d'une grosse usine mari-
time. 2 semaine '

pair

    

 

* da “NEW YORE
| oan vacce” a  di »  

  
MER er JEUDI
VEN. of SAM.
SAMEDI

Soirs
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Mat. 

BILLETS MAINTENANT EN VENTE

Guichet ouvert lous les jours de 10 h. am. à 6 h. pm.

$500, $400, $300, $225
$5.50, $450. $350, $300
$430, $330. $273, $225

 

 

   

  
   

HITCHCOCKS

“CECI PEUT ETRE LE FILM LE PLUS

AFFOLANT QUE J'AI FAIT |”

@ALFRED ui
TECHNICOLOR'FIRSIIRIIR WsaP

mama RUD TAYLOR JESSICA TANDY
SUZANNE PLESHETTE x.TIPPY' HEDREN

    
  
    
  

 

  

—ALFRED HITCHCOCK
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Si vous êles empéché d'’ailer
voir Luis Mariano et Annie Cor.
dy dans Visa peur l'ameuwr, con-
æolez-vous. Vous aurez une idée
du succès que connaît présente-
ment cette opéretie à Montréal.
en écoutant l'excellent enregis-
trement que nous offre la mison
Pathé (Pum 67-086). Outre la
chanson-titre ‘Visa pour l'a
mour'* telle atteindra probable-
ment le palmarés), vous retrou-
verez ‘Twist contre twist”, dejà
très populaire, et plusieurs au.
tres qui sauront vous piaire.

Un petit 45-tours d’Annie Cor.
dy mérite votre atlention pour
la vivacité que la chanteuse met
dans son interprétation. D s'agit
de ‘For me Formidatie"
et. sur l'autre face: ‘’Anae Aton
(Pathé 77-445)

Jean-Claude Pascal est passé
maitre de la chanson sentinien-
tale, car il semble plaire heau-
coup a la gent féminine. De sa
voix altrayante, il nous inter.
prete “Je te retrouverai” el. an
verso Jai compris trop tard”
lathe 77-4100

La rayonnante Colette KRenaid
sente deux chansons tres
s, qu'elle seule peut in
avec autant de couleur

Horde Paname” et “JA in-
menai pas plus”. (Vogue 4110),

Après avoir entendu ‘’Mon <a-
cre coeur” et “Java Java™, vous
ne manquerez pas d'être étonné
par l'originalité du chanteur-coin-
positeur Christian Sarrel. Toul
en conservant rait de ui.
chansonnette française, 1} nous
transporte sur un rythme efti-
rant (Vogue 4112)

‘Jazz Première Washington
avec le sextuor de Paul Winter.
est un microsillon comprenant
dix morceaux dont les arrange-
ments modernes sauront ‘eus

tenir en haleine Rappelons que
cette fermation gagna parmi une
centaine de concurrents le pre
mier prix du Festival de jars
de l'Université de Georgetown
et devint un des groupes les plus
dynamiques du jazz en moins de

   

 

  

    

deux ans Nous vous recomman
dons ve disque ce sera an
excellente acquisition (Columb
1997}

“Tourbillon de Fas” avec
Rozer Roger et le Mode Sym-
phony Orchestra. réunit dix ni
lodies qui peuvent très bien ser-
vir de musique de fond Vous
reconnaitrez des airs lels que
Sous les ponts de Paris ou ke
Menuet de Boccherini. enfin. then
d'autres sélections que le grand
orchestre sait rendre agréables
(Mode 5011)

Marcel H.

——

 

  

  

Comme
ELAINE MALBIN, DAVID DANIELS ot MARGE CAMERON,
les trois grandes vedettes de la comédie musicale “Carnival”,

dans un con’e

quisera à l'affiche du Her Majesty'ss du ler au 4 mai.
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à une femme !

 

ms

Voila DEBBIE!
dans l'aventure

la plus cocasse

qui puisse arriver

 

LORY

PALACE

 

   

    

LA DERNIERE ON THE
Esou BOUNTY BR

SAM. Soke prison oe ren

02h. et TECHNICOLOR Marlonprends
rever rd8h. 30 grHoverdDIM, OUR ETUDIANTS SEULEMENT

6c2et8h. POUR TOUTES LES REPRESENTATIONS (mat, ou soir) $1.25
Billets disoenidies & lows les magasins Mivacie Mart

 

GUICHET OUVERT DE
WAM A 9 PM. 

  

   $-
| DEBBIE REYNOL

DS.

‘MySIXLoves”
CLIFF ROBERTSON - DAVID JANSSEN [TécmnrcozoR”)   
 

Une histoire d‘amour inusitée

KEIR DULLEA
JANET MARGOLIN
HOWARD DA SiLvA

Dicigé par

FRANK PERRY

6e SEMAINE

 
HORAIRE :

12.35 - 2,45 - 4,55 - 7.05 - 9.15

Gopnost de
PRIX DE L'ACADEMIE

Scénarie original

  

Vu l'ossistance-record à notre
première série d'opérettes, nous ovons hon
le plaisir de vous offrir la seconde ALOUETTE

SERIE DE 6

OPERETTES POPULAIRES
1 MAI — “SWEETHEARTS”
8 MAI — “THE FIREFLY”
15 MAI — “MAYTIME“
22 MAI — “BRIGADOON"
29 MAI — “GIRL OF THE GOLDEN WEST"
5 JUIN — “BITTER SWEET”

UNE OPERETTE PAR SEMAINE PENDANT 6 SEMAINES CONSECUTIVES  A
l

i
m
t
i
a
r
a

Mat. lun. À ven. à 2 pm -- Bitlet s1.00 PLACES
Nat sam dim. et fêtes à 2 om. Billet

:

$150 RESERVEES
feir à € L 30 — Dimanche à à pm. Billet 4350 EN GENERAL

Prix spécial pour la série des 6 opérettes : 37 00
tdteSn.

   
R22Es

3 heures et 25} minutes pleines

de DRAME, ROMANCE et d’ACTION
Rivalise avec “GONE WITH THE WIND"

N
N
NNNNN
N
NN
N
N

 

       

 

Le plus grand Roman jamais

écrit... vécu sur la scène !     
by,

LEO TOLSTOY'S

War and
Peace4
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TRISTE... /”,
DROLE!-

UN. 1-2697 PIERRE BRASSEUR MICHEL SIMON
e À 2e SEMAINE

e @yvdecre NORANE
6Q OUEST, RUE STE-CATHERINE 12.40 - 2.50 - 5.08 - 7.35 - 9.38
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L'importance des communications
 

Avec l'avènement des sa-
tellites Telstar ot Alouette, le
problème des communica.
tions prend une importance
primordiale dans la société.
D'ailleurs, quelques événe-
ments survenus au cours des
dernières années prouvent le
rôle que jouent les différents
instruments de communica-
tion dans le monde moderne.

Avec un leger retard de six
mois, je reçois le dernier rar
port de l'assemblée générale de
l'Institut canadien des commu-
nications Comme un ÿ traite de
prints qui demeurent toujours
d'actualité. nous pouvons en
parler sans crainte.

L'institut canadien des com-
munications a été fondé en dé-
cembre 1959 pour promouvoir
les recherches dans ce domaine
aftm d'arriver à une vertaine
forme d'éducation
L'année 1952 a demontré la

nécessité d'effectuer des études
mrussèes sur ce sujet. En effet.
qu‘arnvera-t-il avec les satelli-
tes ? Aurons-nous de nouvelles
fenètres ouvertes sur le monde
ou Jevrons-nous limiter notre
vision sur les événements inter-
nationaux à ce qui plaira à cer-
tains magnats de la télévision

Il faut dire qu'au cours de
cette même année ce moven de
communication a, semble-t-il
demontre d'une façon incontes-
table son influence sur les hom-
mes. C'était l’année des élec-
tions 2t la première fois depuis
plusieurs années que les élec-
teurs canadiens ne donnaient
pas ia majorité du pouvoir à
un parti. La télévision a-t-elle
joué un rote dans ce résultat
comme Certains l'imaginent ?
Sans !a télévision. Réal Caoutte
aurait-il pu prendre une telle
importance ? Doit-il sa très
grande popularité à la télévi-
sun 7
Comment peut-on répondre à

ces questions sans faire des
recherches très poussées dans
ce sens *
Le nrésident de cet Institut.

M. E. $. Halimag, avoue qu'ii
n'a pas encore réussi. depuis
trois ans qu'il existe. à jouer
un role dans ce sens. A son
avis, 4 n'y a pas la collabora:
toa voulue entre les universi-
tas, les industries. {a télévision.
la radu, les journaux, etc.
“Nous n'avons pas encore

réussi à trouver le moyen d'in-
téresser à la fois les proprié- :
taires de journaux, de stations
radiophoniques, de postes de te-
lévision, les publicitaires et les
éducateurs aux recherches sur
les communications. Ils sont de-
venus membres de l'organisme,
mais leur participation se limi-
te à cela. Nous L'avons pu ga-
gner leur confiance. Ea bref.
nous n'avons pas su prouver aux
gens qui pourraient s'intéresser
à notre entreprise que nous
connaissons notre rôle en tant
qu'Institut et que nous possé-
dons ia compétence nécessaire
pour le remplir.”
Toujours selon le président

Mallman, il convient de prouver
au plus tôt que l'Institut est

 ARLETTY
. » . crange  

DIANE PINARD
. un départ ?

d'une aide précieuse pour la
sociêté. Il faut agir te plus ragi-
dement possible. car l'Exposi-
tion internationale aura lieu en
1967 et à cette occasion tous les
moyens de communication, qu'il
s'agisse de journaux, de télèvi-
sion. de cinéma, de chemins de
fer ou d'avions. joueront un rôle
de premier plan. Demain, il se-
ra trop tard pour y penser

 

DANY SAVAL
.… citron

Envrac
© Nouvelle des plus agréables
et qui réjouira, j'en surs certain.
nos plus ardents séparatistes :
le français prend une importan-
ce de plus en plus grande dans
la Métropole... côté cinéma.
s'entend. On sait qu'il y a quel-
ques mois l'ancien cinéma Prin-
cess changeait du tout au tout
et devenait ‘le Parisien”
une salle où l'on projette exclu-
sivement du film français. À la
suite de certains renseigne-
ments que j'ai obtenus. je puis
prédire, sans très grand risque
de me tromper, qu'un autre ci-
néma français verra le jour
dansl'ouest (eh oui, ma chère: -
d'ici six mois. Ce qui prouve
que lorsqu'il est question de
faire une peu d'argent les Amé-
ricains ne dédaignent pas —
mais pas du tout — la langue
française. En sages, ils se ren-
dent comptent de ce qui se
passe ici, et ils nous donnent
ce que nous voulons. Nous n'1-
vons qu'à nous en réjouir.
Comme quoi il n'est pas néces-
sairement obligatoire de se sé
parer du reste du pays pour
obtenir ce qu'on désire. il suffit
tout simplement de prouver
qu'il existe un marché pour de
tels films.
© Je me demande quand les
deux grandes chaînes de ciné-
mas de Montréal se deu
à envoyer des communiqués en
français aux journaux de Langue

PAR JEAN LAURAC

française. Ce ne serait que nor-
mal, étant donné qu'il y a à
Montréal plus de journaux fran-
çais qu'anglais. Ce n'est pus
parce que les critiques vont vi-
sionner des films anglais ou
américains qu'on doit nécessai-
rement leur fournir des textes
anglais. Après tout, la critique
se fait en français !
@ Lucille Bastien : ‘Lorsque je
cherche une nouvelle chanson.
je jette d'abord un oeil aux pa-
roles. Je remarque que persun-
ne, en général, n'écrit pour les
femmes. On n'a qu'à passer en
revue le répertoire de Bécaud
ou d’Aznavour. Deux chansons
sur dix peuvent normalement
être interprétées par une fem-
me. Au Québec, les chanson-
Tiers mis a part, il n'y a pas
de vrais compositeurs. Et com-
me les compositions de nos
chansonniers ne s'interprètent
pas partout, il ne nous reste
presque plus rien.”
® Au cas ou certains ne le sau-
raient pas encore, à Paris. on
vient de décerner les prix ‘’ci-
tron” et ‘’ovrange”. C'était la
treizième fois que cette cérémo-
nié avait lieu. Les prix ‘’oran-
2e”. attribués aux artistes qui
ont zardé leur simplicité et
leur dentillesse du début, ont
ête accordés à Arletty, Curd
Jurgens ot Robert Hossein. En
revanche, Dany Saval, Tony
Perkins et Orson Welles ont re-
çu les prix ‘citron’, pour avoir
perdu ces qualités depuis qu'ils
ont acquis la célébrité.

© \ ne pas manquer samedi
le tour de chant de Jeau-Pierre
Fertand à la Butte à Mathieu.
à Val-David. Ce sera votre seu
le chance de l'entendre dans
l'atmosphère typique d'une boi-
te à chansons avant le départ
de Jean-Pierre pour Paris. Il
n'y aura que deux spectacles :
a 3h. et à Il h. du soir, Avis
iUX intéressés, qui, à mon avis
sent très nombreux. Rendez-
vous tôt si vous désirez une
bonne place. Publicité gratuite
pour mon copain Ferland, com-
me dirait mon petit gars’.

® Colette Renard Encore elle’
Decidement. c'est le grand sujet
‘de conversation, et elle le mé-
rite been)... Colette Renard
dis-je. espère bien pouvoir en-
registrer. à Montréal, deux 45-
tours, la semaine prochaine.
pour le compte de la compagnie
“Vague”. Pour le moment, elle
cherche des chansons canadien-
nes, car ai elle fait un disque
ici ce sera du Canadien, pas du
français Ce sera Gilles Lecuyer
-- pas Guy, comme j'ai eu la
maladresse d'écrire la semaine
derniers — qui en assurera la
production

© Diame Pinard est heureuse
Apres l'avoir longtemps ignorée.
en dépit du fait qu'elle rempor-
tait toujours des prix aux com-
petitions auxquelles elle parti-
cipait C'est évident. me
dirait-elle, si je ne participe
pas. je n'ai aucune chance de
gauner‘‘), les réalisateurs de la
radio et de la télévision pensent
enfin à elle. À prévoir comme
decouverte l'un prochain !

@® Dimanche prochain, au

  

“Ed
Sullivan Show™, on pourra voir’
“les Jécolas™ qui exécuteront
un Je leurs numeros en anglais

THÉÂTREde l'ANSE
Tous les soirs sauf le lundi

JEAN DUCEPPE présente

L'Ami de la Famille
de Jacques Sommet

ava
BEATRICE PICARD

BENOIT GIRARD

MONIQUE JOLY
GAETAN LABRECHE

AuVAUDREUIL INN
DORION — Routes 2 ot 17

Mentréel — WIL 1.3206

 

 

 Devien — 234-3441   

JEAN-PIERRE FERLANO
. à la Butte

Celte émission sera télediffuser
directement du O'Keefe Center
de Toronto
© Une jeune troupe de theatre
vient de voir le jour a Sorel
11 s'agit de lOmma. qui. à

Cum

MARISA ALLASIO -
OISE ROSAY

JOURD,
mea

 

LUCILLE BASTIEN
. qui compose ?

comprer de Li semaine prochai-
ne, presentera, a Auditorium
municipal, “le Coin tranquille”,
une comédie en trois actes de
Michel André Ça bouge à Sorel.
@ kt voilà

oyve
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FRANK VILLARD
LOUIS SEIGNER
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FORUM — AUJOURDHUI SEULEMENT

Seulement DEUX représentations
à 2 h. 20 et à 8 heures p.m,

Billets : 1.50 2.08 2.25 2.50 3.00 3.50 11 reste den biflens à tous
los prin sw Forum

  

 



 

A Paris, sur les bouleverds ...

Gilles Pellerin a rencontré Roland’
Gilles Pellerin, censeur de ci

dien à ses heures, vient de rentrer de
séjour de 17 jours.après un “court”
= &

|

 

  

. .
Amour impossible

ANGEL GAÂRASA telle que vous
pourrez la voir dans ‘‘l‘Enfant
des carmélites’’, un film a l'al.
fiche des cinémas Nationa! et
La Scala. En programme dou-
ble : “Jeunes filles d'aujour-

d'hui**.   

   

   

  

:eune de mes visites je lui offrais

 

wma de son métier et comé-®
Paris et de Londres,

‘J'y suis allé en touriste, dé-
clare Gilles. J'étais armé d'une
caméra, vous savez cet objet
qu'un humoriste à décrit ainsi :
‘petit animal qui vit sur le nom-
vril des touristes et se nourrit
le cathédrales’.
Quand Gilles Pellerin raconte

‘Juelque chose, il faut se préparer
+ écouter un monologue. Ses amis
« savent, car c’est sur eux que
«{ amusant personnage s'exerce.
Comme je me comple au nom-

ne de ses amis, je l'ai laissé
nenologuer tout à son aise :
“Ua fallu que j'aille à Paris

cour rencontrer Roland, en la
.rsonne de Roland Giguère, di-

; vecteur du cunal 10. Oui, j'ai vu
leland en chair et en os, surtout
n chair.

A notre ambassade
“J'ai eu lu joie d'être reçu en

wdience par notre ambassadeur
© Paris. M. Pierre Dupuy, qui
Wa regardé dans les yeux. Pas
difficile, car il n'est pas plus

| rand que moi. Nous avons causé
| pendant deux heures. du Canada,
de la censure du film, de tout et
“de rien. Un homme charmant,
notre ambassadeur.
“Dans un bistro de la rue de

Ponthieu. le barman m'a bap-
tise le mime du Canada”. II
in'aimait beaucoup, car a cha-

 

 

 

 

Un homme sans conscience

donne lo vie sans accepter

ses responsabilités de père !

ÿ CELUIPARQUI
LESCANDALE

un verre de vin blanc, environ
$0.08 dans Je contexte de notre |
monnaie.

“J'ai élé reçu par Aznavour à
son château de Montort. el par
l'accordéoniste Emile Prud'hom-
me à son château de Triel. Je les
ai invités à mon château du bou-
levard Pie-IX. Prud'homme m'a
dit qu'il aimerait revenir au Ca-
nade, car il veut faire visiter
notre coin d'Amérique à son fils
Milou. Milou me regardait sans
arrêt : j'étais le premier Cana-
dien qu'il voyait de très près.
“Sous l'Arc de Triomphe. je me

suis fait gronder par un gendar
me, car je m'étais penché pour
vérifier du bout des doigts si la
flamme qui brûle sur la tombe
du soldat inconnu était une vraic
flamme. ‘Ne touchez pus. c'est
sacré’, me dit le gendarme. J'ai
compris .. . le feu sacré :

Jeanne Darbois
“J'ai revu Jeanne-d'Arc Char-

lebois, qui se fait appeler Jeanne
Darbois. Nous étions chez Nino
un restaurateur gui adore les
Canadiens. Comme les clients qui
voulaient ‘‘becqueter’’ l'imporlu
naient, il mit tout le monde de
hors et verrouilla la porte pou:
mieux bavarder avec nous.
“A Pigalle, c’est ie royaum:

du dollar et des paumes tendues
On y chante ‘Ma paume”. Les
spectacles se donnent en anglais
pourfaire plaisir aux Américains
Les artistes ont de la difficulté :  

‘prononcer les ‘th’. Ca sort plutôt
en ‘zzz’

Les taxis de Paris...
‘’Aux Invalides, je n'ai pas vu

un seul infirme, mais le tombeau
de Napoléon, un grand petit hom-
me lui aussi, m'a ému jusqu'aux
larmes.

‘Les taxis de Paris? On les
hèle. ils nous demandent où on
va, et ensuite ils refusent d'y al-
ler. Je voulais me rendre piace
Clichy et le chauffeur a refusé :
il n'aimait pas l'ambiance de ce
coin de Paris.
“Les chansonniers ? Je ne me

suis pas dérangé. Je les ai tous
vus ici. à Montréal.

“Poité par les coupes de cham-
pagne d'un gros réacté d'Air
France, je suis revenu à Mont-
réal juste à temps pour entendre
mes jumelles me souhaiter un
joyeux 37e anniversaire de nais-
sance”.

 

GILLES PELLERIN
. Montréal ! Whooppie !

  

   

  

 

   

   

  
   
  
  
     
   

 

  
 
 

 

Moitié-HOMME, moitié-LOUP, il égorge ses victimes
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Simone Langlois nousarrive temps pour le Gala
Simans Langlois est venue à Montréal pour participer à [‘amission-gals de

‘Chansons sur mesure’ qui aura lieu dimanche soir et qui couranners le quatrième
concaurs international de la c son d'expression française. Normalement, elle

devait acciver m di, du moins c'est ce qu'affirmaient certains représentants
Avec le photographe John Taylor, je me suis rendu

à l‘aeroport pour l'ac ir. Roger de Vaudreuil était aussi td, à l'attendre.
L'avian a afterri. Tout le monde est descendu. Pas de Simone Langioss. Retour
au journal ine déconfite. Et l'on apprend qu'elle etait arrivée à Montreal
depuis la veille. Personne à Radio-Canada n'était au courant. Nouveau rendet-vous,
catte fois dans un studio de Radio-Canada, à six heures. Il ast & h. 30 at elle
m'ast pas encore arrivée. Son pianiste, Jacques Diéval, essaie de nous faire
aublier l'heure : ‘Depuis six mois, dit-il, Simone Langlois prend une importance
considerable. Elle est en train r une réputation internationale...

i le n'a pas l'habitude d'être en rd, c'est
perdre quelque part, c'est impossible qu'elle

tarde tant... à mains que son calcul ne lui ait joué un mauvais tour tout à coup.
Elle peut être malade, elle fait un calcul du rein. C'est très douloureux, vous
savat, mais Simone est très courageuse. Elle doit se faire sperar de retour en

    

     
    

  

       

   
 

 

France..." Je regarde Jacques Dieval : si l'an fait abstraction de sa barbe,

t ressemble étrangement à Charlie Lafontaine. Mais enfin, le photographe John

Taylor n'a plus besoin de chômer. La porte s'ouvre. C'est certainement Simone

Comme de fait

:

‘’Je me suis perdue dans Montréal, dit-elle. saurais

pu prendre un i marcher et voir un peu la ville.

Alors je demandais aux pas t m'indiquer où se trouvait

Radio-Canada.“ Elle s'excuse ; 0
vouloir .. . Elle m‘apprend qu'elle a dé(à visité les grands magasins, qu'il a même

fallu qu'on la mette à la porte, à l'heure de la *:meture. C'est son premier voyage

au Canada, mais ce n'est pas son premier contact avec les Canadiens. Elle a déjà
enregistré en France “Ton visage”, la chanson de Jean-Pierre Ferland, parce
qu'elle a beaucoup d'admiratien pour cet auteur-compositeur. Elle restera cing

ou six jours parmi nous, puis se rendra à New York pour chanter au “Ed Sullivan
Show’. Dernièrement, elle a joué dans un film américain, “Come Fly With Me”.

a chanson thème, en français et en anglais. L'expérience lui a plu,
e vraiment le music-hall. Ci-dessus, on voit SIMONE LANGLOIS en

de JACQUES DIEVAL, son te, et ROGER DE VAUDREUIL,
eur canadien du concours international de la chanson. — J. LAURAC
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L'incognite n'est pas toujours très drôle. ROGERS en sat
quelque chose ! Il confiait ses
CHARLES PETIT-MARTINON,

 

doléa  s & notre reporter,
ustice lui soit rendue.

 

LAURENCE FRANCE
HARVEY . NUYEN

 

Rogers a...
suite le la page précédente) |

la venue de Patachou. Je pas-
sais également deux semaines
chez Gérard et une à Trois-Ri-
vieres J'y présentais un tour
de chant fantaisiste.
‘Dans le domaine de l'opéret-

‘e, je ne suis pas non plus le
lernier veau. Je suis un habitué
du théâtre de la Gaieté-lyrique
=t du théâtre de la Porte Saint. |
Marun à Paris. J'ai créé en
1353, dans ce dernier théâtre,
"ne opérettle, ‘ \ la Jamaïque”,
qui à tenu l'affiche jusqu'en |
1937. J'ai également fait partie
le plusieurs autres opérettes
comme “Chansons  gitanes”,
Symphonie portugaise”, ‘“Tout

pour elles” J'ai été de la re-,
prise de “la Belle de Cadix”.

Comédien
“En tant que chanteur fantai-

iste, je me suis plutét spéciair
sé jusqu'à maintenant dans l'opé-
rette Mais avant de venir à
Montréal. J'ai fait mes premié-
tes armes dans la comédie de
boulevard. ‘’Héléne ou la joie
de vivre” d'André Roussin, pré-
sentée dans une tournée en pro-
vince ‘40 villes en tout !)."*
Même si Rogers a subi une

injustice, réparée en partie par
une rectification dans les pro-
Jrammes, son passage ne passe-
ra pas inaperçu à Montréal, car
il sera de plusieurs programmes
radiophoniques et télévisés. On
a pu le voir déjà aux ‘’Couche-
tard’, on pourra l'entendre à
nouveau dans des émissions de
Radio-Canada ‘‘’Chez  Miville",
‘Hier et aujourd'hui”, etc.) et
à ‘Zéro de conduite” où il In-
terprétera de vieilles chansons
françaises du temps de Mayol,
comme “Viens poupoule !”, “Les
mains de femmes”...

Il sera des nôtres jusqu’au 15
mai, et il repartira pour la
France où une tournée l'attend.

: Cette fois-ci, ce ne sera pas de
:l'apérette, mais une tournée théâ-
srale avec le T,U.C. (Théâtre de
l'unisa culturelle) qui présente-

de langue française, trnis pièces mur l'amour” au théâtre Saint-

 

   
  

  

 

 

  

    
   

 

 

 

  

une de Pirandello, une Je Rous: Dems. sauront que sous les traits -
sin, une de Molière. | de Thes se cachait Rogers el non

Justice est faite! Nos lec- Pieevil. Ainsi, Rogers se sents
teurs, qui ont vu ou verront ‘Visa ra moins frustre ’

se -
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Dans ‘Visa pour l'amour” ‘

Rogers à joué sous
le nom d'un absent

par Charles Petit-Martinon

I est toujours agréable pour un vemédien de remplacer
un collègue pour une tournée à l'étranger. Ça l'est moins quand
1 se voit dans l'obligation de jouer. incognito,
de absent, Clest ce qui viewt d'auriver à Rogers, consid

sous le nom

  
et vhanteur fantaisiste. qui joue dues “Visa pour l'amour”,
aux côtés de Luis Marine et d'Annie Cordy, a |

.Jackie Piervil,
Un comprend aisément le ng.

contentement de Hogers de soir
le nom de l'absent figuter en
bonne place sur les progianmirs
a la place du sien. Pour do.
vinsons personnelles, Jackie Pur.
vil ne put être du voyage et © est
Rogers qui le rempluça au picd
jevé. Malheureusement, ce chin-
gement fut sans aucun doute x
gnalé d'une façon incomplete cor
la photo de Rogers figure baer
dans le programme, mis dans
le générique, pas de Rogers !

Une erreur
lors de la première de ‘Vis,

pour l'amour’. je me suis mii
même fié au programme. comme

  

place de

le fon! d'ailleurs lous ceux qui
assistent à une pièce de théâtre.
Quand il s'agit d'une grande ve-
dette ou d'un comédien bien con-
bu. la rectification se fait d'ese-
méme. mais là, l'erreur était ex-
Cusiiboe

Rendons à César ce qui est à
César et à Rogers ce qui lui
revient * Ainsi, Rogers a joue
un double rôle au théâtre Saim-
Dens celui de Théo et celui du
comédier anonyme. Théo a une
place ussez importante dans
“Visa pour l'amour” puisqu'il
est le copain intime de Michel
“Luis Mariano el à la fois son
souffre-douleur. son admirateur,
ser complice li s'en tirera, mal-

  

 

 

 

ROGERS
.- . Théo, c’est lui !

gré lont, trés bien, car ti hoe
en le

une ac.
vera l'amour lui aussi
personne de Gabrielle,
miratrice de Michel.
Mais revenons au ‘rai person-

nage, à celui de Rogers. LL &
fallu qu’une telle bisgue lui ar-
rive à lui. lui qui. précisément.
n'est pas un inconnu des Mont-
réalais
-—Remarquez. me dit-il. c'est

moins grave que si Ja chose
s'était produite en France. mais
c’est d'autant plus vexant que
je suis connu ici méme. D y &
douze uns. en 1951 plus exacte
ment. je tenais l'affiche durant
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Un classique de l'humour anglais

N
Og

® Le film où Alec Guinness
revêt huit visoges, icus

différents les uns des
outres.

  

avec

* Alec Guinness
* Dennis Price
* Valerie Hobson

   
 

® L'histoire d'un homme
qui doit foire disporoï-
tre so porenté pour
hériter . . .
Lt. À

Sur semaine : 7 h. et 9 bh.

| Dim: 1h 3k 5h76 $khà lo

COMEDIE CANADIENNE
UN. 1-3339
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OBLIGE
Commengant

MARDI LE 30  

 

Qui se spécialise prépore son avenir

L9stitut de Le Coiffure du Québec Ie
vous offre la sécurité d’un avenir

bien préparé dans

l'Art de la Coiffure
COURS COMPLET DE COIFFURE FEMININE

METHODE D'ENSEIGNEMENT MODERNE / LOCAUX ATTRAYANIS ET PROPRES
JEUNES GENS / JEUNES FILLES

PROGRAMME DU COURS : ccesumes: BUT DU COURS :
lt prépare l'élève à obtenir place bien témocéies. TECHNOLOGIE DE LA COIFFURE. don les mailiours salons de laprovince.

. SHAMPOOING.
CQUPE DE CHEVEUX. DUREE DU COURS : tweogiE et Praioue
MISE EN PLIS. COURS DU JOUR : environ 6 mois.
PERMANENTES. COURS DU SOIR : environ 3 mais.

. TEINTURE ET DECOLORATION. DIPLOME :

. COIFFURE ET COUP DE PEIGNE. Claud $6 1 fo du cous va orient cit
. RECEPTION ET ADMINISTRATION. , ‘

lo nombre d'heures du cours suivi of le pourcentage. SPECIAL : PERSONNALITÉ. mérité ow Ten,
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Théatre
© THEATRE ANJOU — Geg et Mages,
comédie de Roger McDougall et Ted

Allan, dans une version {française de
Gabriel Arout. Distribution : Georges

Carrère, Marjolaine Hébert, Sophie Séné-
cal. Marc Favreau, Paul Alain et Marcel
Cabay. Représentations : tous les soirs à
sh. 30. Lundi, relâche.

© THEATRE DE L'ORPHEUM — le
T N M. présente le Pain dur de Paul Clau-

del. Distribution : Monique Miller, Mi-

chelle Rossignol, Jean-Louis Roux. Victor

Désy. Guy Hoffman. Mise en scène de

Jean-Louis Roux. Représentations : tous

les soirs à 8 h. 30 Lundi. relâche. Jus-
qu'au 27 avril.

© PARABOLE 63 — R.t.P. de Jacques

Duchesne. Distribution : Lucille Bélan-
ger, Bernard Gauthier. Marc Beaulieu,

Bernard Lapierre, Roland Ganamet, Loui-

se Poulin. Mise en scène de Bernard Gau-

thier. Representations : tous les soirs à
8h. 30. Lundi. relâche.

® THEATRE DE L'EGREGORE — Les

Violettes, comèdie de Georges Schéhadé.

Distribution : Gabriel Gascon. André

Pagè. Denise Moreile. Yvan Canuel, Car-

men Tremblay. Jacqueline Laurent, Ro-

land Laroche. Mise en scène de Jean-

Pierre Ronfard. Représentations : tous

les soirs à 8 h. 30. Dimanche à 7 h. #0.
Lundi, relâche

© THEATRE STELLA — Treize à table,

comédie de Marc-Gilbert Sauvajon. Dis-

tribution : Yvette BrindAmour, Jean

Duceppe. Denise Pelletier. Denise Saint-

Pierre, André Cailloux. Julien Bessette

et Georges Groulx. Mise en scène de

Mercedes Palomino. Représentations:

tous les soirs à 8 h. 90. Pas de relâche
Dimanche. matinée à 2 h. 30 et soirée
17h 30

© THEATRE DE L'ANSE Vaudreuil’ —
L'ami de la famille, comédie de Jacques

Sommet. Distribution : Béatrice Picard,
Monique Joly, Gaëtan Labrèche et Benoit
Girard. Représentations : tous les soirs
à 8 h. 30. Relâche. le lundi.
® THEATRE SAINT-DENIS — Visa pour
l'amour, opérette de Francis Lopez, en
2 actes et 18 tableaux Distribution :
Annie Cordy. Luis Mariano, Jacques Ma-
reuil, Dominique Chantel, Roger Bon-
temps, Ardisson, Jackie Piervil. Mise en
scéne de René Dupuy. Représentations :
tous les soirs à 8 h. 30. Jusqu'au 4 mai.
Matinées les 27, 28 avril et 1 mai.

® HER MAJESTY'S — Carnival, comé-
die musicale adaptée du film “Lili”. Dis-
tribution : Elaine Malbin, David Daniels,
Marge Cameron. Don Potter. Mise en scé-
ne de Charles Blackwell Représenta-
tions : du ler au 4 mat inclusivement à
8h. 30 du soir. Le 4 mai. matinée à 2h. 30.

© CONSERVATOIRE D'ART DRAMATI-
QUE — Leocadia de Jean Anouilh. Dis-
tribution : Michele Aubrey. Nicole Govet-
te, Gilles Vernier. Jean-Louis Damour.
Claude Thibault et des élèves du Conser-
vatoire d'art dramatique et de musique.
sous la direction d'Ulrie Guttinger. Re-
présentations : Les 26 et 27 à 8 h. 30 du
soir et le 28 avril à 2 b. 30 Je l'après-
midi. Entrée libre

Variétés
® LA BUTTE A MATHIEU — spectacle
de chansonniers avec Jean-Pierre Fer-
land, le 27 avril. Représentations 4 +h
et 11 h. du soir
® LE CLUB DES ARTS — Raymond Le-
vesque et sa revue ‘Minuit actualites”.

® LE CENTRE D'ART ETUDIANT —
Les 26 et 27 avril, a 9 h. et 11 h.: Pierre
Calvé.
® AU FORUM — Cavalcade of Stars,
avec Sam Cooke. Jerry Butler, De-
Clark, Solomon Burke. The Crystals. The
Drifters. Little Esther Philips Le 28
avril, à 2 h. 30 et 3 h. du soir.

   

 

L. MARIANO
St-Denis

Cinéma
® ALOUETTE — Mutiny On The Bounty.

Merc., sam., dim. 2 h.; soirée 8 h. 30,
dim. 8 h. :
® AVENUE — The Password is Courage.

th,2h 55 5h 05. 7h159 h. 30.

© BEAUBIEN — Femmes coupables.

Sam. dim. 2 h. 30, 6 h. 25, 10 h. 19. Sem ,
6 h. 25, 10 h. 19. Celui par qui le scandaie
arrive. Sam. dim. 12 h. 15, 4 h. 09, 8 h. 03
Sem.: 8 h. 03
® BIJOU--Le Feu des passions, 12 h 30,

5h. 07.9 h. 44. Tentations, 2h. 00,6 h 37.

La mariée est trop belle, 3h. 29. 8 h 26

® CANADIEN et PLAZA — Comme Dieu

m'a faite, à 12 h 00. 3h 25. 6h 50, 10h

20; le Miracle des loups, a 1 h. 35, 5h. 00,
ah x.

© CAPITOL — War and Peace, 10 h. 35,
1h 35 5h 10.8h 30
© CHAMPLAIN et CREMAZIE — Fem-
mes coupables, 12 h. 00, 4 h. O1, 8 h. 02
Celui par qui le scandale arrive, 1 h. 4,
5h. 47,9 h. 48

® CHATEAU, RIALTO. ROSEMONT —
Who's Got the Action? 2 h 45. 6 h 10.

9h. 50: À Girl Named Tamiko, 12 h. 5,

4h 15.7h 55
® CINERAMA THEATRE IMPERIAL —
How the West Was Won. 8 h. 30 tous les

soirs, merc. mat. 2 h. Sam , dim. 1 h.,

4h 4.
© COMEDIE-CANADIENNE — Noblesse
oblige. Sem: 7h 00.9h 00 Dim: 1h.
3h 00.5h 00.7h 00.9h 00
® FLE(CTRA — La Nuit du loup-garou’,
2h 08, 5h 20, 8h 32, Les Cavaliers de
l'enfer, 12h 30.3 h 42. 6h 54 10h %
@ FRANÇAIS et RIVOLI — Samson vs
Hercule, 2h 45.6 h. 05. 9 h 30. Rue de
la drogue, 1 h. 05, 4 h. 30. 7 h. 55.

® LAVAL — Comme Diev m’'a faite,
12h. 00. 3h 256h 50, 10 h 20: le Mi-

racle des loups, 1 h. 35. 5 h. 00. 8 h. 30.

© LOEW'S — The Birds, 10 h. 10, 12h 25.
2h. 40, 4 h. 50. 7 h 05. 9h 20

® MERCIER — La Nuit dv loup-garov,

 

E. MALBIN
Lit

     D. ST-PIERRE
...Stella

SAM COOKE
...au Forum

12h. 30.3h 42. 6h 54,10 h. 06; Les Ca-

valiers de I'enfer, 2h 10. 5 h 22, 8h. 34.

® MONKLAND — Days of Wine & Roses,
2h. 10, 5 h. 45. 9 hb 35. Roman Spring of
Mrs. Stone. 12 h. 30, 3 h 05, 7 h 50.

© QUTREMONT — Term of Trial, 1 h.
45,4h 20.6h 50. 9h 25.

® PALACE — My Six Loves, 10 h 35,
12h. 45. 2h 355h 10, 7h 20.9 h. 35

® PAPINEAU et GILANADA — Samson

vs Hercule, t hh 05, 4 h 30. 7 h. 55, Rue
de ia drogue, 2 h. 50, 6 h 15, 9 h. 35.

© PARISIEN ‘ler - Le Bateau d‘Emile,

12h ©.2h 50. 3h 05.7h 159h 35.

® PASSE TEMPS Rendez-vous en sep-
tembre, 12h 0. 4h 10.9h 40; Le Bour-

reau du Névada, 3h 15. 8h. 15; Nagana,

1h 05h 30

® PLACE VILLE MARIE “le petit ei

nema: — Divorce Italian Style. 12 h. 15,
2h 30, 4h #5. 7h.9h 15
® PLACE VILLE MARIE — David and
Lisa. 12h 35, 2h #5 th 557 h05,
3h15

SRED ROOM Dorval

of Eddie’s Father, 7 h 2 Sam. mere.
mat th oo Dum th 0e D of Wine
and Roses, + h 10 Sam. merc 1 h 00.
Dim ia ™
6 SALLE DOREF The Password is
Courage,h 50.9h 25 Sam mer, mat.
2h 0 Dim 2h

VILLE — Lawrence of Arabia.
Soiree 8h 13 sam. merc 2h 15 Sem.
2h G5,7h ©

® SNOWDON Sundays and Cybele.
Soirée $ h 3 Sam, dim, merc 2h. et

 

 

 

The Courtship

   

@ STRAND - Tower of London, 11 h. 50.
3h 10. 6h 35 7h 55. Vampire and the
Ballerina, 10h 15.1h 40,5h 05 8h. 25.
® VILLERAY -- Les Cavaliers de l'en-
fer, 2h 11. 5h 14 8h 17, La Nuit du
loup-garou, 12h 40. 3h 13.6h 46, 9h 49.

© WESTMOUNT -. The Fast Lady, 1 h,
3h. 19,5h 2. Th 30 3h 65.

 

   

 

Samedi, le 27 avril

2 h. — {(CFTM) — Heidi. Comédie dramatique

avec Elisabeth Heinrich. Gretier. L'histoire d'une peti-

te orpheline qui vit heureuse avec son grand-père dans

ses montagnes
2h. 15 — (CFCF) — The Storm Rider. Avec Scott

Brady. Mala Powers et Bill Williams.
8 h. — (CFTM) — Une aventure de Buffalo Bill.

Drame d'aventures avec Gary Cooper et Jean Arthur.
Des démobilisés de la guerre de Sécession reçoivent
la mission de combattre les Indiens.
8h 30 — (CBFT) — Pour l'amour d'une reine.

Drame historique avec O. W. Fisher et Odile Versois.
Au Danemark, les ministres de la cour tentent d'em-
pècher le roi de régner.

9h. — (CBMT) — Somebedy Up There Likes Me.
Film policier avec Paui Newman et Pier Angeli.

19h. — (CBFT) — Tripoli. Film d'aventures avec
John Payne et Maureen O'Hara.

1 h. 19 — (CFTM) — Chacun son teur. Comédie
avec Robert Lamoureux et Michèle Philippe.

M h, 35 — (CBMT) — Scene of the Crime. Film
policier avec Van Johnson et G. De Haven.

12 bh. — (CFCF) — Unfaithfully Yours. Comédie
avec Rex Harrison et Linda Darnell.

Dimanche, le 28 avril

12 h. 0$ — (CFCF) — The Life of Giuseppe Verdi.
Avec Gaby Morlay et Fosco Giachetti.

2h. — (CFTM) — Voyage interrempu, Drame avec

Richard Todd et Valerie Hobson. Version française du
film américain “Interrupted Journey’.

6h. — (CFCF) — Personal Affair. Mystère avec
Gene Tierney et Leo Gwen.

8 h. — (CFTM) — Daniel Beene, Vinvincible trap.
peur. Aventures avec Bruce Bennett et Lon Chaney Jr.

Histoire romancée du héros légendaire qui, en 1775,
it la Caroline du Nord.

11 h, 10 — (CFTM) — Clara et les méchants. Comé-
die satirique avec Minou Drouet, Jacqueline Joubert et

Jacques Morel.

Lundi, le 29 avril
1h. — (CBET) — Le Trésor des Caraïbes. Film

d'aventures avec John Payne et Ariene Dahl. Pour se

venger, un honnête commerçant devient le plus cruel
flibustier des mers tropicales.

3h. — (CECE) — Pinky. Drame avec Jeanne Crain.
William Lundigun et Ethel Barrymore,

2h. 45 — (CFTM) — Le Château du dragen. Drame
avec Gene Tierney et Vincent Price. Un châtelain tue

meer ———a—

RTTTTgyn©

YA à

L7 jour
sa première femme. qui n'a pu ‘lui donner un fils. MI

tente de tuer la seconde parce que son fils est mort

après sa naissance.
11h. — (CBFT) — Vivre un grand amour. Drame

psychologique avec Deborah Kerr et Van Johnson.

11 h. 10 — (CFTM) — L'Amour au collège. Avec
Christine Carrere et Isabelle Redi. les intrigues au
sein d'un coilége de jeunes filles.

11 h. 32 — (CBMT) — These Glamour Girls.

Mardi, le 30 avril
1h — (CBFT) — Ali-Baba et les 46 voleurs Film

de Jacques Becker, d'après le conte des Mille et Une
Nuits Vedette : Fernandel,

1h. — (CFCF) — Locking On the Bridge Side Avec
Gracie Fields. Comédie musicale anglaise.

2 h. 45 — Bandido caballere Version francaise du
füm américain ‘’Bandido’’, avec Robert Mitchum et
Ursula Thiesse. Des trafiquants d'armes intriguent
dans une aventure mouvementée, qui se déroule au
Mexique

11 h. — {CBFT) — La Bataille du Rio de la Plats
Film de guerre relatant la poursuite et la destruction
d'un croiseur de poche allemand.

11 h. 10 — (CFTM}) — Dernières vacances. Avec
Berthe Bovy, Renée Devillers, Pierre Dux et Odile
Versois. Une comédie dramatique.

11 h. 33 — (CBMT) — Mappy Ge Lovely. Comédie
musicale avec Vera Ellen, David Niven et Cesar
Romeru.

Mercredi, le ler mai
1h, — (CBFT) — La Bataille du Rio de la Plata.

{Voir mardi soir, 11 h.>
1h — (CFCF) — Miss and Make Up. Avec Cary

Grant, Helen Mack, Genevieve Tobin et Edward Eve-
rett Horton. Une comédie.

2h. 45 — (CFTM) — Poil de carotte. Adaptation de
la pièce célébre de Jules Renard. Les interprétes :
Raymond Souplex, Pierre Larquey, Cri-Cri Simon et
Germaine Dermoz.
Oh 3% — (CECF) — The Dam Busters. Avec Ri-

chard Todd, Michael Redgrave et Ursula Jeans. Drame
el aventures se passant à Londres, en 1942.

1h — (CBET) — Los Faux-mennayeurs, Version
française d'un film américain. Ne pas confondre avec
le roman du même titre d'André Gide, Film d'aventu-
res où l'on verra les services secrets des Fiats-Unis
à l'oeuvre contre une bande.

11 h, 10 — (CFTM} — Au p'tit zeuave. Avec Dany
Robin et Yves Deniaud. Drame sentimental.

7
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11h. 33 — (CBMT) — Twe-Faced Woman Comeslie
avec Greta Garbo ot Melvyn Douglas

Jeudi, le 2 mai
1h. — (CBFT) — Le 84 prend des vacances. Comé-

die avec Rellys. Un chauffeur d'autobus surprend sa
femme dans une auto avec un autre homme. [M la
poursuit .. . en autobus

1h. — (CFCF) — To Mary, With Love Drame avec
Warner Baxter. La vie pendant la dépression avec
l'histoire d'un triangie

2 h. 45 — (CFTM) — Le Tampon du capisten. Vau-
deville avec Rellys. Un quiproquo fait croire qu'un
soldat souffre-douieur a hérité d’une grosse fortune.

7 h. 30 — (CFCF) — The Flame and the Arrew.
Aventures avec Burt Lancaster Guerres suscilées par
l'injustice d'un despote en lalie mediévaie.

8h, 20 — (CFTM) — La Nuit des suspectes. Film
policier avec Geneviève Kervine. Huit (emmes ont un
mobile pour avoir mis a Mort un homme,

11 bh, — (CBFT) — Nuits blanches. Drame psycho-
logique et sentimental avec Maria Schell. Une jeune
fille attend un homme mysterieux dont elle s'est épri-
se, et qui est parti
M h. 19 — (CFTM) — La Peau d'un homme. Comé-

die policière avec Pierre i.arquey. Un crime parfait.
ou presque. La police nage en plein mystère. On re-
court aux chocs psychologiques

Vendredi, le 3 mai
1h. — (CBFT) — Nuits blanches. Voir jeudi, 11 h.
1h — (CFCF) — The Ferbidden Street. Drame

avec Dana Andrews. Aventures amoureuses dans les
taudis de Londres, en 1875

2h. 45 — (CFTM) — Les Amants de Tolède. Drame
romantique avec Françoise Arnoul. Quatre êtres sont
jetés dans le tourbillon qu'actionne le destin, Ces
amants vont à leur perte
7h,20 — (CFCF) — If ! Had a Millien. Comédie

dramatique avec Gary Cooper. Un millionnaire excen-
trique décide de laisser <a fortune a huit inconnus, dont
il trouve les noms dans le bottin.
6h. 30 — Comment épouser un millionnaire. Comé-

die avec Marylin Monroe. Trois jolies files louent un
magnifique appartement pour attirer les millionnaires.

Fh.16 —{CFTM) = Les (les de l'Enfer. Aventures
policières avec John Payne Un ex-avocat, devenu dé-
tective privé, triomphe de loutes les embûâches.

M9h, 30 — (CBFT) — Métier-vous des blondes Avec
Martine Carol. Un homme qui enquête sur le mort
d'une journaliste est soupçonné de meurtre par la
police.
1h 33 — (COMT) — Ne Highway in the Sky,



 
 

lors de l'Exposition universelle . .

“Je ferai concurrence aux

artistes internationaux

par Jean Laurac

tiop de chances aux jeunes 7
Ceux qui veulent percer dans
le monde des apectacles ents
la he trop facile 7 hata
qu'on ne des monte pas sur on
piédestal sans raison cullisante
et 8 qu'ils aient pu acsquerer
l'expérience nécessaire
parfaire leur art ?
‘Oui !, déclare Christme Char-

bonneau. C'est malheyreur «
dire, mais, au Québec. ce n'es:
pas le talent qu: prime On a un
petit esprit régional, On accepte
une foule de choses des nôtres
On leur pardonne presque toutes
leurs imperfections. C'est un peu
pour ça qu'on n'avance guet
qu'on ne progresse que tres lew.
tement

Petit public
Nous discutions ©hatsens

Christine, un auteur-compositeur

    

pour

interprète, n'a que Hans. ot
depuis déjà quelques annees,
elle se permet de donner dee
Técitals un peu partout dans
province.

On suit qu'a P. 3% ant qu our
artiste puisse se mettre Ge
presenter un “one man show4
faut du temps et de l'experience
Seuls Jes grands de la chansor
se hasardent dans ce duminne
des plus difficiles.

Tei, pour peu que vous <ovez
chansennier où encore que vous
interpretiez des chansons ar
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CE SOIR
8 hres 30 precises

ET JUSQU'AU 4 MAI
excepté, lundi, 29 avril

MATINÉES:
27, 28 avril et 4 mai

—
i bäansenmers,

Peut-on dire qu'en donne ont Frandes ouvertes. Vous pou- elle. Mon père est professeur de | gens du métier, mais pour le
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(Christine Charborneau)

 

les portes vous chanson trés lentement, me dat- “Je ne chante pas pour les
pu-

vez monter seul sur une scene

|

guitare. Il y en avast loupours bhc en général.”
el léssr le publie en haleine pen-
sant plus d'une heure. On vous
(Camers Ca se comprend : |
Noun pelt groupe de fanati-

que: gu vont entendre 1’ Artiste!
Mins iorsqu'on fait face au

#rund public. ce n'est plus la
mere chose Christine a pu s'en
rendre compte, le jour où elle a
accepte de chanter dans un petil
cäbaret de banticue. Elle n'a fait :

 

 

une qui trainait dans la masson. |
quelque part. Vers l'âge de 13]
ans, j'ai commencé à en grotier. |
pour passer le temps. ext venu
lout naturellement : j'ai mis des .
paroles sur les mrs que jam.
proussais.
Au début elle chantait dans

les écoles, les convents el les
colleges.
“Aujourd'hui, je ne peur pos

como  
"Pl-cto Roger Lamoureux >

‘C'est dommage de l'avouer, mais, au Québec, on possède un

petit esprit regional, déclare CHRISTINE CHARBONNEAU. On

Fardenne à nos artistes presque toutes les imperfections qu'ils

commettent.”

cuer spactone Aussitôt apres. !
or Vu remercice. Elle n'est me.)
ne pas revenue pour le second

Qui est-elle ?
su: est Christine Charbonneau?
J'ai entendu parler delle pour

ia premiere fois, il y a quelques
ances On m'en disait alors
te mcoup de bien.
Îepuis. silence. Continuait-

elle à chanter ? Avait-elle aban-
conne ce dur métier ” Je n'en
séveus Men lorsqu'un soir, a une
conference de presse, on me la
presente. Une très jolie fille avec
une coupe de cheveux toutefois
un peu bizarre. J'en apprends la
tanson, lorsqu'elle me dit qu'elle
st coupe les cheveux elle-même
Flle a du charme, de l’entregent.
Toujours souriante, elle est hueu-
reuse de vivre et ne ressemble
aucunement a ces jeunes filles
de son âge, poetes, écrivains ou
chansenniers, qui ont les cheveux
longs, les joues pâles, les yeux
praves et le regard triste. Flle
est totalement différente de l'i-
mage traditionnelle qu'on pour-
taul s'en faire. Elle ne ressem-
ble fus a la nostalgique jeune
fille qui poursuit ses rêves inté-
tieurs. Au contraire, elle débor-
de de vitalité. Tout semble |’
muser. Lom d'être désabusée.
«ile croit toujours à l'Amour.
Mariée depuis le début de l'au-
tomne, elle s'ennuie lorsqu'elle
dent quitter son mari pendant
quelques jours pour aller chan-
ter. |

Un micresillon
En discutant avec Christine,

lapprends que non seulement
elle continue à chanter ici et là,
mais qu'elle enregistrera bientôt

la compa-

dans la

  

 

   

 

gn
“J'as commencé  

encore dire que je suis connue
du public en général. mois les
amateurs de chansonniers saveni

‘qui je suis.”

Est-elle ambitieuse ©

‘Par tempérament, our. mins
Je ne vois pus loin. Je suis tres
simple dans mes ambitions. Je
chante, je suis heureuse.”

Quelques instants plus lard.
elle déclarera qu'elle n'amtation-.
ne pas d'êlre tres connue. mins
plutôt d'étre reconnue. |

I

En cage
CLIFFORD EVANS, dans une
scène du film ‘’la Nuit dv lovp-

", à l'affiche des cinémas
rcier, Electra e Villeray

peur une deuxième semaine.

Pourquoi chante-elle ? ;
‘Ce n'est pas compliqué. Si je

chante, c'est tout simplement
parce que j'ai écrit des chansons.
Si je n'en avais pas écrit, je
ne chante-ais pas.”
Estelle chantée par d'autres?

‘Sur son dernier microsillon,
Ginette Ravel interprète “L’a-
mour .. . c'est comme un jour”.
Je suis d'ailleurs toute charmée
qu'on ait choisi ce titre pour le
maicrosillon. De son côté, Da-
nielle Oderra prépare quelques-
unes de mes compositions.”

@ Si elle ne chante pas dans
les cabarets, c'est tout simple-|
ment parce qu'on ne le lui de-
mande pas.
“Jor déja eu une expérience

malheureuse, on pourrait méme
dire désastreuse, mais ça ne
veut absolument rien dire. C'était
ma première tentative dans ce
domaine et je n'ai pas été trop
chanceuse”,

® Elle a du chien, cette jolie
petite Christine. En ce moment,
elle prépare son long-jeu :
“Ce sera un disque insolent . . .

Je me paie un peu la g... des
nens. C'est osé. Pas aussi cru
aque cerlaines chansons gaillar-
«es, J'emploie des synonymes,
Ww Tecours Gur images pour dé-
(rive des histoires triviales.”

@ Cc sera l'Exposition interna-
tenale dans quatre ans, à Mont-
rel. Elie y pense:
‘Je serai prête. Si je regarde

vs propres que j'ai faits depuis
vs debuts el si je continue à
travailier au même rythme, je

 

Une journée

de charité!
C'est Le 2 moi, de § heu

res du matin à 9 heures
du soir, ‘aura Meu “io
Journée de laLigue”, journée
de charité orgamsée por le
Ligue de lo Jeunesse jémims-
ne au profit de ses oeuvres
sociales, avec la collaboration
d’artistes de la vadio. de ic
télévision et du théâtre. ;
Cette journée se déroulera j

dans les locaur du mayasm
Simpson. En plus des défilés
de mode qui se tiendront aux
rayons des dames et des en
fants, des artistes comme
Mmes Monique Lepage. Nor-
mand Hudon, Huguette Proulx,
Hélène Baillargeon, Hélène
Gougeon préteront leur con
cours pour la décoration des
tables et des pièces. Momas
Fonfon et Germame Dupas
s’occuperont du Toyon des
enfants. On pourra voir épale-
ment des chanteurs et chan
teuses comme Pierre Lalonde.
Joël Denis, Robert Demontr-
gny. Pauline Julien et Margo!

 

leurs disques.
La présence de ces artisies Lefebvre qui autoyraphieront |

{
ine manquera pas d'attirer une

foule importante, qui viendre -
-| Ginsi en aide aux oeuvres de
-| la Ligue de la Jeunesse fémi-
| nine dont le but principal est

de fournir des souliers our
enfants indigents. |

J

eee ee... .

peur m'amélicrer encore sens:
blement.”
@ Croit-elie pouvoir faire con.

currence aux artistes interns-
tionaux ?

i “Je l'espére bien '

* @ N'est-elle pas un peu oi
gueilleuse ou présomptueuse ”
,Faire une telle affirmation à un
journaliste? Cela paraîtra cet-

,tainement dans le journal...
“Et aprés ? Si j'affirme une

telle chose. c'est que je la eus
possible. Si on ne soit pos ce

l qu'on vaut au boul de cing ons
on ne le saura jamass.”

| ® C'est tout. Rendez-vous en
1967 pour voir oll en sera Chris
tine Charbonneau |

 

 
  

 

Des milliers...

VOIENT SANS LUNETTES

TOUT

EST DANS

LA FAÇON

DE VOIR !

 

BBE 8rec

UN BONI SANS PRECEDENT
"cvs recevrez gratuitement une paire supplémentaire de lentilles teintées
pris. Dieu vert ou brun, selon votre choix. Ce sont les fameuves lentilles
Vent-Ar don! vous avez si souvent entendu parler. En plus, le wot
original de vos verres vous donne droit à une garantie à vie pour
tout changement de prescription — excepté lorsqu'il s'agit de les sem
Fiacer par des lentilles à double foyer — Services disponibles seulement
à nos bureaux Vent-Air,

Visitez nete bureau canadien le plus près pour une démonstration sans
eklhgatiun de voire part. Demain, vous verrez peut-être SANS LUNETTES

a>
_—
CONTACT LENSES’

Service d'information ou Public,

r— Exclusive à
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sport-atout!

Vive la liberté d'un instructeur !
@ Depuis déjà quelques mois, on a vanté les mérites
de PUNCH IMLACH et de SID ABEL, et les commentaires
à leur sujet veulent qu'ils soient les deux meilleurs
instructeurs de la ligue NATIONALE.

IMLACH a conduit ses hommes au championnat

de la N.H.l. et les a, par la suite, menés à la conquête

de la coupe Stanley. Quant à ABEL, avec un club ordi-

naire, À a construit une équipe qui a terminé la saison

à seulement cinq points du championnat et qui s'est

rendue en grande finale des séries éliminatoires.

Les deux hommes ont fait leurs preuves et tous

les éloges qu’ils reçoivent maintenant sont largement

mérités. Il est à se demander toutefois si IMLACH et

EL auraient obtenu autant de succès avec leurs

joueurs. s'ils avaient eu à travailler sous les ordres

‘un gérant général. Un fait est certain, c'est qu'ABEL

avec Jack Adams à ses trousses l'an dernier, n'a pu

faire mieux que de doter Detroit d'une cinquième place

dans le classement des équipes.

ABEL a assumé les doubles fonctions de gérant at

d'instructeur cette année, et voilà qu'avec à peu près

les mêmes hommes, son club a causé la plus grande

surprise de l'année dans le hockey.

ll est reconnu que Imlach et Abel choisissent sux-

mêmes leurs joueurs et dirigent les exercices et ‘2:

joutes à ieur gré. Ils ont tous les pouvoirs. quoi. Er zeta

oolitique des doubles fonctions s'est avérée heureuse

dans les deux cas. Aurait-il fallu que TOE BLAKE

WOY PILOUS, RED SULLIVAN et MILT SCHMIDT jours:

sent d'autant de liberté pour obtenir plus de succes

avec leurs clubs respectifs ? Peut-être. Chose certaine

même avec la meilleure volonté du monde, les gérants

3ènéraux nusent au travail des instructeurs en s'inge-

rant dans leurs affaires. Tout le monde sait tres Dan

que ‘es SELKE, IVAN, et les frères PATRICK s'intèrzs-

sant grandement au rendement de leurs équipes =

par conséquent, qu'ils se permettent de faire des 3ug-

gastions a l'insteucteur et souvent de leur donner Jes

diractives.

C'est peut-être là une preuve que les gérants gen=-

“aux sont conscients de leurs responsabilités. Mais 3:

24 responsabilités se limitaient aux affaires du zlun

an général, non à la sélection et à l'utilisation Jes

‘mueurs, ‘@s ‘nstructeurs ne s'en porteraient que mieux

A TOPONTO 2 à DETROIT, en tout cas, cela a Dan

Fanctionné.

A propos de la guerre Cléroux-Ladouceur
@ ROBERT CLEROUX n'y est pas allé de main morte à

l'égard du promoteur JEAN LADOUCEUR, depuis que

ce dernier a obtenu la signature de ZORA FOLLEY pour

affronter le champion canadien. “Jamais je ne me

battrai pour le compte de Ladouceur”, a crié CLEROUX

ser tous les toits. “J'ai promis ce combat à REGIS

LEVESQUE et je n'ai qu'une parole”.

Et après avoir attaqué violemment Ladouceur par

le voix des journaux, CLEROUX s'est ravisé au sujet

de l'ex-promoteur de boxe EDDIE QUINN. “Il n'est

peut-être pas si pire que je le pensais”, a-t-il confié à

mon confrère Gus Lacombe. Cela fait un peu étrange

d'entendre parler Cléroux de la sorte, après qu'il eu!

passé Quinn au crible il n'y a pas tellement longtemps

encore.

L'autre soir, avant le match — plutôt ennuyeux —

CLEROUX-HUGUES, Jean Ladouceur distribuait un com-

muniqué intitulé: “La vérité sur les relations entre

Robert Cléroux et Jean Ladouceur”. Evidemment, La-

douceur contredisait toutes les déclarations antérieures

du boxeur concernant Ja bataille entre les promoteurs.

Le lendemain, on annonçait la rupture Cléroux-

Sachman. Or, on se souvient que BACHMAN était de.

venu l’ennemi numéro un du promoteur EDDIE QUINN.

A la lumière de tous ces faits, de toutes ces déclara-

tions contradictoires at surtout devant ce’ changement’

d'attitude de CLEROUX à l'égard d'EDDIE QUINN,serail-

À possible que le match FOLLEY-CLEROUX soit présente

au ‘Forum pour le compte de QUINN ? La question

se pose.

Si FOLLEY venait à Montréal, il est certain que son

mmbat contre Cléroux pourrait facilement attirer quel-

que 10,000 spectateurs, et seul le FORUM peut conterir

autant de personnes. Et qui peut être le promoteur

d'une soirée Je boxe professionnelle au Forum, outre

Eddie Quinn ? Personne, que je sache.

Ce n’est pas une prédiction, mais je ne serais pas

étonné que tout cela se concrétise. C'est une histoire

assez confuse. Elle est exactement ce qu'est le sport

de la boxe et la plupart de ses magnats.

Jean AUCOIN
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REGIS LEVESQUE
.. honnête et sincère

…
ROBERT CLEROU
..les mains libres

 

Cléroux prend le parti de Lévesque
 

AL BACHMAN
il a ses torts

"Je préfère me retirer plutôt

que de manquer à ma parole
la bare est devenue le <poit

le plus discuté au monde. Les
nombreuses pertes de vie dont
elle a été la cause ont boule.
versé l'apinion publique. Et sa
réputation continue toujours à
dévliner, à cause de l'ingérenve
d'organisations louches dans la

par Gus LACOMBE

promotion des combats. Onfait

tout pour écarter un promoteur

finnnète. Souvent, les gérants
sont les premiers responsables
de vet état de choses. Ils pren-
nent tous les moyens imagina-
bles pour le faire chanter. Par

ricochet, les boxeurs se trou-

vent être les principales victi-
mas de ces machinations,

Robert Cléroux est peut-être
un de ceux qui ont le plus suuf-
fert de cette irresponsabilité de
leurs Zérants, Apces la remise
de son combat contre Archie
Moore, la lumiere s'est faite sur
la présentation des matches. On
s'est rendu compte que l’on fai-
aait fi de son opinion au moment
Je la signature d'un contrat. On
concluait tous les arrangements
a son insu. Et, peu de temps
après, il devenait la victime des
ententes prises au préalable par
ses gérants.

Le respect des engagements
Le champuwn canadien des

pauds lourds a toujours eu a
coeur d'honorer ses engagements.
Il se sentait responsable des si-
gnatures et des avancés de ses
patrons. Pour Cléroux. un hom-
me ne doit jamais manquer à sa
parole. Une promesse est aussi
importante qu'un contrat. Un
athlète a le devoir de la respec-
ter.
Le contrat entre Al Bachman

at Robert Cléroux expire le 12
mai. Et il ne sera pas renou-
velé. Voici. à ce sujet, les com-
mentaires de Cléroux :
“Se n'ai pas l'intention. dit-il

de signer un nouveau contrat
avec Bachman. Je veux devenir
libre. Toutefois, si Bachman

combals. .je .serai
prêt a les accepter aux mêmes
conditions que mon présent con-
trat
_ —Qu'est-ce qui vous a poussé
à prendre cette décision ?
- u'un boxeur a atteint

une certaine maturité, je ne vois
pas ‘a nécessité pour lui d'avoir

   

nr

 >
un gérant régulier. IL doit pou

voir prendre l'initiative. SA de

cide lui-même des termes d'une
rencontre, il n'a aucune raison
de se plaindre. It est le seul res
ponsable de ses actes Dans l'en
semble, Bachman a fait son
possible pour m'aider. Mais Je
dois admettre qu'il n'a pas tou
Jours agi correctement avec Moi
Je suis un homme franc t'est

pourquoi je déteste les manugan
ces en sous-main.
— Que voulez-vous dire *

Une promesse
— Vous le savez autant que

moi... ‘Aprés quelques miaut-s
de silence, il continua

“Il est inconcevable que lon
pose des conditions irresulieres
à un promoteur pour ia presen
tation d'un match. Apres tout, 1l
risque une assez forte somme
d'argent pour obtenir la signa
ture des boxeurs sans qu'il ut
a défrayer des depenses suppie
mentaires. J'ai d'ailleurs averti
Régis Lévesque que je ne tole
rerai plus ces icrégularites Un
gérant n’a pas le droit de mettre
le promoteur au blanc. Levesque
a agi de la sorte parce qu'il ne
connaissait pas mieux Pour la
réussite d'une séance de boxe, ii
croyait devoir se plier aux xi
gences de tout le monde Il a eu
sa leçon. Et je suis sûr qu'il ne
recommencera plus. Ii est trop
honnête. trop sincere, pour le
fier la Commission athlétique”

Bachman n'avait pas le droit
de demander une somme supple
mentaire à celle qu'il obtenait en
vertu du contrat qui le lie a
Cléroux. En outrc, il ne pouvanr
imposer le nom d'un publicitiure
a gages. Enfin, il est défendu 4e
verser à une tierce personne une
partie des gains d'un boxeur '
— Sont-ce les raisons qui vous

poussent à résilier votre contrat”
— Peut-être . . . et d’autres per-

sonnelies. Je tiens à le redire
Bachman a eu ses bons côtès.
mais il a aussi ses torts. Depuis
la remise de mon combat contre
Moore, j'ai boxé a plusieurs en-
droits. J'ai rencontré beaucoup
de monde. Et je constate aujour-
d'hui qu'Eddie Quinn n'est pas
si vilain que l’on pense Bien
sûr, il a commis des bévurs

: Mais elles sent minimes, -com-
parées à d'autres...
y, L'absence de Bachman ne
risque-t-elle pas de vous nuire
dans l'organisation de vos com-
bats ?

| = Au début, un boxeur à be-
soin d'un bon gérant pour lui
trouver des adversaires Lorsque

nest faite, ce sont
r» qui viennent a

  

voter Tepuli
Les armel
sous

Que pensez-vous de l'anson-
ce de M Laudouceur, qui prétend
mur obtenu la signature de Zora
Failey pour un match contre
veus *

Des irrégularités
— Tumais je ne me battrai
tre Folley avec M. Laduu-

veur comme promoteur. Peu
mporte le montant de la bourse
l'a promis ce combat a Lêves-
que. je Lwendrai parole. Rien ne
me fera changer d'idée. Dans le
cas present, Ladouceur a bien
mal agi Ha manqué a sa parule.
Apres avoir consenti à laisser à
Levesque le soin d'organiser le
match, il partait le lendemain à
destination de Phoenix (Arizona)
pour obtenir la signature de
Friley Voila un geste malhon-
nête, que je desapprouve. Je le
‘ens maintenant pour un hypo-
crite ot un menteur | Je deteste
és genre de personnage li a
baissé dans mon estime Ce com-
bat contre Folley revient de droit
à Lévesque Ce dernier a risqué
toutes <es economies pour relever
la boxe a Montréal. 11 a même
vendu <a maison de  Trois-
Rivieres $5,500" pour garantir
sa premiere séance de boxe.
\vant mon premier combat. j'ai
fait des promesses verbales à
Levesque, et je les tiendrai. Je
prendrai ma retraite plutôt que
de me dédire *

— N'aviez-vous pas déjà signé
un cortrat avec M. Ladouceur ?

— C'est exact J'ai accepté les
conditions du match contre Jesse
Bowdry M. Ladouceur devait
Alors présenter une séance de
boxe a Verdun Mais je n'ai rien
‘gne en ce qui concerne un
Match contre Foiley.

— Charley Goldman va t il con-
tunuer à agir comme votre en-
tramneur *

— Certainement Depuis qu'il
me dirige, j'ai fait beaucoup de
progres. Charley a le don de
corriger vos faiblesses. C’est un
homme patient, qui met l'athlète
a son aise Hi ne passe pas son
temps a vous importuner.

Cléroux tient à relever le pres-
tige de la boxe à Montréal. NI
se veul pas explaiter les,prome-
teurs, dont il connaît bien les
responsabil T1 s'est en
envers Régis Lévesque, et il ne
songe pas à se récuxer. La loyau-
té de Robert mérite d'être souli-
gnée. Car aujourd'hui il y en a
trop qui cédent devant la pres
sion de gens influents

 

  

 

  

 

 
 



  

 

 Un précédent dans l’histoire du
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golf

a victoire de Bob Charles |

s
9
v

  

a réjoui tous les gauchers J
On dit de temps à autre

qu'un gaucher n'a pas sa place
dans certains sports, el qu'il a

vraiment l'air gauche loysqu'il

par Robert RIVET

exécute un mouvement. li + a

pourtant au baseball des lan-
ceurs € frappeurs gauchers qui

ont été extraordinaires et qui

le sont encore.

Au hockey. les ailiers gauches
ou ceux qui lancent de ce côté
ont autant de grâce que leurs
opposés, Landis qu'au football on
ne remarque presque pas lu dif
férence. Au tennis. à lu boxe et
au golf, les gauchers sont gene
ralement Moins en cuidence,
mais ils réussissent tout de meme
à faire parler d'eux et à accom
plir de beuux exploits

Un grand nom
Depuis dimanche dernier. les

Bolfeurs gauchers sont tres heu
reux car un des leurs vient de
prendre la vedette. Au cours des
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POUR FAIRE VITE ET BIEN...

SPEED STICK DE MENNEN

désodorisant pour hommes!

 

  

MENNENannées, les maîtres de ce sport. REAL JARRY ... ‘Vi ”les grandes vedettes. ceux. que JARR Vive Bob Charles et les golfeurs gauchers ! SPEED,

l'on pouvait vraiment prendre aucunement car ils peuvent vbte. déré par plusieurs comme le S'applique rapidement et propre- STICK®
pour Modèles. étaient tous des rur l'effet qu'ils désirent.” meilleur golfeur gaucher du Ca- ment. Le grand applicateur, format
droitiers : Palmer. Nicklaus,  Alers, comment se fait-il que nada. I! nous a fait remarquer ; ! deodorant
Snead, Player etc. Mus aujour-
d'hui Bob Charles a rehausse le
prestige des gauchers en gagnant
l'omnium de Houston. au Texas
Nous avons même entendu cer-
tains folfeurs gauchers s'ecrier
“L'avenir est aux gauchers 7

C'était la première fois dans
l'histoire du golf profesmonne.
qu'un gaucher remportait les hon-
meurs d'un tournoi de l'Associa-
tion professionnelle du golf De
plus, Charles, un Néo-Zéland:ns,
à, avec sa fiche de 268 — 12 sous
la normale — établi un nouveau
record pour l'omnium de Hous.
ton. L'ancien record était de 273
et avait été réussi en 1958 par
Crarry Middlecoff.

Bob Charles a donc mérité d
manche dernier le premier prix
de $10,000. Il est passé au Be runy
pour les bourses gagnées depuis
le début de 1963 et, dans trois des
dix tournois auxquels il a part
cipé depuis le début de l'année
il s’est classé parmi les cing
premiers — ce qui est \rument
impressionnant.

 

Un stimulant
A la suite du triomphe a

Charles, nous avons discuté ce
son exploit avec Reéal “lefty”
Jarry, professionnel au club de
golf de Sainte-Dorothée ef un
des meilleurs golfeurs Euuchers
du Canada. Réal nous à dil “Je
n'ai jamais vu jouer Charles
mais il frappe très bien la tale
Je crois que cette victoire vit sth
muler l'intérét chez les gauchers
Ceux qui avaient un complexe
n’en auront plus.”

Les golfeurs gauchers sont-ils
nombreux ?
‘La moyenne est de 3 où 4 1

100 dans la plupart des ciut-s
Mais ici, à Sainte-Dorothée. 1
erois qu'elle est de 5 où 6 p 106
car le professeur est gaucher.”
Comment se fnit-il que les

champions gauchers soient si ra-
res ?
“C'est dû à la faible moyenne.

mais il y a de Lrès bons golteurs
gauchers. Je crois que le triom-
phe de Charles va leur aider.
ear ils pourront copier sur i’

Est-il vrai que la majorité des
terrains avantagent les golfeurs
droitiers ?

“J'ai joué un peu partout et je
De suis pas de cet avis. Il y a
même des terrains qui favorisent
les gauchers, comme à Roscmé-
re, par exemple. Mais dans ln
classe des professionnels. ou
même de ceux qui ont huit de
handicap et moins, le tournant
à gauche eu à droite ne dérange

 

si peu de joueurs gauchers de-
viennent de grands champions *
TA cause de leur faible nom-

bre, car je crois qu'actuellement
il n’y en a que deux ou trois sur
ie grand circuit professionnel
américain. I! ne faut pas oublier
que certains professionnels sont
de bons ambidextres, comme ce
fut le cas de Ben Hogan, d'André

qu'un de ses élèves, un gaucher.
a commencé à zéro et. au bout
de deux ans, est parvenu à jouer
en bas de 80 assez régulièrement.
Jarry a cependant souligné que
le golfeur en question joue avec
assiduité. C'est tout de même
une réussite qui peut faire rougir
bien des droitiers. Les gauchers |
n'ont donc qu'à suivre les traces

pour hommes, assure une triple

protection à chaque touche.

 

vos saw

désccorisant
POLE noswust

Gagner, de Stan Horne et de de Bob Charles pour parcourir
plusieurs autres.” les terrains la téte haute. En
Lefty Jarry, qui en est à sa 8e / attendant, droitiers gauches que

année comme professionnel au! nous sommes. nous essayons tou-
club Sainte-Dorothée, est consi- | jours de briser le 100.

AMATEURS DE BATEAUX
soyez ovisés

LE PRIX: CE N'EST PAS.TOUT
souvent un bas prix vous fait oublier :

® La qualité du produit et
e L'importance du service

  vous offrent en plus ;
de la qualité incontestée de ses produits

UN SERVICE INÉGALÉ
par des hommes dont la compétence à

été éprouvés — Un service mobile

sur garantie sans charge.

RÉPARATION DE TONDEUSES
DE TOUTES MARQUES

- REPARATIONS GARANTIE; - -- --—-
MOTEURS JOHNSON
BATEAUX O.M.C.
et CRESTLINER
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Venez faire votre choix chez

    
   

  

  

3597 HOCHELAGA
SALLE DE MONTRE

|CENTRE PAUL-SAUVE
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Si vous les préférez
fraîchement roulées

TABAC À
CIGARETTES

»
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Fraicheur et saveur
distinguent le fameux
TABAC A CIGARETTES

Plats
EN PAQUET OU EN BOÎTE MÉTALLIQUE D'UNE DEMI-LIVRECe
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Nate Oliver est devenu le septième membre de leur choeur

Quand ils perdent, les Dodgers

peuvent se consoler en chantant
Les Dodgers de Los Angeles est rapide. Il a de bonnes dessus le marbre”, de répondre

A
-
6
6

 

sont impressionnés par l'habi-| mains. a peut frapper la balle
ë ‘ate | avec aploml i compléter

leté de la recrue Nate "Peewee les doubles-jeux. 11 est complet,
Oliver. Mais le plus étonnant, intelligent 4très modeste. Nous

c'est queleur nouveau joueur

|

POUIEisdrcerla parse
de deuxième but chante ausei : sion sans qu'il vous réponde par
très bien. “eea sottises.”

Selon toute évidence, I'aspirant| “Ce qui me plait en lui, c'est

désireux de se mériter un poste Qu'il ne s'excite pas pour
avec les Bums doit être doué de ; À :
divers talents. Mury Wills, Don rry Burright, qui a commencé
Drysdale. Sandy Koufax. Lee la saison avecnous, avait ce dé-

Wallis, ainsi que Tommy et Wil-|faut l'an dernier. Il est toujours

lie Davis, ont fait leurs preuves |très calme sur le losange. S'il

en donnant des spectacles dans | connaît une Mauvaise journée. il

les cabarets. Mais voici qu'un:se dit à lui-même, demain ce
jeune homme de 22 ans tente de Sera mieux.

es supplanter en se trémoussant| Le rapide voltigeur de centre.
devant une boîte à musique. à qui a passé du club Spokane aux
Vero Beach. pendant que Sammy ; Dodgers il y a trois ans, nous ra-
Davis Jr. chante “What Kind of conte une petite anecdote à ce
Fool Am I ?”’. Onse croirait en sujet. ‘’Lorsque Oliver s'est pré-
résence de deux Sammy Davis. senté au camp d'entrainement à
uzzy Bavasi aime tellement ce Vero Beach, je lui ai fait remar-

duo 3. il en a fait part à on ber. Quer qu'il y avait beaucoup de
O'Malley, un connaisseur en bel- différence entre une équipe de la
les chansons. ’Mème si Oliver côte du Pacifique et les ligues
ne déloge pas Gilliam de son pos-. majeures. Il m'a répondu: ‘’Tu as

te, déclare-t-il. je le garde avec joué dans la catégorie trois “A”
l’équipe pour semer la joie parmi au même endroit que moi. Tu as
les joueurs. [fait le saut avec les Dodgers.
Lorsque Ralph Branca dirigea Pourquoi ne réussirais-je pas le

une délégation de fidèles parti-, même exploit. Cest partout la
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Oliver.

H ne craint rien
“Ce garçon n’a peur de rien.

| se comporte comme un vété-
tran. Il aq comme s'il connais-

essait tous joueurs. Dés la pre-
mière journée du camp d'entrat-

| nement, il s’est levé pour chan-
ter avec nous. Il ne s'est pas gé-

des né. Il a déjà chanté dans une
cadilles, de dire Willie Davis. | chorale à l'école supérieure. et

même si c'est complétement dif-
férent avec nous, il a tout de
même très bien réussi. Parfois
quelqu'un tente de vous apeurer. |
Mais avec Oliver, rien ne prend. '
Il fait sa petite affaire et ne dé-
range personne’, de dire Davis.

Oliver ne perd pas de temps
pour répliquer. “Willie ne m'a
jamais ennuyé avec ces choses-
là depuis que je me suis officiel-
lement joint avec les Dod
J'espère qu’il en sera ainsi long-
temps. Je ne fais qu'écouter les
conseils que l’on me donne pour
en tirer un plus grand profit.”|
‘’Je n'ai pas à lui répéter la mé-

! de
Bouffons

ers.

   
NATE OLIVER

...un second Sammy Davis

l'âge de seize ans. il a joué dans
une ligue semi-professionnelle
avec son père, un ancien joueur

champ intérieur avec les
‘Indianapolis. Il est le

second d'une famille de six en-
fants de Saint-Petersburg. qui ont

été élevés, semble-t-il, pour ac-
complir ce que leur père n'a
jamais pu concrétiser. Son père
à joué sa dernière partie de ba-
seball dans la ligue des nègres
en 1946, soit la même année que
Jackie Robinson a endossé l'uni-
forme des Royaux de Montréal.

Jim Gilliam est celui qui a
délogé Robinson de son poste
avec les Dodgers, et voici que
Maintenant c'est au tour de Oli-
ver de couvrir le deuxième cous-
sin pour les Bums.

“Mon pére n'est pas surpris
de me voit aussi avancé, H a ete

me chose deux fois”, de dire mon premier instructeur. IL m'a
Walter Alston.

Oliver ne regarde jamais en
arrière de lui. H semble toujours
être triste dans ses 160 livres.
L'an dernier à Spokane, il a grim-

! enseigné tout ce que je sais au
jourd'hui. Je ne voudrais pas le
désappointer pour tout l'or au
monde, car je lui dois une fière
chandelle”, de dire Nate "Pee

 

sans des Dodgers de Brooklyn.’ même chose: la balle passe par. pe sa moyenne de .266 à 317. A wee’ Oliver

O'Malley demanda à Oliver de
divertir les invités. ‘C’est si en-
nuyant à Vero Beach que je suis
obligé de vous amuser”, de dire
Peewee.
Oliver s'est joint à Tommy et

Willie Davis pour présenter des
numéros de variétés. Son imita-
tion de Sammy Davis est incom-
parable. Ii est devenu en peu
de temps une célébrité à Dodger-
town, On ne parlait que de lui.
“Je peux imiter Sammy Da-

vis Jr. presque u perfection’. dit-
il. J'ai tellement pratiqué pour
ce faire.”
Oliver posséde une voix de té-

nor. Mais l'important pour lui est
de remplacer adéquatement le
Junior Gilliam des bonnes an-
nées, ce qui n'est pas facile. Les
amateurs pourraient peut-être
noter une certaine ressemblance
entre la musique qu'Oliver émet
de sa bouche et sa façon de
jouer au baseball.

La recrue de l'année ?
“La musique m'attendrit énor-

mément. J'en tire beaucoup de
Plaisir, car jy mets tout mon
coeur. Je joue au baseball de ia
même façon.

“Vous savez, je tremble tou-
jours avant d'émettre ie premier
timbre de voix. Après cela. je
m’emporte avec ma chanson. Je
suis réellement dans la partie.
Cependant je ne me considère
pas comme un véritable chan-

|
Nate Oliver fait maintenant

partie de l'organisation des Dod-,
gers. Il est fort probable qu'il se
joignera à Dryidale, Koufax et.
compagnie pour le prochain spec-
tacle de variétés qu'ils donneront
à Las Vegas ou à Miami.

Don Zimmer ne tarit pas d'é-
loges à l'égard de son coéquipier.
“Il sera élu la recrue de l'année

ionale en 1963.dans la ligue Ni ale .
00.0...

 

 

Pourquoi charger votre voiture

d’une assurance couteuse?

 

VOYEZ Üawanesa

MEILLEURS PRIX
10 MOIS POUR PAYER

L’ENGAGEMENT DE
NE PAS ANNULER

ROULEZ EN TOUTE CONFIANCE AVEC

ds Wowanesa
LA COMPAGIIE QUI ASSURE LE PLUS D'AUTOMONILES DANS LE QUÉBEC

MONTREAL — 10 SUCCURSALES
JONQUISRE — 548, rve $0-Hubert

RIMOUSKI — 18, rus Cothiédrele

STE-AGATHE — 99, rue Thibodese

ST-MEAN — 172, rue Latour
ST-JEROME — 304, rve St-Goerges

SEPT-ILES — 697, avenue Laure

SHAWINIGAN — 2460, rue S1-Mare

SHERBROOKE — 1508 event, rve King

THETFORO-MINES — 132, rve Bolly

TROIS-RIVIERES — 213), boul. des Forges

VICTORIAVILLE — 168, rue St-Deminique

 

   
BAIE-COMEAU — 17, avenue Couture

BEAUKARNOIS — 480, rue des Crablos - Maple Grove

CHATEAUGUAY — Contre d'Achats Régiensi de Chétesuguey

CHICOUTIMI — 184 ont, rve Jacques-Cartior

DRUMMONOVILLE — 316A, rue Hériet

GRANBY — 570, ree Mercier

NULL — 144, rue Principsle
JOLIETTE — 501, rue Gadeury

NORANDA — 72, 15e Rue

QUEBEC — 2079, Chemin de la Conerdière
Contre d'Achats Ste-Foy

Place flour do Lys

 

    

Pour toutes occasions
CADEAU DE NOCES
FETE DES MERES
FETE DES PERES

LE VRAI

CcoOU-COU
CHANCEUX
IE SE VENDMS
aux magasins à rayons,

chez les bijoutiers,
aux magasins de cadeaux.

La fameuse prophétie :
Quiconque ...

Pos.+dera dans son foyer mon porte-
bonheur, Morloge coucou Chonceua
“quitarisie) ouchera mon bois de
le ‘Forbt Nowe” et montera les 3
poids marre soir avec confiance,
finies per combié de Ci A

# Joie de Vivre sains
tendus et inatiendus
r

 

  

  

 

   

   

(Patron des Chanceux)

“Je ss un des gagnants du $104 000
i ke) Je n'avais jamais été
zhanceux auparavant, Mais pour moi

nement 10 le Cou-Cou (Chan.
+ SeGeorgen a quelque chose à
dans cette chance subite, Cola

m'a pers de régler l'achat de mon
3h Bungalow et de petites deties.
Mon C + Cm Chanceux devsent donc
‘arret prone palde me vie.”

éf No 39 — Montréal

‘Je vous = promis mon mot of le
Lid Vote fameux Cou Cou “Porte-
“hance a ae _ne révélation pour mon
mar et mu Drôte de haserdr j'ai

# $4 70 sor on billet de 1weep-
» ts après avow versé mon

c wrote de $5 pour mise de
+ eschantés de ce -

ss que mes
rte 8 vote G e,

« venez de recevoir un
bens chia 4x br les mélodies.

Réf Ne 602 — Sherbrooke

‘Je vus vansee à votre Galerie du
“ue Ty a3 ary chose mon

En donnent $5
mue de côté” par

 

  

 

 

     

   

 

  
  

  

 

Votre ‘au Cou (St-Geor-
veer va me sue
de mes jours, of man
= 1s santé qui état
Mars à St Jude",
Rel No 49 — Montréat

oa ats
dasacnaces

 

oi votre carte de Membre “GALERIE
de. (MANCEUX* (St-Goorgen) à vie

ta Prel.de j ne Future Chanceute
JU IL NE FAUT PAS VOUS MANQUER.
Mau-esus areas d'Allemagne (ces
abs Cou Cour en coulurs vives vous
drnnerant une allure gan i

plus nauvelle buouterie
Falkiges, Réunions qu: 6
wna partont nu vous
vautætant du prysant à votre person
nates Avec vas (ol Cou Cou, vous
recevrez notte catalogue de Vrai
Tau Cou (Chanceuxi 2 chansons Vien:
nase, tans obligation.

{Appelss ot demander à l'entendre)

oY;

ANCEUX
2211 est, BELANGER, Mil
RA. 2-8993 — RA. 2.9487
"près Delormuier, com des Erobles)

POSTEZ CE COUPON
SANS OBLIGATION

Veuillez me Înire parvenis circulaire
illustrée, sans aucune obligation,

NOM pe

AORCSSE

a

  

   

  

Soler: BSTR

 

      



 

 

Pauline Côté, monitrice de culture physique

Elle estrestée mince après sept grossesses
par Claude-Lyse Gagnon +

Non! c'est incroyable, Ma.

dame Côté. Vous êtes maurice

depuis 14 ans, vous avez sept

enfants et vous avez réussi à

garder une taille pareille. Une

vraie taille de manneq

qu’avez-vous done fait pour yes.

ter aussi mince, aussi sselle /

De la culture physique .. . ah ! !

bien, je commence demain, mai

in. Mais

 

ausei !

Voilà ce qu'entend, au moins
sept fois par semaine, Mme Pau-
line Côté, monitrice de culture
physique à l'Institut Côté rue St !
Denis.  Moi-même, en l'aperce-
vant au studio, bien moulée dans
un ‘collant’ bleu, sanglée à la
taille pur une petite ceinture de
moins de vingt-cinq pouces, j'ai
poussé l'exclumation rituetie,
tandis que le photographe,
Roger Lamoureux, n'avait a
ne difficulté à trouver un angie
avantageux pour ses photos.

“Je ne voulais pas

devenir grosse”
—Mme Côté, il y a longtemp-

que vous en faites, de cette te
meuse culture physique ?

  

  
—Une dizaine d'années. Ju

commencé après la nais ce de
mon troisième enfant. Je nu
sentais les hanches grasses, 1a
taille moins ferme. J'avais moins
de résistance aussi. C'est mer
mari qui m'a décidée. [| me 1é-
pétait sans cesse : ‘Le jour ou
tu commenceras régulièrement
à faire de la culture physique.
tu seras plus forte et tu ne te
plaindras plus de tes hanches
rondes. Si tu veux, je le mun
trerai le métier. Tu pourrais de-
venir monitrice et, on ne siil
jamais. tu en seras peut etre bin
contente, plus tard”.

—C’est lui qui vous a enseigne "
(Signalons, en passant, que M
Jean-Jacques Côté est le direc
teur de l'Institut.)

—Pendant un an, car cels pren:
une bonne année avant d'appren-
dre comment respirer, comment
manier les appareils. comment
adapter la methode aux besoins
Particuliers (selon qu'on veut
maigrir, engraisser, renforcir!,
Jean-Jacques a fait le protes-
sur...
—II était patient ?
—Très patient (elle souril'.

Puisque c'est lui qui le voulait.
d'abord, et qu'ensuite il était
content de me voir persévérer ...

Aprés, elle pratique tous
les sports

—Avant de vous marier, vous
étiez sportive ? I
—Pas pour deux sous. Je

n'étais même jamais allée en
ski, mais, aprés mon année d ap-
prentissage à l'Institut, comme |
Je me sentais en meilleure con-:
dition physique, j'ai commencé à
aimer tous les sports et. en par- |
ticulier, l'équitation et le ski nau-
tique.

Tournoi par
équipes

C'est lundi prochain, le 29 aviil,
que débutera le grand tournoi
“par équipes‘ de petites quilles
à la salle Jeau-Talon. Cet évé-
sement annuel groupera plus de
200 équipes qui se partageront
des prix fort intéressant
On fera tirer au hasard un

voyage pour deux personnes aux
Bermudes. L'équive champion-
ne du fournoi méritera une bour-
se de $1,000, tandis qu'une som-
me identique sera distribuée par-
Mi les clubs finalistes. Les or-
Banisateurs garantissent égale-
ment des prix en argent jusqu'à
$1,000 par groupe de 5 équipes.
Les équipes doivent être fer-

mées de quatre hemmes et de
deux lemm t whe meyes-
ue lotale de 775. Ou peut encore
S'inscrire ea Yiéphonant à Réal
Déeary A ou à 277-3248.

|

|

   

    

 

 

 
“Aprés la naissance de mon troisième enfant, raconte Mme Côté,
monitrics de culture physique, j'étais portée à engraisser comme
toutes les autres. C'est alors que j'ai décidé d'apprendre le

métier pour rester en forme, pour rester mince”.

--De l'équitation, vous en avez
tan beaucoup ?
— Nous avons eu des chevaux

dans les Laurentides. Nous avions
le lerrain que possède mainte-
nant le pére de la Sablonnière.
vous savez, la fameuse auberge.
Nous y montions toutes les fins
de semaine. J'ai galopé, même
enceinte de six mois. A mon

Lon pour la patrie !
—Nous adorons les enfanis.|

Jean-Jacques et moi, et nous |
sommes heureux quand la mai-
son est bien vivante, résonnante
d'enfants.

Elle soulève des poids de
50 livres |

—C‘est étonnant, tout de mé-
dernier, j'ai fait du ski nautique me, qu'enseignant la culture phy-
jusqu'à mon septième mois. sique, vous spécialisant dans la
—lls se suivent de pres, vos correction des défauts physiques

enfants 7
—Treize mois entre chacun.

 

--La culture physique, c'est haltères,

 

comme les épaules tombantes.
utilisant donc des poids e des

vous ne deveniez pas

justement trop musclée pour une
femme.
—Ah ! mais pour les femmes,

la culture physique est spéciale.
Elle diffère bien de celle que:
mon mari et les moniteurs en-
seignent aux hommes. Et nous
n'employons les poids que pour
corriger une faiblesse, une dé-
ficience. Non pas pour dévelop
per des biceps de lutteur.

—Vous enseignez parfois aux
hommes ?
—Non. les hommes aiment

mieux une culture physique brus-
que et demandent toujours des
professeurs masculins.

—Les femmes, est-ce qu'elles
préférent un moniteur ou une
monttrice ?

—C'est différent. Les fem-
mes. il y a quelques années,
n'avaient pas le choix. On trou-
vait peu de monitrices. La cul-
ture physique, même dans les
couvents, était toujours ensei-
gnée par des hommes. En tous
les cas, maintenant, plusieurs
femmes préfèrent une monitri-
ce. Surtout quand elles font des
exercices pour maigrir ou corri- cela dure et dure.
ser des défauts.

 

Av début, la famille
était contre

—Dans votre famille. on a bien
accepté le fait que vous deve-
niez monitrice ?
—Au début, on le prenait très

mal. “Tu n'as pas besoin de
cela pour vivre, me disait-on.
Quand on est marié, on reste à
la maison.” Aujourd'hui, ils sont
fiers de moi el m'envient d'être
restée mince.
—Pas de soucis de gardienne ?
—J'en ai déjà eu. mais main

tenant, c'est fini. Ma fille ainée
garde. Je prends )'autobus, vers
6 heures, pour venir à l'Instilut
et m'en retourne vers dix heures
avec mon mari. Cinq soirs par
semaine. Je ne donnerais pas
ma place pour un boulet de ca-
non, et mon mari serait trop
déçu que j'abandonne.
Vous vous rappelez le poème

que chantait Juliette Greco : ‘Si
tu t’imagines, fillette, que ça va
durer toujours. ton teint de rose,
ta taille de guêpe, tes mignons
biceps . . .‘’ et bien. il faut croire
que voilà un moyen pour que

Même aprés
le mariage !
 

GARAGE
PRÉFABRIQUÉ HI..-B.

Approuvé par la Ville de Montréal

  
TERMESde 6 à 36 MOIS |

GARAGES DOUBLES et ENTREPOTS de TOUTES
DIMENSIONS — PRIX SUR DEMANDE

H.-B.PRODUCTSwre.
15701 est, rue SHERBROOKE

   

 

{ ERELLE
VOUS-MEME

ET EPARGNEZ

 

(0.

in.

Tél. : 645-1621
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Il wy a pas que la chance...
 

On devient bon pécheur par

le flair et [observation

En route vers

RENAULT CENTRE
Le plus vaste choix

La garantie la plus sire
 

A bien y penser. nous pé-$

cheurs, nous sommes de drôles
de pistolets. Nous nous mor-

fondons pour aller à la pêche,
nous affrontons la pluie, le vent

par Michel CHAMBERLAND ‘

et le froid, nous supportons

avec patience toutes les contra.
tiétés, et old sans rica dice.

Nous tolérons même la pre-|
douille sans trop rechigner: mais

il est une chose que même ies

plus endurcis d'entre nous ne:

peuvent supporter : c'est le fait

de voir un pécheur venir pren-

dre place près de vous et tout:

aussitôt sortir, sous votre nez.

de beaux poissons frétillants,
alors que vous n'avez pas même

eu une touche depuis des heures.

C'est presque un défi, un moment
de vérité !

A la vue de ce pécheur favo-

risé. à qui tout semble sourire.

tous les pécheurs menacés de

bredouille se sentent intérieure-
ment frustrés : les traditionnel
les excuses n'ont plus leur raison

d'être puisque l'évidence est là,
tout près. Ils souffrent alors un

vrai martyre devant la mine ré-

fouie de ce Tartarin chanceux

qui, tout en rentrant nonchalam-

ment ses nombreuses prises, jette

des coups d'oeil furtifs sur ses
voisins. Peut-être avez-vous déjà

été le héros d'une teile aventure.
Peut-être aussi. plus souvent

qu'autrement, avez-vous été le
spectateur déçu d'un tel exploit

Certains expliqueront les suc-

cés de ce pécheur par la chance,

d'autres seront plus positifs en

affirmant que c'est la science.

Quoi qu'il en soit, le .vrai pé-

cheur fait lui-même sa chance
en multipliant les occasions de
succès par son esprit d'observa-
tion, par ses inventions sur pla
ce, par ses trucs personnels et

par ses nombreux changements ©

de méthode. Résumons en dr |
sant que ce ur chanceux a
ce petit “quelque chose’ que les
autres pécheurs n'ont pas: s'ils
l'avaient, ils auraient autant de
succès que lui. C'est peut-être
aussi la trouvaille d'un “trou”
spécinl au fond duquel de _nom-
breux poissons attendent pour se
suicider, peut-être auss: la pos-
session d'une mouche-miracie.
d'un leurre magique ou d'une mé
thode infaillible... qui sait ?

Le comportement de ce strala-
gème provoque l'envie de tous
ceux qui le regardent opérer avec
tant de succès: à tous, il semble
dire : ‘Faites comme moi. c'est
bien facile !” Jaloux de son se;
cret et fier du résultat obtenu,|
notre héros de l'heure deviendra !
pour tous les autres pécheurs
quelque peu cachottier et un peu
menteur, À ceux qui lui pose-
ront la traditionnelle question
“Est-ce que ça mord ?”, il re,
pondra en clignant des yeux |
“Un peu... une touche par-ci.'
par-la et cela pendant que son
panier est plein à déborder !

Pour avoir du succès, le pè-
cheur doit savoir exactement ce:
qu'est un poisson. J'irai plus
loin. J'affirme que le vrai pe-
cheur doit penser comme un’
poisson. en se disant : ‘Si j'étins
poisson. dans les circonstances
présentes. où prendrais-je refu-
ge?" Le poisson est un être
étrange, qui vit dans un milieu
encore plus étrange. Le poisson
est un être vivant — donc, pas
un automate — dont les réflexes
sont conditionnés par les chan-
gements du milieu et les varia

 

 

 

 

 

   

Vainqueur au tournoi des champions
CLARENCE CREE, wn quilleur du Quartier Netre-Dame-de-

remportant les henneurs

tions de la température. Dans
certains cas, il est facile, par la
simple logique, de prévoir les
réactions normales du poisson;
dans d'autres occasions, il est né-
cessaire de recourir à quelque
chose de nouveau, à des leurres
peu conventionnels et à des mé-'
thodes peu orthodoxes... C’est
ce qui s'appelle procéder par
l'absurde …. et les résultats sont

* 100% — 3 MOIS +
MODELES‘60 . 795

MODELES‘61! 995

MODELES ‘62 s1195

Quelques GORDINI et CARAVELLE‘61, ‘62

disponibles

SPÉCIAUX
MORRIS ‘52
OLDSMOBILE ‘54
BUICK ‘56 .
VOLKS ‘61
FORD ‘58
FORD ‘59
ANGLIA ‘61 .

CHEV Convertible °57

M.G. 60

AUTOMOBILES RENAULT

parfois merveilleux. i

 

350
945
925
1175
1095
1125
1150

   

   

 

    

 

 
 

CIGARETTES
Pa Fa 7550 DECARIE 738-1143-1144

8555 DEVONSHIRE 735-1331

sour unt [LEY
|PO OU À BOUT UNI

i [ A vous de cholslr}

FUME-CIGARE

 

 

AMATEURS DE
SEULEMENT 54
.. et vous

aimerez son

fin goût

de havanel

  

 

STE-DOROTHEE
seca réservé aux membres of
à leurs invités d'ici au 15 moi

prochain.

SI A CETTE DATE

le nombre de membres requis pour

fermer les cadres at atteint le club

sora réservé aux membres où à leurs
invités seulement.

|

© QUELQUES CERTIFICATS DISPONIBLES |
ENCORE |  Avez.VOUS

© CONDITIONS FACILES DE PAIEMENT |: découvert

Pour renseignements : | lopast

LE CLUB DE GOLF un Ricardo?

STE-DOROTHEE
466, Montée Cyr, LIGAAILOS RICARDO  Ste-Dorothée

BA. 1-307MLO WL TASH 8° CHACUN - 28° LE COMMODEÉTUIDE8  - ———
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Un futur ‘Sunny Jim” ?

 

L'entraîneur Dumas

piaffe d'impatience
Jacques Dumas vient d'avoir

23 ans. Champion des entrai-

neurs de pur-sang, l'an dernier,

à Blue Bonnets, ve modeste vi-

toyen de Notre-Dame-de-Grâce
voit s'ouvrir devant lui un bril-°

Lint avenir dans sa spécialité,

qui consiste à entraîner les frin-
gants chevaux qui prendront la

vedette a la piste du boulevard

Décarie des le 30 mar prochain. ;

“Dans un mois, environ un
mois !* répète le jeune Dumas,
qui se trouve à la tête d'une ccu-
rie de 14 nerveux galopeurs.
Les chevaux entraînés par ce

jeune Montréalais réservé, pres
que timide, sont conduits par son
concitoyen et ami Roger Landry

Le tandem Dumas-Landry a
dignement représenté l'élément
canadien-français à Blue Bonnets.
l'été dernier, et tout indique qu'il
tra de succés en succès, si l'on
en juge par l'optimisme manifes-
té par Dumas lors d'un récent
entretien.

A dix-neuf ans, Jacques avait
soin de deux chevaux, aux Etats-
Unis. À vingt ans, on lui en con-

six, pas trop bons, mais il
réussit, à force de travail et de
bons soins, à leur faire prendre
17 deuxièmes et quelques pre-
miéres. |

Enfin vint 1961. et le retour des
falopeurs à Montréal, aprés une
trop longue absence. ‘Nous de-
vons une fière chandelle à Jean-
louis Lévesque et ses associés,
dit Dumas. Sans ce sportsman
qui voit très loin, je scrais pro-
bablement encore dans une obs.
cure écurie du Michigan ou de
l'Iinois.
En 1961. Dumas entraimint six

chevaux, et dix l'an dernier. Son

'

  

  
 

 

Après un pétillant exercice, le pur-sang doit se ‘refroidir’...
et c'est JACQUES DUMAS qui s'en occupera.

 

jockey attitré, Roger Landry,
remporta 13 victoires en 57 cour-
ses. Il aurait été beaucoup plus
actif sans une malencontreuse
blessure. |

‘Coy, Green et Venne n’au-
raient pas fait mieux que Roger,
déclare Dumas. Si j'ai eu du suc-
cès l'an dernier, si j'ai obtenu la
meilleure moyenne de tous les|
entraineurs à Blue Bonnets, c’est
surtout à Roger que je le dois, et
aussi à mes cinq palefreniers et
à leur étroite collaboration.” i

Dumas croit que le meeting qui
s'ouvre le 30 mai remportera un
vif succès, à cause de l'augmen-
tation des bourses qui attirera de
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“C’est certainement le premier
coup Ge circuit de votre mari?”

 

   

 

Vendeurs autorisés

“Mercury”

VENTE — SERVICE — GAZ

VENISE MARINE ENRG.
PROP.: 5.-M. POULIOT

VENISE EN QUEBEC

 meilleurs chevaux. ‘’Mes che-
vaux seront prêts, dit-il, Landry
m'a aidé tout l'hiver, et mes six
valefreniers (j'en ai un de plus)
n'ont pas rechigné à la besogne.

‘’Ce sera un bon test pour moi.
car l'opposition sera plus forte.
ajoute-t-il. Plus l'opposition sera
forte. plus je travaillerai. Et mes

G. MARCHAND & FRERE
ENR.

67 est, rue Racine

Chicoutimi, P.Q.
 hommes feront de même, H y a
 

beaucoup de satisfaction pour un
jeune Montréalais de mon âge
quand il parvient à faire la bar-
be aux entraîneurs chevronnés
qui comptent de 30 à 40 années
‘expérience dans le turf.”

Le réve de Jacques Dumas ?
Attirer à son écurie de nouveaux

F. PEPIN SPORTS
Vente el service

1305, NOTREDAME,

Lachine, ME. 7-3902

 propriétaires . . . et entrainer des
 chevaux qui courent (et rappor-

tent à longueur d'année.

‘’Mes chevaux seront bien en-
trainés lorsque arrivera le 30
mai, dit-il; mais ils seront quand

même moins prêts que ceux qui

arriveront à Montréal des hip-

podromes de l'Ontario et des:

LAPOINTE MARINE
INDUSTRIES

Vente — Réparation — Service '

1036, boul. Taschereau
Ville Jacques-Cartier — OR. 4-4047
 

 

Etats-Unis.” t

Prêts, moins prêts ou très

prêts, Jacques Dumas. nous al-

luns te suivre de ‘près’.
M

AUGER & FILS LTEE
110 EST, NOTRE-DAME

VICTORIAVILLE,
PL. 2-5581

 

 

 

LE LA VISILLÉ FONMAULE

or Mme VEUVE 
 

 

 

RayCo Marine & Acc
64, St-Jean-Bte,

Montmagny — Tél. 758

ROLAND THIBAULT
Ste-Thérèse, Qué.

Tél: 625-9331

Iterville Marine Enrg.
près du pont Gouin

IBERVILLE, P.Q. Fi. 6-6775

Jean BEAUDOIN Yacht
16224, rue BUREAU,

Pte-aux-Trembles, 645-4247

 

 

 

 
 

PROJET MERCURE
(pour les marins)

VOTRE VENDEUR

MERCURY

SERA VOTRE PARRAIN !

Ne vous privez pas de plaisirs
nautiques. Votre vendeur Mercury
vous lancera dans la navigation
de plaisance à bons prix. Laissez-
le vous démontrer de beaux ba-
teaux propulsés par des moteurs
Mercury. L'économie de carbu-
rant, l'endurance, la vitesse et la
sécurité des Merc 1963 ont été
éprouvées sur un parcours d'un
million de milles au LAC X en
Floride .. . Ils ont une puissance
de 6 à 100 c.v. avec 2. 4 ou 6 cy-
lindres en ligne.

Le vigoureux Merc 1000 bat tous
les records... le hors-bord le
plus puissant au monde. I a 100
¢.v., Mais ne pèse pas plus que
d'autres hors-bord de 75 c.v.

Il y a le Merc 850, 85 c.v., et le

tout nouveau Merc 650 . . .65 c.v.,
le plus puissant des moteurs à 4
cylindres jamais construits par
Mercury. Plusieurs de ses piéces
sont interchangeables avec celles
du Merc 1000. Voyez le nouveau

Merc 500, 50 c.v. et le nouveau
Mere 350 a cylindres jumelés. , .

le plus léger des 35 c.v. jamais

fabriqué. Ceux-ci, avec les trois
moteurs Merc pour la pêche, vous
donnent le plus grand choix de
€.V. jamais offert sur le marché
des hors-bord.

Faites des PROJETS d'achats
MERCURY maintenant. Votre
vendeur vous aidera à vous lan-
cer dans la navigation de plai-

sance et le coût d'un hors-bord
sera peu de chose comparé au
plaisir qu'il vous procurera. Fa-

briqués au Canada à de nouveaux
prix modiques.

MERCURY
Mers-hord de 109, 85,
65, 50, 35, 20, 98
éer

Miothonter Mercury of Gand, LMI, loool, Guteris, Soon,

 

Vendeurs autorisés “MERCURY”

 

Sevi distributeur pour le Québec et les Maritimes -

MANNING MARINE Lid.
55 BEAUHARNOIS, VILLE ST-LAURENT, RI. 7-9801
(coin nerd-euest boul. Métropolitain et autereute)

Encore quelques ferriteires disponibles

 

 

NORANDA MARINE
Chemin Artnfield
NORANDA, Qué.

RO. 2-5858

FERRONNERIE
Gilles CREPIN
Meubles, accessoires électriques

ChaleanguayStation, 0X.2-6472

LEAVENS BROS Ltd.
AUSSI BATEAUX EN FIBRE DE VERRE

1723, POIRIER,
Ville-St-Laurent, RI. 4-4251
 

 

H. SEVERY  GABRIEL LUSSIER Ltée
715, beul. Leclerc

GRANBY, Qué. — ER. 5-470

MONTREAL — UN. 1-29%¢   BOUDREAULT MARINE
18 ouest, Gagné

ALMA, Qué. Tél: 2-2059  
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Les dépenses sont déjà trop élevées …
 

ll est
La ligue Métropolitaine

ter officiellement la plus fruc-

tueuse auison de son histoire
Des foules nombreuses ont as

par Gus LACOMBE --

€ aux joutes des séries éli
minatuires. Les magnats et les
joucurs méritaient certainement

 

ce fidèle encouragement des

amateurs.

Devant ces succes, il faut
maintenant conclure que le ho
key junior connait un toga de
vie dans la région de Montreal

Toutefois. les joueurs ne doivent

pas s'affoler à cause de cettv

nouvelle vague. Le hockey junior

à déjà vécu des heures de gloire
Mais ll s est effrondré par suite
de la trop grande ambition de-
joueurs et des magnats.

On visait tous le championnat

Et on mettait le gros prix pour
engager les meilleurs talents. Les
jeunes le savaient et attendaient
impatiemment les offres. Fina-
lement. les clubs n’arrivaient
pas à boucler leurs budgets
Chaque saison. ils_accumulaient
de lourds déficits Finalement, les
clubs ont dû abandonner la lutte

Des villes comme Montréal et
Québec pouvaient se permettre
certaines extravagances. mais
les potits centres urbains
a'avaient pas les moyens de les
suivre. Le coût était devenu trop
onéreux Ils plièrent donc baga-
ges et ce fut ia fin de la ligue
junivr du Québec

Pas de salaire
Pour remplacer la ligue dé-

fuate. on fonda la ligue Metropo-
.taine. Les clubs de la région
montréalaise étaient les seuls qui

pouvaient adhérer à ce nouveau
circuit On voulait limiter les

dépenses. De plus. il y avail

entre les équipes une entente qui

défendait de payer un salaire
à un joueur
Grâce à ce procedé. la ligue a

survécu, elle a même prospéré
à un rythme tres encourageant.
Cependant, cette prospérité a
forcé certains magnats à aug-
menter leurs frais s'ils voulaient
continuer a améliorer le calibre
de jeu. Ainsi ils ont acquis. en
prévision de l'avenir. certains
droits sur des équipes de calibre
inférieur.

L'entretien de ces clubs mid-
gets ou juvéniies coûte énormé-
ment cher : les magnats doivent
puiser à même les revenus des
équipes juniors pour y parvenir.

Ms ne pensent pas
aux dépenses

Certains joueurs juniors ne
comprennent pas le problème, ils
veulent être payés. Ils ne voient
qu'une seule chose les revenus
que les clubs perçoivent des
amateurs. Pour eux. les dépen-
ses n'existent pa Is croient
leur présence nécessaire à la
bonne marche d'une ligue junior
et se montrent exigeants

Pourtant, il est beaucoup plus
facile de trouver des joueurs de
hockey que d'intéresser des hom-
mes à prendre la responsabilite
d'un club junior. On en rencon-
tre peu qui soient prêts à payer
de leur personne et de leur ar-
ent pour servir la cause des

Jeunes. Que ferait la ligue Métro-
politaine junior sans le dévoue-
ment du président McKellar, des
directeurs du circuit et des pro-
priétaires des clubs ” Elle ne

TROPHÉES
*“DOFIS"
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“Le “slap-shot” est la plus belle invention pour les manufac.
turiers de bâtons de heckey’ (Fernand Ranger)

pourrait tout simplement pas plugicurs joueurs. Chaque «lub

exister. ; {de la ligue Métropolitaine doit

Pour mieux comprendre les assurer ses Joueurs contre tout
problèmes auxquels font face les ‘ accident De plus, il lui faut

magnats d'une équipe Junior. ‘:ssumerles frais médicaux C'est

$2.000 pour l'achat de bâtons.

Un autre club a presque atteint

la somme de $3,000.

A quoi doit-on attribuer une

dépense aussi élevée ? Nous

avons interrogé un fabricant de
bâtons de hockey a ce sujet:

(Le ‘slap-shot” est la plus belle
invention que je connaisse, de
nous déclarer Fernand Ranger
C'est incroyable de voir le nom
bre de bâtons que les jeunes
brisent en se servant du lancer
trappé. Dans les exercices ou
ils pratiquent leur tir. je vous |
dis que l'on ne manque pas son
coup. Au cours d'un match re
sulier, les dommages matériels
du cor frapp paraissent
moins C'est normal. car on
lance moins souvent que lors des
exercices
“Dans la ligue, il y a un ins-

tructeur qui défend à ses joueurs
de se servir de ce genre de fan-
ver. Et le résultat est concluant
ca lui a coûté seulement $1.400
en bâtons pour toute la sai
» compris les séries ali

 

 

 

  

de payer les juniors

TRANSMISSIONS

res. Tant que l'on ne mettra pas

un terme à l'usage du lancer
frappé, les propriétaires devront

débourser de forts montants pour

l'achat de bâtons. Quant à nous.
les manufacturiers de bâtons, où
ne s'en plaint pas.”

Pour revenir aux dépenses, il

faut que les joueurs compren-

nent ausst que les équipes sont

assujetties aux taxes d'amuse-

ment. Par conséquent. sur cha-

que billet vendu pour une partie,

elles doivent remettre au fisc fes

taxes perçues.

Afin de payer des salaires aux

ueurs, if faudrait que les diri-

eants de la ligue Métropolitaine

Susioe Dausauitt les prix d'entrée

Commu ils tiennent cependant â

conserver son public à la ligue,
ils n'ont pas du tout cette inlen-

tion. bien entendu lis préférent

maintenir leur politique de ne

pas payer de salaire aux joueurs.

D'ailleurs, il est taut à fait nor-

mal el logique que les juniors ne

soient pas rémunérés pour leurs

Serves

AUTOMATIQUES
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TRANSMISSION
A L'OUEST

6320, CHEMIN UPPER LACHINE
Montréal 29

Nous réparons ou remplaçons

Travail fait par des experts

Jusqu'à 24 MOIS pour payer

e 300% — Estima et remorquage grotuits

SERVICE DE TELEPHONE ?4 M. PAR JOUR

  

votre TRANSMISSION

— 1 JOURS PAR SEMAINE

SPECIALTY Lid.
A LEST

5519, RUE PAPINEAU
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jetons un coup d'œil rapide sur
les dépenses qu'ils doivent ren-
contrer annuellement.

La location de la patinoire
Tout d'abord. ils doivent voir

à la location de la patinoire pour
le camp d'entrainement. les ex-
ercices hebdomadaires, les jou-
tes régulières et celles des séries
éliminatoires. Dans certains en-
droits, il appartient aux clubs de
verser les salaires aux placiers
et aux préposés à la vente des
billets.
Les frais d'autobus pour les

voyages à l'extérieur releveat
toujours des visiteurs. Les equi-
pes absordent le coût des taxis
et des frais de déplacement de
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MARTELL
* x x
Un cognac

célèbre en

France...

recherché dans

le monde entier.        

 

MIS EN BOUTEILLE À COGNAC, FRANCE

au club receveur que revient la
responsabilité de payer les ar
bitres et les juges de lignes.
Les clubs doivent aussi pour-

voir a tous les achats d'équipe
ment chandails, bas. épaulet-
tes. Jambiéres. protecteurs de
coude. pantalons, gants, patins.
rondelles, bâtons de hockey. etc
Les équipes fournissent générale-
ment à leurs joueurs des patins
que leur reviennent a environ
$30 la paire.

$3,000 en bâtons
Le cout des batons de hockey

devient un item de plus en plus
onéreux. Cette année, dans la
ligue Metropolitaine junior. cer-
tans clubs ont deboursé plus de

same SERA Hk iRAE

COGNAC
MARTELL

L'un des meilleurs produits

du sol et du soleil d= France

i

oT a  MARTELL
Blu

C'-ut la quintessence

du Cognac...

un digestif

d'un bouquet

incomparable.
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Préparez-vous

à devenir

maitre-boucher

  

   

INSTITU
De COUPE Dies VIA
10216, boul. Lajeunesse, Montréal DU. 9-8241
Membre du Better Business Bureau

N'ATTENDEZ PAS!
Inscrivez-vous dès maintenant,

PRCCHAINS COURS DU JOUR : 27 MAI
SPECIAL : COURS DU JOUR, 2 JUILLET

© l! y a actusllement: grande demande
dans ce métier. ST

@ L'institut compte déjà queiques cental-
nes de gradués.

@ Presque tous travaillent à des salaires
intéressants.

@ Un certain nombre possèdent leur pro-
pre commerce de viandes.

tnmtAre200nmtmema
Messieurs, j'eimarais recevair vates prospectus

sant Queune vbirgetiun,

srsssuoceusce

ADRESSE...............

VILLE...TEL...
LPI.-26440
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Vol de voiture.
Achetez une Volkswagen pour votre femme,

et faites un petit tour pour essoyer cette

nouvelle voiture .. .

ll est fort probable que vous lo prendrez

régulièrement pour aller à votre travail.

Et pourquoi pos?
Ainsi, vous loissez votre grosse voiture

encombronte à lo maison et vous vous fau-

filez dons la circulotion dense, porquant

votre Volkswagen donsles endroits les plus

exigus.

Quand vous irez jouer au golf, en fin de

semaine, vous pourrez éviter la grande

Voici où l'on

VOLKSWAGEN SALES & SERVE LID.
Diatriduteur pour la région de Montreal

1922 Ste-Catherine 0. — 5485, ave Royalmouni

Chomedey, 0.0. Dorion
FORTIN AUTOMOBILE INC. POIRIER AUTOMOBILE LTEE

272, 70e avenve 200, rue Harwood

St-Jean : DAIGMEAUXT & FRERE

NOULE AUTOMOBILE LTÉE

9050-9080, rve Hochelaga

$1-0bréme : LAFONTAME AUTOMOBAES LN.

route encombrée et suivre les routes de
compagne. La suspension à borres de tor-

sion de la Volkswagen se moque des
ornières et des cohots, même à grande
vitesse. Dons les viroges serrés, elle tient la

route comme une voiture de sport.

Et les frois d'entretien sont tellement
minimes!

En moyenne, la Volkswagen foit environ
38 milles au gollon. Vous n'aurez jomais
besoin d'acheter de l'ontigel ou de poyer
pour faire réparer le radiateur. (Le moteur
de lo VW est refroidi par cir et non por eou.)

POPULAR AUTO SALES & SERVICE LID.
5441 St-Hubert — 10395, boul. Pie IX

Greentield Park Lachine

CHAMBLY AUTOMOBILES INC. ROPE. AUTO INC.

335, boul. Tascherssn 2125, rue Notre-Dame

trouve encore des voitures de qualité

St-Hyacinihe : ST-JUDE AUTOMOBNE LTEE

Les pièces de rechange coûtent moins
cher car le même modèle sert d'année en
onnée. (Nous ne changeons jamois notre

“Indestructible” pour la rendre différente
mais simplement pour l’oméliorer.)

Pas de doute . . . un mari ne peut mieux

faire que d'acheter une Volkswagen à son
épouse.

Si vous voulez ne pas être obligé de
voler une voiture .. . même à votre femme,

voyez votre concessiomnaire VW,
il a ce qu'il vous faut.

authentique :

CAMPBELL & CAMERON LID.

4050, avenue Verdun

Merrelonds
CAORIN MOTORS LTD.

14199, boulevard Gouin

MOUNTAIN MOTORS INC.

2142-2144, roe Bleury

Terrebonne
ALEXANDER MOTORS LD.

LP, 530, PINCOURT ROAD

Valloytield : LEMYRE AUTOMOBRE DM.
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Laschocaux

4"SURVÉILLER
Ted Hanover

Cet ambleur de cinq ans appelle
Adios ‘papa’. Il a gagné six de
ses 16 courses l'an dernier, rap-
portant ainsi $12.032 à ses pro
priétaires satisfaits. Il a défait
Winning Adios à Vernon Downs,
découpant le mille en deux minu-
tes. ll a été chronométré en
1:59.3 et 1:59.4 sur piste de trois
quarts de mille. Pem Caldwell va
sûrementl'inscrire dans les gran-
des courses de fin de semaine au
Richelieu.

Scott Express
_ Un petit ambleur de quatre ans,
issu du rapide State Express. Il
à débuté dans les courses l'an
dernier. remportant une victoire
en 2:10.1 et des bourses de $3,326.
Son palmarés est de 5-33 en 24
départs. II affichait beaucoup de

une marque de 2:08 l'an dernier.
se plaçant 16 fois dans l'argent en
29 départs. On l'a vu dans le C-2.
À sa troisième course, ces jours
derniers, il s'acheminait vers la
tête du peloton lorsqu'il fut impli-
qué dans une collision de sulkys.
Vous pouvez le suivre. car il n'y

aura pas toujours des collisions...

Eternal Pick
Essuyez bien les verres de vos

lunettes pour surveiller Eternal
Pick ! Cet ambleur de trois uns.
issu de Meadow Gold, n'est pas
allé aux courses l'an dernier.
mais nous l'avons vu se qualifier

en 2:09, se moquant d'Adios
Whiskers ! Il est donc un peu
nerveux à la barrière. mins, une

fois en route, il faut le voir filer.
Son entraineur et conducteur Russ
Caldwell tient a lui comme à ls

prunelle de ses yeux. Il est un
petit-fils du célèbre Billy Direct

 

 vitesse à la fin de l’année der-
niére. li n'a pas encore gagné
cette année, mais il a été chrono-
métré en 2:07 (3e' et en 2.08. Ii
score’ rapidement et peut annu- ‘
lee par sa vitesse le handicap
d'une vexante position de départ. |
Il est expertement conduit par le
rugueux Tom Horton.

Private Buck
George Boyce est l'entraineur

de ce trotteur de 1i ans, qui a pris
000000000000P0000GS

 

Un vrai météore.

Envy
| Les autres ambleurs “envient”

ce cheval de 8 ans qui semble
s'améliorer avec l'âge. L'an der-

,nier, à 7 ans. il prit une marque
‘de 2:074. Il a encaissé $6,966 à
Québec et à Trois-Rivières. En 27

; départs il a été 16 fois dansl'ar-
(gent. Cet as trifluvien, dans une
classe appropriée, devrait faire

* belle figure, au Bout-de-FIle
0e...

Au Centre St-Jean-Baptiste

 

Raoul Sarrazin opposé Y

a Sonny Forbes mardi
C'est un adversaire de classe

que Raoul Sarrazin affronter a

mardi soir au Centre des loisirs

de St-Jean-Baptiste, lors de ls

soirée de boxe du promoteur

Roger Larivée.
En effet, Sarrazin devra se

mesurer au Torontois Sonny For-

bes. Ce dernier n'a gagné que
cinq de ses 10 combats chez les
professionnels. mais l’un de ces
triomphes a été enregistré aux

dépens de Don Ross, l'aspirant

logique au championnat mi
moyen du Canada.

Outre le match Sarrazin-For-
bes, quatre autres combats se-
ront présentés. Claude Labonte
affrontera Jimmy Meilleur. de
Toronto, dans un 10 rounds: Les-
jie Borden se mesurera à Gerry
Black. de Buffalo, dans un 8
rounds; Charlie Wilson et Johnny
Barrazza se livreront un match
de 8 rounds, tandis que la pre-
miére rencontre opposera Jack
Clements & Lee Sheridan, dans
un § rounds
Une victoire de Clements

lui permettra vraisemblablement
d'affronter de nouveau
Sarrazin dans un match-revan-

RHUMS

L
 

RAOUL SARRAZIN
.. . un match important

che. Ces deux boxeurs se sont
déjà rencontrés trois fois et Sar-
razin a enregistré deux victoires
contre une défaite.

PALM BREEZE:

|

an
Lamb's Rum Company Limited— Montreal 

Champions de la ligue Intercollégiaie

   

-Dame a défait celle du Mont-Saint-Louis récemment

Intercollégiale. Les membres du club sont: (en avant)

i : Jean Charlebois, Pierre Dury, Robert

Desiauriers, J.-Pierre Gouin, Rolando Villanueva, Jacques Trépanier, Michel Beaudin, Gérald

Jetté, instructeur, Luc Labrecque et M. Savoiak.

Le grain de sel
de nos lecteurs

Cette colonne
» est ouverte a

" tous nos lec-
teurs. On est
prié de limiter
ses lelires a
150 mots et de
les signer sans
oublier d'y ins
crire son adre
se. Les cri
ques et les com-
mentaires sé-

rieur sont les
bienvenus.
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M Maurice Desjardins,

Redacteur sportif,

Le Petit Journal.

Mon cher Maurice,

J'ai lu de nouveau avec grand
intérêt ton Calepin sportil de

dimanche dernier.

Je constate que, dans l'un des

premiers paragraphes, tu te de

mandes ce que veut dire ce fa-

meux ‘“de M.” qui se trouve dans

le nom de notre président, le sé
nateur H. de M. Molson. La parti-

cule “de M", une abréviation
de ‘de Montarville”, indique un

lien de parenté du côté de la
mère de notre président avec ia
famille de Montarville.
Espérant que le “de M.” ne

te mystifiera plus, je te prie d'u-

gréer, mon cher Maurice, l'assu-
rance de mes plus cordiales salu-
tations.

Zotique Lespérance,
Adjoint au président

   

 

  

CADEAUX
“1963”
TROPHÉE

® Qualité -

®@ Maison sérieuse

à votre service

exclusivité

® Demandez no*-
catalogue

 

M nous fait plaisir de vous inviter à venir Visiter

notre nouveau salon du trophée au deurième plan-

vher de notre édifice.
Vous y trouverez un local plus vaste et plus spacieur

dont l'atmosphère vous enchantera. Notre personnel

accru se fera un plaisir de vous faire bénéficier

de son erpérience et de vous présenter notre nou-

velle ligne de cadeaux et de trophées 1963.

rlistic
274-6217

 

TROPHÉE
500 est, BEAUBIEN

{entre $1 Hubert
& St-Denis)
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Voici le temps de l'année où
j'aime embrasser d'un seul re-
gard les événements majeurs
qui se sont succédé au cours
de la saison régulière et des
Séries éliminatoires. Question
de prendrela latitude nécessaire
pour juger ce que, jusqu'à,
maintenant, le déroulement des
faits nous défendait. ;

Il fut un temps, désormais dis-
arts, OÙ une fin de saison nous |

aissait l'embarras du choix entre
les moments dramatiques à sou- ,
ligner. Au cours de Ja carrière de ‘
Maurice Richard, on ne manquait
pas de souvenirs, Que nous res- |
te-t-ii maintenant ? Si peu de
choses !... Les grandes étoiles
se font rares, celles qui prendront
fa relève de ces as dont le talent
s'estompe. De ces geants d'hier,
il ne reste plus qu'un Gordie
Howe dont le profil est toujours
menaçant.

Howe compte ..
L'événement le plus remarqua-

ble de l’année 1962-63 est sans
contredit le sixième championnat
des compteurs remporté par Gor-
die Howe. Mais combien le cali-
bre du hockey natal pas dim.

 

EDDIE POWERS
... un moment dramatique

 

 

RUDY PILOUS
«..reviendra-t-il ?

nué ! Toutefois, les records d'as-
sistance ne cessant d'augmenter.
il faut reconnaître que notre sport
national continue d'enchanter les
foules Howe a contribué à
donner du souffle au hockey cette
saison, fout comme d'autres
athlètes comme Dave Keon et
John Bower des Leafs de Toron-
to. Je pense surtout aux perfor-
mances de ce dernier pendant
ies Joutes de la coupe Stanley.

Fontinato s'écrase...
1 y a cependant des événe-

ments tragiques qué peuvent sur-
venir dans le sport. Vous avez
devine, je fais allusion a Louie
Fontinato. Nous ne sommes pas
pres d'oublier le soir où Fonti-
nato alla s'écraser le long de la
bande, derrière son gardien de
but, pour ne pas se relever. Qui
peut chasser de sa mémoire la
vision de cette masse inerte sur
‘a patinoire ? Un Fontinato. plus
terrible du tout, mais complète-
ment abandonné, sans la moindre
crispation musculaire... Cet

 

athlète du hockey, le plus coura-'
veux que je connaisse, a écopé
d'une fracture du cou ce svir-là
Tous ont sæmpathisé avec lui. Et
combien les amateurs de hockey
admirent maintenant l'énergie

‘O qu'y fait bon se la couler douce P
La pêche ...au pays du Québec! A la mouche ou aux vers... sur le lac ou

dans la rivière, la pêche... détente par excellence, où il fait bon se la

couler douce, tout en savourant une bonne bière O'iXeefe, brassée

|core pour une année sous les

extraordinaire dont il fait mon-,
tre. Louie livre présentement un |
combat pénible contre l'adversi-
té. Bien d'autres auraient été
laissés sans ressources après un
tel coup du sort. Lui, comme s'il
s'agissait d'un adversaire à dé-
router, tient comme au roc. Il
appert qu'il devra demeurer en-

soins constants des médecins .. .
Fontinato aura fait des adieux
puissamment nostalgiques et de-
meurera dans In mémoire de tous !
comme un héros indomptalle. i

Pilous s'en va ? .
Celui qui a été le sujet de la

plus grande déception de la dé;
funte saison ? Rudy Pilous. NI
faut admettre que les Black
Hawks nous ont désappointés,
mais leur instructeur a été le,
principal artisan de leur déroute.
En décembre dernier, Pilous ac-!
ceptait les honneurs de la brillan-
te tenue de son équipe. Son club |
était en première position. 1! de- |
vait s'y Maintenir pendant plu-
sieurs mois, et maintenant Pi-
lous doit accepter d'être respon.|
sable des déboires subis par les
Hawks — surtout depuis que les
joueurs de Chicago ne firent pas
mystère de leurs sentiments à
l'égard de leur pilote. On disait
ostensiblement que Rudy devait
être relevé de son poste.

Que feront Jim Norris et Tom

 

Ivan? Pilous gardera-t-il son
emploi ? Il aurait pu le perdre
au cours des années passées. et
pourtant ce pilote a toujours été
exonéré de tout blame. Mais il
est possible que la mesure soit

GORDIE HÔWE ...

termina ses 70 joutes à seule-
ment 5 points derrière les cham-
pions de la Nationale .. On crut
-que les Wings étaient vidés quand

maintenant pleine et que la di- on les vit capituler deux fois de
rection des Black Hawks ait enfin ‘suite aux mains des Hawks en
compris ce qui lui reste à faire. semi-finale. Mais chacun sait ce
Si Billy Reay conduit le Buffalo que la suite de cette série de-
au championnat de la ligue Amé-, Vait réserver en moments drama-
ricaine, il devrait
celui que les Hawks ne peuvent| vaient
plus supporter, quatre matches suivants.

Les Wings montent H faut admettre que les Wings
Quelle a été la plus grande sur-

|

n'étaient pas des adversaires de
prise de la saison? Les Hed [taille pour les Torontois dans la
Wings de Detroit. Un club que (finale. Toutefois, ils réussirent à
les connaisseurs avaient négligé |se mériter un gain dans cette sé-
dans leurs prédictions d'avant-[|rie. Et il est

à

remarquer qu'ils
saison. On ne les classait pas

|

ne perdirent jamais par une mar-
parmi les quatre premiers clubs.

|

ge excédant deux points. Ce qui
Cette équipe déjoua tous les|est une excellen:e tenue. à l'a-
caleuls. Elle gagna ses 10 pre-|vantage des athlètes de la ville
miéres parties de la saison etlde l'automobile.

remporter d'affilée les

aa

avec le houblon sans graines qui lui assure une douceur naturelle. ys

puvez O'Keefe... labiereDouce!

succéder a tiques. Les joueurs de Detroit de- |B

il a contribué a donner du souffle au hockey.

A qui la manchette ?
D'autres moments dramatiques

le la saison ? La démission de
l'arbitre Eddie Powers. qui bla-
ma le président de la ligue Na-
itionale et l'arbitre en chef de ne
pas l'avoir secondé dans l'exer-
cice de ses fonctions... Et le
rendement pitoyable fourni par
e-nard Geoffrion. dont on per-

siste à raconter qu'il ne s'aligne-
ra pas avec le Canadien la sai-
son prochaine.

Malgré tout ce qui a pu se
produire au cours de la saison
1962-63. reconnaissons que l'évé-
nement majeur en demeurera le
deuxième gain consécutif de la
coupe Stanley par les Leafs. Les
champions ont toujours fait les
manchettes et ce sont leurs ex-
ploits qui s'inscrivent en lettres
de feu dans le livre des records.
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Allô! Allô !
ici Joan Moore

(Un copain nous a dit que
si nous téléphonions à Mme
Dickie Moore, nous hériterions
peut-être d'un “scoop”, d'une

primeur . . .)

par Maurice Desjardins

Et cette primeur, Joan?

Vous voulez peut-être m'annon-
cer que Dickie a decide d'ac-
crocher ses patins ?

— Vous ne brûlez même pas.
Mon ‘scoop’ est plutôt d'ordre

sentimental.

— Tiens, tiens. Alors, je donne
ma langue au chat.
— Tom Johnson s'est marié

aujourd'hui. :Malchanceux que

je suis, la nouvelle n'est pas de-

meurée secrète et les quotidiens
l'annonçaient le iendemain.}

— Pas possible Tom Johnson.
le célibataire endurci, le solitaire
mexpugnable ?
— Oui, il a épousé sa chère Do-

ris, vous savez, celle qui l’accom-
pagnait au tournoi de quilles or-
ganisé par votre directeur Jean
Aucoin.
— Ca, c'est une nouvelle * Ca

vaut bien la nouvelte de la re-
traite de Dickie

— Celle-la. je ne puis vous en
parler, car je n'en sais rien.
ous le demanderez a Dickie.

Vous ailez peut-être avoir de la
difficulté à l'atteindre. car il est
tellement occupé.

— Pourtant la saison de hockey
est terminée .. .
— Ja sais. Mais la saison de

Dickie Moore. homme d'affaires.
ne fait que commencer.

— Dickie est toujours proprié-
aire d'un club de golf a Arundel,
pres du lac des Seize-Iles ?
— Copropriétaire. Son associé

est Doug Cooke. Mais le club de
golf n’est qu'un tiers de
occupations.

— J'écoute. «

— 11 a toujours sa petite bouti-

00000000000 00000000000800000000000000080000008 pales

   
porter uniferme dv Villeray

les rédecteurs de baseball de
recrve des Braves.

En vedette à Milwauk
CLAUDE RAYMOND, de Saint-Jean, est devenu le lanceur de

relève numére un des Braves de Milwaukee. 11 a déjà remporté

deux victoires depuis le début de ia jeune saison. Raymend avait

toit ses débute dans les circuits mineurs de Saint-Jean avant de

| que de crème glacée Dairy
“Queen, boulevard Métropolitain,
à Lachine, tout près de la 5e.

, Son frére Jimmy en exploite une

! semblable chemin de la Côte-de-
Liesse.
— Alors, club de golf. crème

glacée ... et l'autre tiers ?

— Dickie vient de fonder la
Moore Equipment Company. Il

joue des aspirateurs. de l'équipe-

ment pour tapisseurs et net-

toyeurs de carpettes, des altirails
de peintres, et tout le bazar. ll
possède deux camionnettes : le

i reau est également situé che-
min de la Côte-de-Liesse.

— Cela fait beaucoup de dé-
Placements pour Dickie, Peut

‘exercice fera-t-il du bien . io 5
à son genou malade ? Parivous Richard, le père ou

— C'est à souhaiter. Dès qu'il

|

— J'appelle le mari Dick et
en a l'occasion, il se rend a ‘enfant Richard. Un peu comme

Arundelpour Jouer au golf. T1 Mme Maurice Richard, qui ap-
est un ‘“’mordu”’ du golf. Il aime pelle son mari Maurice et son
beaucoup l'équitation. Nous avons fils Rocket.

deux chevaux là-bas et un poney _ Excusez-moi de vous avoir
pour nos deux fils. ; retenue si longtemps à l'appareil.
— Vos deux fils ils se Vous allez dire a Richard. par-

nomment ? don, à Dick, que vous passes

— Richard. 5 ans, et Juha, 3 dans Personne à Personne ?

. — Pas du tout. Je lui en ferai

| — Richard. c'est aussi le nom la surprise en lui montrant votre

de votre mari ? Lequel des deux journal.

000000.
..

Au Centre de l'Immaculée

i

 

Mme DICKIE MOORE
.. . ‘mon mari est très affairé”

 

|

L'expo ‘Camping et

famille” est ouverte
La famille d'aujourd'hui a

plus besoin que celle d'autrefois qui, mieux que tout autre. peut

de resserrer ses liens. Toout, Contribuer à renforcer som ii
. ‘ bi ‘

dans la vie moderne, tend à mt seubienJoe [Pa

‘l'écarteler. dre agréable leur habitat en plein

Le camping est le sport fami- air, prêtent tour à tour la main

lial par excellence. Jamais on ne à l'organisation de la vie de cha-
saura vanter assez les bienfaits QUe jour .. dans le Québec et

et les joies de celte vie de plein ailleurs. Mais où camper Quel
lair pour la famille tout entière, ©st le matériel indispensable pour
S'il est un mode de vacances Camper en famille > Quel en est

le coût ? Telles sont les princi-
questions auxquelles de

nombreux exposants et experts

 

au Centre des Loisirs de l'Im-
maculée-Conception
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PLUCKY
a uno poche
à air stabili-

sente, crechets enti-revuille,
corps et alle en ceswtchouc

pur, poids pour bulencer lo

tourre,
à partir de $1.10

ONDEX
Appelé le “cuH-
ter parfaite”, ce
leurre est préféré
par los pêcheurs
pour tous les
gonres de bonnet
péôches.

à partie de 554

ä A Avis autres four
res fronçais de marques réputées:

VELTIC — EIRA — VOBLEX
CELTA — FLOPY —
ORKLA

  

      
  Distributeur

[TITRE

junior à Mentréel. L'an dernier,

Mitwaukee l'ont élu la meilleure

répondront du 26 avril au 3 mai.

Neuf combats à l’affiche

Les Golden Gloves à

Valleyfield mercredi
C'est au Valleyfield Boss

9

0 lourds :

{Club que sera présentéela der-| (Pulestre Nationale) vs André Bé-
nière séance éliminatoire des

|

langer (Gymnase Drouin, Qué).

Golden Gloves 1963, mercredi| Poids lourds: René Garand

i prochain. Le programme com: (Valleyfield: vs Frank Perry
{Loisirs St-Jean-Baptiste).

prend neuf combats dont six ; cl orte

dans la classe novice. Eb ty? hr Roger Blai
Les semi-finales auront ensuite! 112 Ib semi-tinale’ RoseToy

lieu les 7 et 9 mai prochains au ooméase Droui on

|

Beaup!
Centre sportif Paul-Sauvé. | ‘ymnasé rouin, Qué). ;

Voici le programme de mer. 156 Ib — J. Edgar Mercier
credi : (Camp Valcartier) vs Salvatore

Spina ‘Loisirs Immaculée-Cos-
ception.

156 Ib — Jacques Leduc ‘Val-
teylield* vs Clement Bureau (Loi-
sir: Immaculée-Conception*.

 

Claude Yelle

Classe novice
| 112 Ib (semi-finale) Paul John
Ramsey (LaSalle) vs Léo Mer
cier (Gymnase Drouin, Qué}. |

119 lb (semi-finale) M. Jackson
 

(LaSalle) vs Michel Langlois
‘Gymnase Drouin, Qué).

132 Ib (semi-finale) Claude De-
| veau (Ecole de boxe Regis Char-
‘trand) vs Roméo Cormier ‘Loi-
sirs St-Jean-Baptiste).
Poids lourds : Conrad Paquette

Vaileyfield) vs Jacques Dupré
Loisirs St-Jean Baptiste!

L'EXERCICE N’EST
PAS DOULOUREUX

et vous procure la

e JOIE DE VIVRE ©  
 

Des allées

disponibles
La direction de la salle de

quilles Gounod, située à l’augle
des rues St-Denis et Gounod, nous
informe que ses allées seront
disponibles pour certaines heures
durant la saison prochaine.
Les intéressés sont priés de

communiquer avec M. Joseph
Viau, au 277-0070, pour réserva-
tions em pour obtenir plus de
renseignements à ce sujet. Les

premiers arrivés seront les pre-

miers servis.

VIBRO-SHOCK
Cette nouvelle lavention n'est pos ue
wibraleur où masseur... il fravaille ou
preleadeur.

VIBRO-SHOCK
 

veus garéerz jeune el on bonne condition
Reconnu partes! on Europe of dams le
mande oalier pour sen efficacile.

POUR EXERCICE
CHEZ SOI

VIBRO-SHOCK
ost unique par ses nouvelle

polsations naturelles

L'EXERCICE N’EST
PAS DOULOUREUX

VIBRO-SHOCK

L'eurps cotes,
los os. Tons coux Qui
possèdent défé :

VIBRO-SHOCK

s'hécilond pas à

le sernemmer

“Le Petit Miracle’

VIBRO-SHOCK
“M sensation à la loire de Paris su 1958

POUR DEMONSTRATION
GRATUITE DE|

VIBRO-SHOCK
==, Maller ce coupon sans sbligalien g= vy

aean=s=s—==a0nnononal

C. LePAGE CIE
Distributeurs exclusifs — RA, 2.0087
2211 ow, GELANGER — RA. 28993 §

Marseurs, veudler menpbdier de
plus amples mlormatione sur VISRO- §
HOCK,
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Vondeurs autorisés

"JOHNSON

 

 

 

CSS
1406, rue St-Denis - AV. 89-0251

6955, rue St-Hubert
2447, chemin Rockland,

Ville Mont-Royal

 

DUPUIS MOTOR BOAT
ENRG.

VENTE o SERVICE

3597, rue Hechelaga, LA. 6-7708
 

 

FEDERAL MARINE Co.
Etienne Brodeur

VENTE ot SERVICE

12525, boul. LACHAPELLE
Cartierville, FE. 4.5730
 

 

Handfield Motors Lid.
174, boul. Salaberry
Châteauguay-Bassin

OX. 2-6753

 

LACHINE MARINE Inc.
3060, St-Joseph

LACHINE, Qué. ME. 7-8261

 

 

GARAGE À. LEVESQUE
BELOEIL — FO. 7-3343

MONTREAL — OL. 3-6188

 

 

A. E. McGARR & SON
1204 ouest, rue St-Laurent

Longueuil, P.Q. OR. 4-4159
face à la sortie du pont Jacques Cortes

 

 

Montreal Motor Boat
725 ouest, rue ST-ANTOINE

Montréal, Qué. UN. 6-5041

 

 

Northwest Morina
Sales & Service
6245, boul. DECARIE

Montréal, Qué. RE. 7-6794
et HUDSON, Québec
 

 

Quebec-Newfoundland
Equipment Ltd.
Avenue Laure

SEPT-ILES, Qué.
 

 

 

Verdun Outboard
Supplies Reg'd.
5101, WELLINGTON

Verdun, Qué. PO. 6-4000

 

 

Achetez en toute

confiance de ces

marchands autorisés  
 

 

 
Pourquoi le Johnson 40 se vend plus
que tout autre hors-bord au monde?
1. Le Sea-Horse 40 est populaire parce qu'il porte la fameuse
marque Johnson. I! possède toute la robustesse, le fonction-
nement silencieux et la qualité qui font la renommée des
moteurs Johnson. Et celte année, une garantie de 2 ans
accompagne chaque nouveau Johnson.

2. D’habitude, ce qui se vend bien représente toujours les
meilleurs achats. Le Johnson Sea-Horse 40 est exceptionnel
au point de vue qualité et prix lorsque vous le comparez avec
d’autres hors-bord et lorsque vous découvrez tous les avantages
et le rendement que vous obtenez pour votre argent,

3. LeJohnson 40vousdonne unepuissance exceptionnelle pour
le prix. Sur un bateau approprié,il donne autant de satisfaction
Que les bors-bord coûtant des centaines de dollars de plus, Avec

un Johnson 40, vous pouvez vous livrer aisément à presque
tous les plaisirs du canotage: pêche, ski, promenade, etc.

4. Le 40 s'adapte parfaitement à un grand nombre de bateaux:
bateaux de plaisance, bateaux-maisons, bacs, embarcations
petites et moyennes. Pourles plus gros bateaux et les bateaux
de haute mer, le 40 jumelé convient parfaitement.

S. Le 40 offre un grand choix de modèles, Vous avezle choix du
40 à entraînement Electramatie à levier de commande unique,
le 40 à démarrage électrique ou le 40 à démarrage manuel.
Pour ces raisons et bien d'autres, le Sea-Horse 40 est le

hors-bord le plus vendu au monde. Voyez bientôt votre
marchand Johnson et apprenez-en davantage sur ce hors
bord populaire.

sfJohnson
JOHNSON MOTORS, Une division de Outboard Marine Corporation of Canada Ltd, Peterborough, Canada,

“NOUVELLE GARANTIE ‘SEA HORSE' DE 2 ANS—DEUX FOIS PLUS LONGUE QU'AVANT"
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© LES GAUCHERS NE SONT PAS TOUS GAUCHERS ! @ FITZSIMMONS, SA FAMILLE, SON PALETOT @ LES DISCOURS DE BAVASI @ À GRANDS

COUPS DE TROPHÉE! @ UNE RAVISSANTE PUNITION “A VIE".

 
 

 

°

Gloire aux gauchers
Lefty Jarry. Lefty Boisvert,

André Rufiange. André Ber-
trand, deux Lefty, deux An-
dré, quatre gauchers qui se
Téjouissent cette semaine de
I'éclatante victoire d'un co-

ucher, le golfeur néo-zélan-
is Bob Charles au tournoi de

Houston ... Le sensationnel
Charles a tapé des rondes de
Gr, 86, 66 et 69 pour faire mor-
dre là poussière à us peloton
qui contenait des noms fameux
tels que Jack Nicklaus, Billy
Gasper, Jerry Barber et Doug
Sanders . . . Le gaucher des An-
tipodes a devance Doug San-
ders, vainqueur du tournoi pré-
cédent, par une bonne douzaine
de coups .. . C’est la première
fois qu'un golfeur gaucher rem-

un tournoi dans le cadre
du grand circuit américain . ..
L'an dernier. Bob Charles avait
attiré l'attention du monde du
golfe en remportant le tournoi
annuel des gauchers par la mar-
ge de ?2 coups... Agé de 77
ans. Bob vient de Christchurch.
en Nouvelle-Zélande ... De vi-
sage. :| ressemble à Ben Hogan.
de maintien. au général de
Gaulle . . . ne sourit ja-
mais : il est taciturne et se
concentre d'une façon extraor-
dinaire... 11 mesure 6 pieds
ua pouce et ne pèse que 155 li-
vres... Il tape des coups de
départ à 280 verges et réussit
sans sourire des putis de 50. 60
et 70 pieds .. . Faudra-t-il ajou-
ter son nom au trio de Paimer.
Player et Nicklaus et acclamer
quatre grands au lieu de trois”...
André Rufiange. qui voulait se
transformer en droitier. a chan-
gé d'idée : ‘Si un gaucher peut
battre l'univers. je reste gau-
cher et je continuerai de battre
Marcel Beauregard et Claude
Loiselle”

Le paletot de Jim
Le fabuieux entraîneur de

pur-sang Sunny Jim Fitzsim-
mons, qui vient de fêter ses 88
ans, a annoncé qu'il prendrait
sa retraite en juin prochain...
Sunny Jim. dont tous les turfis-
tes connaissent bien la silhouet-
te au dos courbé. porte le même
paletot depuis 1917... Il -
sède une fortune considérable,
mais il déclare à des intimes
qu'il donnerait 90 p. 100 de tout
son magot s'il pouvait marcher
biea droit comme tout le mon-
de... Depuis une trentaine
d'années, Fitz a gagné de
$100,000 à $125,000 par année à
entrainer des pur-sang . . . Sun-
ny Jim. malgré son infirmité.
se tient en excellente forme
physique en pédalant pendant
trente minutes, tous les matins,
une bicyclette mécanique...
Père de cinq enfants. Fitz a17
petits-enfants et 30 arriére-
petits-enfants. .. “Je ne suis
pas très sûr de ces statistiques.
dit-il. Dans ma famille. les
portées” sont plutôt fréquen-

 

ANDY BATHGATE
oo « Malchanceux

“Touchés”. ..
en 1943

C'est dans la luxueuse salle
de réception de la bi
Moisem, gracieusei
par M. le sénateur
Montarville Molson qu'avait lieu
la semaine dernière l'émouvan-
te réunion des glorieux survi-
vants de l'escadrille de bombar-
dement Alouette ... La plupart
de ces héros ne »'etaivnt pas
revus depuis une vingtaine d'an-
nées .. . J'ai revu d'anciens ce-
pains, Armand Meillesr. Jean
Michaud. Marcel Duaoust. tiuy
Boudreau, Lionel Racicot, les

  

 

ARCHIE MOORE
«.. à propos d'accidents

auméaiers Barnabé et Laplan-
te, le petit “doc” Payette. le
dévoué Pelletier de Saint-Hya-
cisthe dont j'eublie le prénom,
et plusieurs autres adeptes de
ce plus dangereux des sports :
les bombardements aériens...
Plusieurs des anciens aviateurs
avaient parcouru des centaines
de milles pour assister à la réu-
nien de ces Alouette qui. en
194243, réussirent plus d'un
“touché” sur les usines du
Reich...

Nouvelles de Buzz
Buzzie Bavasi. l'ancien gérant

général des Royaux de Mont-
réal, occupe les mêmes fonc-
tions avec les Dodgers de Los
Angeles... Les Dodgers ont
ouvert la saison en malmenant
les Cubs de Chicago deux fus
de suite... On croit que le pe
tit discours prononcé par Bu
vasi, avant la première joute, «
obtenu le résultat désiré.
“Mes amis, a dit Buzzie, je dois
vous dire que les Cubs seront
difficiles à vaincre. Ils ont un
Eérant, neuf instructeurs et un
directeur athlétique. Ce direc-
teur athlétique est une manière
de statisticien. Il écrit sur des
chartes et dans des grands li-
vres tout ce qui se passe sur
un losange. Cependant je crois
que les lanceurs des Cubs n'ont
pas encore appris à retirer un
frappeur en se servant d'une
charte ni à frapper un coup de
circuit à l’aide d'une grande
feuille de papier. Allez-y et
n'ayez pas peur de ces imbe-
ciles qui croient pouvoir nous
battre avec des crayons et des
bouts de papier”...

Moore intervient
L'ancien monarque des mi

leurés, Archie Moore. est d'avis
que les accidents tragiques de
la boxe ne devraient pas causer
l'interdiction de ce sport...
Pépère Archle écrivait récem-
ment, dans les pages d'une re-
vre afre-américaine : ‘J'ai as-
sisté au combat entre Sugar Ra-
mes et ce pauvre Davey Moore.
J'avais peine à en mes

YUANVT TTYL

yeux. L'agressif Moore a rea-
contré sem maitre au peint de
vue science et des coups.
Mais personne n'a pu micitre en
doute le courage de Davey. La
furie du combat entre ces deux
hommes faisait penser à un
duel à mort entre deux gladia-
teurs romains aux poings re-
couverts de cestes. Les acci-
dents mortels sont fréquents
dans le spert. Bill Vukevich,
deux fois vainqueur de la clas-
sique de 50 milles, à Indiana-
polis, a péri dans les ruines en-
flammées de sen bolide. Le jec-
key Georgie Wolf a été piétiné à
mort par um pur-sang. Vuke-
vich et Wolf sont merts au
champ d'honneur, en se livrant
à leur sport préféré. Jack
Dempsey suggère des combats
de quatre rounds. d'autres suxz-
gerent des matelas em caout-
chouc-mousse. Si l'on veut me
permettre une suggestion: qu'on
enlève le câble inférieur. qui
est la cause d'un grand sombre
de chutes...”

    

 

A corps défendant
Le pugiliste anglais Dennis

Bennett, accusé d'avoir assené
sur la tête de sou épouse un
gros coup de “irophée’ em ar-
gent, à été pris a partie par le
juge d'une cour de divorce ...
‘Vous avez gagné des prix à
cause de vos talents de boxeur,
lui a dit le juge. et pourtant
vous dites que vous avez frap-
pé votre femme à corps défen-
dant. Peur empêcher une fem-
me de lui faire mal, un homme
n'a qu’à lui empoigner les bras
et serrer un petit peu”... Mme
Bennett a raconté une autre at-
taque qu’elle a dû essuyer de
son boxear de mari : “II a pla-
cé ma lête sous un robinet pour
me Meyer, dit-elle. Il a lance
une chaise dans ma direction.
Il m'a donné des coups de poing
au visage jusqu'à ce que je seis
hors de combat. Ensuite il m'a
donmé sar le crime des coups
de trophee !” ... Dennis Ben-
nett réclamait le divorce. mais
le juge a refusé et il fit plaisir
aux témoins de l'audience er
traitant le boxeur de ‘‘vifain
lâche"...

Un peu de hockey
Le golf et les courses sous

harnais ont supplanté le hockey.
mais il nous reste quelques pe-
tits potins de glace André
Pronovost : ‘Je ne veux pas

 

ANDRE PRONOVOST

«je ne voeux pas me vanter,
ma 2"

me vanter, Mais avez-vous re-
marqué que les Canadiens n'ont
pas gagné la coupe Stanley de-

que je suis parti du Fo-
*... Gordie Howe: “J'ai

joué les deux séries contre Chi-
cago et Toronto avec un peu
de fièvre. La nuit, je toussais

Tee sew da EECSSVERS SES

 

au lieu de dormir” ... Henri
Richard est devenu ‘“débos
seur” : Lorsque ses jours dv
joueur seront finis, il pourr:

prendre la succession de Hill
Head... Félicitations a Jeu

ition
vie”... Jean Béliveau, Mau
rice Richard et Jacques Plante
ont impressionné les téléspecti
teurs par leur facilité de parole
entre les périodes des joutes
éliminatoires .. . Jean-Paut Cof
sky, du Develr, est radieux: pas

 

une seule joute nulle au cours
des éliminatoires ! .. .

Fevilles de calepin
Dialogue eapté au premier

tertre d’un club de golf ea Eces-
se: GOLFEUR: Mon cher
caddy, on me dit que vous étes
un expert dass l’art de treuver ©
des balles perdues ? CADDY :
C’est vrai, monsieur. Je suis
très bon. GOLFEUR: Très bien.
Va me trouver une couple de
balles et j'irai jouer une ronde...
Andy Bathgate, des Rangers.
est poursaivi par Ja guigne ...
Il y a deux ans, il s'est fait vo-
ler le championaat des comp-
teurs par Boby Hall: les deux
joueurs avaient obtenu le même
nombre de points, mais Hull
fut le lauréat parce qu’il avait
compte le pius grand mombre
de buts... Cette saison, Bath-
gate a été devancé par l'indes-
tructible Gerdle Howe... “Je
suis tellement malchancenx, dit
Andy, que même al je comptais
75 buts et 50 assistances, l'an
prochain, 11 se tremvera quel-
qu'en pour venir me ceuper
l'herbe sous le pied! ...

Un nouveau record a été éta-
bli ces jours derniers, à Boston,
par l'athiète belge Aurèle Van-
dendriessche, qui a parcouru les
26 milles 385 verges du mara-
thon en 2:18.50... Aurèle, un
comptable de 30 ans, a cause
une surprise triomphant du
fabuleux Ethiopien Abeba Bi
kila, qui court pieds pus, et du
puissant Américain Johnny Kel-
lv... Le Belge n’avait pas
dormi de la nuit précédente, dé-
saxé par la différence d'heure
entre Bruxelles et Boston . . . Un
Chinois de Formose, C. K. Yanc.

 

UNE COMPAGNIE D'HUILE DU TEXA

UN HOMME DE PLUS DE 30 ANS
POUR LA REGION DE MONTREAL
Nous avons besoin d'wn homme immed +
tement et nous sommes prête à payer un
saiare élevé. Nous préférons wn homme
de 30 à 50 ans... bilingue et posant

senter pour une semeine à la fou en   
  

servant de sa voiture... pour aller
des vis.tes d'affaires dans les petites

villes >ndustrielles ot à la c ne che:
les propriétaires de ferme. squ'a
512,000. Des hommes à notre emploi
dans d'autres régions et qui sont pare
nus av sommet de l'échelle retrrent 115
qu'a 312,000 par ennée. Cettn ouverture
dens la région de Montréal offre les
mêmes avantages eu Candidat compétent
Nous nous eccupons de le livraison et
de ‘a perception. Les de salare
sont expédiés à l'avance. Adresez votre
lettre confidentielle à: R. OG. Swellow,

ce, Bexfa99. ‘Fors Worth 1. Tomas, U 3 A

 

JIM FITZSIMMONS
...un paletot de 46 ans

est assuré de gagner le décath-
lou aux jeux Olympiques de
1964 a Tokio... En 1960, Yang
a perdu de justesse contre
l'Américain Rafer Johnson...
Voici quelques-uns des exploits
réussis recemment par ce phé-
nomène : voltige à la perche
de 16 pieds 3!« pouces: saut em
longueur de 24 pieds 1ta pouce;
lancer du javelot de 217 pieds.
Yang est age de 29 ans... Le
chanteur André Bertrand a été
vu au “driving range’ Henri
Bourassa, caressant la clôture,
éloignée de 275 verges, de ses
puissants coups de départ...
André est gaucher, tout comme
le Néu-Zélandais Bob Charles...
Les proprietaires de cabaret de-
vratent engager ie sportif Lie
nel Racicot, possesseur de la
plus étonnante voix de ténor
dramatique depuis Caruso, Gight
et Lanza...

Finies la gêne, les
numiliations, avet
une peau saine et
Claire. Emplover le
traitement ACNA-
LYS alder à
prévenir et & traiter

nées. les peaux gras
ses Ce nouveéu traitement facile d'em-
otal. peut aides à éclaircir et assainie
votre épiderme en quelques seule
ment. Cette médication est Idéale pour
les hommes qui on! là peau BOUTON
NEUSE, RUGUEUSE. Nous pouvons
vous aider. Demandez notre dépliant
illustré concernant LE TRAITEMENT
ACNALYS contre les boutons. Inclure
25€ pour Tals Ge poste. Adrester :
CANADIAN MEALYM INSTITUTE

CP. 41, Station Youville
Montréel, P.Q.
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Depuis l'échec de 1961 ….

 

 

Tant qu'il vivra, Dick Farrell
voudra se

L'enfant terrible Dick Farrell
et un homme de principes
gros et musclé, I offre tou-
jours son plein rendement. aun.
si bien sur un losange de bare.
bail que dans la vie privée. Peu
importent ses intérêls person.
pels ou les émotions du ma.
ment, il se donne «© N

à tout ce qu'il entreprend.
Le gros artilleur droitier des

Colts n'oublie pas facilement. I}
n'a pas encore digere les affront
des Dodgers qui lui attribuaient
la perte du championnat de la
ligue Nationale en 198] el n'a
as pardonné a Buzzy Bavasi et
f Walter Alston d'avoir cédé son
contrat au club Houston.

"lis cherchaient quelqu'un à
blämer, dit-il aujourd'hui. Ils
ont élé choisis pour décrocher
Je championnat du circuit Warren
Giles au cours des deux dernie
res années. Is ont échoué. Jin
servi de bouc émissaire. une
année, et ils se sont départis de
Mes services L'an passé, ce fut
au tour de Stan Williams de su
bir le même sort. S'ils ne
eroyaient pas Williams assez bon
pour lancer dans la derniere se
maine du calendrier régulier

urquoi l'ont-ils employé dans
plus importante joute de la

saison ***
Il est beaucoup plus facile pour

Farrell de rappeler choses
aujourd'hui qu'aupara ta
vaineu les Dodgers à deux re
prises, l'unnée dernière. 11 a
fagné des joutes au compte de
4 à 1 et de 3a 2 La seconde par-
tic a eu lieu dans la derniere
semaine de la saison alors que
Los Angeles a perdu cinq joutes

s tives pour ensui
la défaite contre les €
une série éliminatoire.

‘J'ai éprouvé énormément de
Plaisir à démontrer à Bavasi ce
que je pouvais faire” de dire
Farrell savourant le souvenir de
ce dernier triomphe.

“Sherry et Craig ne furent
pas critiqués”

“Ce qui m'a le plus choqué ne
fut pas l'échange. dit-il, mais
le fait que personne n'ait criti-
qué Larry Sherry et Roger Craig
pour leur pietre rendement. On
8 mis tout le blame sut mes
épaules et, pourtant. ils ont per-
du dix joutes consécutives à eux
deux. mon nom n'était ins-
erit «ur l'alignement du club
Pour aucune de ces rencontres.

‘’Bavasi a assisté dernièrement
à un diner à Boston Il à déclaré
que j'avais été le gros désappoin.
tement et que je n'a déployé
‘ie la moitié de mon habileté
le ne participais pas a cette ré-

ception. mais plusieurs rédac
teurs sportifs m'ont appelé pour
meciter les paroles de Bavasi
J'ai répondu que ceux qui
eroyaient de telles choses étaient
aussi stupides que la personne
qui les avait dites. Lorsque la
chance s’est présentée, je ne l'ai
Pas ratée. Je sais que j'ai tra-
vaillé très fort pour lez battre
Peut-être plus que jamais au-
aravant. Mais, que voulez-vous.
suis humain et je tenais à les

vaincre coûte que coûte."

  

 

  

   

    

   

Farrell n'est rien «'il n'est pas
humain. 11 est un gros pataud
avec ses faiblesses et sa force,
comme fout être humain. Après
avoir battu les Dodgers à la fin
du mois de septembre, ii s'est
assis sur le banc des joueurs le
soir suivant pour applaudie un
autre revers des Bums contre
ses coéquipiers
“Lee Walls jouait au premier

bul et j'ai eu beaucoup de pian
ir a le taquiner”. dit-il.

Farrell a injurié tous les
Joueurs des Dodgers, du premier

 

   

   
au dernier, M les a accusés
avoir abandonné et de s'éti

laissée aller, “Tout ce qu'ils
avaient à faire était de gagner
une seule de leurs trois dernières
Joutes, Tis ont trouvé le mayen

lex perdre contre les Cardi-
naux de Saint-Louis.” |

Farrell admet aujourd'hui qu'il
à été mis à l'amende par Bavas
en 1961. "Il m'a averti à plu-

#”-— _——

“Seurs reprises, mais je ne l'a
| Pas écouté. I s'agissait de choses
personnelles entre lui et moi.”
| Quand le moment est venu de
Jouer la dernière partie de la
saison régulière, Farrell s'est
rendu compte qu'il pouvait aider
ies Dodgers a décrocher le titre
1] a fait face aux Giants avec ja
possibilité qu'une série élimina-
toire it disputée entre San
Francisco et Los Angeles. Les
Giants l'ont emporté grâce à un
coup de circuit de Willie Mays
dans ls neuvieme manche. La
Joule s'est terminée au compte
de 2 a 1.

 

36-26-36. Que le régime amaigrissant LIMMITS puisse aider de façon agréa-
ble à vous ramener à ces mesures idéales, cela veut tout dire...Les LIMMITS
sont des biscuits diétéliques remplis de délicieuses crèmes: au chocolat, à
l'orange,à la vanille et au fromage. Deux LIMMITSet un verre delait font Un repas
—pour moins de 37€- -et vous n'avez pas à vous soucier d'un excès de calories.
Vous vous sentez en pleine forme tandis que votre poids tombe de 3 livres par
sernaine. Un bon conseil: pour maigrir agréablement et retrouver votre ligne,

essayez LIMMITS. Limmits fait maigrir et aide à satisfaire l'appétit!

 

moquer des Dodgers

 

pour les Dodgers |
Si le contraire s'était produit.

Farrell aurait démontré son
grand esprit d'humour. ‘Si
pruvais battu les Giants et si les
odgers avaient gagné. j'aurais

envoyé un lélégramme à mes ex-
coéquipiers ur leur rappeler
qu'ils ont échoué une autre fois
et que j'ai remporté le cham-
pionnat pour eux !

“C'aurait élé une légère con-
solation pour un homme qui a
été rejet
a dû attendre un an avant d'ef-

par une équipe et qui

 

~

DICK FARRELL ... “jo los ai fous accusés de s'être laissés
aller”.

fectuer un retour. ; | cependant eh dire autant pour
‘His ont dit que je n'avais l'année derniere. Je n'étais pas

pas essayé en 1961. Ils ne peuvent avec eux et ils ont perdu.”

La ligne Limmits!
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19
63 Le gérant général des Mets se

fait rouler par Buzzy Bavasi
 

La vente de Duke Snider aux
M--ts de New York ne se passe
pas de commentaires. Dans cer-
tains milieux, on prétend que
Buzzy Bavasi a roulé financié-
rement le gérant général des
Mets dans cette transaction. On
rapporte que New York a payé
$10,000 pour les services ce
vétéran et qu'il devre lui ver-
ser ua salaire de $38,000 pour
la saison. !

C'est peul-dtre une bonne legon
pour Weiss. 11 la méritait d'em-
tée. Lorsqu'il était avec les

Yankees. George ne perdait au-:
cune occasion r tromper les
équipes à la recherche de joueurs
de grande renommee. ll profitait
alors de cette circonstance pour|
protéger l'athlète qu'il mettait
sur le marché. 1
La générasité de Weiss est illi- :

mitée. Il en est de même pour |
Bavasi. On dit que le vice-prési-;
dent des Dodgers n'a pas inserit |
le salaire de Snider avant que ce
deraier signe son contrat. Com- |
me il savait que les Dodgers
voulaient le céder à un autre club
avant le debut du calendrier ré-
gulier, Bavasi se refusait de ré-
duire son salaire Buzzy tenait a

 

GEORGE WEISS
++. il devra payer

ce que l'acheteur s'engage à
donner à Duke un salaire identi-
que à celui qu'il a perçu au cours
de ‘a saison dernière

Un contrat de $38,000
C'est pourquoi, dès que Bavasi salaire demeuraient les mêmes j

  
BUZIZY BAVASI

». > généreux

eut la certitude que tes Mets
achetaient le contrat. il s'empres-
sa d'inscrire $38,000 au bas du
contrat de Snider, Quelques heu-
res plus tard, New York assumait
la responsabilité du salaire de ce
vetéran. Il semble que cette his-
toire soit véridique.
‘Depuis que les Dodgers ont

déménagé leurs pénates à Lus
Angeles, je n'ai jamais signé de
contrat avant mon arrivee au
camp d'entraînement de Vero
Beach, d'affirmer Snider. Toute-
fois. cet hiver, Buzzy me télepho-
na et il me demanda !a permis-
sion d'annoncer la signature de,
mon contrat. J'ai accepte voion-
tiers. D'ailleurs, ce n’était pas la
première fois qu'on me deman-
ait ça. Toutefois, on ne discutait
du salaire qu'à mon arrivée à
Vero Beach. Et on ne discutait
pas longtemps. J'ai souvent signe
des contrats en blanc. On ajou-
tait le montant du salaire un peu
plus tard.

“Ce printemps, au camp d‘en-
trainement. j'ai rencontré plu.
sieurs fois Buzzy pour discuter de
la question. Je savais que les
Dodgers voulaient se départir de
mes services. Mais Bavasi évi-
tait toujours d'en discuter. Toute-
fois, une semaine avant que Je
sois vendu aux Mets, le vice-pre-
sident me présenta un contrat
qui stipulait que les termes du

Montpetit vs Renaud

 

Dernier match régulier |

de l'Heure
Yvon Montpetit a causé l'un.

des plus grandes surprises de

la saison à l'Heure des quilles.
dimanche dernier, en disposant
de Roland Léonard pour ainsi
conserver son championnat.

Montpetit accusait un retard de
41 quilles avant que ne débute la
troisième partie. Il a profité des
nombreuses ‘‘trouées” de son ad-
versaire dans cette joute décisive
et l'emporta finalement par une
marge de 20 quilles.

Le champion rencontrera Main-
tenant Jean-Guy Renaud. un jeu-
ne quilleur de 20 ans. de Saint-
Hyacinthe. Il s'agira du dernier
match de la saison avant les sé-
ries éliminatoires, Le vainqueur
de dimanche sera opposé à l’un
des “cinq grands” le 5 mai. Ces
derniers sont Jean-Paul Charpen-
tier, SarteSevigny. François La-
vigne, Gaby uc acques
Valiquette
L'adversaire de Montpetit, di-

Quilles cette année. Jean-Guy ane
‘était classé su 1Se rang

tournoi éliminatoire de

des quilles

 
JEAN-GUY RENAUO
«. le seui gaucher |

septembre dernier. Au même
tournoi, Montpetit avait mérité la
25e place.

que ceux de la saison précéden-
te”
A sa première apparition dans

ll'uniformte des Mets au Polo
Grounds, New York a baissé pa-
villon devant les C'ardinaux de
Saint Louis. Toutefois, Duke a
reçu une ovation du tonnerre.
Dans les estrades du champ cen-
tre, on voyait des milliers de
jeunes qui cherchaient à obtenir
son autographe. champ droit.
plusteurs partisaus brandissaient
des banderoles sur lesquelles on
avait ecrit ces mots : ‘Bienvenue
Duke, tu es l'un de nos favoris.
Au cours des cérémonies d’ou-

verture, on a présenté tous les
joueurs. Lorsqu'on mentionna le
tom de Duke Snider. la foule a
applaudi a tout rompre. Et cette
ovation dura beaucoup plus tong-
temps que celle réservée à Stan
Musial. Au fait, elle fut si longue
que Duke dut porter la main à
sa casquette pour demander aux
amateurs de cesser leurs applau-
dissements afia de permettre à
Lindsay Nelson de continuer les
céremonies d'introduction.
Ce fut naturellement un grand

moment d'émotion, de souvenirs.
de nostalgie et. peut-être. de souf-
frances. (ar il ne faut pas ou-
blier que la carrière de Snider
tire à sa fin. Après que quelqu'un
lui eut demandé si c'était la jour-
née la plus mémorable de sa vie,
Snider lui a repondu ceci : ‘Je
regrette, mais je dois vous ré-
pondre dans la négative. Que
pensez-vous du coup de circuit
de Thomson en 1951 ? Et, ensui-
te. que dire des séries éliminatoi-
res que nous avons perdues pour
le championnat 7? C'est très rare
que de telles choses arrivent aux
athlètes.
Les séries éliminatoires et les!

championnats sont maintenant
révolus pour Smder Meme il
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DUKE SNIDER... il ne peut oublier le circuit de Bobby Thomson.

préteud pouvoir jouer encore deux

ou trois saisons, nous doufons

que ce vétéran de 36 ans y par-

vienne a nouveau Du mans. pas

avec les Mets !
L'esprit de défaitisme

M est encore un etranger avec
les Mets. Il n'est pas enclin a

l'esprit de défaitisme Mais ça

viendra rapidement. Les jeunes
Ed Kranepool, Al Moran et Larry
Bearnarth, autour desquels les
Mets doivent se reconstruire. pas-

sent aux côtes de Smder sans

même le regarder. Duke les re-

connaît. Mais, eux. ils ne sem-
blent pas intéresses 4 faire sa
connaissance, Un vétéran sur les
dermiers milles n'impressionne

, jamais des recrues.
Snider trouvera le temps long

à New York. Les Mets ne 22]
pas souvent Les manches
   

sont

la note de perfection...

LE SAUTERNE MANOR ST. DAVIDS
OU LE CLARET MANOR ST. DAVIDS
Un simple sandwich devient tout un régalsi vous le servez
avec un sauterne ou claret Manor St.Davids.

Le sauterne Manor St.Davids est un vin de table blanc et le
claret, un vin de table rouge. Tous les deux sont faits de
raisins spéciaux de la péninsulé du Niagara.

LES BONS 4 1H Seannorens o€ Briglitsoeus 1874

longues et ennuyeuses quand les
ad'‘ersaires répliquent durement
aux lanceurs de Casey Stengel.
C'est pourquoi il n'est pas osé
de dire que Snider mérite un sa-
laure élevé à New York, Rien
n'est plus difficile pour un joueur
que passer d'un club de première
place a une équipe de dernier
ordre

C'est assez pour enlever le dé-
wir de jouer à un athlète. Jamais,
autrefois, Studer ne causait avec
des gens au cours des exercices
avant rencontre Cette année,
Ho vamuse avec des amis qui
jouent dans l'orchestre se trou-
vant au champ centre

Un changement d'uniforme pro-
voque souvent chez un athlète un
changement d'attitude C'est ce
phenomene qui se produit aujour-
{hat cher Snider

  



  

  

    

  
  

             

  

    

   

Quand Léo Dandurand fut

au Temple de la Renommée
hockey la semaine dernière.

la me remit en mémoire une

hronique que j'avais écrite

par Jean AUCOIN

dans la livraison du 10 juin

1962 et dans laquelle je nolais

l'attitude plutôt étrange des

membres du Comité de séles-

tion: Harry Price. Clarence

Campbell, Frank Selke et Re-

Lert Lebel.
Cette chronique avait été rédi-

gée au lendemain de la réunion
annuelle de la ligue Nationale,

réunion où ledit comité de sé-
lection venait d'élire six autres
“’bâtisseurs'’ du hockey. Evidem-
ment, Léo Dandurand avait été

mplètement écarté.
Elle rapportait notamment
tte explication d'un des sélec-

onneurs touchant l'absence de

Dandurand au Temple de la

tenommée : ‘’Lév Dandurand à
été propriétaire et instructeur
des Canadiens pendant un certain
temps, ce qui ne signifie pas qu'il
s'est dévoué pour la cause du

hockey en général. Et dites-moi.
combien d'argent M. Dandurand
a-t-il investi dans ie hockey ?””
Selon cet informateur, le nom

du célebre sportsman canadien-
français avait été suggéré à quel-
ques reprises ; mais le comité

sélection avait décidé de l'i-
gnorer pour les raisons mention
nées plus haut. C'est ainsi que
Ja chronique du 10 juin s'intitu-
lait : * Dandurand ne sera
jamais élu”. C’est d'ailleurs ce
que laissait entendre l'explication
u membre du comité.
Qui a influencé le comité ?
Dix mois plus tard on change

son fusil d'épaule. et voilà M.
Dandurand devenu soudain un
grand ‘‘bâtisseur’ du hockey ‘
Les sélectionneurs se sont-ils
ravisés ? On nous permettra d'en
douter. II semble plutôt que
quelqu'un ait exercé une influen-
ce au sein du comté de sélection
Peut-être est-ce simplement ia
eritique de la presse parlée et
écrite en juin dernier ? C'est
possible. Comme il se peut
qu'un important personnage — le
sénateur Maison. par exemple
— ait Jentement et discrètement
fait changer d'idée à l'un des
membres du comité.
De toute manière, l'homme le
lus surpris de l'élection de M.
andurand, la semaine dernière.

fut... Léo Dandurand lui-même.
Bien sûr, l'occasion ne lui était
guère propice pour critiquer le
comité : mais lors de l'interview
qu'il m’accorda a son luxueux
appartement de Westmount. il
fut assez facile de deviner la
pensée de M. Dandurand. S'il
a été trés étonné de son élection.
æ'est précisément parce qu'on
l'avait informé de l'attitude des
membres du comité lors des
réunions antérieures. Et jamais

  

se raviser ou que quelqu'un eût

Malade, il aime à revoir
les amis

dre la nouvelle”. m'avoua-t-il,
assis dans un fauteuil
quelques pieds de son lit et où

repose presque 24 heures par
jour depuis déjà près d'un an.
“J'avoue que je fus très ému
aussi.
pour mes amis. Ce sont eux —

aucoup plus que moi — qui
souhaitaient de tout coeur mon

| élection au Temple de la Re-
nommée du hockey. Je sais qu'ils
ront heureux aujourd'hui. Les

 

il ne pensa que le comité eût pu |

pu influencer celui-ci. |

f

“J'ai été très étonné d‘appren- |

lacé à

Je suis surtout content!

LEO DANDURAND ...
heckey

rand est malade depuis janvier

196]. A un certain moment, on

s'attendait au pire. Un poste de

radio alla jusqu'à annoncer sa

mort. A l'hôpital Notre-Dame.

cn avait prévenu son épouse de

louer Je plus grand salon mor-

tuaire de la ville. "Votre mari

a tellement d'amis”, lui avait-
on dit.

Aujourd'hui, madame Dandu-

rand a beaucoup de plaisir à

raconter ces anecdotes. Et son

célèbre mari, malgré son insuf-

fisance cardiaque el ses 74 ans.

en rit de bon coeur.

Partisan des Yankees
N n'a pas tellement changé.

“Monsieur Léo". Contrairement
à ce que plusieurs peuvent pen-

ser, surtout après une si longue
maladie, M. Dandurand est en-
core (res lucide. Sa voix est
forte, sa mémoire est celle d'un

éléphant.
aime à parler de hockey, de

ses anciens Canadiens, des

Alouettes, des courses. de ba-
seball. “Je suis un grand parti-

san des Yankees depuis la pre-

I miére année de Stengel à New
York. Lui et mo’ sommes nès
\dans la même ville : Bourbon
nais (Illinois). Depuis son départ

du Yankee Stadium, j'ai conti-
nué à admirer cette équipe.

Mantle et Maris sont des joueurs
extraordinaires. Et ce Boyer ne
cesse de m'étonner.”
M. Dandurand, de sa chambre.

s'intéresse encore à tous les
sports. L'an dernier, il lui est

| arrivé de faire placer deux té-

(léviseurs devant son lit et un
radio sur table de chevet. Simul-

ondurand était devenu lui-même un peu indifférent

 
un homme extraordinaire dont l'élection au Temple de la Renommée

Je suis surtout content pour mes amis

dv

enorgueillit tous les Canadiens français.

l'impression nette qu'on ne l’éli-

rait jamais, surtout du fait que

d'autres magnats, beaucoup

moins méritants que lui. avaient

été choisis bien avant cette an-

née.
! Pendant 15 ans il avait été
instrucleur.  secrélaire, gérant

général’ et vice-président des Ca-

nadiens sans pour cela retirer un

seul sou. Pendant 15 autres an-

nées il s'était dévoué, toujours
bénévolement, à la cause de la
populaire ligue de la Cité qu'il

avait lui-même fondée avec
Adolphe Lecourt.

© “Monsieur Léo" avait égale-

ment vendu le hockey aux Amé-

ricains. Pour le bien de la ligue

Nationale, il avait notamment

vendu pour une somme ridicule

la moitié de son territoire aux
Maroons. Et soulignons ici que

les années de M. Dandurand avec

es Canadiens ne se comparaient

en rien avec les années de Jim

Norris avec les Black Hawks de
Chicago. C'est Mme Dandurand
qui nous rappelle le temps de la
glace naturelle, où il fallait ou-

vrir toutes les fenêtres de l'aré-
na pour arroser la patinoire. On

r'avait pas les commodités d'au-

jourd'hui et M. Dandurand de-
vait s'occuper de tout. Au cours
de sa carrière, il fut même appe-
lé à ré-accorder deux couples

séparés. Le fils de l'un de nes
anciens joueurs est d'ailleurs
venu le remercier de ce geste, il
n'y a pas tellement longtemps.

Un magnet et un père
Si M. Dandurand occupait à

pe près tous les postes dans ces
nnes vieilles années des Cana-

messages de félicitations ne ces- tanément, il regardait une joule gions il était également consi-
sent d'affuer ici. Le téléphone ne
dérougit pas. Hier encore.
bons amis comme Wildor laro-
sans, Sam Elcheverry o Red

uinn ont pris la peine d'appe-
ler. Tis étaient très heureux de
ma nomination. Si vous saviez
comme cela me fait plaisir de
revoir ou d'entendre parler mes
anciens joueurs, les rédacteurs
sportifs et tous ceux que j'ai
Conn; 18 durant ma carrière spor-
ve
Rappelons ici que M. Dandu-

"de baseball et un match de foot-
de ball à la TV et il écoutait le

l compte rendu d'une importante
| course aux Etats-Unis. "C'était
du vrai chinois”, de dire sa fem-

ll y a longtemps qu'on
aurait dû Félire

A propos de son élection au
Temple de la Renommée, M.
Dandurand avoue Qu'il était lui-
même devenu un peu indifférent
depuis un certain temps. 11 avait

  

ré comme un pére par lous
ceux qui travaillaient sous ses

ordres. Aujourd'hui encore, d'ail-
leurs, nombreux sont les athlètes,
,les rédacteurs sportifs et même
‘certains magnats du hockey qui
ji demandent conseil. Deux
joueurs des Alouettes s'étaient
confiés à M. Dandurand. l'an
dernier, afin que celui-ci règle
leurs problèmes. Un an avant a |
formation de l'Association des
joueurs de la ligue Nationale,

 

|

l'une des grandes vedettes du cir-

cuit avait mis M. Dandurand au

courant des projets du nouvel

organisme. C'est alors que “Mon-

sieur Léo” lui avait conseillé de
tenir secrets les noms des prin-

cipaux instigateurs du mouve-
ment — surtout que Jack Adams.
à Detroit, était reconnu comme
un antisyndicaliste. De fait. Red

e rr

“Léo a beaucoup de fair, affir-
me son épouse. 11 a toujours vu

très loin. 11 prévien{ plusieurs

années à l'avance, et il s'est
rarement trompé.”

Un mauvais souvenir :
l'affaire Morenz

— Je me suis trompé un jour,

réplique M. Dandurand. Le jour

où j'ai échangé Howie Morenz
contre Lionel Conacher. J'avais
voulu punir le publie, qui avait

commencé à se moquer de Mo-
renz. Mais, en punissant le pu-

blic, je me suis puni moi-même.

Fai toujours regretté ce geste.

C'est me le plus mauvais sou-
venir de ma carrière.
— Et voire plus beau souve-

mir ?
— En 1946, quand j'ai fait re-

vivre le football à Montréal.

...Et s'il ne s'était présenté
d'embûches, M. Dandurand au-
rait amené le baseball majeur
chez nous. FHaurait implanté le
soccer. Il aurait bâti un stade
digne d'une métropole, et quoi
encore ?
Mais quand même, durant sa

brillante carrière, “Monsieur

Léo" n'a pas fait que parler. Il
à agi. Aujourd'hui ce n'est pas
seulement le magnat du hockey
que ses amis applaudissent :
c’est l’homme... celui-là que
tout ‘e monde est naturellement
porté à aimer comme un père !

Connues, efficaces...

 

  
Momigur, donnez wne
chopée à votre orga-

rome de se refore en prenont wn bon
onique; lonifiez-vous avec les nouvelles
ules More, vn produit reconnu et bien
Habl, maintenant plus efficace que jomole
mt se vendont à prix raisonnable,

PILULES

MORD
Kelly ei Ted Lindsay furent ren- Tosique pour les hommes

voyés de Detroit après la fonda- “Foujeurs fatigués” 0.
tion de l'association. ——u—— - —
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Deux fiers compétiteurs
Lundi dernier, c'était soirée de boxe au Contre sportif Paul-Sauvé.

Le combat Ross-Durelle en a été le clou, manifestement. Ces deux boxeurs
se sont livré une bataille mémorable. Ils méritaient d'emblée la magni-
fique ovation que les amateurs leur ont réservée après le combat. Dans
la phote du haut, Don Ross, à gauche, félicite
Bien qu'ils se soient martelés sans

le vainqueur, Joey Durelle.
répit durant soute la rencontre, les

deux hommes affichaient un large sourire après la bataille. Sur la photo
du bas, on voit Joey Durelle qui atteint la cible avec un solide uppercut.
lls n'avaient pas le goût de rire à ce moment-là ! (Photos John Taylor) |


